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A MONSIEUR 


DE LA MARTINIERE, 
CONSEILLER D'ETAT, 


PREMIER CHIRURGIEN DU ROI, &c. 


i SOTET E 


| LA Chirurgie vous doit Jon illuffration 
© fes progrès ; & la reconnoïffance de toüs 
Ceux qui cultivent un Árt fi utile à Phu- 
manité vous ef? légitimement acquife. Des 
motifs plus particuliers excitent la mienne. 
Vous avez eu la bonté de maccueillir dès 
ma premiere jeuneffe , & vous m’avez aita- 
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vi  ÉPITRE DÉDICATOIRE. 


ché fpécialement à la partie de la Chirurgie 
que je fuis chargé d’enfeigner dans nos 
Ecoles. Permettez, MONSIEUR , quele 
fruit de mes travaux en ce genre paroiffe 
fous vos aufpices. Je me fuis propclé de 
préfenter à nos Eleyes un tableau exnë des 
connoifances . anatomiques , fans lejyuelles 
la Chirurgie wef fufceptible d'aucune per- 
feđion. Elles font le fondement de notre Art , 
& le guide le plus afluré de ceux qui Pexer- 
cent. Je wai pas craint de donner Pétendue 
convenable à la defcription des parties : Pé. 
gude n’en peut étre dirigée utilement d’après 
des Abrégés informes qui wen donneroient 
que des notions imparfaites. I” Anatomie 
ef? une Science de faits , È les faits exigent 
une expofirion exađe , laquelle efl néceffaire- 
ment défeclueufe lorfqu’elle eff tronquée. Je 
ferai récompenfé , fi mon travail eff utile, 
& fi vous voulez bien aggréer la liberté que 


me prends de yous en faire hommage. 
Je Juis avec un profond refpect , 
MONSIEUR, 


Votre très humble & 

4 PA . 
tres obéiffant ferviteur , 
SABATIER 
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PRÉFACE. 


L ORSQUE j’entrepris en 1769 
une nouvelle édition de l’Anato- 
mie de M. Verdier, je ne cro- 
yois pas m ’impoler une tâche aufi 
pénible. Cet Ouvrage fur lequel 
j'avois dirigé mes premieres études , 
mais que j’avois perdu de vue depuis 
long-temps , ne me paroifioit avoir 
befoin que de quelques corrections 
de peu de conféquence. Je ne 
tardai point à m’appercevoir que 
je m’étois trompé. Quoiqu'il fût 
écrit avec beaucoup de méthode 
& d’exadtitude , les nouvelles dé- 
couvertes qui avoient été faites 
depuis qu’il avoit paru, & la ré- 
volution qu’ avoit opéré la nécef- 
fité impofée à ceux auxquels il étoit 
principalement deftiné, de fe livrer 
à l’étude des Belles-Lettres avant 
http://rcin.org.pl say 


viij PREFACE. 

de paffer à celle de PAnatomie , 
le rendoient infuffifant, à moins 
qu’il ne fût entiérement refondu 
& difpofé fur un autre plan. Le 
refpect que je confervois pour un 
Maître aufi recommandable par 
fa probité & par fes talents, que 
par fon zele pour linftruction des 
Fleves, & l'envie de me rendre 
utile à ces mêmes Eleves, men- 
couragerent à continuer ce travail, 
peu agtéable d’ailleurs , en ce que 
ne faifant nulle diftinétion de ce 
qui m'appartenoit d’avec ce qui 
étoit de M. Verdier, le public ne 
devoit voir en moi qu’un Editeur 
ordinaire. Pen ai été récompenfé 
au delà de mes efpérances. Le 
nouvel Abrégé d’Anatomie eft de- 
venu un livre clafigue , & seft 
trouvé bientôt épuilė. Le fuccès 
de cet Ouvrage ne men a point 
impolé. La promptitude avec la- 
quelle il a été exécuté, le peu de 
temps que pavois eu pour my dif- 
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poler, la néceflité de men rap- 
porter à ma mémoire dans la plu- 
part des defcriptions ; l’efpece de 
bigarrure enfin que devoit produire 
le ftyle & la maniere de M. Verdier, 
avec celle qui weft propre , le ren- 
doient très imparfait à mes yeux , 
& fans doute à ceux des perfonnes 
éclairées , fi quelqu’une a daigné 
le parcourir. En conféquence , j’ai 
fait de nouvelles études, & j’ai 
raffemblé un grand nombre de dif. 
fe£tions , d’après le fujer même , 
ahh de pouvoir corriger ce qu'il 
avoit de défectueux. Peut - être 
leuflé-je fait encore paroître fous 
le nom de M. Verdier , fi les con- 
{eils de mes amis, ne m’en euffent 
détourné. Îls ont penfé que j’avois 
aflez donné à la reconnoiflance , 
& que je devois le publier fous le 
mien, puifqu’il m’appartiendroit 
aifément en entier , en retranchant 
le peu qui étoit de M. Verdier , & 
que d’ailleurs jy avois fait des ad- 
ay 
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ditions fort confidérables. Jai cédé 
à leurs follicitations, & c’eft cet 
Ouvrage que je foumets au juge- 
ment du Public. 

Ji eft divilé en fept parties qui 
{ont POftéologie , la Myologie , la 
Splanchnologie , PAngéiologie , la 
Névrologie, l'Adénologie , & l Hif- 
toire des Téguments. 

La premiere, outre la defcription 
des os , contient celle du périofte , 
des cartilages , des ligaments, des 
glandes fynoviales, de la moëlle , 
& de leurs vaifleaux. Ces diverfes 
fubftances font partie de leur orga- 
nifation , & doivent être décrites 
avec eux. Auffi ai- je cru devoir 
m’écarter de l’ordre que M. Winf- 
Jovv a fuivi dans fon Expofition 
Anatomique , lun des meilleurs 
Livres que Pon ait en ce genre , & 
qui feroit encore le feul que Pon 
dût étudier, fi la fcience n’avoit 
fait autant de progrès, & n’ai- je 
point fait deux traités féparés-de 
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POftéologie feche & de POfteologie 
fraîche. Ce qui regarde Pune & 
Pautre eft expolé en même temps , 
& après avoir parlé de chacun des 
os confidéré dans l’état fec, je fais 
mention des cartilages qui le re- 
tar > & des ligaments qui 

Pattachent à ceux qui font voifins. 
La nature de leurs articulations & 
les divers mouvements que ces ar- 
ticulations permettent , entrent 
auffi dans mon plan. 

La feconde partie traite des muf- 
cles. Ces organes répandus dans la 
machine animale operent le plus 
grand nombre, ou Plutét preique 
tous les mouvements qui s’y exe- 


cutent, Après les avoir examinés en 


énéral , & avoir parlé fuccinéte- 
ment de leur firuéture & des prin- 
cipales différences qu’ils préfentent, 
je les décris chacun en particulier. 
Jefuis refté long-temps en fufpens 
fur la méthode que je de vois fuivre 
dans leur expofition. Jufqu’ici, on 
| à vj 
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les a claffés fuivant les ufages aux- 
quels on les a cru deftinés. Ceux y 
par exemple, qui meuvent l'épaule, 
le bras, lPavant-bras , le poignet, 
les doigts, la cuifle, la jambe, 
&c. ont été mis enfemble. Quoique 
M. Winflovv fe fût apperçu que cet 
ordre étoit vicieux, & qu'il eût 
fenti qu’ilne permettoit pas de faifir 
tous les mouvements qui dépen- 
dent de certains mufcles, il a ce- 
pendant cru devoir s’y. aflujettir , 
parce qu’il a penfé qu’il étoit pro- 
pre à foulager la mémoire. M. Al- 
binus. seft frayé une route abfo- 
lument différente. I a divifé la fur- 
face du corps de Phomme , en qua- 
rante- huit régions , & celui de la 
femme , en quarante - fix, dont 
quarante- cinq font communes à 
Pun & à l’autre fexe , &ila parlé 
des mufcles qui fe rencontrent dans 
chacune , en commençant par ceux 
qui font les plus extérieurs & les 
plu près des téguments > & en 
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Continuant par ceux qui font inté- 
rieurs & fitués plus profondément, H 
faut convenir que cette méthode a 
quelque chofe d’embarraflant pour 
ceux qui ne connoiffent que Pan- 
cienne. Ils font d’abord un peu dé- 
routés, mais ils ne tardent pas à s’y 
accoutumer. Pour ceux qui n’ont 
pas encore étudié l’Anatomie , elle 
ne leur offre point de difficultés. 
Tout ordre leur eft indifférent , 
& celui-ci leur eft plus utile, en 
ce qu’il ne leur donne point de 
faufles idées fur l’action des muf- 
cles, & fur-tout en ce qu’il leur 
en fait connoître la pofition & les 
rapports avec plus d'exaétitude. 
L'objet que l’on fe propofe , pef 
pas de fe mettre une vaine no- 
menclature dans la tête. On veut 
connoître toutes les parties du 
corps humain, & favoir, d’une 
maniere précife , qui font celles qui 
fe rencontrent dans chacune de fes 
régions , & c’eft ce que Pon ap- 


http://rcin.org.pl 


3 "y 
— A De 


“e PRE FACE: 

prend fort bien, lorfqu’on clafle 
les mufcles comme M. Albinus. En 
adoptant fa méthode, je ne par- 
tage point les corps en un aufli 
grand nombre de régions. Je les 
réduits à vingt-{ept. Il eft vrai que 
je ny fais point entrer les mufcies 
qui avoifinent les paupieres , les 
veux , le nez, les oreilles , les 
levres, la langue, le larynx, le 
pharynx , la voûte du palais & ceux 
qui le trouvent à l'extrémité de 
Pinteftin rectum & aux parties na- 
turelles de Pun & de l’autre fexe. 
Leur defcription appartient à la 
Splanchnologie , & je la joins à 
celle des organes , aux mouvements 
defquels ils font deftinés. 

La Splanchnologie , qui fait la 
troifieme partie de cet Ouvrage, 
cf une des plus intéreffantes ; auf 
eft elle traitée avec beaucoup d’é- 
tendue. Elle commence par ce qui 
concerne la tête, & continue par 
Phiftoire de la poitrine & du bas- 
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ventre. Dans les démonftrations pu- 
bliques , on parle d’abord des vif- 
ceres du bas-ventre , puis on paffe 
à ceux de la poitrine & de la tête: 
Cet ordre a pu être fuggéré par la 
néceflité de ménager les cadavres 
dont les entrailles fe pourriffent 
plus promptement que le refte. Ce- 
pendant eft-ce bien celui que lon 
doit fuivre? Les organes qui fervent 
à la digeftion n’agiffent fur les fubf- 
tances alimenteufes qu’après qu’el- 
les ont été foumifes à l’action des 
parties de la bouche & du gofier: 
L'air ne s’introduit à travers les 
poumons , que lorfqu’il a traverfé 
les narines ou la bouche , le larynx 
& la trachée-artere Comment donc 
ne s’eft-on pas apperçu que la ma- 
njere dont fe fuccedent les diverles 
fonctions du corps , exigeoit une 
marche différente de celle qui eft 
en ufage , au moins dans les Traités 
d’Anatomie où nulle raifon n’exige 
que Pon commençe par une partie 
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plutôt que par une autre? Je ne 
ache cependant pas que perfonne 
Pait fait , & je crois en avoir donné 
le premier exemple dans la nouvelle 
édition de lAnatomie de M. Ver- 
dier. En décrivant les différents vif- 
ceres , je fuis entré dans un détail 
afez circonftancié fur les vaifleaux 
fanguins & Iymphatiques, & fur 
les nerfs qui fe dikribuent à chacun. 
Peut-être eût-il fuffi de les indiquer, 
& de renvoyer à l'Angéiclogie & à 
ła Névrologie. J’aurois évite bien des 
répétitions & de doubles emplois, 
mais leur hiftoire eût point été 
compiette. D'ailleurs pai {uivi en 
cela M. Winflow , qui, quoique 
moins long que moi fur cet article, a 
cependant ajouté la defcriptiondes 
vaifleaux & des nerfs, à celle des 
parties dont il venoit de parler. 
L’Angéiologie a pour objet la 
connoiffance des vaiffeaux fanguins 
& lymphatiques. Les premiers fe di- 
vilent enarteres & en veines. Après 
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avoir expolé ce qui leur eft com- 
mun, j’entre dans le détail de ce 
qui les concerne. L’hifloire des ar- 
teres eft fort étendue , & je puis 
même dire très exacte. Les perlon- 
nesquiconnoifient les Fa/cicul: ana- 
tomica de M. de Haïler n’en feront 
point furprites. Elles verront que j’ai 
dû tirer les plus grands fecours de 
cet Ouvrage, dans lequel toutes 
les arteres du corps humain font 
fuivies jufqu’à leurs dernieres rami- 
fications, & reprefentées avec une 
netteté & une élégance qui ne lail- 
fent rien à defirer. Auffi m’a-t-il 
été fort utile. Il a dirigé mes re- 
cherches, & ma fervi de guide dans 
mes difiections ; & je dois avouer 
que fans lui j’aurois eu beaucoup 
de peine à m’élever au deffus de ce 
que M. Winflovv a lié fur cette 
matiere. La defcription des veines 
eft beaucoup moins compiette. À 
peine mêmeeft-elle ébauchée. Mais 
il eft f difficile de les fuivre , & 
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elles préfentent tant de variétés ; 
qu’il eft vraifemblable qu’elles ne 
feront jamais mieux connues. Ce 
que je dis des vaiffleaux lympha- 
tiques fe borne à un apperçu géné- 
ral. L’hifioire de leur découverte, 
leur nature, leur origine & leur ter- 
minailon font indiquées. Mais je ne 
parie point de leur difiribution par- 
ticuliere fur laquelle il n’y a encore 
rien debien avéré. 

La Névrologie qui vient enfuite 
contient quelques notions fur les 
nerfs en général. Comme je n’ai 
voulu rien avancer dont je ne fufle 
très für , je me fuis contente de 
dire le peu que l’on fait de leur 
organifation , fans entrer dans au- 
cun détail fur celle qu’on leur a 
fuppofée, & fur les diverfes ma- 
nieres dont on a cru qu'ils exer- 
coient leurs fonctions. La naiffance , 
la marche & la diftribution de cha- 
cun deux m’a particuliérement 
occupé. J’ai tâché de les fuivre juf- 
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qu’à leurs dernieres diftributions , 
& j'ai indiqué, autant qu’il ma 
été poffible, les parties à tra- 
vers Jeïquelles ils paflent , & 
celles où ils viennent fe ter- 
miner, Cette partie de mon Ou 
vrage eft une de celles aui m'ont 
le plus coûté. La Névrologie eftaflez 
bien connue. M. Winflovv en a 
donné un fyftême fort complet pour 
le temps auquel il écrivoit. Depuis 
ce temps, M. Meckel & plufieurs 
autres ont décrit quelques nerfs ; 
avec autant de fagacité que de pa- 
tience. J’ai profité des travaux de 
ces habiles Anatomiftes, mais j'ai 
voulu tout voir par moi-même , & 
je n’ai employé dans la rédaction 
de ce Traité, que lés defcriptions 
nombreufes que- j’avois faites , le 
{calpel à la main , & qu’il ma failu 
comparer les unes aux autres , pour 
démêler ce qui eft pofitif & cont- 
tant, d'avec ce qui neft qu’acci- 
dentel. Je dois dire que j’ai eté puif- 
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famment aidé par deux Eleves tres 
habiles * , qui ont multiplié les dif 
fections autant que je Pai voulu, & 
qui les ont faites avec une adrefle 
eu commune. Le 

L’Adénologie fuit la defcription 
des nerfs. Cen’eft, pour ainfi dire, 
qu'une récapitulation des glandes 
dont il aété parle dans la Splanch- 
nologie. Cependant jy ai joint 
quelque chofe fur la ftruêture inté- 
rieure de ces organes, & fur leurs 
différentes efpeces. | 

Enfin , PHiftoire des Téguments 
comprend celle du tiflu cellulaire, 
qui eft moins une des enveloppes 
fous lefquelles toutes les parties font 
enfermées ; qu’un des principes 
confitutifs de la machine animale , 
puifqu’il s'enfonce par-tout, & qu’il 
entre dans la compoñition de tous 
les organes , & dans celle de la peau 


# MM.Cantin & Chigor, employés à l'Hôtel Royal 


des Invalides,en qualité de Chirurgiens Sous-Aides- 
Major, | | 
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& de fes différentes parties. L'ordre 
fynchétique , le feul que Fon puiffe 
fuivre lorfque Pon écrit fur PAna- 
tomie, exigeoit que je finifle par 
cette hiftoire , puifque les tépu- 
ments font les parties les plus 
extérieures du corps. 

Telle eft la difpofition de cet 
Ouvrage. Outre ce qui concerne 
la forme , les dimenfions , la ftruc- 
ture & les rapports de tout ce qui 
entre dans la compofition du corps 
de Phomme , pai eu foin d’y inférer 
un affez grand nombre de remar- 
ques hiftoriques , critiques, phy- 
fiologiques & pathologiques. Je mai 
pas cru qu’il fuffit de le remplir de 
defcriptions exaétes. Il ma femblé 
que, pour le rendre intéreffant , il 
étoit efflentiel de faire connoître 
ceux auxquels on eft redevable des 
principales découvertes en Anato- 
mie, de montrer Papplication de 
cette fcience à la phyfique du corps 
animal , & même de rendre compte 
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de quelques-uns des dérangements 
auxquels ce corps eft fujet > ainfi 
que des moyens par lefquels on peut 
y remédier lorfqu’on fait bien la 
maniere dont il eft organile. M. 
Winflovv , fi eftimable & fi digne 
d'éloges d’ailleurs, a écrit d’une 
maniere un peu feche , parce qu’il 
n’a jamais perdu fon fujet de vue. 
D'autres , avec beaucoup moins 
de capacité , ont donné dans un 
exces contraire, & ont entaflé des 
oblervations de toute efpece les 
unes fur les autres ; fans doute afin 
qu’on s’apperçût moins qu’ils man- 
quoient des connoiflances qui leur 
étoient néceflaires. Jai tâché de 
garder un jufte milieu, & fi jai 
répandu quelques fleurs fur un fol 
aride, j'ai eu: l’attention de ne 
pas Pen furcharger. 

Le nombre des auteurs que j’a ai 
confultés & dont j ’ai fait- ufage , 
eft fort grand. Imen eft prefqu’au- 
cun , parmi ceux qui ont de la célé- 
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brité , que je n’aie mis, en quel- 

que forte, à contribution. MM. 
Morgagny, de Haller, Albiaus, 
Monro, Meckel , Hunter , Zina , 
Sénac mont été très utiles, fans 
parler de ceux qui, comme MM. 
Winflovv , Lieutaud , Heifter & 
d’autres , ont écrit des fyftêmes 
complets d’Anatomie. J’ai pris aufi 
beaucoup defaits dans les Mémoires 
de l’Acidémie des Sciences. Malgré 
mon attention à faire honneur à 
chacun de ce qui lui appartient, il 
pourroit {e faire que j’eufle omis; 
en quelques occafions , de citer les 
Ouvrages dans lefquels j'ai puifé. 
Mais je préviens que je n’ai em- 
prunté que des obfervations de Phy- 
liologie & de Pathologie , & qwa- 
yant vérifié les faits purement ana- 
tomiques , ils me deviennent , pour 
ainfi dire , propres. Du refte les omii- 
fions que je puisavoir commifes à cet 
égard n’ont d’autre caufe, que le 
deffein que j’ai formé de ne point 
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furcharger mon texte de citations. 
On fent affez combien il m’eût été 
facile de le faire, mais je me fuis fou- 
ventapperçu qu’elles empêchent de 
fuivre l’objet dont on veut s’occu- 
per,& je men fuis abftenu, excepté 
en quelques occafions importantes. 

Les égards que l’on doit à fes 
Contemporains euflent peut-être 
exigé qu’en parlant des Auteurs qui 
font morts depuis peu, tels que 
MM. Sénac , Morgagny , Albinus, 
Monro, Winflovv , Zinn & autres, 
je ne les eufle pas fimplement 
défignés par leurs noms ; mais en 
les traitant d’avance , comme le 
fera la poftérité dont ils ont fi bien 
mérité , je croisavoir rendu tout ce 
que je dois à leur mémoire , & avoir 
fuffifamment prouvé la vénération 
qu’ils mont infpirée. 


e TRAITE 
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D'ANATOMIE. 
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DE L’OSTÉOLOGIE. 


DES OS EN GÉNÉRAL. 


Etes os font les parties les plus dures 
& les plus folides de la machine animale. 
Ils font en grand nombre, Leur afflemblage 
forme ce que-lon appelle le fqueletre, Il 
y a deux fortes de fquelettes ; l’un naturel , 
& l’autre artificiel, Dans le premier , les 
os font unis par leurs propres liens, c’eft- 
à-dire, par leurs ligaments & leurs carti- 
lages; dans le fecond , ils le font par des 
liens artificiels, L'un & l’autre#font né- 


ceflaires {1 l’on veut avoir une connoif- 
Tome L, A * 
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fance exacte des os: mais le premier mef 
utile que pendant qu'il eft frais ; car lorf- 
qu'il vient à fe deflécher , les ligaments & 
les cartilages changent de forme, & de- 
viennent entiérement méconnoiflables, 
D'ailleurs ces fubftances empêchent qu’on 
ne puifle appercevoir fur les os plufieurs 
parties qu'il eft eflentiel de connoître. Le 
{quelette artificiel et d’une utilité égale 
dans tous les temps, & les avantages qu’il 
préfente font d'autant plus grands, que 
les os en ont été mieux préparés & allem- 
blés, & que leurs différentes parties peu- 
vent être plus aifément apperçues. Le ique- 
lette fe divife en tête , en tronc & en 
extrémités. 

Il eft effentiel , avant d’en examiner les 
différentes parties, de favoir quelle eft la 
conformation extérieure des os, quelle en 
eftlaftructure intérieure, quelles font leurs 
connexions , & enfin quels en font les 
ufages. 


De la Conformation extérieure des Os. 


La conformation extérieure des os com- 
rend tout ce que l’on peut y voir au de- 
ie & fans les caller , comme leur gran- 
deur , leur figure , leurs parties , leurs 
régions , leur couleur & les diverfes fubl- 
tances qui y font attachées, & qui en 
font, pour ainfi dire , partie ; telles que le 
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périofte , les cartilages , les ligaments & les 
glandes fynoviales. 

Les os different beaucoup par leur 

randeur, il yen a de fort grands , comme 
f fémur , le tibia, le péroné , Phumerus ; 
d’autres font d’une grandeur moyenne, 
comme les côtes , les vertebres, & d’autres 
très-petits, comme ceux du carpe, des 
phalanges des doigts , &c. 

Ils ne different pas moins par leur fi- 
gure. On en voit de longs , comme les 
grands os des extrémités; de plats, comme 
ceux du crâne, & comme les os des han- 
ches ; & d’épais & qui réuniflent les trois 
dimenfions , comme les vertebres , les os 
du carpe, ceux du tarfe , &c. Les uns font 
fymmétriques & figurés de maniere que 
leurs parties droites répondent parfaite- 
ment à leurs parties gauches, & les autres 
ne le font point. Les premiers fe trou- 
vent dans la ligne mitoyenne qui fépare 
le fquelette en partie droite & gauche, & 
ils font uniques de leur efpece; les feconds 
font fitués fur les côtés de cette ligne, 
& ceux du côté droit répondent exacte- 
ment à ceux du côté gauche. 

Les parties des os font , une principale ; 
& d’autres moins principales, La partie 
principale en fait ordinairement le milieu. 
C'eft celle qui a le plus de folidité, & en 
qui loffification commence & s’acheve la 
premiere. Les parties moins principales fe 
trouvent à leurs extrémités & à leurs bords: 
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elles préfenrent des éminences, des cavi- 


tés & diverfes impreffions raboteules. 

Les éminences portent les noms géné 
raux d’apophyfe & d’épiphyfe : on leur 
donne le premier, quand elles font partie 
des os, & qu'elles ne peuvent en ètre 
détachées ; & le fecond, quand elles n’y 
font qu'unies , & qu'elles y tiennent par 
une fubftance cartilagineufe intermédiaire; 
mais cette diftinction ne peut avoir lieu 
que dans le temps où loffification n’eft 
pas encore achevée. Dans l’âge adulte, . 
il ny a plus que des apophyfes , parce 
que les cartilages qui joignoient les épi- 
phyfes ont entiérement difparu. Ces émi- 
nences ont encore des noms particuliers 
relatifs à leur figure, à leur firuation & 
à leurs ufages. On les appelle têtes , quand 
elles font arrondies; condyles , quand elles 
{ont applaties fur leur fammet ; tubéro- 
fités , quand elles font raboteufes & iné- 
gales ; cols , quand elles font plus étroites 
à leur partie moyenne qu’à leurs extrémi- 
tés ; épines , quand elles font pointues ; 
crêtes, quand elles font tranchantes & 
alongées. Si elles ont la figure d’un ma- 
melon , d’un ftylet , d’une dent , on les 
nomme maftaïdes, ftyloïdes , odontoï- 
des , &c. Les noms tirés de leur fituation 
font ceux de longitudinales, de tranfver- 
fes , d’obliques & de perpendiculaires. Il 
n'y a que celles qui fe voient à la parue 
fupérieure du femur , & que l’on nomme 
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trochanters , qui en aient de relatifs à leùr 
ufage. | 

Les cavités externes des os fervent à 
leurs articulations , ou n’y fervent pas. 
Les premieres font profondes ou fuperfi- 
cielles, Celles qui font profondes fe nom- 
ment cotyloïdes , & les autres glénoïdes. 
Les fecondes prennent différents noms 
relatifs à leur forme. On en voit qui fe 
nomment trous , conduits , échanctures, 
folles, finus , finuofités , fciflures, &c. Les 
trous percent d’outre en outre, fans faire 
d'autre chemin dans la fubftance des os, 
que celui qui et néceffaire pour aller 
d'une de leurs faces à l’autre; les conduits 
rampent quelques temps dans leur épaif- 
feur ; les échancrures regnent fur leurs 
bords , dont on diroit qu’une partie eft 
rongée & détruite ; les fofles ont une ðu- 
verture large & un fond étroit ; les finus 
ont au contraife une ouverture étroite 
& le fond large ; les finuofités ne font que 
des gouttieres pratiquées à leur extérieur; 
& les fciflures , des fentes telles que celles 
qui réfulteroient de leur rupture, 

Les impreflions raboteufes font en très 
grand nombre ; elles varient beaucoup en 
grandeur & en figure , & ne méritent 
quelquefois pas moins d’attention que les 
éminences & les cavités les plus confidé- 
rables. On entend par régions dans les os, 
certaines parties de leurs dimenfions , qui 
{ont relatives à leur figure & à leur pofi- 

À ii 
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tion. Un os long , par exemple, prélente 
une partie moyenne & deux extrémités. 
Un os plat offre des faces & des bords que 
l'on divife les unes en internes & en ex- 
ternes , en antérieures & en poftérieures ; 
& les autres de même en internes , en €x- 
ternes , en fupérieurs & en inférieurs , ou 
en antérieurs & enpoftérieurs , fuivant les 
diverfes circonftances. 

La couleur des os varie comme la ma- 
niere dont ils ont été préparés & confer- 
vés. Il eft, fans doute , plus agréable de 
les avoir blancs & propres , que jaunes, 
fales, gras & de mauvaife odeur. Une 
longue macération dans de l’eau com- 
mune que l’on change de temps en temps, 
eft le moyenle plus facile que l’on puifle em- 
ployer pour lesnettoyer & pour leur procu- 
rer la blancheur que l’on defire y trouver; 
mais la couleur qui leur eft naturelle & 
qu'ils préfentent dans un corps fraîche- 
ment décharné , eft toujours la même dans 
les os de la même efpece. Elle eft d’un 
blanc-terne mêlé d’une légere teinte de 
rouge dans la partie moyenne des os longs 
& dans ceux du crâne, & d’un blanc ti- 
yant fur le gris, le bleu & le rouge , dans 
les autres. Il et d'autant plus néceffaire 
de connoître cette couleur , qu’elle peut 
faire juger fi un os mis depuis quelque 
temps à découvert dans une plaie eft altéré 
ou fain, & s'il faut en attendre l’exfolia- 
tion , ou mettre en ulage les moyens pro- 
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pres à rapprocher les bords de la plaie. 

Le périofte eft une membrane d’un tifu 
fort ferré qui recouvre les os dans toute 
leur étendue, excepté aux endroits qui 
donnent attache aux ligaments & aux ten- 
dons, & à ceux qui font garnis de car- 
tilages ; la partie des dents qui eft hors de 
leurs alvéoles en eft aufli dépourvue. Il 
tient à la fubftance des os par un grand 
nombre de fibrilles ou de vaifleaux fan- 
guins qui s'introduifent dans leur inté- 
rieur , & aux parties voifines par le tiflu 
cellulaire qui vient fe coller à fa face ex- 
terne, 

Cette membrane eft compofée de plu- 
feurs couches placées les unes au deflus 
des autres. Les plus extérieures font longues 
& membraneufes, & les intérieures de- 
viennent de plus en plus courtes , & pré- 
fentent une organifation qui approche 
de celle des cartilages. Ces couches font 
formées de fibres paralleles à la longueur 
de l'os auquel elles appartiennent, ce qui 
les rend plus faciles à déchirer en long 
qu’en travers : fielles ont quelques filets 
obliques, ce n’eft qu'au voifinage du lieu 
où les tendons viennent s'implanter. Le 
périofte eft parfemé d’un grand nombre 
d’arteres & de veines fanguines, il reçoit 
aufli quelques filets nerveux. 
| _Lorfque des os de jeunes animaux ont 
été foumis pendant quelque temps à l’ébul- 

se lache aifément, 
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& il entraîne avec lui les ligaments & 
les cartilages qui y font attachés & les 
tendons qui viennent s'y rendre. On 
voit aufli qu'il s'étend d'un os à l’autre, 
en paflant par-deflus l’articulation qui les 
unit, de forte qu’on pourroit le regar- 
éer comme une enveloppe générale & 
1on interrornpue de tous les os qui for- 
ment le fquelette. Suivant cette idée , s’il 
étoit poflible de détruire les os que le 
périoite renferme, fans l’endammager, 
on auroit une fuite de facs membraneux 
figurée comme le fquelette même. Lort- 
que les os font tirés d’animaux parvenus 
à leur dernier degré d’accroiflement , le 
périofte ne peut plus sen féparer que 
par lambeaux , & les ligaments , les carti- 
lages , & fur-tout les tendons reftent im- 
plantés dans leur fubftance. 

Les ufages du périofte font d'unir les 
osaux autres parties, de contenir les vaif- 
feaux qui les pénetrent , de fervir à leur 
accroiflement par l’offification fucceflive 
de fes lames les plus intérieures, & peut- 
être aufli en filtrant un fuc capable de 
les endurcir , & de les réparer lorfqu'ils 
font endommagés. 

On donne le nom de cartilage à des : 
fubftances blanches, luifantes , élaftiques, 
moins dures que les os, & plus fermes 
que les autres parties du corps. Le plus 
grand nombre avoifine les os, & les au- 
tres font répandus dans différents endroits 
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de la machine animale. Ceux qui ont 
rapport aux os peuvent être rangés fous 
trois clafles différentes. Les premiers fe 
rencontrent à l'endroit de leurs articula- 
tions mobiles ; tels font les cartilages 
qui encroûtent leurs têtes & leurs ca- 
vités, & ceux qui ne tiennent aux unes 
ni aux autres, & que l’on nomme in- 
rermédiaires. Les {feconds augmentent 
l'étendue de certains os; tels font ceux 
des côtes, & ceux qui font fitués aux 
bords de la cavité glénoïde de Pomo- 
plate, & de la cavité cotyloïde du grand 
osinnominé, Les troifiemes enfin fervent 
à unir certains os enfemble , .comme 
ceux qui fe trouvent entre les vertebres, 
& ceux qui forment la fymphyfe du grand 
os innominé avec l'os facrum , & celle 
des os. pubis entr'eux. 

Les ligaments font des fubftences fer- 
mes, fibreufes, compactes, difficiles à 
rompre & à déchirer, & qui fervent à 
attacher plufieurs parties les unes aux 
autres. Ils appartiennent aux os ou aux 
parties molles : les premiers {e trouvent 
À l'endroit des articulations, ou ils en 
font éloignés. 

Ceux qui fe rencontrent dans les ar- 
ticulations font de différente efpece ; les 
uns font au dehors des jointures, & les 
autres au dedans. Ceux qui font hors 
des jointures , ou les embraflent en ma- 
niere de toile mince qui fert moins à 
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les affermir qu’à empêcher que la liqueur 
qui y et contenue, puifle s’écouler, & 
alors on les nomme ligaments capfulai- 
res; ou ils font très -épais & fibreux , 
& rempliflent la double fonction de re- 
tenir les os joints enfemble, & dem- 
pêcher la fortie de la fynovie, & on 
les appelle ligaments orbiculaires ; ou 
enfin ils n’occupent que quelques points 
de l'extérieur de larticulation dont ils 
font la folidité, & dont ils reglent les 
mouvements , & pour l'ordinaire on leur 
donne le nom de ligaments latéraux , 
parce qu'ils font placés fur les cotés. 
Quelques-uns cependant en portent dau- 
tres, & qui font relatifs à leur fituation, 

On ne trouve de ligaments logés au 
dedans des articulations, que dans celle 
du fémur avec le grand os innominé , & 
dans celle du même os avec la rotule & 
avec le tibia, Celui qui eft renfermé dans 
la premiere, eft appellé ligament trian- 
gulaire du fémur, parce qu'il a la figure 
d'un triangle, & ceux qui fe voient dans 
la feconde font connus fous les noms 
de ligaments internes de la rotule , & 
de ligaments croifés, parce qu’ils font 
inclinés l’un fur l’autre , & qweffe&ive- 
ment ils fe croifent, 

Les ligaments qui appartiennent aux 
os & qui font loin des articulations , 
font de différente efpece : il y en a qui 
fervent à en affermir la jonction , com- 
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me les ligaments interofleux de l’avant- 
bras & de la jambe , ceux qui du bas 
des extrémités humérale & fternale de 
la clavicule , vont au bec coracoïde & 
at æartilape-de fa prémiere côte, '&c. ; 
d’autres font deftinés à diriger les ten- 
dons , comme les ligaments annulaires 
du poignet, celui de la jambe, & ceux 
du pied; d’autres donnent attache à des 
mufcles, comme les ligaments obtura 
teurs, les ligaments inter-mufculaires de 
lhumérus, &c. &c. 

La fynovie eft une liqueur onétueufe 
& mucilagineufe qui fe trouve au dedans 
des articulations , & qui eft deftinée à 
en afloupir les ligaments, & à lubrifier 
la furface de leurs cartilages , pour qu'ils 
gliflent avec plus de facilité les uns fur 
les autres. Elle eft, dit-on, fournie par 
de petits corps glanduleux dont on attri- 
bue la découverte à Clopton-Havers, & 
que l’on nomme glandes fynoviales. Ces 
glandes font logées au milieu de maffes 
graifleufes & rougeâtres attachées aux li- 
gaments capfulaires des jointures, & dans 
des endroits éloignés de ceux où fe paf- 
fent les plus grands mouvements, Leurs 
canaux excréteurs placés les uns à côté 
des autres & fort alongés , repréfentent 
des efpeces de franges qui ne fe déve- 
loppent bien que lorfqu’on les fait flottes 
dans de l’eau claire. Les glandes fyno- 
viales externes font placées m dehors des 
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jointures , & appuyées fur leurs ligaments, 
Sans doute les canaux qui en partent fe 
gliflent entre les fibres de ces mêmes li- 
gaments , pour verfer la fynovie dans 
leur intérieur. 

On trouve encore des glandes de ta 
_ même efpece dans le voifinage des arti- 
culations, & aux endroits où les ten- 
dons gliflent dans des finuofités ou lur 
des furfaces ofleufes enduites de croûtes 
légérement cartilagineufes. La liqueur 
que celles-ci filtrent, n’a d'autre ufage 
que de maintenir la foupleffe des tendons 
& des gaînes à travers lefquels ils paf- 
fent. Toutes ces glandes reçoivent des 
vaifleaux qui viennent des arteres qui fe 
diftribuent aux mufcies voifins , d’où il 
réfulte qu'il doit s’y porter plus de fang, 
& qu’elles doivent fournir une plus grande 
quantité d'humeur fynoviale lorfqwon 
agit beaucoup , qu’en toute autre circonf- 
tance , parce que le fang qui ne peut 
paller librement à travers les mufcles dans 
le temps où ils fe contractent , eft forcé 
d'y entrer. 


De la Struure intérieure des Os. 


On reconnoît aifément au dedans des 
os trois fortes de fubflances, & des ca- 
vités de diverfes grandeurs , lefquelles 
renferment la moëlle & le fuc médul- 
lair, & qui logent des vaifleaux fan- 
guins, 
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Des trois fubftances des os, Pune eft 
compacte, lautre eft celluleufe, & la 
troifieme réticulaire. 

La fubftance compacte eft ainfi nom- 
mée , parce qu’elle ne préfente aucune 
organifation apparente. Elle occupe l'ex- 
térieur de tous les os à qui elle donne 
la folidité qui leur appartient. Son épail- 
feur eft fur-tout remarquable dans la 
partie moyenne des os longs où elle eft 
beaucoup plus grande qu’à leurs extré- 
mités , vers lefquelles elle diminue infen- 
fiblement. Cette fubftance et compolée 
de lames appliquées les unes aux autres, 
& qui deviennent fenfibles fur les os qui 
ont été long -temps expofés aux injures 
de l'air, fur ceux qui ont été foumis à 
une ébullition longue dans des leflives 
fortement alkalines, & dans ceux à qui 
Fon a fait fubir une demi - calcination. 
Elles le deviennent aufi dans l’homme 
& dans les animaux vivants dont les os 
ont été altérés par l’impreflion de l'air; 
car on voit celles qui font les plus ex- 
térieures fe détacher des autres au bout 
d'un temps plus ou moins long, & être 
chaffées par l’action des parties fubja- 
centes. 

Les lames qui formeñt la fubftance 
compacte font elles - mêmes compofées 
de fibres dont l’arrangement varie dans 
les différents os. Dans ceux du crâne, 
elles font difpofées en maniere de rayons; 
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& convergent de la circonférence au cen< 
tre. Dans les os longs, elles font, pour 
ainfi dire, paralleles. On ne peut les ap- 
percevoir que dans les os du fœtus, chez 
qui l’offification ne fait , pour ainfi dire , 
que commencer. Comme elles font en 
petit nombre , les intervailes qui les dés. 
parent , permettent de les diftinguer. A 
mefure que les os fe développent , on 
les voit difparoître , parce que ces inter- 
valles diminuent, & qu'ils font remplis 
par d’autres fibres qui viennent s’y loger. 
Il y a cependant un procédé au mo- 
yen duquel on peut aifément les dif- 
tinguer, même dans l'adulte, Ce procédé 
confifte à faire macérer la partie moyenne 
& compacte d’un os long, dans un acide 
minéral affoibli avec une fufffante quan- 
tité d’eau. Elle y perd bientôt fa confif- 
tance, & prend une fouplefle qui ap- 
proche de celle des ‘cartilages , parce que 
la terre: crétacée qui en faifoit la folidité 
eft attaquée & enlevée par acide. On peut 
alors la couper fuivant fa longueur , & 
en détacher fucceflivement les lames , 
dont les fibres deviennent apparentes. 
On ne fait trop ce qui produit la cohé- 
fion de ces lames. Les uns ont fuppofé 
qu’elles étoient collées par une matiere 
glutineufe interpofée entre elles, & dont 
la quantité eft effectivement très-grande 
dans les os. Les autres ont cru qu’elleste- 
hoient au moyen de petites chevilles qui 
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pafloient de l’une à l’autre. L’exiftence 
de ces chevilles que les Anatomiftes n’ont 
pu appercevoir , fe trouve en quelque 
forte prouvée par l’analogie qu'ont en- 
femble la fubftance compacte des os & 
le corps ligneux des arbres, dont les cou. 
ches font , dit-on , jointes par quelque 
chofe de femblable, Enfin on a avancé 
que l’adhérence mutuelle des lames of- 
feufes venoit de ce que les fibres dont 
elles font compofées n'étant pas toutes 
dans le même plan, quelques-unes paf- 
foient de l’une à l’autre. Ces explications 
paroiflent aflez fatisfaifantes, mais il pour- 
roit bienfe faire qu'aucune d'elles ne ré- 
pondît au méchanifme que la nature em- 
ploie. Il fufft peut-être, pour que les 
lames dont il s'agit tiennent enfemble , 
qu’elles foient très-proches l’une de Fau- 
tre , & qu'il n’y ait aucun vuide entre 
elles. 

La fubftance celluleufe des os tire fon 
nom des cavités innombrables qui sy 
remarquent , & dont l’afflemblage forme : 
un tiflu aflez femblable à celui que pré- 
fente la fubftance molle & fpongieufe ré- 
pandue dans la machine animale, & dans 
laquelle toutes les autres parties qui la 
compofent, paroiflent être plongées. Elle 
fe rencontre dans tous les os. On en trouve 
fur-tout beaucoup aux extrémités de ceux 
qui ont une forme longue, où fa quan- 
tité paroît augmenter aux dépens de la 
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fubftance compacte , dont l'épaifleur di- 
minue de plus en plus à mefure que Pon 
s'éloigne de leur partie moyenne, & dont 
les lames fe renverfent fucceflivement vers 
le dedans de los. Cette fubftance eft for- 
rée de lames ofleufes , qui au lieu de 
refter appliquées les unes fur les autres, 
& d’être en quelque forte paralleles, fe 
trouvent au contraire écartées & jetées 
fans ordre. Les petites cavités qu’elle pré- 
fente varient confidérablement en figure 
& en grandeur. Sans doute elles coem- 
muniquent toutes enfemble ; car une li- 
queur colorée que l’on verfe dans ła 
grande cavité d’un os cylindrique, pêne- 
tre en peu detemps toutes les parties de 
{on tiflu cellulaire; & fi on pionge dans 
une liqueur de cette efpece l'extrémité 
d’un os fcié dans fa longueur , elle s'y 
introduit peu à peu, & palle dune cavité 
dans l’autre, en s’élevant au deflus de ka 
hauteur qu’elle a dans le vafe qui la con- 
tient. 

L'ufage de la fubftance celluieufe des 
os , eft de les rendre plus légers fous le 
-même volume. Elle eft plus dure en ceux 
qui ont des efforts confidérables à foute- 
nir, & Yun tifu plus rare & plus fpon- 
gieux dans les autres. 

On donne le nom de fubftance réti- 
culaire à une forte de réfeau plus ou 
moins épais qui fe trouve dans les gran 
des cavités des os. longs. Il y en a plu- 
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fleurs où elle approche beaucoup de la na- 
ture dela fubftance celluleufe , & d’autres” 
oùelle reflemble davantage au tiffu qui lui a 
fait donner fon nom. Cette fubftance ne pa- 
roit être faite que de filets ofleux incli- 
nés & renverfés les uns fur les autres : 
fon utilité eft relative aux lieux où elle 
fe rencontre, & fe borne à foutenir la 
moëlle & à l'empêcher de saffaiffer. , 

Lesos, ainfi que toutes les autres par- 
ties du corps, font puréfnent gélatineux 
dans les embryons. Ils prennent fuccef- 
fivement une confiftance plus forte, & 
parviennent enfin à l’état de cartilage. 
L'organifation alors en eft par-tout la 
même. Comment donc les trois fubftan- 
ces dont il vient d’être parlé fe forment- 
elles, lorfqu’ils viennent à s'endurcir ? 
Il fera facile den rendre raifon fi on fe 
rappelle 1°. que dans les os longs, lof- 
fification commence par la partie mo- 
yenne & centrale : 2°. qu'après avoir d’a- 
bord été fort lente , elle fe fait avec beau- 
coup de rapidité , & 3°. que les parties 
déja oflifiées ne font plus fufceptibles de 
s'étendre pendant que celles qui reftent 
cartilagineufes continuent à prendre de 
l’accroiflement. Le petit nombre des fi- 
bres qui s’endurciflent les premieres , ne 
peut réfifter au tiraillement de celles qui 
les avoifinent, Elles font renverfées les 
unes fur les autres, & s'inclinent dans 
tous les fens; voilà la fubftance réticu- 


http://rcin.org.pl 


18 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


Jaire. Celles qui les fuivent font en plus 
grand nombre , elles forment déja des 
lames minces qui réfiftent davantage , & 
qui ne fe laiflent pas déplacer d’une ma- 
niere aufli fenfible. Ces lames s’écartent 
cependant & laiflent des vuides entre 
elles; c’eft la fubftance celluleufe, Enfin 
plufieurs s’endurciflant à la fois, elles fe 
foutiennent mutuellement & gardent lar- 
rangement qu'elles avoient , lorfqu’elles 
n’étoient que cartilagineufes ; celles - ci 
forment la fubftance compacte qui eft 
la plus extérieure, & qui vraifemblable- 
ment fe développe la derniere, Les ca- 
vités internes des os font detrois efpeces , 
les unes font grandes, les autres font mo- 
yennes , & les autres petites, Les pre- 
mieres ne fe voient que dans les grands 
os cylindriques ; elles font traverfées par 
la fubftance réticulaire & fervent à loger 
la moëlle. Les fecondes font celles qui 
réfultent de l’écartement des lames de la 
fubftance celluleufe ; elles fe trouvent 
dans tous les os & contiennent le fuc 
médullaire, Les troifiemes enfin font def. 
tinées à tranfmettre les vaifleaux fanguins 
& les nerfs au dedans des os. 

La moëlle & le fuc médullaire font 
deux fubftances de la même nature, La 
premiere fe préítnte fous la forme d’un 
corps mollaîñle & onctueux, d'une cou- 
leur grisâtre tirant un peu fur le jaune; 
& la feconde comme une huile ténue , 
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eoulante & de couleur rouge. La moëlle 
eft compolée d’un grand nombre de vé- 
ficules membraneufes, pleines d’une huile 
à demi-figée , qui communiquent toutes 
enfemble , & qui font enfermées dans une 
membrane commune , dont les prolon- 
gements ou replis intérieurs forment les 
véficules qui sy rencontrent, Le fuc mé- 
dullaire eft renfermé dans des véficules 
toutes femblables, mais qui fervant en 
même temps à tapifler les cavités de la 
fubftance celluleufe des os , dans lef- 
quelles ce fuc eft contenu , ne peuvent 
en être détachées, Sa limpidité plus grande 
que celle de l’huile qui forme la moëlle, 
& la couleur rouge que lon y remarque, 
ne font que des différences accidenteiles, 
qui viennent de ce que les vaifleaux fan- 
guins font en plus grand nombre aux ex- 
trémités des os longs qu'à leur partie 
moyenne , & de ce que la chaleur y eft 
plus confidérable, 

On peut aifément s’aflurer de la difpo 
ftion de la moëlle, fi on en plonge un 
morceau dans de l’eau chaude , & qu'on 
ly agite dans tous les fens , en le tenant 
fufpendu avec des pinces. L'huile dont 
les véficules font remplies , liquéfiée par 
la chaleur , s'échappe , & il ne refte plus 
qu’un amas de membranes que l'on peut 
diftendre en foufflant deflus avec un cha- 
lumeau, La portion de ces membranes qui 
fert d'enveloppe générale à la moëlle ef 
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appliqué à la furface interne des grandes 
cavités des os, & tient à leurs parois par 
des prolongements filamenteux & par quel, 
ques vailleaux fanguins. C’eft ce que les 
Anatomiftes appellent fort improprement 
je périofte interne des os, puifqu’elle n’en 
a ni l’épaifleur , ni la confitance , ni la 
forte adhéfon , & que fon ufage paroît fe 
borner à contenir la moëlle, & à tranf- 
mettre aux véficules médullaires les vaif. 
{eaux fanguins dont elles font parfemées, 
& qui fans doute fervent à filtrer la liqueur 
huileufe qui la conftitue. 

Outre la moëlle & ie fuc médullaire 
qui fe rencontrent dans les grandes & dans 
les moyennes cavités des os, on ne peut 
douter qu'il n'y en ait encore entre les 
lames qui forment leur fubftance com- 
pacte , quoiqu'on ne puille pas les y dé- 
montrer, En effet perfonne n’ignore que les 
os les plus folides foumis à l’ébullition , 
dépcfent dans l’eau lorfqu'ils font récents, 
un fuc huileux qui nage à fa fuperficie, 
Si on les expofe à une chaleur médiocre, 
ils laiflent tranfluder ce fuc, & quoiqu’on 
les efluie avec foin , ils en fourniflent en- 
core, La raifon pour laquelle les os les 
mieux préparés fe terniflent à la longue, 
cet quil eft impoflible de les en dé 
pouiller totalement, S'il y avoit quelque 
moyen par lequel on pût y réuffir, ce fe- 
roit de les faire bouillir dans de l’eau de 
avon , & non pas dans de l’eau de chaux 
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eu dans des leflives fortes , comme on le 


: fait ordinairement , ce qui détruit une 


partie de leur tiflu. TE 

La moëlle paroît avoir beaucoup de 
reflemblance avec la graifle , mais elle en 
differe en ce que le tiflu véficuleux qui la 
contient eft plus délicat & plus fin que 
celui de la graifle, & ne peut être foufflé 
auf aifément que lui. La moëlle d’ailleurs 
ne diminue de quantité que par des exer- 
cices violents ou dans un Âge avancé , au 
lieu que la graifle fe confume , pour ainf 
dire , d'elle-même dans les maladies & 
dans les longues abftinences. Ajoutez que 
fi Pon foumet de la moëlle & de la graide 
à la diftillation , elles donnent toutes deux 
une liqueur limpide prefque fans odeur, 
puis unë liqueur empireumatique - faline 
de couleur brune, & enfuite une grande 
quantité d'huile empireumatique aufli ; 
mais les deux premiers produits font plus 
abondants dans la moëile , ce qui prouve 
qu’elle eft naturellement plus limpide & 
plus coulante que la graifle, 

Le principal ufage de la moëlle eft de 
tenir les fibres ofleufes dans un état de 
foupleffe qui en prévient la fragilité, I 
et vraifemblable qu’elle tranilude auffi 
à travers les cartilages qui recouvrent les 
extrémités des os à l'endroit de leurs arti- 
culations , & qu’elle va fe mêler à la fy- 
novie dont elle augmente la quantité. On 
abferve aifément cette tranfludation dans 
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Jes cadavres dont les cartilages prennent 
wne teinte jaunâtre. Si on met des os qui 
en foient encore couverts dans une tein- 
ture rouge, on voit cette teinture péné- 
trer jufques dans la cavité qui contient 
le fuc médullaire, quoiqu’on ait eu lat- 
tention d’obferver que la teinture ne mon- 
tåt pas dans le vafe , au deflus du lieu fur 
lequel ces cartilages s'étendent. Enfin Clop- 
ton Havers a remarqué, au fémur & à 
Fhumérus du cheval , de grands pores qui, 
de la cavité de la moëlle , defcendent juf- 
ques dans leurs articulations. 

Les os reçoivent intérieurement des 
Vaifleaux fanguins & des nerfs, qui , après 
avoir traverfé le périofte , s’y introdui- 
fent par un grand nombre d'ouvertures, 
Ces ouvertures ne font nulle part aufi 
femarquables que dans les grands os des 
extrémités où elles ont une fituation aflez 
conftante : la direction n’en eft pas la 
Memes à l'humérus , au tibia &rau ph 
yone, elles vont de haut en bas, mais 
au fémur, au radius, & au cubitus, les 
conduits auxquels elles répondent fe por- 
tent de bas en haut. On feroit tenté de 
penfer que la nature seft méprife en cette 
occañon , & qu'elle na pas eu égard à 
Ja facilité avec laquelle le {ang doit couler 
dans les os, où fon cours weft pas accé- 
léré par l’aétion des parties environnan- 
tes ; cependant ceft dans la vue de le 
favorifer , que les conduits dont il s’agit j 
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font difpofés de cette maniere, Dans quel- 
que attitude que lon foit, la partie de 
f’humérus qui eft articulée avec Pomo- 
plate, & celle des deux grands os de la 
jambe qui tient au genou, font fupérieu-- 
res; mais il n'en eft pas de même de la 
tête du fémur & de la partie des deux os 
de lPavant-bras qui fe joint à l’humérus. 
Lorfqu’on eft aflis & tranquille, & fur- 
tout lorfqu’on eft couché , ou que l’on 
fe livre au fommeil, & que les mufcles 
font dans l’inaction , les cuifles & les 
avant-bras font fi fléchis, que ce que l’on 
a coutume d'en regarder comme la pat- 
tie fupérieure , devient réellement infé- 
rieure , & vice verfá. Pendant la veille , 
la direétion des conduits du fémur, du 
radius & du cubitus, & celle des vaif- 
feaux qui les traverfent , fe trouvent fuff- 
famment compenfées par la contraction 
des mufcles , qui, comme l’on fait , oblige 
le fang à circuler avec plus de force & 
de vîtefle, 

Les conduits dont il vient d’être parlé 
rendent aifément raifon des dépouilles de 
chryfalides & de mouches que l’on trouve 
quelquefois au dedans d’os fort fains 
d’ailleurs. Ruyfch qui les a le premier 
obfervées , attribue à leur préfence les 
douleurs intolérables que l’on éprouve 
dans les membres en certaines maladies. 
Ce fait lui paroît fort extraordinaire & 
tenir du merveilleux , parce qu'il ne con- 
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çoit pas comment des infectes ont pu naf- 
tre , fe développer, fe nourrir & fe trans- 
former au dedans des os, pendant la vie 
du fujet auquel ces os ont appartenu : 
mais l'explication qu'en donne le célebre 
Albinus eft très-fimple. Les infectes dont 
il s’agit ne fe font introduits dans les os 
où ils fe rencontrent, qu'après la mort ; 
ils y font entrés par les canaux deftinés 
aux vaifleaux fanguins fous la forme de 
vers , & pendant qu'ils étoient encore 
très-petits, Ils s’y font nourris quelque 
temps & y ont grofi, après quoi ils fe 
font changés en chryfalides d’où font for- 
‘ties des mouches qui y ont bientot péri 
faute d’air, Pour s’aflurer que les chofes 
fe pañlent ainfi, il ne faut que laiffer à 
Pair libre des os récemment tirés d’un 
cadavre , afin que les mouches y vien- 
nent dépofer leurs œufs, & que les chairs 
qui y tiennent foient rongées par les vers 
qui doivent en fortir. 

Il eft impoffible de fuivre les vaifleaux 
fanguins dans les os jufqu’à leurs dernieres 
ramifications ; cependant on fait, à n’en 
pas douter , qu'ils fe gliflent entre les 
lames dont la fubftance compacte eft com- 
polée, & qu'ils y forment un tiflu vaf- 
culaire que l’on ne peut à la vérité rendre 
fenfible par les injections les plus fines, 
mais qui le devient de lui-même dans 
plufieurs circonftances. Lorfque , par 
exemple, 
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exemple , un os a été expoié pendant quel- 
que temps à l’action de l'air , fes Cou 
ches les plus extérieures fe deflechent , 
& éprouvent une forte de mortification 
qui diminue la réfiftance qu'elles oppo~ 
{oient au tiflu vafculaire qu’elles recou- 
vrent. Ce tifu fe glonfle & s'éleve peu à 
peu fous la forme de chairs plus ou moins 
grenues ; il éloigne les couches altérées 
de celles qui font faines , & détruit la 
cohéfion qu’elles avoient enfemble ; en- 
fin il les poufle au dehors , & remplifflant 
le lieu qu'elles occupoient , il devient 
par fon affaiflement & fon exficcation. la 
baie de la cicatrice qui doit unir le fond 
de la plaie avec les chairs voifines. 

Les nerfs qui s'introduifent dans les 
os vont la plupart fe répandre fur la mem- 
brane médullaire : auf eft-elle d'une 
grande fenfibilité, Lorfque Duverney après 
avoir coupé la jambe à des chiens , enfon- 
çoit un ftilet dans leurs os à travers la 
moëlle, après que la douleur de lama 
putation étoit amortie , il a toujours vu 
ces animaux témoigner par leurs cris & 
par l'agitation de leurs membres, qu’ils 
{ouffroient beaucoup. Au contraire , la 
propre fubftance des os eft prefque in- 
fenfible, L'application des médicaments 
les plus âcres , celle du feu n’excitent au- 
cune douleur; la derniere procure mê- 
me quelquefois une fenfation agréable 
qui s'étend fur toute la longueur de los 

Tome 1, 
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que l’on cautérife, M. de Haller a vu tré- 
paner une femme qui rapportoit les dou- 
leurs qu'une affection hyftérique lui cau- 
foit dans la tête , à de l’eau épanchée fous 
le crâne. Elle fouffrit cette opération avec 
beaucoup de patience , quoiqu'’elle durât 
plus de quinze minutes , par rapport à 
l'épaifleur du crâne qui étoit de trois li- 
gnes. Or, fi les os étoient fenfibles, elle 
n’auroit pu fupporter fi long-temps fans 
fe plaindre, Paction de la couronne du 
trépan qui agit comme unefcie , & qui 
eft l'inftrument le plus propre à caufer 
des douleurs énormes , puifqu'il déchire 
plutôt qu'il ne coupe le tiflu des parties 
{ur lefquelles on l'applique. 


De la Connexion ou Jonction des Os. 


La connexion des os fuppofe deux cho- 
fes , favoir le rapport mutuel des pieces 
aflemblées , & leur union. Leur rapport 
eft ce que les Anatomiftes appellent ar- 
ticulation , & leur union eft ce qu’ils nom- 
ment fymphyfe. 

On diftingue trois efpeces d’articula- 
tions, dont une permet du mouvement, 
Pautre n’en permet point , & la troifieme , 
quoique difpofée de maniere à n’en per- 
mettre aucun , en laille faire d’obfcurs. 
La premiere fe nomme Diarthrofe , la 
feconde Synarthrofe, & la troifieme Am- 
phiarthrole ou articulation mixte, 
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La diarthrofe eft encore de trois efpeces: 
dans la premiere , les parties fe meuvent 
en tous fens, en avant , en arriere, cn 
dedans, en dehors , comme dans Parti- 
culation de l’humérus avec l’omoplate, 
dans celle du fémur avec los innominé, 
&c. & comme elle fe fait par une tête 
recue dans une cavité, on lui donne le 
nom de genou , à limitation des Mécha- 
niciens qui emploient cette efpece d'af- 
femblage dans la conftruétion de quelques 
machines, & mieux encore , celui de 
diarthrofe orbiculaire, Cette premiere ef- 
pece de diarthrofe eft profonde ou fuper- 
ficielle , ce qui a donné lieu de la fub- 
divifer en deux efpeces, dont la premiere 
et nommée Enarthrofe , & la feconde 
Arthrodie, 

La feconde efpece de diarthrofe ne per- 
met que des mouvements bornés en cer- 
tains fens , comme ceux de flexion & d’ex- 
tenfion , ou ceux de rotation ou de tour- 
noiement. On l’a comparée aux char- 
nieres, & on l’a nommée ginglyme , ter- 
me qui fignifie la même chofe. Le gin- 
glyme eft angulaire ou latéral. Le premier 
n'exécute que des mouvements en angle, 
tels que ceux qui s’exercent dans Parti- 
culation de lavant - bras avec le bras , 
dans celle de la jambe avec la partie in- 
férieure de la cuile, & des phalanges des 
doigts entr’elles. Ce ginglyme eft parfait 
ou imparfait, On dit qu'il eft parfait, 
Bi] 
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lorfque les deux os articulés fe reçoivent 
mutuellement, comme on le voit au cou- 
de , à la jonction de la jambe avec le 
pied, &c. On le nomme ginglyme im- 
parfait , lorfqu'il wy a qu’un des deux os 
de reçu , comme on le remarque dans 
Varticulation de la premiere vertebre avec 
la feconde, &c. 

Le ginglyme latéral exécute des mou- 
vements de rotation femblables à ceux 
des gonds fur les portes, ou à celui des 
effieux de roues dans leurs moyeux, On 
en voit des exemples dans les jointures 
par lefquelles le radius & le cubitus font 
unis à leur partie fupérieure & à leur par- 
tie inférieure, & dans celle de Papophyte 
odontoïde de la feconde vertebre avec le 
petit arc de la premiere. Ce ginglyme eft 
fimple ou compolé, 

La troifieme efpece de diarthrofe peut 
être nommée planiforme, parce qu’elle fe 
fait au moyen de faces plates qui portent 
les unes fur lesautres, & qu'elle ne per- 
met que des mouvements très - obfcurs. 
C'eft elle qui unit les os du carpe entre 
eux, & avecla bafe des os du métacarpe. 
On Ía retrouve dans la jonction des os 
du tarfe avec le métatarfe , dans celle des 
deux extrémités du péroné avec le tibia, 
Eec. 

La fynarthrofe fe fait par engrénure ou 
ou par gomphofe. L’engrénurea lieu quand 
les os fe joignent enfemble par des avan- 


http://rcin.org.pl 


DE L'OsTÉOLOGIE. 10 


ces, & des enfoncements en maniere de 
tenons & de mortaifes, On lui donne ora 
dinairement le nom de future, La future 
fe diftinguie en profonde & en fuperficielle, 
en vraie & en faufle. Dans la future pro- 
fonde , les avances & les enfoncements 
{ont très marqués ; dans la future fuper- 
ficielle, ils le font moins, & on croiroit 
que l'union des deux os fe fait par la feule 
appofition de leurs furfaces : cette feconde 
porte le nom d’harmonie, On en voit des 
exemples dans l'articulation des os du crâne 
avec ceux de la face, & dans celles de ces 
derniers os entre eux. La jonction de la 
plupart des os du crâne donne des exem- 
ples de la future profonde. On entend par 
future vraie celle dont il vient d’être parlé, 
& par future faufle , celle où les bords 
des os font appliqués les uns fur les autres, 
à peu près à la maniere des ‘écailles bis 
valves. Aufl cette derniere eft-elle appellée 
future fquammeufe ou écailleufe, Telle eft 
celle qui unit le bord inférieur des parié- 
taux avec le bord fupérieur des temporaux. 
La gomphole eft l’efpece de fynarthrofe 
dans laquelle certains os tiennent à d’au- 
tres, à la maniere des clous enfoncés dans 
des murailles ou dans de la menuiferie ; elle 
ne fe voit que dans l’articulation des dents 
avec le bord alvéolaire de Pune & de Pau- 
tre mâchoire, 

La nature de l’'amphiarthrofe ou de Farti- 
culation mixte eft aflez connue par la dé- 

B iij 
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finition qui en a été donnée plus haut. 
Elle fe remarque dans la jonction du corps 
des vertebres, Les cartilages fermes & fer- 
rés qui les uniffent , ne femblent leur per- 
mettre aucun mouvement, & cependant 
ils en exécutent de très marqués, & def- 
quels réfultentles inflexionsdireétes dutronc 
en avant &en arriere , & fesinflexions la- 
térales qui font au moins aufli fréquentes, 
La fymphyfe des os eft fans moyen ou 
avec moyen : elle eft fans moyen , quand 
ils tiennent enfemble par la feule confi- 
guration de leurs parties , comme on le 
voit dans la plupart des os de la tête; elle 
eft au contraire avec moyen , lorfqu'ils 
font joints par des fubftances étrangeres. 
On divife celle-ci en fynévrofe , en fyn- 
chondrofe & en {yflarcofe, La fynévrofe 
fe fait au moyen des ligaments ; elle a 
lieu dans le plus grand nombre des join- 
tures, La fynchondrofe fe fait par des car- 
tilages ; on en trouve des exemples dans 
l'union des corps des vertebres, dans celle 
de l'os facrum avec les os innominés , & 
dans celles des os pubis. La fyGarcofe eft 
l’efpece de fymphyle qui fe fait au moyen 
des chairs; elle fe préfente aufi fréquem- 
ment que la fynévrofe ; car, quoique les 
ligaments maintiennent les diverfes arti- 
culations, & empêchent les os de fe dis- 
joindre , elles font finguliérement fortifiées 
par l’action des mufcles qui les environ- 
nent, Les luxations qui font caufées par des 
paralyfes en donnent la preuve, 
http://rcin.org.pl 
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De lufage des Os. 


Les os font certainement à la machine 
animale, ce que la charpente eft aux bâti- 
ments. Ils en déterminent la forme , ils en 
foutiennent les parties, ils en reglent les 
mouvements , ils forment en outre di- 
verfes cavités qui mettent les principaux 
vifceres à labri des injures extérieures. 
Les éminences que l’on y remarque , don- 
nent attache aux mufcles , ou augmentent 
l'étendue de leurs extrémités, pour que 
les connexions en foient plus fermes, 
Les cavités ou fervent aux articulations, 
ou logent diverfes parties molles, Leur 
fubftance compacte les rend fermes & 
{olides ; celle qui eft celluleufe en aug- 
mente le volume fous la même maffe; la 
moëlle eft foutenue par le tiflu réticulaire 
que leurs grandes cavités contiennent, &c, 
&c. 


es : 


DES OS EN PARTICULIER, 


De la téte. 


sh tête eft la partie du fquelette la plus 

élevée; elle comprend le crâne & la face, 

& repréfente une efpece de fphéroïde ap- 

plati fur les côtés. On y diftingue aifément 

trois ovales, un antérieur étendu de haut 
Biv 
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en bas , dont la grofle extrémité forme le 
front , & la pointe répond au menton; un 
fupérieur étendu d’avant en arriere , dont 
la groffe extrémité répond en arriere , & la 
petite en avant; & un inférieur qui a fa 
partie la plus large en arriere, & la plus 
étroite en avant, Ces trois ovales fe con- 
fondent par leurs extrémités. La tête pré- 
fente aufli deux triangles fphériques fur les 
côtés. 

Sa figure varie beaucoup dans les diffé- 
rents individus; les uns Font plus ronde, 
les autres plus alongée ; ceux-ci ont le front 
faillant, & les autres Pont plat, &c. Ilya 
apparence qu'outre ces différences particu- 
lieres y la tête en préfente d’autres qui font 
communes aux peuples de même pays. Per- 
{onne n’ignore qu’il y en a chez qui elle eft 
applatie d'avant en arriere, On penfe que 
cette difpofition vient du foin que les meres 
ont de comprimer entre leurs mains la tête 
de leurs enfants au moment où ils viennent 
de naître, parce qu'ils la regardent comme 
une beauté. Il eft étonnant que cette fable 
fe foit accréditée. Il peut fe faire qu’en cer- 
‘tains pays on pêtrifle en quelque forte la 
tête des enfants nouveaux nés ; mais il n’eft 
pas vrai que la compreffion que l’on exerce 
fur elle, lui donne une forme différente de 
celle qu’elle devroit avoir. Si cela étoit, 
tous les hommes l’auroient fort alongéede 
“haut en bas, & raccourcie d'avant en ar- 
ricre, car elle eft obligée de prendre cette 
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figure pour pouvoir paller à travers les os 
du baflin. 

Le volume de la tête n'offre pas moins 
de variétés que fa figure ; mais pour l'ordi- 
naire , elles ne font pas fort remarquables, 
Il ny a que la maladie que l’on nomme 
hydrocéphale qui puifle l’'augmenter beau- 
coup. Véfale a vu un enfant de deux ans 
dont la tête étoit tellement dilatée par cette 
maladie , qu’elle contenoit neuf pintes 
d’eau ; mais les os en étoient prefque mem- 
braneux. Il n’y avoit d’ofleux que ce qui 
Pétoit avant la maladie qui avoit com- 
mencé cinq mois avant, Si comme dans ce 
cas, & dans plufieurs autres femblables, 
les os du crâne reftoient toniours membra- 
neux , il ñe pourroit y avoir aucune mé- 
prife au fujet de la tête des hydrocéphales 
confervée après leur mort , ou trouvée par 
hafard dans les cimetieres. Mais il arrive 
quelquefois que les os augmentent d’épaif- 
{eur en mêmetemps que leurs autres dimen- 
fions deviennent plus confidérables. Du- 
verney les a vus un tiers plus épais que de 
coutume dans un fujet de huit à neufans, 
dont le crâne contenoit trois pintes d’eau. 
Fabrice de Hilden a obfervé qu'ils étoient 
très-{olides fur un jeune homme de 18ans, 
qui avoit la tête d’une grofieur prodi- 
gieufe, Sa maladie avoit commencé à l’âge 
de 3 ans, après une fievre aiguë. Tout fon 
corps étoit macéré : il parloit avec facilité, 
mais fes idées {e troubloient de temps en 

By 
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remps , & il étoit fujer à de fréquents accés 
d'épilepfe., M. Van-Swieten a vu dans les 
foires un homme attaqué d’hydrocéphale 
depuis fon enfance, que cette maladie n'a- 
voit pas empêché de parvenir jufqu’à l’âge 
de 30 ans. Il avoit peu de fens, & fe re- 
muoit difficilement , parce que fa tête étoit 
d'une grofleur énorme : il étoit même 
obligé de la foutenir par différents procé- 
dés. Il y a un moyen bien fimple pour re- 
connoître fi une tête dont le volume eft 
plus confidérable qu’à l'ordinaire, a ap- 
partenu à un fujer attaqué d’hydrocéphale, 
Cet d'examiner quelles font les dimen- 
fons dzs os de la face; car elles font les 
“mêmes que dans l'age dont eft le malade, 
parce que ces os n'ont eu aucune raifon 
pour croître & pour augmenter, 

La divifion la plus ordinaire de la tête 
eft en partie fupérieure que l’on nomme 
finciput , vertex ou bregma; en partie pofté- 
rieure que l’on appelle occiput; en partie 

‘antérieure qui eft la face; en partie infé- 
riêure , à laquelle on donne le nom de bafe 

“du crâne; & en parties latérales qui s'ap- 
pellent les tempes. 

Elle préfente en dehors & en dedans un 
grand nombre d’éminences & de cavités 
qui font fimples ou compofées ; fimples , 
quand elles ne font formées que d’un feul 
os, & compofées, lorfqu’elles font faites 
de la réunion de plufeurs. Elles ne peuvent 
étre décrites qu'après que les os du crâne 
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& de la face auront été. La ftructure de 
ces os elt à peu près la même; ils font for. 
més en dehors par de la fubftance com- 
pacte , & en dedans par de la fubftance cel- 
luleufe. La fubftance compacte eft parta- 
gée en deux lames, dont une eft extérieu-- 
re, & l’autre intérieure : celle-ci eft plus 
mince & plus fragile que l’autre, & porte 
le nom de lame vitrée. La fubftance cellu- 
leufe qui eft entre deux s'appelle diploé ; 
elle eft plus ou moins épaifle dans les dif- 
férents os du crâne, Il y a même des en- 
droits où elle manque tout-à-fait, ce qui 
rend ces os très-minces & très-fragiles. 

On ne peut étudier la difpoñtion des 
parties de la tête, fans la mettre dans une 
fituation à peu près femblable à celle qu’elle 
a dans un homme debout ou afis, & qui fe 
tient bien droit. Cette fituation eft telle que 
les deux arcades qui fe trouvent fur fes par- 
ties latérales & inférieures, & que l'on 
nomme arcades zygomatiques , font paral- 
leles à l'horizon, 

La tête eft articulée avec la premiere 
vertebre du col, au moyen des deux apo- 
phyfes condyloïdes de occipital. Les os 
qui la forment font joints enfemble par 
différentes efpeces de fynarthrofe; ceux 
du crâne par engrénure, & les dents par 
gomphofe. Il wy a que la mächoire infe- 
rieure qui foit articulée avec la fupérieure 
par une efpece dé diarthrofe qui participe 
du ginglyme angulaire & de Me 

yj 
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La tête a des différences fenfibles dans 
les différents âges. Les os du crâne font fort 
minces dans un enfant qui vient de naitre, 
& nont qu'une feule lame compofée de 
fibres difpofées en maniere de rayons, 
c'et-àdire raflemblées à leur partie cen- 
trale , & fort écartées versles bords, La cir- 
conférence de ces os éftencoremembraneu- 
fe, ce qui permet àla tête de prendre une 
forme alongée du vertéx à fa bafe, & de 
fe raccourcir d'avant en arriere , & non 
pas de fe retrécir & de diminuer dans tous 
les fens , comme on l’a cru jufqu'ici. En 
effet la capacité du crâne ne pourroit per- 
dre de fes dimenfions fans que le cerveau 
fût comprimé , ce qui feroit capable de 
donner la: mort à Penfant. On trouve à 
l'endroit auquel les deux os pariétaux su- 
niffent avec le coronal , un efpace men- 
braneux d’ure aflez grande étendue , & 
dont la forme eft femblable à celle d’une 
lofange : cet ce que lon nomme la 
fontanelle. Les battements du cerveau y 
font fort fenfibles , auff bien qu’à la partie 
du crâne qui répond à l’angle lambdoïde de 
Fos des tempes, où l’oflification n’eft pas 
fort avancée, & où Fon apperçoit de cha- 
que côté un efpace membraneux de la 
même efpece & d’une figure irréguliere, 
Les os de la face font peu formés. Ceux 
que Pon nomme maxillaires ne renferment 
aucune cavité , & la mâchoire inférieure 
eft. compolée de deux pieces unies par un 
cartilage intermédiaire, 
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Peu de temps après la naiflance , les os 
du crâne deviennent plus épais & com- 
mencent à avoir deux lames féparées par 
la fubftance diploïque, Les fibres qui les 
forment fe multiplient, ferapprochent les 
unes des autres , & difparoiflent entiére- 
ment, Ils ceflent d’être membraneux à leurs 
bords | & commencent à s'unir par des 
futures , lefquelles ne font fans doute qu’une 
fuite de la maniere dont procede Poff- 
cation, Comme elle paroît fe faire par des 
fibres qui s'étendent du centre à‘ la circon- 
férence , ces fibres doivent entrer & s’en. 
gager lesunes dans les intervalles des au- 
tres- jufqu’à ce qu’elles trouvent une réfi 
tance qui les empêche de croître davan- 
tage. La fontanelle , & les deux autres ef- 
paces membraneux fitiés aux parties laté- 
rales inférieures & poftérieures du crâne, 
fe retréciflent peu à peu & difparoiflent 
enfin tout à fait, Ce n'’eft guere qu’à l’âge 
de deux ans qu'on trouve la fontanelle en- 
tiérement offifiée ; quelquefois cependant 
elle et membraneufe au delà & même juf- 
qu'à un âge avancé, Bauhin dit avoir ob- 
fervé qu’elle létoit encore fur fa propre 
femme ågée de 26 ans; & Dimerbroeck,, 
fur une femme de 40. Il arrive aufh quel- 
quefois que les efpaces dont il a été parlé 
précédemment , ne font pas encore férmés 
dans des fujets adultes.” Pacchioni , dans 
fon Traité de la Dure-mere , en rapporte 
un exemple qui lui a été communiqué par 
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le fieur Maria Cecchino. Un jeune homme 
de 19 ans étant venu dans un hôpital pour 
fe faire guérir d’une fievre ordinaire , on, 
vit avec étonnement qu'il avoit à la par- 
tie poftérieure & inférieure du pariétal gau- 
che, des pulfations très fortes qui fe fai- 
foient principalement fentir lorfqu'on y 
mettoit le doigt : on y appercevoit aufli 
une molleffle confidérable, Il mourut, & 
l'on vit par l'examen de fon corps qu'il y 
avoit à cette partie du crâne une ouver- 
ture aflez grande , laquelle n’étoit remplie 

ue par une membrane attachée à toute 
à circonférence. 

Plus on s'éloigne de la naifance |, & 
plus la tête approche de l’érat où elle doit 
refter pendant la plus grande partie de la 
vie, Les deux pieces qui, dans le fœtus, 
compofoient l'os coronal , fe rapprochent 
& s'uniflent. Des os dont le nombre, la 
formé , la pofition & la grandeur varient, 
qui étoient placés au voifinage de la future 
lambdoïde & de plufeurs autres, & que 
Fon nomme os Wormiens, dilbñe: Done 
peu à peu. Les futures deviennent moins 
apparentes & fur tout dans l’intérieur du 
crâne où elles ne forment qu'une feule li- 
gne, pendant qu’elles le font encore beau- 
coup à l'extérieur, Cette circonftance dé- 
pend de ce que la lame inrerne du crâne 
croiflant avec une forcé égale à celle de 
la lame externe , & de ce que cette lame 
ayant moins d'étendue , les os agiflent plus 
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fortement les uns contre les autres au de- 
dans du crâne qu’au dehors. Les finus 
. pituitaires fe développent , les deux pieces 
de la mâchoire inférieure fe foudent, les 
dents fortent, & les alvéoles fe forment. 

Les chofes reftent dans cet état plus ou 
moins long-temps. On voit enfuite la fubf- 
tance diploïque devenir extrêmement fer- 
me, compacte & folide, & les futures 
s'effacer & difbaroître enfin tout-à-fait , ce 
qui arrive plutôt au dedans du crâne qu'au 
dehors, pour les raifons alléguées ci-deffus. 
Ce qu'il y a de fingulier, c'eft que ce 
changement arrive quelquefois de très- 
bonne heure. On a trouvé les futures coro- 
nale & fagitale entiérement oblitérées fur 
un enfant de huit ans, & on n’en décou- 
vroit aucun veftige ni à l'extérieur, ni à 
l'intérieur. Hunaud dit avoir vu louvent 
que les futures commençoient à s’effacer 
fur des fujets encore plus jeunes & il croit 
que cette difpoltion eft plus commune 
qu'on ne le penfe. | 

Les ufages de la tête font de contenir le 
cerveau, le cervelet & la moëlle alongée , 
& de loger les principaux organes des 
fens. 

Du Crâne. 


Le crâne eft une boîte offeufe formée 
de laflemblage de huit os que l’on nomme 
le coronal , les pariétaux, l'occipital, les 
zemporaux , le fphénoïde & l'ethmoïde, Le 
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premier & les quatre derniers s'appellent 
les os communs du crâne, parce qu'ils 
appartiennent en même temps à la face; 
les trois autres fe nomment les os propres 
du crâne , parce qu’ils n’entrent que dans 
la compofition de cette partie. Le crâne 
dans l’enfance eft compofé d’un plus grand 
nombre de pieces, eu égard aux os wor- 
miens qu'on rencontre au voilinage des 
futures , & dont le nombre-elt quelquefois 
très-confidérable, 


Du Coronal. 


Cet os fe nomme auffi los du front. Il 
eft fitué à la partie antérieure du crâne, 
& fupérieure de la face. Sa forme eft demi- 
circulaire, On y diftingue deux faces, une 
antérieure, convexe & externe, & une 
poftérieure , concave & interne , deux 
bords , un fupérieur & l’autre inférieur. 

La face antérieure du coronal eft fou- 
vent partagée en deux parties latérales par 
une ligne faïllante qui defcend de haut en 
bas le long de fa partie moyenne, & qui 
weft que la trace de la future qui a fervi 
dans Penfance à unir les deux pieces dont 
cet os étoit compofé, On y voit en outre 
trois bofles, deux fupérieures nommées 
bolles frontales ou coronales , & une infé- 
rieure & mitoyenne qui répond à la racine 
du nez, & que l’on appelle bofle nazale; 
deux arcades fourcilieres qui font partie 


http://rcin.org.pl 


DE LOSTEOLOGIE. 4I 
-du rebord de lorbite, & qui font termi- 
nées chacune par deux apophyfes que lon 
nomme angulaires , parce qu’elles répon- 
dent aux angles, des yeux , & que l’on dif- 
tingue en internes & en externes; une au- 
tre apophyfe fituée à la racine du nez, 
c’eft l’apophyfe nafale qui foutient les os 
propres du nez; & deux crêtes ou épines, 
chacune derriere chaque apophyfe angu- 
laire externe , lefquelles font le commen- 
cement d’une ligne demi-circulaire qui fe 
voit fur la partie latérale & inférieure du 
crâne, & qui donne attache au mufcle 
érotaphite ou temporal 4140 

La face externe du coronal préfente auli 
des enfoncements ou cavités, favoir deux 
fofles confidérables qui font partie des or- 
bites, & dans chacune defquelles on ob- 
ferve deux enfoncements particuliers ; un 
moins marqué près l’apophyfe angulaire 
interne , lequel donne attache à la poulie 
cartilagineufe fur laquelle glifle le tendon 
du mufcle oblique fupérieur ou grand obli- 
que de l'œil, & l’autre plus profond vers 
l'apophyfe angulaire externe , dans lequel 
la glande lacrymale eft reçue : deux 
échancrures pratiquées chacune fur chaque 
arcade fourciliere, près l’apophyfe angu- 
laire interne ; ce font les échancrures, & 
quelquefois les trous orbitaires fupérieurs, 
lorfque le ligament qui va d’une de leurs 
extrémités à l’autre, vient à s’oflifier : deux 
autres petites échancrures vers le bord ina 
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férieur de los, derriere l’apophyle angu- 
laire interne, lefquelles réunies avec de 
femblables échancrures de los ethmoïde, 
forment les trous orbitaires internes, un 
antérieur & l’autre poitérieur : & deux en- 
foncements derriere l’apophyfe angulaire 
externe, lefquels font partie des foffes zy- 
gomatiques ou temporales, 

On trouve au milieu de la face interne 
de l'os coronal, une épine longitudinale 
qui la divife en deux folles nommées coro- 
nales , deftinées à loger les lobes antérieurs 
du cerveau, Cette épine eft creufée par un 
fllon étroit en bas, & large en haut , dans 
lequel eft reçue la partie antérieure du finus 
longitudinal fupérieur. On y voit encore 
au bas de l’épine dont il vient d’être parlé 
un trou que l’on appelle borgne ou épi- 
neux , lequel eft fouvent formé par la réu- 
nion de l’os ethmoïde & du coronal, & 
qui communique avec les cavités des nari- 
nes. Ce trou laifle pañler quelques vénules. 
Enfin il y a des enfoncements irréguliers 
qui répondent aux circonvolutions du 
cerveau, & quelques fciflures fort petites 
qui logent des vaifleaux de la dure-mere, 

Le bord fupérieur ou demi -circulaire 
du coronal eft taillé en bifeau , de maniere 
que dans la partie moyenne la lame externe 
eft plus avancée que l'interne, & que fur 
les parties latérales la lame interne avance 
plus que l’externe , ce qui fait que cet os 
appuie fupérieurement fur les pariétaux, 
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& qu'inférieurement il leur fert d'appui. 
Son bord inférieur eft fort mince, échan- 
cré dans fa partie moyenne pour recevoir 
los ethmoïde , & percé au même endroit 
de deux ouvertures étroites placées Pune à 
côté de l’autre , & qui menent à deux cavi- 
tés larges & profondes qui répondent à la 
partie de cet os qui forme la bolle nafale, 
& fouvent à celles qui font la paroi fupé- 
rieure des orbites. Ces cavités fe nomment 
les finus frontaux. Pour le plus fouvent 
elles font égales & féparées par une cloifon 
mitoyenne. Quelquefois on les trouve iné- 
gales, parce que la cloifon eft un peu déje- 
tée à droite ou à gauche. Elles communi- 
quent rarement enfemble. Quand elles sé- 
tendent au deflus de Forbite, elles ont 
chacune une cloifon particuliere qui fépare 
leur partie nafele de celle qui eft orbitaire, 
Enfin elles s'ouvrent dans les cellules les 
plus antérieures de los ethmoïde. Il eft 
très-rare que les finus frontaux manquent. 
Fallope a dit qu’ils ne fe trouvoient pas en 
ceux qui ont le front écrafé, C’eft fans doute 
une inadvertance de fa part; car on les 
rencontre aifément dans ces fortes de fu- 
jets, quand on a la précaution de {cier 
le crâne plus bas qu’à l'ordinaire. Cet Au- 
teur a aufi avancé qu'il n’y en avoit pas 
lorfque la future fagittale partage le coro- 
nal en deux parties. Mais l'expérience fait 
voir le contraire ; on remarque même qua- 
lors la future divife la cloifon qui {e trouve 
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entr'eux , de forte que chaque portion du 
coronal a fon finus exactement fermé. Les 
finus frontaux font partie des narines & 
font le fiege le plus ordinaire du coryza; il 
s'y forme quelquefois des infectes. Les 
plaies qui les intéreflent font aflez difhci- 
les à guérir, eu égard au pañlage continuel 
de Fair qui les rend fiftuleufes. 

La fubftance du coronal eft la même que 
celle des autres os du crâne: il eft aflez épais, 
fur tout dans fa partie fupérieure & moyen- 
ne, & plus mince dans 2 parties inférieu- 
res & latérales, Dans un enfant qui vient 
de naître , il eft toujours compofé de deux 
parties qui ne tardent pas à s'unir par une 
future. Cette difpofition ne doit point être 
oubliée , de peur que dans une plaie au 
front qui auroit mis cette future à décou- 
vert, on ne la prenne pour une fracture, 
Elle fe conferve quelquefois dans l'adulte 
& même jufqu’à la vieillefle la plus avancée, 
Quelques-uns ont cru que cela arrivoit plus 
fouvent chez les femmes que chez les hom- 
mes , mais rien n'’eft moins conftant. Les 
{finus frontaux n’exiftent pas dans les en- 
fants, ils fe développent à mefure que le 
coronal prend plus d’épaifleur & de con- 
fiftance, Sans doute ils font le réfultat d’une 
conformation particuliere, mais peut-être 
auf lation de Fair qui vient À chaque 
infpiration frapper fur les parois des nari- 
nes, contribue -t-elle à les développer. 
La fituation du coronal eft telle que fa 
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face convexe eft en avant , fa face con- 
cave en arriere , fon bord demi-circulaire 
en haut , & fes quatre apophyfes angu- 
laires en bas & dans un plan parallele à 
Phorizon. Il a des connexions par {on 
bord fupérieur avec les deux os pariétaux , 
& par fon bord inférieur avec le fphénoïde , 
l’ethmoïde, les os unguis , les os maxil- 
laires , lesos propres du nez , & enfin avec 
ceux de la pommette. Ses ufages font de 
faire une portion du crâne & de la face, 
de loger les lobes antérieurs du cerveau , 
de contribuer à la formation des orbites, 
XC. 


Des Pariétaux. 


Ces os au nombre de deux , font fi- 
tués fur les parties latérales & fupérieures 
du crâne. Leur figure eft prefque quarrée. 
Ils préfentent deux faces , une externe 
convexe , une interne concave ; quatre 
bords, un antérieur ou coronal , un fupé- 
rieur ou fagittal, un poftérieur ou lamb- 
doïde , & un inférieur ou temporal; &c 
quatre angles, deux antérieurs, un fupé- 
rieur & un inférieur , & deux poftérieurs, 
un fupérieur & un inférieur aufh, 

La face externe des patériaux eft life. 
On n’y diftingue rien qu’une ligne circu- 
laire , fituée au deflus de leur bord infé- 
rieur , & un trou qui manque fouvent , 
& qui eft placé près leur bord fupérieur 
& leur angle poftérieur & fupérieur. On 
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nomme ce trou , pariétal. Il laïfle paffet 
une petite veine qui va fe rendre dans le 
finus longitudinal fupérieur. La face in- 
terne des pariétaux a un grand nombre 
d’enfoncements qui répondent aux cir- 
convolutions du cerveau. On y voit auh 
plufieurs {ciflures qui s’élevent de lPangle 
inférieur & antérieur de ces os, & qui fe 
répandent au loin. Elles reçoivent l’artere 
fphéno -épineufe ou moyenne de la dure- 
mere. Il y a fouvent à l'endroit d’où elles 
partent une gouttiere profonde & quelque- 
fois un canal qui rendent l'application du 
trépan fur cette partie fort dangereufe , par 
le rifque où l’on eft d'ouvrir, avec linf- 
trument propre à cette opération , l’artere 
qui y eft contenue, La face interne des 
pariétaux a encore le long de leur bord fu- 
périeur, une gouttiere très confidérable , 
qui répond au finus longitudinal fupérieur 
de la dure-mere , & une autre plus petite 
vers leur angle poftérieur. inférieur , fous 
laquelle regne une portion des finus laté- 
raux. On a toujours cru que les fciflures 
& les gouttieres de la face interne de ces 
os étoient creufées par l’action du fang que 
contiennent les vaifleaux qui y font logés, 
On a comparé cette aëtion à celle d’une 
goutte d’eau, qui tombant d’en haut & fe 
luccédant toujours , parvient à ronger les 
pierres les plus dures ; mais en fuppofant 
que les battements des arteres puflent pro- 
duire cet effet, comment les finus de la 
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dure-mere qui font des réfervoirs veineux ù 
& dans lefquels le fang coule d’une ma- 
niere lente & uniforme, y donneroient. 
ils lieu ? On ne peut dire que ce foit en 
vertu d’une preflion conftante & long-temps 
continuée ; car fi cela étoit vrai, on ne 
verroit pas les ouvertures pratiquées à tra- 
vers les os du crâne pour le pañlage des 
veines , tels que les trous pariétaux , les 
maftoïdiens poftérieurs , les condyloïdiens 
poftérieurs & autres, {e fermer , lorfque 
ces os prennent de l’accroiflement. D’ail- 
leurs comment les battements des arteres 
& la preflion conftante des veines pour- 
roient -elles changer les gouttieres & les 
{ciflures dont il s’agit , en de véritables 
canaux ? N’eft-il pas plus vraifemblable 
qu’elles font formées par la gêne que les 
arteres & les finus de la dure-mere , ap- 
portent à l’accroiflement des os pariétaux , 
à l'endroit qu’elles touchent , & à peu près 
comme les enfoncements & les creux que 
l’on remarque dans les arbres qui fe trou- 
vent gênés en quelques points de leur fur- 
face, par des corps durs? Il y a trop de 
reflemblance entre ces enfoncements & 
ceux qui {e voient au dedans des os pa- 
riétaux, pour attribuer ces derniers à des 
caules différentes, Tout le monde fait qu'un 
banc placé près d’un jeune arbre , une 
croix appliquée fur une autre , s’en trouvent 
embraflés à la longue, Or ce n’eft certai 
nement pas la preflion que les corps en 


http://rcin.org.pl 


45 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


queftion exercent fur ces arbres , qui les 
creufent, Cette preflion n’a d'autre effet 
que de les empêcher de croître, pendant 
que les parties voifines qui ne font pas 
gênées dans leur accroiflement, prennent 
peu à peu le développement dont elles font 
{ufceptibles, 

L'étendue des quatre bords des os pa- 
riéraux n’eft pas la même. L’antérieur eft 
‘le plus long , le fupérieur vient enfuite, 
le poftérieur après, & enfin inférieur qui 
non feulement eft le plus petit, mais en- 
core qui eft échancré & taillé en bifeau, 
de forte que la lame interne avance beau- 
coup plus que externe , pendant que les 
trois autres bords font dentelés, Cependant 
le bord antérieur et aufli taillé un peu 
obliquement , pour foutenir la partie mo- 
yenne du coronal dans fa partie fupérieure , 
& s'appuyer fur la partie latérale de cet os 
dans fa partie inférieure. Les quatre an- 
gles du pariétal n’ont rien de remarqua- 
ble, fi ce weft que l’inférieur antérieur eft 
très alongé, & le poftérieur fort moufle. 
Les pariéraux font épais à leur partie fupé- 
rieure & minces à leur partie inférieure où 
ils font couverts & protégés par les muf- 
cles crotaphites. ils contiennent aflez de 
tilu celluleux ou diploïque, Ils font” for- 
més dans les enfants comme dans l'adulte. 
La feule différence qui sy remarque , c’eft 
que leur angle antérieur & fupérieur eft 
échancré pour former une partie de la fon- 
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tanelle. Leur fituation eft aflez facile À dé. 
terminer. Il faut mettre leur bord le plus petit 
en bas, leplus grand en avant, & tenir leur 
angle inférieur antérieur ,un peu plus élevé 
que l’inférieur poftérieur. Les connexions de 
ces os {ont avecle coronal par la partie an- 
térieure , loccipital par la poftérieure , les 
temporaux & le {phénoïde par l’inférieure, 
& entre eux par la fupérieure, Leurs ufa- 
ges font évidents. 


De POccipital. 


Cet os occupe la partie poftérieure in- 
férieure du crâne. Sa figure approche de 
celle d’une lofange. On y diftingue deux 
faces, une externe poftérieure & convexe, 
& uñe interne antérieure & concave; qua- 
tre bords , deux fupérieurs & deux infé- 
rieurs, & quatre angles, un fupérieur , 
deux latéraux & un inférieur. 

La face externe de l’occipital préfente 
dans fa partie moyenne une bofle qu’on 
appelle protubérance occipitale externe ; 
deux arcades au deflous , l’une fupérieure 
plus grande , l’autre inférieure plus petite ; 
une épine qui partage la feconde & quel- 
quefois toutes les deux en deux parties ; 
deux empreintes raboteufes entre ces ar- 
cades & entre l’inférieure & le grand trou 
occipital ; deux condyles courbés fur leur 
longueur , approchés l’un de lautre en 
avant , & éçartés en arriere ; deux apo- 
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phyfes angulaires fur les cotés du grand 
trou ; une apophyfe nommée bafilaire fur 
laquelle il ya plufieurs éminences, & qui 
forme langle inférieur & antérieur de cet 
os. On voit aufli {ur cette face externe deux 
folles au devant des condyles , & deux 
derriere ces éminences , nommées folles 
condyloïdiennes antérieures & poftérieures, 
& cinq trous, un grand impair , appellé 
occipital, par où la moëlle alongée pale 
dans le canal de l’épine ; deux au devant 
des condyles pour la fortie des nerfs grands 
hypoglofles, & deux en arriere pour des 
veines qui des parties externes de la tête 
viennent s'ouvrir dans les finus latéraux, 
La face interne de loccipital eft par- 
tagée en quatre fofles , deux fupérieures 
pour les parties poftérieures des lobes pof- 
térieurs du cerveau , & deux inférieures 
pour ceux du cervelet, par une épine cru- 
ciale dont les quatre branches fe réunif. 
fent vers un tubercule moyen & fort élevé, 
auquel on donne le nom de protubérance 
occipitale interne, Des quatre branches de 
cette épineles trois fupérieures font creufées 
en gouttieres , pour recevoir une partie du 
finus longitudinal fupérieur , & des deux 
latéraux. La gouttiere droite eft ordinai- 
rement plus large & plus bafle que la gau- 
che, ce qui montre que le fang s’y porte 
en plus grande abondance , & qu'il en 
paffe davantage dans la jugulaire interne 
droite ,. que dans la gauche, Il y a es. 
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pendant des variétés , & beaucoup , à cet 


égard. De dix fujets examinés par Mor- 
gagny , fept feulement avoient le finus 
droit plus large, & trois avoient celui du 
coté gauche d’une largeur égale à la fienne. 
Quelquefois le finus longitudinal defcend 
prefque directement le long de la partie 
moyenne inférieure de Poccipital ,jufqu’au 
trou déchiré, de forte qu'alors il n’y a 
pas de finus latéral droit , à proprement 
parler. La plus grande largeur qu’on ob- 
ferve pour l'ordinaire dans ce finus , pour- 
roit bien venir de la fituation dans laquelle 
on couche les enfants en bas âge , laquelle 
détermine le fang à fe porter avec plus 
d'abondance dans le finus latéral droit, 
que dansle gauche, On trouve encore à la 
face interne de l’occipiral , près des apo- 
phyfes angulaires , deux gouttieres qui re- 
coivent la fin des finus latéraux, & une 
troifieme qui eft creufée fur l’apophyle bafi- 
laire , & qui fert à loger la moëlle alongée. 

Les bords fupérieurs de l'occipital font 
dentelés & n ofrent rien de particulier, 
Les bords inférieurs font dentelés aufi & 
prélentent deux échancrures féparées de 
chaque côté par les apophyfes angulaires, 
Les fupérieures reçoivent langle lamb- 
doïde des temporaux, & les inférieures 
forment avec le bord poftérieur & infé- 
rieur du rocher le trou que l’on nomme 


» déchiré poftérieur, à travers lequel pañent 
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lé fang contenu dans les finus latéraux & 
le nerf de la huitieme paire. 

Des quatre angles de l'occipital, il n’y a 
que linférieur qui foit remarquable en ce 
qu'il eft plus épais que les autres. C’eft par 
lui que cet os fe joint au fphénoïde. Il 
forme l’apophyfe bafilaire , comme il a été 
dit plus haut. 

L'occipital eft pour l'ordinaire le plus 
épais & le plus dur de tous les os du crâne, 
fi on en excepte l’apophyfe pierreufe des 
temporaux. Son épaifleur neft pourtant pas 
la même dans toute fon étendue, car il en 
a fort peu dans fes parties latérales & infé- 
rieures , lefquelles fe trouvent recouvertes 
par beaucoup de mufcles. Il eft compolé 
de quatre pieces dans le fœtus ; d’une grande 
qui eft fupérieure, de deux petites & laté- 
rales qui font les cotés du grand trou occi- 
pital, & qui comprennent les apophyfes 
condyloïdes , & celles qu’on nomme angu- 
laires, & d’une quatrieme qui eft en avant 
& qui forme l’apophyfe bafilaire, & une 
petite portion des condyles. Celle-ci eft la 
derniere à fe réunir avec les autres, & s’en 
trouve féparée jufqu’à l’âge de cinq, fix ou 
fept ans. On trouve une lame cartilagineufe 
allez épaifle entre ces diverfes portions of- 
feufes , tant qu’elles reftent féparées. 

Il faut que le grand trou de l’occipital 
foit dans un plan parallele à Phorizon , pour 
que cet os Ge dans la fituation qui lui eft 
propre, Ses connexions {ont avec les paric- 
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taux , les temporaux, le fphénoïde & avec 
la premiere vertebre du col, Il forme partie 
du crâne, il articule la tête avec le tronc, 
il donne paflage à la moëlle de l'épine, à 
des vaifleaux fanguins , à des nerfs, &c.&c, 


Des Temporaux. 


Ils font fitués fur les parties latérales in~ 
férieures du crâne. Leur figure eft très- 
irréguliere. On les divife en deux faces, 
une externe convexe, & une interne con- 
cave, La premiere préfente cinq apophyfes : 
favoir , 1°, une que l’on appelle zygomati- 
que , parce qu’elle forme avec une de celles 
de los de la pommette , une arcade fous 
laquelle pañle le tendon du mufcle crota- 
phyte ou temporal; elle s'étend d’arriere en 
avant, & paroît partager los en deux par- 
ties, une fupérieure & l’autre inférieure : 
2°, une autre qui eft connue fous le nom 
d’apophyfe tranfverfale ou articulaire, la- 
quelle coupe la premiere à angle droit , & 
{e trouve couverte d’un cartilage pour fon 
articulation avec le condyle de la mâchoire 
inférieure : 3°, le rebord ofleux du conduit 
auditif : 4°, l’apophyfe maftoïde qui reflem. 
ble à un mamelon , & quivett fituée à la 
partie poftérieure & inférieure du tempo- 
ral: & 5°. enfin celle que Pon nomme fty- 
loïde , parce qu’elle a la forme d’un ftylet. 
Celle-ci ne paroît pas faire partie de l'os 
des tempes , & ne lui eft attachée que par 
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une fubftance cartilagineufe , qui cepen- 
dant s’oflifie prefque toujours dans les fujets 
qui parviennenr à l’âge adulte. Elle eft reçue 
dans une avance que l’on appelle le chatton 
de Papophyfe ftyloïde. Ruyich a cru étre le 
premier qui ait apperçu cette difpoñtion , 
mais il avoit été prévenu par Fallope qui 
en parle d’une maniere très-précife dans 
{es obfervations anatomiques. 

On trouve aufi à la face externe des 
temporaux trois échancrures, une nom- 
mée zygomatique entre l’apophyfe du mê- 
me nom & la face convexe de ces os, une 
{econde appeilée fphénoïdale dans laquelle 
s'engage une des éminences de l'os fphé- 
noide, & qui fe voit à leur partie antés 
rieure, & une troifieme à la partie pofté- 
rieure connue fous le nom de pariétale, 
parce qu’elle reçoit l'angle poftérieur & in- 
férieur de los pariétal, On y voit encore 
deux fofles. L'une fert à l'articulation de 
ces os avec la mâchoire inférieure : elle eft 
peu profonde & par conféauent du genre 
de celles que l’on nomme glénoïdes. Sa 
partie antérieure eft féparée de la pofté- 
rieure par une forte de fente appellée fif- 
{ure glénoïdale ou fiflure articulaire de los 
des tempes, &c qui s'étend obliquement de 
l'ouverture du conduit auditif externe , juf- 
qu’à l’apophyfe épineufe du fphénoïde, Elle 
eft recouverte de cartilage., pendant que la 
poftérieure qui ne fait point partie de lar- 
ticulation , ne left que du périofte , ain 
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que tous les autres os. L’autre fofle fe nom. 
me jugulaire , parce qu’elle reçoit la partie 
fupérieure de la veine jugulaire interne, 
Elle eft fituée plus inférieurement & plus 
en dedans que la premiere. Celle du côté 
droit eft ordinairement plus large, parce 
que le finus latéral droit qui fournit le tang 
à la veine jugulaire du même coté eft plus 
large que le gauche, La rainure maftoi- 
dienne creufée au deflous de l’apophyfe 
dont elle porte le nom , & qui fert à donner 
attache au corps charnu poftérieur du di- 
gaftrique , peut être regardée comme une 
croifieme fofle de la face externe des tem- 
poraux. | 
Enfin cette même face eft percée de cinq ` 
trous, Le premier fe voit au fond de Pé- 
chancrure fphénoïdale ; il conduit à la 
trompe d’'Euftache, canal ofleux qui s'ouvre 
dans la caifle du tambour. Le fecond eft le 
trou auditif externe, Le troifieme eft nom- 
mé ftylo-maftoïdien , parce qu'il eft placé 
entre les apophyfes ftvoide & mañoïde : 
ceft par ce trou que fe termine un canal 
tortueux pratiqué dans l’épaifleur de Fos des 
tempes , & qui tranfmet la portion dure du 
nerf auditif hors du crâne. Le quatrieme 
eft celui du canal carotidien dans lequel 
font reçus lartere du même nom, & deux 
filets nerveux qui appartiennent au grand 
nerf intercoftal. Le cinquieme enfin porte 
le nom de trou maftoïdien poftérieur, parce 
qu'il eft fitué derriere l’apophyfe maftoïde : 
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ii laifle entrer dans le crâne des veines qui 
viennent des parties latérales & poftérieu- 
res de la tête, & qui vont s'ouvrir de cha- 
que côté , dans le finus latéral. 

La face interne des temporaux peut alfé- 
inent fe divifer en trois parties; une fupé- 
rieure légérement concave ; une moyenne , 
qui a la forme d’une pyramide triangulaire, 
& une troifieme plus petite, & en quelque 
forte anguleufe, La premiere fe nomme la 
partie écailleufe des temporaux , eu égard à 
la reflemblance qu'elle a avec une écaille 
de poiffon : la feconde s'appelle le rocher ou 
la partie pierreufe des temporaux; & la 
troifieme porte le nom d’angle lambdoïde. 

La partie écailleufe des temporaux telk 
légérement concave , garnie d’enfonce- 
ments qui répondent aux circonvolutions 
du cerveau , & de quelques fciflures qui re- 
coivent des vaifleaux fanguins. Ce qu’elle 
offre de plus remarquable, c’eft que fon 
bord qui eft demi-circulaire eft taillé en 
bifeau , de forte que la lame externe avance 
beaucoup plus que l’interne, Il réfulte de là 
que les temporaux appuient fur la partie 
inférieure des pariétaux. Par ce moyen , ils 
deviennent comme des arcs-boutants fitués 
au bas du crâne, & deftinés à empêcher 
que fes parois ne s'écartent en dehors. Les 
anciens ont dit que la future écailleufe qui 
unit les temporaux aux pariétaux , n’avoit 
pour caufe que le peu d’épaiffeur de ces os, 
à l’endroit par où ils fe joignent enfemble, 
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Mais, lorfque les autres futures commen- 
cent à fe former, les os du crâne ne font 
pas plus épais que ceux-ci, & cependant 
elles préfentent de véritables engrénures, 
ce qui montre que la future écailleufe eft 
entrée dans les vues de la Nature qui la 
deftinoit à rendre les temporaux capables 
de la fonction qu'on vient de leur afligner. 

La partie pierreufe de ces os, ou le ro- 
cher , ainfi appellé , eu égard à fa forme & 
à fa dureté, a une bafe tournée en dehors, 
en arriere & en bas; une pointe fituée en 
devant, en dedans & en haut; trois faces, 
une antérieure , une poftérieure & une in- 
férieure ; & trois angles, un antérieur, un 
poftérieur & un inférieur. La bafe du rocher 
fait partie de la face externe des tempo- 
raux. La pointe cft percée par l’orifice in- 
terne du canal carotidien. La face tupea 
rieure a un trou vers fa partie moyenne, 
lequel fert à tranfmettre un filet nerveux 
dans laqueduc de Fallope. La poftérieure 
en a un autre plus large & plus évalé, que 
l’on appelle le trou auditif interne, L’infé. 
rieure -eft tournée vers le dehors du crâne. 
Le bord antérieur du rocher a peu d’éten- 
due, Le fupérieur eft alongé & creufé par 
une fciflure qui reçoit un des finus de la 
dure-mere nommé finus pierreux, & le pof- 
térieur eft échancré de maniere à former 
par fa réunion avec une partie de loccipi- 
tal, un trou que l’on nomme déchiré pofté- 
rieur , lequel tranfmet le fang contenu dans 
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les finus latéraux & les nerfs de la huitieme 
paire , hors du crâne, Une languette oficufe 
qui, pour l'ordinaire, appartient au tem- 
poral, fépare le paflage du nerf qui ef an- 
térieur & le plus petit, de celui de la veine 
qui eft poftérieur & le plus grand. 

L'angle lambdoïde des os temporaux eft 
creufé pour former une partie des fofles 
poftérieures & inférieures du crâne, Il a en 
outre une gouttiere très-large, pratiquée à 
la bafe du rocher, où eft reçue une partie 
du finus latéral, de chaque coté. 

La ftructure intérieure de os temporaux 
eft un peu différente de celle des autres os 
du crâne, ils font très-minces, & prefque 
fans diploé à leur partie fupérieure; fort 
épais & très-folides à leur partie inférieure, 
au milieu de laquelle fe ‘rencontrent plu- 
feurs cavités qui fervent à l'organe del’ouie, 
& qui font le conduit auditif offeux , la 
caife du tambour , le labyrinthe compofé 
du veftibuie, du limaçon & des trois ca- 
naux demi-circulaires , & le conduit auditif 
interne, On trouve les os temporaux parta- 
gés dans les enfants en deux parties, lune 
fapérieure & l’autre inférieure, Un cercle 
ofeux creufé intérieurement par une ral- 
nure allez profonde, tient à la premiere. 
La feconde préfente beaucoup de boflelures 
qui répondent aux cavités dont elle eft 
percée, On ne voit nul veftige du conduit 
auditif externe, L’apophyfe maftoïde, la 
fty.oïide manquent en entier, &c. Le pre- 
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mier changement qui leur arrive , c’eft que 
les deux parties principales qui les compo- 
fent, fe réuniflent , &que le conduit audi. 
tif ofleux fe développe en s'ofifiant du 
centre à la circonférence , ce qui fait que 
l’on trouve fouvent la paroi de ce conduit 
percée dans fon milieu , lorfque les fujets 
font peu avancés en Âge. On voit enfuite 
l’apophyfe maltoïde s'élever , après quoi, 
celle que l’on nomme ftyloïde fe forme à 
{on tour, & sunit enfin au refte de Fos, 
lorfqu’on eft parvenu à l’âge adulte, 

' La fituation particuliere des temporaux 
confifte à avoir leur apophyfe zygomati. 
que tournée en avant & placée horizon- 
ralement. Ils ont des connexions avec les 
os pariétaux , l’occipital , le fphénoïde , les 
os de la pommette & la mächoire infé- 
rieure. Leur ufage fe conçoit aifément 
d’après ce qui vient d’en être dit, 


Du Sphénoïde. 


Cet os , autrement appellé os bafilaire ou 
cunéiforme , eft fitué à la partie antérieure 
ou moyenne de la bafe du crâne. Sa figure 
eft extrêmement bifarre. Il a deux faces , 
une antérieure , inférieure & externe , & 
une fupérieure & interne qui fait partie de 
la cavité du crâne. Sa face externe prélente 
des éminences, des fofles , des échancru- 
res , des trous, des fentes, des conduits, 
&c. Les éminences font, 1°, deux apophy- 
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fes temporales très-éloignées Pune de Pau- 
tre; 2°, deux apophyfes orbitaires lituées 
entre les premieres; 3°. deux apophyfes 
ptérigoïdes compofées chacune de deux 
ailes , dont l’externe plus large & plus 
mince, & l’interne plus étroite, plus épaifie 
& terminée en bas par un crochet fur lequel 
fe contourne le tendon d’un des mufcles 
du voile du palais, nommé périftaphylin 
interne ; 4°. deux apophyfes épineules fi- 
tuées fort poftérieurement ; 5°. une lan- 
guette offeufe en avant qui entre dans une 
échancrure poftérieure de los ethmoïde ; 
6°, une épine fituée au milieu qui fait partie 
de la cloifon des narines , & qui foutient le 
vomer ; & 7°, deux lames ofleufes à la ra- 
cine de l'aile interne de l’apophyfe ptéri- 
goïde , qui retiennent le vomer. 

Les fofles font deux portions de fofles 
temporales , de fofles orbitaires & de fofles 
nafales, & deux fofles ptérigoïdiennes , 
dans chacune defquelles on trouve à la 
racine de aile interne de l’apophyle ptéri- 
goide, une petite cavité fcaphoïde qui 
donne attache au mufcle dont il vient 
d'être parlé. Les échancrures font , deux 
échancrures temporales , deux échancrures 
orbitaires qui préfentent fur leur bord une 
rainure qui recoit le nerf maxillaire , & for- 
ment avec femblables échancrures de Fos 
maxillaire , la fente fphénomaxillaire ou 
orbitaire inférieure ; deux échancrures pté- 
rigoïdiennes que remplit la pointe des os 
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du palais; & une échancrure nafale entre 
les apophyfes ptérigoïdes. 

Les trous de la face externe du fphénoïde 
font au nombre de quatre de chaque coté, 
favoir les trous optiques, les maxillaires 
fupérieurs & inférieurs , à travers lefquels 
pañlent des nerfs de méme nom , & lestrous 
petits ronds ou épineux , qui tranfmettent 
au dedans du crâne lartere fphéno-épineufe 
ou l’artere moyenne de la dure-mere. Les 
deux premiers font moins des trous que 
des conduits qui rampent quelque temps 
dans l’épaifleur de los. Les fentes, une de 
chaque coté , fe nomment fphénoïdales ou 
orbitaires fupérieures. Elles font fituées 
obliquement. Leur extrémité inférieure 
eft en même temps en dedans &er.ar« 
viere. Elle eft aufi fort large, La fupé- 
rieure et en dehors & en devant. Elle 
eft fort étroite, Ces fentes laïflent paller 
[a troifieme paire, la quatrieme , la pre- 
miere branche de la cinquieme & la fi- 
xieme paire des nerfs de la moëlle alongée , 
& des vaifleaux fanguins, arteres & vel- 
nes. Enfin les conduits , un de chaque 
côté , font pratiqués à la bafe de lapo- 
phyfe ptérigoïde. Ils ont leur ouverture 
la plus large en avant. On les nomme 
ptérigoïdiens ou vidiens , du nom de 
Vidus Vidius, Médecin de François pre- 
mier, & Profefleur au College Royal , 
qui les a décrits le premier. 

Il ne refte plus à la face externe du 
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fphénoïde que les ouvertures des finus 
creufés dans l'épaifleur de {a partie mo- 
yenne ou de fon corps, & qui ie trou- 
vent près dela crête qui fait partie de la 
cloifon des narines. Elles font étroites, 
& fe trouvent à la partie fupérieure & 
poftérieure des narines. Les {finus fphé- 
noïdaux font moins grands que les fron- 
taux. Ils font au nombre de deux , & 
féparés par une cloifon mitoyenne. Ils of- 
frent beaucoup de variétés dans les dif- 
férents fujets. J’en ai trouvé jufqu’à quatre 
féparés par trois cloifons différentes. Leur 
paroi antérieure paroiît être formée par 
une lame ofleufe d’une forme très - irré- 
guliere , pointue , crochue , recourbée 
far elle même, & féparée du tefte de 
l'os par une rainure ou {ciffure qui regne 
tout autour, mais qui s'efface dans l’âge 
adulte, Cette lame eft ce que lon nom- 
me le cornet fphénoïdal, M. Bertin eft le 
premier qui lait fait connoître. 

La face interne de los fphénoïde eft plus 
réguliere que fa face externe, Elle ne ref- 
femble pas mal à une chauve-fouris dont 
les ailes feroient étendues. On peut la di- 
vifer en partie moyenne qui fait comme 
le corps de Pos, & en parties latérales 
qui en font les ailes. La premiere eft creu- 
{ée comme une felle à cheval, ce qui 
fait que l’on appelle l’enfoncement qu’elle 
préfente , telie du turc , & fofle pitui- 
taire parce qu'on a cru que le corps glan- 
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duleux qui yeft logé recevoir G: pituite 
féparée dans les ventricules du cerveau. 
On voit aux quatre angles de cette folle 
autant d’éminences nommées clinoïdes , 

ch» ftinguées en antérieures & poftérieu- 

Celles 6h Mefont pour l'ordinaire 
a un feul corps qui paroît être ajouté 
au refte de Fòs en maniere d'apophyfe , 
& qui ne s’y joint que dans un âge très- 
avancé. Il eft fort ordinaire qu'une des 
apophyfes clinoïdes antérieures tienne à 
la poftérieure du même côté , & quil 
defcende du lieu de leur union, une lan- 
guette offeufe qui va fe perdre far le corps 
du fphénoïde, 

Les apophyfes clinoïdes antérieures font 
les na les plus reculées des deux au- 
tres apophyfes figurées comme les grandes 
ailes ; fituées à leur partie antérieure , 
& quon nomme aflez mal-à-propos les 
petites ailes d’ingraflias, Les grandes ailes 
font concaves pour former les fofles mo- 
yennes du crâne , & préfentent des en- 
foncements irréguliers qui répondent aux 
circonvolutions du cerveau. On rencon- 
tre au dedans du fphénoïde les huit trous 
& les deux fentes dontil a été parlé pré- 
cédemment, On voit aufi fur les parties 
latérales & poftérieures de fon corps une 
échancrure de chaque côt é, qui loge Fars 
tere carotide interne à fon entrée dans 
le crâne. 


L'os fphénoïde a peu de fubftance cellu- 
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jeufe, ayant des cavités pratiquées dans 
fa partie la plus épaifle, Cet os eft com- 
polé dans l'enfance de trois pieces, dont 
lune comprend fon corps & fes petites 
ailes , & les deux autres forment fes gran- 
des ailes. Il n’y a point de finus. Les par- 
ties men font prefque pas développées, 
&c. Safituation eft telle que les apophy- 
fes ptérigoïdes tombent perpendiculaire- 
ment à l'horizon , & que les petites ailes 
font tournées en avant, Ses connexions 
font avec tous les os du crâne, avec les 
os maxillaires , avec ceux de la pommette, 
ceux du palais & le vomer, Ses ufages 
font auf multipliés que fes parties, 


De P Erhmoïde. 


L’os ethmoïde ou cribleux eft ainfi nom- 
mé parce qu'il eft percé de trous comme 
un crible. Il eft fitué à la partie inférieure 
& antérieure du crâne, & enchañflé dans 
la partie inférieure & moyenne du coro- 
nal. Sa figure meft pas réguliere, On peut 
dire néanmoins qu’elle approche plus de 
celle d’un cube ou d’un dez à jouer que 
de toute autre. Il peut être divifé en fix 
faces , une fupérieure , une inférieure , 
une antérieure , une poftérieure , & deux 
latérales. 

Los ethmoïde paroît compofé de trois 
parties , une moyenne & deux latérales : 
Ja partie moyenne left de trois autres ; 
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favoir d’une lame ofleufe fort étroite , affez 
longue , placée horizontalement d’arriere 
en avant, percée de plufieurs trous, & 
que l’on appelle la lame cribleufe ; d’une 
éminence qui s'éleve au deflus de cette 
lame, & qui croît de la partie pofté- 
rieure à l’antérieure, dont lépaifleur eft 
quelquefois aflez confidérable pour con- 
tenir un finus qui s'ouvre dans les na- 
rines , & à laquelle on donne le nom 
d'apophyfe crifla galli ; par rapport à la 
comparaifon qu'on en a fait avec une 
crête de cog; & d'une cloifon qui def- 
cend perpendiculairement du milieu de la 
lame cribleufe; & qui forme une partie 
de la cloifon des narines : c’eft la lame 
perpendiculaire de los ethmoïde, 

Les parties latérales de l’ethmoïde peu- 
vent être divifées en deux portions con- 
tiguës l’une à l’autre, De ces deux portions, 
Pune eft fupérieure , grande & anfrac- 
tueufe , & l’autre inférieure, plus petite 
& contournée comme un cornet d’oubli; 
ce qui luia fait donner le nom de cor- 
net’ de los ethmoïde, La partie anfrac- 
tueufe contient intérieurement un aflez 
grand nombre de cellules difpolées en 
maniere d’entonnoir, qui vont s'ouvrir 
féparément dans les narines. Sa forme eft 
alongée d’avant en arriere. On y diftin- 
gue quatre faces , une interne raboteule , 
tournée vers la cloifon des narines ; une 
externe, polie , légérement concave, qui 
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regarde l'orbite, & que lon a pris au- 
trefois pour un os particulier que lon 
nommoit os planum; une fupérieure qui 
foutient en partie les cellulofités de la 
grande échancrure de l’os coronal qui 
reçoit los ethmoïde , & une inférieure 
qui eft pour ainfi dire en Pair. Elle a 
aufi deux extrémités; une antérieure plus 
étroite, & une poftérieure plus large. 

Le cornet de lethmoïde neft qu’une 
lame ofleufe dont la forme eft alongée, 
qui eft recourbée fur elle-même du dedans 
en dehors, & qui tient par un de fes bords 
à la partic inférieure & latérale externe de 
la portion anfraétueufe du même os. Il 
préfente deux faces, toutes deux très-rabo- 
teufes, une interne convexe , l’autre ex- 
terne concave; un bord fupérieur dont il 
vient d’être parlé , un inférieur qui ne tient 
à rien, & deux extrémités toutes deux fort 
pointues, l’une en avant, l’autre en ar- 
riere ; celle-ci eft la plus alongée. 

L'os ethmoïde contribue fouvent à la 
formation du trou borgne ou épineux que 
j'ai décrit en parlant du coronal , & pref- 
que toujours à celle des trous orbitaires 
internes , dont j'ai fait aufi mention dans 
l’hiftoire de cet os. Il ne contient aucune 
portion de fubftance celluleufe, & il eft 
très - mince & très - fragile dans toutes fes 
parties, Santorini penfe qu'il et continu 
au vomer, & ne forme qu’une feule & 
même piece avec lui , & que s'il en paroît 
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difin&, c’eft parce qu'il a trop peu de 
folidité pour que los puiffe être confervé 
dans fon entier. Il dit aufli avoir obfervé 
que la partie antérieure du cornet qu'il 
forme , eft quelquefois creufe en dedans, 
& qu’elle renferme une portion de mem- 
brane pituitaire qui en tapifle la cavité. 
Mais M. de Haller foupçonne que cette 
prétendue cavité neft qu’une fciflure def- 
tinée à loger quelques vaifleaux fanguins. 

L'os ethmoïde eft compofé de trois pie- 
ces dans les enfants ; d’une moyenne, en- 
tiérement cartilagineufe , & de deux laté- 
rales déja offifiées. Sa fituation particuliere 
eft telle que l’apophyfe criffa galli et en 
haut & en devant, & la lame perpendicu- 
laire en bas, Ses connexions Dal avec le 
coronal , le fphénoïde , les os maxillaires, 
ceux du palais, les os unguis , les os pro- 
pres du nez, les cornets inférieurs & le 
vomer, & fes ufages de contribuer à la 
formation du crâne, à celle des narines 
& des orbites, de tranfmettre les nerfs ol- 
factifs, de rendre les cavités des narines 
anfractueufes , &c. &c. 


Des os W'ormiens. 


Le nombre, la figure & la pofition de 
ces os n’ont rien de régulier. On les trouve 
en plus grand nombre dans les fujets fort 
jeunes , que dans ceux qui font plus avan- 
cés en âge, Ils font placés pour l'ordinaire 
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le long de la future lambdoïde qui unit 
occipital avec les os pariéraux. On en 
trouve aufli fréquemment dans la future 
fagittale , & quelquefois dans la coronale, 
la fphénoïdale , & les autres. Ils paroiflent 
plus grands au dehors qu’au dedans du 
crâne, parce que les futures par lefquelles 
ils tiennent enfemble ou aux os voifins, 
s'effacent plutot en dedans qu’en dehors, 
Hunaud dit pourtant avoir vu de ces os 
furnuméraires qui étoient plus grands vers 
l'intérieur du crâne qu’à l'extérieur , & qui 
même ne paroifloient point au dehors, 

Le nom qwon leur donne vient de celui 
d'Olaus Wormius, célebre Profefleur en 
Médecine à Copenhague, auquel on en 
attribue la découverte ; mais Winflow dit 
qu'ils avoient été remarqués auparavant 
par Gunterius Andernachus, Médecin de 
François I, puis Profefleur en Médecine à 
Strasbourg, Quelques-uns les appellent 
encore les clefs du crâne, par la comparai- 
fon qu’ils font avec les pieces qui forment 
les voûtes, Ils paroiflent n’avoir aucun 
ufage déterminé, & n'être que le réfultat 
ae la maniere dont procede l’oflification 
dans le fœtus ; car fı elle commence en un 
grand nombre de points à la fois, chacun 
d'eux deviendra le centre d’autant d’os 
féparés les uns des autres, mais qui pour- 
tant ne tarderont pas à s'unir enfemble, 
en vertu du méchanifme par lequel les 
futures s’efacent dans un âge avancé, 
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On rencontre encore en certains fujets 
à la partie fupérieure de loccipital un os 
triangulaire, d’une étendue aflez confidé- 
rable, qui pour l'ordinaire eft féparé en 
deux dans fa longueur pat une future par- 
ticuliere, On trouve aufi , quoique plus 
rarement , un fecond os triangulaire , mais 
plus grand que le précédent , dans l'union 
de la future coronale avec la fagittale, Les 
Chirurgiens doivent avoir attention dans 
le traitement des plaies de tête de ne pas 
prendre les futures de ces os particuliers 
pour des fractures. 


De la Face. 


La face et compofée de deux mächoï- 
res , Pune fupérieure, l’autre inférieure, La 
fupérieure eft faite de l’affemblage de treize 
os, fans y comprendre les dents. Ces os 
font les deux maxillaires , ceux de la pom- 
mette, ceux du palais, les os unguis , les 
os propres du nez , les cornets inférieurs 
& le vomer. La mâchoire inférieure n’eft 
qu'un feul os que l’on défigne par le nom 
d'os de la mâchoire inférieure, 


Des Os maxillaires. 
Ces os forment la plus grande partie de 
la mâchoire fupérieure, Ils font placés Pun 


à coté de l’autre à la partie moyenne de la 
face, Leur figure eft irréguliere, On peut 
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les divifer en deux faces , une externe qui 
fe voit fans les féparer, & une interne 
qu'on ne peut voir que. quand ils font 
écartés , & qui fait portion des narines. 
La facé externe des os maxillaires a 
plufieurs éminences , favoir une demi- 
épine inférieure & antérieure , qui réunie 
avec celle de los oppofé, forme l’épine 
antérieure des narines ; une apophyfe grêle 
qui monte prefque perpendiculairement 
fur le coté du nez, & que l’on nomme 
apophyfe nafale, apophyfe montante ou 
perpendiculaire ; un rebord ofleux qui fait 
partie de celui de orbite en devant & en 
bas ; une grande impreflion triangulaire & 
dentelée pour la jonétion de ces os avec 
ceux de la pommette , & qui porte le nom 
d’apophyfe malaire; une tubérofité tour- 
née en arriere, une apophyfe palatine , & 
une arcade alvéolaire , ainfi appellées parce 
que l’une fait partie du palais, & que l’au- 
tre qui foutient les dents eft creufée d’al- 
véoles pour en recevoir les racines. Cette 
même face a auf des enfoncements ou « 
foffes , un antérieur fuperficiel, & nommé 
fofle maxillaire; un fupérieur qui fait par- 
tie de l'orbite; un poftérieur externe qui 
concourt à la formation de la fofle zygo- 
matique ou temporale; un inférieur qui 
fait portion du palais. On y voit encore 
des échancrures , une antérieure ou nafale, 
une fupérieure qui reçoit los unguis , une 
poftérieure fupérieure qui réunie avec pa- 
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reille échancrure du fphénoïde, forme la 
fente fphéno-maxillaire, ou orbitaire infé- 
rieure ; une poftérieure inférieure nommée 
palatine , parce qu’elle loge la portion 
quarrée de los du palais, & deux autres 
très-petites, dont une réunie avec los du 
palais produit un trou nommé palatin pof- 
térieur, & l’autre jointe avec celle de l'os 
maxillaire du coté oppolé, fait le trou pa- 
latin antérieur. 

On trouve dans la foffe orbitaire de los 
maxillaire une fiflure ou félure qui s'étend 
d’arriere en avant , & qui couvre un canal 
pratiqué dans lépaifleur de lós, auquel 
on donne le nom de canal fous-orbitaire. 
Ce canal a fon orifice poftérieur au milieu 
de l’échancrure fphéno-maxillaire , & Pan- 
térieur à la face antérieure de l'os. Celui-ci 
fe nomme trou maxillaire inférieur. Il 
tranfmet un nerf& des vaiffeaux fanguins. 
On voit aufi dans la fofle palatine de 
nombreufes afpérités, & des fillons qui 
s'étendent de la partie poftérieure à lan. 
térieure ; un qui eft plus près de larcade 
alvéolaire, Pautre qui en eft plus éloigné, 
& qui approche de la partie moyenne du 
palais, féparés l’un de l’autre par une 
avance ofleufe très-marquée , & deftinés 
tous deux à loger les rameaux de la bran- 
che du nerf maxillaire fupérieur qui fe 
porte au palais, La face interne des os 
maxillaires eft concave pour former les 
cavités des narines. On y obferve le long 
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du bord par lequel ces os fe touchent; 
une crête qui fe réunit avec celle du coté 
oppofé. Cette crête eft plus épaifle & plus 
élevée en avant , plus bafle & plus mince 
en arriere, Sa partie épaifle eft féparée de 
l'autre par un trou qui va fe rendre à celui 
qui a été décrit fous le nom de palatin an- 
térieur. Les deux os maxillaires ne fe jol- 
gnent pas aflez exactement , pour ne pas 
laifler en dedans une rainure qui reçoit le 
bord inférieur du vomer. On remarque 
vers le milieu de leur apophyfe montante 
une tubérofité fuperficielle qui foutient les 
cornets inférieurs ; fur le bord poftérieur 
de cette apophyfe une gouttiere plus large 
en haut & en bas qu’à fa partie moyenne 
qui defcend obliquement d’avant en ar- 
riere , & qui loge le canal nafal, & à la 
partie poitérieure une grande ouverture 
qui mene à une cavité fort étendue, que 
lon connoît fous les noms d’antre d'Hig- 
more & de finus maxillaire. Ce finus oc- 
cupe prefque toute l’épaiffeur de Pos. Il 
s'étend jufques vers le haut de l’arcade 
._alvéolaire , & reçoit quelquefois les ex- 
trémités des racines des dents qui y font 
faillie, & qui ne font recouvertes en cet 
endroit que d’une lame ofeufe fort mince; 
d’où il réfuite qu'on peut en perçant Fal- 
véole des dents molaires, parvenir avec 
aflez de facilité dans l’intérieur de ce fnus. 
C'eff par cette voie qu’on procure une 
iue aux abcès qui s’y forment , & qu'on 

y 
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y porte des médicaments convenables aux 
différentes affections contre nature aug- 
quelles il eft fujet. 

Il y'a dans l’épaiffleur des os maxillaires 
deux canaux qui rampent le long de la 
partie externe de leur finus, L'un eft an. 
- térieur & fupérieur , l’autre poftérieur & 
inférieur, Le premier vient du canal fous- 
orbitaire avec lequel il communique ; le 
fecond a fon entrée fort étroite & fort obli- 
que au voifinage de la tubérofité maxil- 
laire. Ils fe portent tous deux vers l’arcade 
alvéolaire, Leur ufage eft d'y conduire les 
nerfs & les vaifleaux fanguins deftinés à la 
nourriture des dents. M. Bertin les a décrits 
comme s'ils euflent été ignorés jufqu’à lui; 
cependant Fallope en avoit autrefois fait 
mention , & depuis cet Auteur ils ont été 
renouvellés par Rau & par plufieurs Ana- 
tomiftes modernes. 

Les os maxillaires contiennent très-peu 
de fubftance celluleufe. Ils font difpofés 
dans le fœtus à peu près comme dans l’a- 
dulte , excepté qu'ils n’ont ni finus , ni 
bords alvéolaires. On y voit au du côté 
du palais une efpece de félure, qui pa- 
roit féparer la partie qui foutient les dents 
incifives & les dents canines , d’avec le 
refte de ces os. Cette félure fe voit encore 
à låge de cinq ou fix ans; mais elle s’ef- 
face enfuite & difparoït entiérement. 

La fituation particuliere des os maxil- 
aires eft telle que leur apophyfe palatine 

Tome I, 
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ekt en dedans & dans un plan parallele à 
l'horizon , & que leur apophyfe montante 
s'éleve perpendiculairement, Leurs con- 
nexions font entr’eux, avec lesos du pa- 
lais, les os propres du nez, les os unguis, 
ceux de la pommette , les cornets infé- 
rieurs , le fphénoïde , l'ethmoïde , le co- 
ronal & le vomer. Leurs ufages font mul- 
tipliés. 
| Des Os de la Pommerte. 


Ils font fitués fur les parties latérales 
de la face, & appuyés fur l’apophyfe ma- 
laire des os maxillaires. Leur figure n’a 
rien de régulier ; on peut cependant les 
comparer à unquarré, ce qui permet d'y 
diftinguer outre les deux faces , l’une anté- 
rieure convexe, & l’autre poftérieure con- 
cave , quatre bords , deux fupérieurs & 
deux inférieurs , lun interne , & l’autre 
externe ; & quatre angles, un inférieur, 
un fupérieur , un interne & un externe, 

La face externe des os de la pommette 
eft raboteufe & percée de quelques trous 
qui communiquent dans l'orbite pour le 
pañlage des petits filets nerveux. Leur face 
concave ira rien de remarquable, Les bords 
fupérieurs de ces os font fort alongés. Il 
part de l’interne une lame offeufe qui fe 
réfléchit d'avant en arriere , & qui fait 
partie de l'orbite & de la fole zygoma- 
tique, Leurs bords inférieurs font très- 
courts, Leur angle fupérieur peut être ap. 
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pellé angulaire externe, parce qu'il sunit 
avec celui du même nom , qui appar- 
tient au coronal, Leur angle inférieur fe 
réunit avec l’interne , pour s'appliquer en- 
femble à lPapophyfe malaire de l’os ma- 
xillaire, & l’externe porte le nom d’apo- 
phyle zygomatique , parce qu'il forme 
uné arcade avec une des éminences de la 
face externe du temporal. 

La fituation particuliere des os de la 
pommette n’a pas befoin d’être indiquée. 
Leur fübftance eft aflez folide. Ils con- 
tiennent peu de tifu celluleux. Leur dif- 
pofition eft à peu de chofe près la même 
dans le fœtus que dans l'adulte. Ils ṣu- 
niflent avec lös maxillaire , le temporal , 
le coronal & le fphénoïde, Leur ufage 
eit de former la partie faillante dela joue , 
de donner attache à des mufcles, &c. &c, 


Des Os du Palais. 


Vidus Vidius a le premier obfervé que 
ces osont une figure très-irréguliere. Ilsfont 
fitués à la partie poftérieure de la voûte du 
palais entre les deux os maxillaires , d’où ils 
s’avancent f{ufqu’au fond de lorbite , en 
montant le long des apophyles ptérigoïdes. 
On peut diviler chacun de ces os en qua- 
tre patties ; une inférieure antérieure qui 
eft nommée palatine , parce qu'elle fait 
portion du palais; une inférieure pofte- 
rieure que Pon appelle PR > 

1] 
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parce qu’elle eft reçue dans léchancrurs 
inférieure des apophyfes ptérigoïdes ; une 
moyenne ou nafale qui eft fituée le long 
de la partie poftérieure ou externe des 
fofles nafales ; & une quatrieme fupérieure 
ou orbitaire, qui entre dans la compo- 
fition de l'orbite. La premiere a une for- 
me à peu près carrée, Elle eft creufe en 
deflous du côté du palais, & en deflus 
du côté des narines. Son bord antérieur 
eft recu dans l’échancrure palatine de l'os 
3 5 PHE / / 
maxillaire. Le poftérieur eft échancré, Il 
a intérieurement une avance qui unie avec 
celle de os du côté oppofé , forme l’épine 
poftérieure des narines. Enfin l’interne , 
celui par lequel les os du palais fe tou- 
chent , eft aflez épais du côté des narines , 
pour former la continuation de la crête 
qui fépare ces deux cavités. 

La feconde portion des os du palais 
eft pointue & creufée en deux endroits, 
pour être reçue dans une des échancrures 
du fphénoïde , & concourir à la forma- 
tion des folles ptérigoïdiennes. Elle eft 
féparée de la premiere & de la troifieme 
par une gouttiere oblique qui fert à for. 
mer le conduit & le trou palatin pofté. 
rieur, dont il a été parlé dans la defcrip- 
tion de os maxillaire. Ce conduit n’eft 
pas unique comme on le dit ordinaire- 
ment. Il s’en trouve prefque toujours trois , 
un grand & large qui s’ouvre dans le pa- 
lais ; un moyen qui aboutit au bas de 
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Paile interne de l’apophyfe ptérigoïde ; & 
un troifieme plus petit dont l’ouverturé 
fe rencontre entre la tubérofité maxillaire 
& la partie inférieure de la grande aile 
de la même apophyfe, Ils logent des nerfs 
qui viennent du même tronc , mais dont la 
deftination eft différente, | 
La troifieme partie de Pos du palais 
met qu’une lame ofleufe concave en de. 
dans, & garnie d’une crête qui foutient 
une partie du cornet inférieur , & con- 
vexe & raboteufe en dehors, pour s’appli- 
quer à Pos maxillaire , &fe fouder avec lui, 
La quatrieme partie varie beaucoup : 
tantôt elle préfente cinq faces , tantôt qua- 
tre , & tantôt trois. Il y en a toujours 
une qui fait partie de lorbite, & une 
autre qui fert à former les fofles zygo- 
matiques. Cette partie de los du palais 
eft toujours creufe, On y trouve quelque- 
fois antérieurement une cavité demi-fphé. 
rique, & pour lors il y en a une fem- 
blable à la partie poftérieure de los eth- 
moïde, de forte que ces deux os forment 
par leur rencontre une cavité, ou fi l’on 
veut une efpece de finus qui s’ouvre dans 
la partie anfractueufe de l'os ethmoïde, 
& de là dans le nez. La partie fupérieure 
de los du palais eft toujours féparée de 
la partie moyenne par une échancrure , 
qui, réunie avec pareille échancrure de 
l'os fphénoïde , forme ce qu’on appelle le 
trou fphéno-palatin , par ETUDE 
iij 
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zygomatiques communiquent avec les fof 
fes nafales , & qui tranfmet dans ces der- 
nieres des vaifleaux fanguins & des nerfs. 
La fituation particuliere des os du pa-# 
lais eft fufhfamment indiquée par ce qui 
vient d’en être dit. Ces os {ont trop minces 
pour contenir de la fubftance celluleufe, 
lls ne préfentent pour ainfi dire aucune 
différence dans les enfants, & font unis 
avec les os maxillaires, le fphénoïde , & 
l’ethmoïde , les cornets inférieurs & le vo- 
mer. Leur ufage et de faire partie du 
palais, du nez, des orbites, &c,. &c. 


Des Os unguis, 


e Ces os font minces & petits, fitués à 
la partie antérieure interne des orbites , 
derriere les apophyfes montantes des os 
maxillaires, & au devant de l’ethmoïde. 
Leur figure approche de celle d’un ongle, 
d’où on a tiré leur nom. Ils ont deux 
faces , une externe concave & polie, tour- 
née vers l’orbite ; une interne convexe & 
raboteufe qui s'applique à Pos ethmoïde; 
une extrémité fupérieure ,” étroite & ar- 
rondie ; une extrémité inférieure plus 
large; un bord poftérieur très mince , & 
un antérieur creufé en maniere de gout- 
tiere. Cette gouttiere defcend au delà du 
niveau du bord inférieur de los, pour 
fe joindre avec une languette ofleufe qui 
appartient aux cornets inférieurs, Elle a 
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fi peu d’épaifleur qu’elle eft percée à jour, 
Elle reçoit le fac & le commencement 
du canal lacrymal. 

Les os unguis m'ont que de la fubftance 
compacte, On les trouve formés dans les 
enfants , prefque comme dans l'adulte, Tis 
s’uniflent à Pos maxillaire , los eth- 
moïde , au coronal & aux os propres dù 
nez. Leur fituation eft facile à compren- 
dre, par ce qui vient d’en être dit, Leur 
ufage eft d'entrer dans la compofition de 
Porbite , de foutenir les voies lacryma- 
les, &c. Ces os font prefque toujours 
altérés dans la fiftule lacrymale. Ils font 
quelquefois fi adhérents à la partie an- 
térieure de Fos planum, qu’on pourroit 
les prendre pour une portion de los eth- 
moïde. Il fe voit aufli des fujets dans 
lefquels ils manquent tout-à-fait. Alor 
los planum s'avance jufqu’à l’'apophyfe 
montante de l'os maxillaire , où cette 
apophyfe plus large qu’elle ne doit ètre, 
s'avance vers l'os planum. 


Des Os propres du Nez. 


Ces os forment la partie fupérieure de 
la voûte du nez. Leur figure approché 
d'un carré alongé, On y diftingue deux 
faces; une antérieure & une poftérieure 3 
deux extrémités , une fupérieure & ung 
inférieure; & deux bords, un externe & 
un interne, 

D iy 
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La face externe des os du nez eft un 
peu convexe & aflez unie. L'interne eft 
concave & inégale, Leur partie fupérieure 
eft plus épaifle que linférieure ; celle-ci 
fe trouve comme découpée inégalement 
pour favorifer l’aitache des cartilages du 
nez. Leur bord externe n’a rien de par- 
ticulier, Il eft le plus long , & defcend 
obliquement de dedans en dehors. On le 
trouve dentelé, Leur bord interne eft aflez 
épais & dentelé auf. Ildefcend tout droit, 
Il réfulte de fon union avec celui du côté 
oppolé , une crête aflez élevée qui fe porte 
en arriere du coté de la cavité intérieure 
des narines , & qui reçoit la lame per- 
pate de los ethmoïde , fur-laquelle 
es os du nez font appuyés. Cette con- 
nexion rend raifon des accidents graves 
auxquels donnent quelquefois lieu des 
coups & des chûtes fur le nez qui ne pa- 
roiflent pas fort confidérables. L'effet du 
coup pafle des os du nezà la lame perpendi- 
culaire de Pos ethmoïde, laquelle le tranf- 
met à la lame cribleufe du même os : & fi 
celle-ci qui eft très-mince, vient à fe rompre, 
il en réfulte épanchement , déchirement des 
nerfs olfactifs, inflammation des parties in- 
ternes, &c. 

Les os propres du nez font percés pour 
lordinaire d’un trou par lequel paffent de 
petites arteres qui vont s'ouvrir dans les 
vaifleaux de la membrane pituitaire, Cette 
difpofition connue peut expliquer la rou- 
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geur vive qu'on remarque à la racine & 
fur les côtés du nez , chez ceux qui étant 
tourmentés de fievre aiguë, doivent éprou- 
ver une crife par le faignement de nez. 
Car, comme les vaifleaux qui paffent par 
les trous en queftion, vont fe rendre dans 
ceux de la membrane pituitaire, ces der- 
niers ne peuvent être engorgés jufqu’à un 
certain point, fans que les premiers le 
foient aufli, C’eft par cette rougeur , par la 
démangeaifon qui fe faifoit fentir au de- 
dans des narines , par la couleur vive & 
brillante des yeux , & par la crainte que le 
malade avoit d’être bleflé par un ferpent 
rouge & enflammé qu'il croyoit avoir de- 
vant lui , que Galien connut & prévit dans 
une occafion importante, qu'il alloit fe 
faire une hémorrhagie par les narines. Les 
autres Médecins vouloient qu'on eût re- 
cours à la faignée, & lui, même avoit été 
de cet avis, mais un examen plus attentif 
l’engagea à fe rétracter, de peur que la 
crife n’en für troublée, Il dit qu’on appro- 
chât un vaifleau pour recevoir le fang. Ses 
Confreres crurent pouvoir tourner fa de- 
mande en dérifion ; mais le fang qui fortit 
en abondance de la narine droite les cou- 
vrit bientot de honte, 

Les os du nez font formés dans les en- 
fants À peu près comme dans les adultes. 
Leur fituation particuliere confiite à avoir 
leur face convexe en devant, & leur ex- 
trémité la plus étroite & la pondre en 
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haut, Ils s’uniflent entre eux, avec ies o$ 
maxillaires, le cosonal & los ethmoïde, 
Leurs ufages font fenfibles, 


PJ a | dJ 
Des Cornets inférieurs du nez. 


La figure de ces os approche de celle de 
la moitié d’une coquille de moule. Ils font 
fitués à la partie inférieure des fofles nafa- 
les, de manière qu’on peut y confidérer 
deux faces ; une externe concave, & une 
interne convexe qui regarde la cloifon du 
nez. Ils prélentent aufi deux æxtrémités 
pointes , l’antéfieure moins alongée & 
plus large que la poftérieure ; deux bords, 
un inférieur qui ne tient à rien, qui eft 
recourbé en dehors & garnf d’afpérités, & 
un fupérieur fur lequel fe yoïent deux apos 
phyfes, une petite, antérieäre , qui s'avance 

e bas enfhaut vers los unguis, & qui 
achevege canal ,nafal ou lac:ymal , &une 
plus grande qui defceñnd en fe recourbant 
vers la face concave de ces os. 

Les cornets inférieurs du nez n’ont pas 
de fubftance celluleufe, Iis préfentent peu 
de différence dans les enfants, Leur fitua- 
tioneft facile à faifir d’après la defcription 
qui vient d'en être donnée, Ils font joints 
aux os maxillaires & aux os du palais. Leur 
ufage eft de rendre les cavités des narines 
anfraétueufes, Santorini les regarde comme 
des apophyfes des os du palais, & d’autres, - 
comme une continuation de l’os ethmoïde, 
On trouve quelquefois dans chaque nari- 
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ne , au deflous de ces os , une lame offeufe 
qui leur reflemble, & qui eft une produc- 
tion de la paroi interne du finus maxillaire, 
Il y a pour lors trôis cornets dans chaque 
narine, & celui du milieu eft le plus large, 
On y voit fouvent encore d’autres petits os 
qui, par leur figure , mériteroient aufli de 
porter le nom de cornets, mais la fitua 
tion , la grandeur & le nombre en font in- 
déterminés. 
Du Vomer. 4 


Le vomer fait la partie poftérieure & 
inférieure de la cloifon du nez. Sa figure 
approche de celle d’un carré oblique, On 
y diftingue deux faces, une à droite, Paus 
tre à gauche ; & quatre bords, un fupérieur 
qui a une racine aflez profonde deftinée à 
recevoir une partie de la crête du fphé- 
noïde ; un antérieur oblique, avec lequel 
vient s'unir la partie inférieure de fa lamé 
perpendiculaire de los ethmoïde : celui-ci 
a en quelques fujets une rainure fort fenfi= 
ble ; un inférieur mince & irréguliérement 
dentelé qui eft reçu dans une fainure qui 
{e trouve le long du bord interne des os 
maxillaires & des os du palais; & un pofte- 
rieur oblique, un peu tranchant, qui né 
touche à aucun os, & qui s'étend depuis 
l'extrémité des os du palais jufqu’au milieu 
du corps de l'os fphénoïde, Cet os eft fou- 
vent percé d’une ouverture dans fa partië 
moyenne, de forte qu’il n'y a se la mem- 
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brane pituitaire qui fafle la féparation des 
narines, Quelquefois il manque en entier , 
& la narine gauche s'ouvre dans la droite, 
& vice versä. Il eft encore aflez ordinaire de 
trouver le vomer incliné à droite ou à 
gauche indifféremment ; alors le paflage de 
Pair eft moins libre dans la narine vers la- 

e e a; > * ot 

quelle il eft incliné, Pai deux fois été con- 
fulté par des perfonnes qui étoient dans cet 
état, & que l’on croyoit attaquées de po- 
lype. La cloifon étoit inclinée à gauche 
chez tous les deux. Le vomer eft entiére- 
ment compatte & fort mince, Dans le 
fœtus, il eft compofé de deux lames qui 
reftent long-temps féparées. Sa fituation a 
été exprimée dans ce qui vient den être 
dit, Ses connexions font avec le fphénoïde , 
Fechmoïde, les os du palais & les os maxil- 
laires, Il forme la plus grande partie de la: 
cloifon du nez. Santorini le regarde comme 
un prolongement de Los ethmoïde, 

Les os qui compofent la mâchoire fupé- 
rieure font unis enfemble par des futures 
{uperficielles , & du genre de celles que l’on 
homme harmoniques, & avec certains os 
du crâne par des lames de même efpece, 
mais que l’on défigne par des noms particu- 
liers, pour les diftinguer de celles qui unif- 
{ent les os du crâne entre eux. On obferve 
donc fur une tête entiere trois efpeces de 
futures ; les unes appartiennent en propre 
aux os du crâne, les fecondes lui font com- 
munes avec quelques-uns des osde la face, 
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& les troifiemes fe remarquent dans la 
jonction de ces derniers les uns avec les 
autres. 

Les futures propres fe divifent en vraies 
& en faufles. Les vraies font au nombre de 
trois ; la coronale qui joint le coronal au 
bord antérieur des pariétaux ; la fagittale 
qui regne le long du bord fupérieur de ces 
os, & qui prend fon nom de ce qu'étant 
confidérée avec la coronale , elles repré. 
{entent une flêche montée fur un arc; & la 
lambdoïde qu’on a comparée avec la let- 
tre À des Grecs, & qui fait la connexion 
des bords poftérieurs des pariétaux avec les 
bords fupérieurs de l’occipital, Les futures 
faufles fe nomment aufi écailleufes ou 
fquammeufes , eu égard à la reflemblance 
qu’elles ont avec la maniere dont fe joi- 
gnent les deux parties des coquilles bival- 
ves. Il n’y en a que deux, une de chaque 
côté , à l'endroit où le bord inférieur du 
pariétal sunit au bord fupérieur de l'os 
temporal, 

Les futures communes du crâne font au 
nombre de quatre, la fphénoïdale & Perth- 
moïdale qui entourent de tous côtés les os 
dont elles empruntent le nom ; la zygoma- 
tique qui joint l'os de la pommette à los 
temporal , & la tranfverfale qui palle d'une 
tempe à l’autre, & qui et commune au 
coronal , aux os de la pommette , aux os 
unguis, aux os maxillaires & aux os pro- 
pres du nez, | 
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Le nombre des futures du crâne varie 
beaucoup. On trouve fouvent , même dans 
l'adulte, le coronal partagé en deux pie. 
ces, ce qui prolonge la future fagittale 
jufqu’à la racine du nez. Quelques-uns ont 
avancé que cette future alloit quelquefois 
jufqu’au bas de loccipital qui fe trouvoit 
aufli divifé en deux pieces. Mais Fallope 
le me, & les Anatomiftes modernes n’en 
parlent pas. 

Les os wormiens rendent les futures 
d'autant plus nombreufes , qu’ils font eux. 
mêmes en plus grand nombre. Riolan dit 
que Sylvius avoit , parmi {es raretés anato- 
miques, un crâne auquel on remarquoit 
deux futures fagitrales éloignées l’une de 
l’autre d’un bon travers de doigt. Le même 
Auteur dit avoir vu aufli deux futures 
lambdoïdes fur une même tête. M. Van» 
Swieten en gardoit une dont la future 
fagittale eft fort étroite du côté de l’occi: 
put & du coté du front, mais dont les 
zigzags font plus marqués vers le vertex , 
& lui donnent la largeur d’un pouce, 

On a dit que l’ufage des futures étoit 
non feulement d’amortir la violence des 
coups auxquels le crâne fe trouve expofé , 
mais encore d'empêcher qu'une fracture 
ne pafie d’une de fes pieces à l’autre, On a 
ajouté qu’elles fervoient en outre à donner 
pañlage à la tranfpiration des parties con- 
tenues dans le crâne. L'expérience montre 
allez que le premier de ces ufages welt pas 
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vrai, & la raifon détruit le fecond; car on 
ne voit pas comment le cerveau pourroit 
tranfpirer à travers les futures qui font 
très-ferrés , & dans la partie la plus pro- 
fonde defquelles , on trouve des fibres 
membraneules qui uniflent chaque os à 
fon voifin de la maniere la plus intime. 
Les futures ne paroiflent être que le réfui- 


A 


tat de la maniere dont le crâne s’oflifie, 
De la Mächoire inférieure. 


La mâchoire inférieure eft compolée 
dans les jeunes fujets de deux pieces qui 
s’'uniflent avec l’âge, de maniere qu’il weft 
plus poffible de les féparer , & alors la mà- 
choire wet plus qu’un feul os, dont la 
figure approche de celle d’un fer à cheval. 
On y diftingue deux faces, une externe 
qui eft convexe, & une interne qui eft 
concave & qui forme une efpece d'arcade 
plus arrondie dans Phomme que dans les 
quadrupedes , où la mâchoire fait un angle 
aigu dans fon milieu. 

On confidere auf à la mâchoire infé- 
rieure un corps & deux branches. Le corps 
en fait la partieantérieure , & les branches 
la poftérieure. Le corps fe trouve comme 
partagé dans fon milieu par une ligne un 
peu faillante, qui marque l'endroit de 
lPunion dés deux pieces, qui compofent 
la mâchoire dans les enfants : c’eft cette 
ligne qu'on nomme la fymphyle du mens 
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ton. Tout le bord fupérieur fe trouve garni 
de plufieurs cavités nommées alvéoles, 
dont le nombre le plus ordinaire eft de 
feize dans les adultes, & dont les antérieu- 
res font fimples, & les poftérieures com- 
polées , eu égard au nombre plus ou moins 
grand des racines des dents molaires. Le 
bord inférieur , appellé la bale, a deux 
levres diftinguées en externe & en interne, 
Les deux branches de la mâchoire infé- 
rieure fe portent en arriere & en haut, 
Elles fe terminent en bas par un angle ar- 
rondi & garni de beaucoup d’afpérités, 
que l’on nomme Langle de la mâchoire in- 
férieure, & en haut par deux apophyfes, 
une antérieure nommée coronoïde , & une 
poftérieure appellée condiloïde, La pre- 
miere eft pointue & formée du concours 
de deux lignes obliques qui s’élevent des 
parties latérales du corps de la mâchoire 
inférieure, du côté de fa face concave & 
de fa face convexe. Le poftérieur eft alon- 
gé, il porte fur un col courbé en avant, 
& préfente deux angles , un externe qui eft 
antérieur , & un interne qui eft poftérieur. 
L'apophyfe condyloïde eft garnie de car- 
tilage dans prefque toute fon étendue, pour 
S'articuler avec los, des tempes; mais ce 
cartilage eft beaucoup plus épais à la face 
antérieure qu’à la poftérieure. | 
On voit au milieu de la face interne de 
chacune des branches de la mâchoire infé- 
rieure un conduit qui regne tout le long 
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de cet os, & qui va s'ouvrir de chaque 
coté du menton, par un trou que l’on 
nomme mentonnier, eu égard à fa fitua- 
tion, Ce conduit recoit une artere, une 
veine & un nerf qui fe diftribuent non 
feulement aux parties de la mâchoire in- 
férieure, mais même aux dents qui y font 
enchaflées. Il en a fouvent un autre au 
deflous de fon ouverture poftérieure, le- 
quel eft creufé très- fuperficiellement fur 
la face interne de la branche de la må- 
choire. Quelquefois à la place de ce fecond 
conduit , on trouve une fciflure aflez pro- 
fonde. Il donne paflage à une branche du 
nerf maxillaire inférieur qui va au mufcle 
mylo-hyodien, & à la partie antérieure 
du digaftrique. 

La mâchoire inférieure a peu de fubf- 
tance diploïque , étant creufée par le con- 
duit dont il s’agit & par les alvéoles, In- 
dépendamment de ce qu’elle eft formée 
de deux pieces dans le fœtus & dans les 
jeunes enfants, on n’y voit point de bord 
alvéolaire , ni de ces lignes obliques qui 
vont former l’apophyfe coronoïde , & 
dont il vient d’être parlé. Les condyles , 
quoique tendres & délicats font déja ofli- 
fiés , contre ce qui arrive au plus grand 
nombre des autres os, dont les éminen- 
ces articulaires ne font encore que des 
cartilages dans le fœtus. 

Cet os eft articulé avec l’apophyfe trans- 
yerle & la partie extérieure de la cavité 
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glénoïde de los des tempes , qui fe trouve 
recouverte d’une croûte cartilagineufe, Il 
y a outre cela dans l’intérieur de l’articu- 
lation, un cartilage intermédiaire qui eft 
creufé fur fes deux faces, mince dans fon 
milieu & fort épais à fa circonférence. Ce 
cartilage eft attaché à la face interne du 
ligament capfulaire de articulation ; mais 
il paroît lié plus étroitement à la mâchoire 
inférieure dont il fuit les mouvements, 
qu’à l’os des tempes. Deux ligaments placés 
aux cotés de cette articulation , laffermifz 
fent & en reglent les mouvements. On les 
nomme ligaments latéraux. L'un eft ex- 
terne & l’autre interne, Le premier def- 
cend de la partie de los des tempes où 
lapophyfe zygomatique & la tranfverfale 
{e réuniflent à l’une à l’autre, jufqu’au 
deflous de l’angle externe du condyle de 
la mâchoire, davant en arriere. Le fecond 
defcend dans la même direction de lapo- 
phyfe épineufe du fphénoïde , jufqu’au 
deflous de l'angle interne du même con- 
dyle ; de forte que ces deux ligaments fe 
tendent lorfque les condyles fe portent en 
arriere, & fe relâchent au contraire lorf- 
qu'ils fe portent en avant, Ils font tous 
deux appliqués fur le ligament capfulaire, 
lequel tient d’une part à la circonférence 
de l’apophyfe tranfverfale de l’os des tem- 
pes, & de l’autre au col du condyle de la 
mâchoire inférieure , qu'il embrafle cir- 
culairement, On voit encore au voifinage 
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dé Particulation dont il s’agit un troifie- 
me ligament , qui peut-être a le même 
ufage que le ligament latéral interne , & 
qui peut-être na que celui de protéger 
& de défendre les vaifleaux fanguins & 
les nerfs qui fe portent au dedans de la 
mâchoire. Il eft fixé fupéricurement au 
bord interne de la portion articulaire de 
la cavité glénoïde de Pos des tempes , 
au devant de la racine de l’apophyfe fty- 
loïde , defcend en s’élargiflant entre les 
deux mufcles ptérigoïdiens, & va satta- 
cher au defious de louverture poftérieure 
du canal pratiqué dans Pépaifleur de la 
mâchoire, | 

L'articulation de la mâchoire inférieure 
avec los des tempes tient du ginglime & 
de larthrodie , ce qui a donné lieu à 
Winflow de la nommer amphydiarthrofe. 
C’eft au moyen de cette articulation , que 
la mâchoire peut non feulement être abaif- 
fée & relevée, mais aufli portée en de- 
vant, en arriere & fur les cotés, ce qui 
permet aux dents antérieures de fe ten- 
contrer tantôt à la maniere de tenailles , 
tantôt à la maniere de cileaux, Les mou- 
vements par lefquels la mâchoire inférieure 
s’abaille ou fereleve, ne fe pañlent pas fur 
le condyle. Ils ont pour axe une ligne qui 
pafleroit tran{verfalement entre la partie 
moyenne & fupérieure des branches de 
cet os, Ainfi lorfque la mâchoire defcend ; 
les condyles fe portent en avant & les ans 
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gles reculent en arriere , & vice verså ; 
ce dont ileit facile de saflurer en faifant 
faire ces mouvements à une perfonne mai- 
gre, & en les faifant foi-même , lorfqu’on 
appuie le pouce fur l’un des angles de la 
mâchoire, &un des autres doigts {ur le con. 
dyle du même coté. Cette explication rend 
raifon du déplacement qui arrive à la må- 
choire inférieure lorfqu’elle s'éloigne trop 
de la fupérieure : car comme les condyles 
fe portent naturellement en avant, fi le 
mouvement d’abaiflementfe fait avec force, 
ils peuvent s'engager au devant des apo- 
phyfes tranfverfales , & rendre le retour 
de la mâchoire inférieure à fa pofition 
ordinaire impoñible , à moins qu’on ne 
la remette par quelqu'un des procédés que 
l'art prefcrit, 

Le mouvement par lequel la mâchoire 
inférieure eft portée en avant & en arriere, 
eft un mouvement de totalité , qui s’exé- 
cute de la maniere dont tout le monde 
le conçoit. Il n’a rien de particulier, f 
ce neft que le mouvement en arriere eft 
extrêmement borné par rapport à la tenfion 
qui arrive aux ligaments latéraux, lorf- 
qu'il a lieu, Celui par lequel la mAchoire 
inférieure eft mue fur les côtés, a tou- 
jours été regardé comme un mouvement 
de totalité, On a cru que fi la mAchoire 
fe portoit à droite, le condyle droit for- 
toit de la cavité qui le contient, pendant 
que le condyle gauche s’enfonçoit dans la 
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fenne; mais, ni la pofition des ligaments 
latéraux , ni la ftructure des bords de la 
cavité glénoïde de l'os des tempes , ne le 
peuvent permettre, D'ailleurs , en faifant 
exercer ces mouvements, ou en les exer- 
çant foi-même , on voit bien qu'ils ne 
s’exécutent pas ainfi. On trouve au con- 
traire que dans ce cas, le condyle droit 
refte immobile , pendant que le gauche 
décrit autour de lui un mouvement dar- 
riere en avant , tout femblable à celui 
que la branche mobile d’un compas dé- 
crit autour de celle qui eft fixe. On fent 
bien que fi le mouvement eft de droite à 
gauche, ceft le condyle gauche qui refte 
fixe , pendant que le condyle droit marche 
d’arriere en avant. 

Les trois mouvements fimples de la må- 
choire inférieure peuvent fe combiner de 
diverfes manieres, que les bornes de cet 
ouvrage ne nous permettent pas d’expo- 
fer, mais qu'il eft facile de comprendre 
d’après ce qui vient d’être dit. La fituation 
& les ufages de cet os fe préfentent d’eux« 
mêmes, 


Des Dents. 


Les dents font les os les plus durs .& 
les plus blancs du fquelette. Leur nom- 
bre ordinaire eft de trente-deux , feize à 
chaque mâchoire. Quelquefois cependant 
on n’en rencontre que vingt-huit , & mê- 
me que vingt- quatre ; mais alors celles 


http://rcin.org.pl 


$4 TRAITÉ D'ANATOMIÉ. 


qui manquent fe trouvent cachées pro- 
fondément dans l’'épaifleur des mäâchoires, 
& l’on s'apperçoit aifément que fi elles y 
font demeurées , ce n’eft que parce qu'elles 
n’ont pas eu aflez de force pour écarter 
le bord alvéolaire , & pour percer le tifa 
des gencives. On dit aufhi qu'il s’eft trouvé 
des fujets qui n’avoient à chaque mâchoire 
qu'un feul os qui tenoit lieu des feize dents 
qu’on y voit ordinairement, Pyrrhus, Roi 
d'Epire & un des fils de Prufas, Roi de 
Bithinie , étoient dans ce cas, fi l’on en 
croit Plutarque & Valere-Maxime, Ber- 
nard Gengha, rapporte qu'il a trouvé au 


milieu d’un monceau d'os confervés dans 


Fhôpital du S. Efprit à Rome, un crâne 
fans mâchoire inférieure , auquel il n’y 
avoit que trois dents, une qui tenoit lieu 
des quatre dents incifives & des deux cani- 
nes, & les deux autres qui tenoient lieu 
de cinq dents molaires de chaque coté. 
Euftache dit aufi qu'il a vu fur un de fes 
concitoyens aflez avancé en âge, trois où 
quatre dents molaires unies enfemble par 
une matiere dure & prefque poreufe, de 
forte qu'il n'y avoit aucune marque de 
féparation , & qu'elles fembloient ne faire 
qu'un feul os. J'ai eu occafion de faire la 
même oblervation fur une jeune fille de 
province âgée de quinze à feize ans qui 
étoit fcorbutique, & dont toutes les dents 
étoient enfermées fous une croûte pier- 
teufe: qui les unifloit , & qui repoulfant 
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fe tifa des gencives en haut & en bas, 
les lui avoit Prefqu’entiérement déchauf- 
fées. Je confeillai de faire oter au plutot 
çe tartre par un Denuite, fi on vouloit 
prévenir la chüte totale des dents, & par- 
venir à faire dégorger les gencives qui 
éroient très-malades : ce procédé a réufli, 
Si ceux dont on raconte qu'ils n’avoient 
qu’une feule dent, étoient dans le même 
cas, on voit qu'ils ne fortoient pas de 
la clafle ordinaire, & qu'ils n’avoient pas 
moins de dents que les autres. 

Le nombre des dents fe trouve quelque- 
fois augmenté , mais cela n’arrive pour lor- 
dinaire que lorfqu’il eft refté quelques dents 
de lait, qui ont forcé les dents fecondaires 
à fe porter vers le dedans des mâchoires. 
Les perfonnes ainfi conftituées paroiffent 
avoir deux rangées de dents, quoiqu'il wy 
en ait que deux ou quatre de furnumérai- 
res. Columbus, Anatomifte affez judicieux, 
a écrit qu'un de fes enfants avoit jufqu'à 
trois rangées de dents. Il fe peut faire que 
quelques-unes fe portent en dedans de l'ar- 
cade alvéolaire, fans que le nombre en 
foit plus grand qu'il n’a coutume d’être, 
J'ai quelquefois vu cette difpoñtion fur des 
perfonnes dont la mâchoire avoit peu dés 
rendue , & j'ai obfervé que dans ce cas, 
c'étoient les dents canines qui fe dépla- 
çoient & qui fe logeoient derriere les dents 
incifives & les premieres molaires. Ces 
fortes d’obfervations font beaucoup moins 


http://rcin.org.pl 


96 TRAITÉ D'ANATOMIE, 


extraordinaires que celle dont parle Albi 
nus dans fes annotations académiques. 
Il rapporte qu’il a trouvé une dent im- 
plantée dans la partie de los maxillaire qui 
s’unit avec los du palais ; mais elle ne 
faifoit aucune faillie au dedans de la bou- 
che, & c’eft le pur hafard qui la lui a fait 
rencontrer. J’ai vu un particulier qui avoit 
deux dents du genre des canines placées au 
même endroit, qui preffant le milieu de la 
langue , l’incommodoient beaucoup. Un 
exemple plus fingulier encore d’aberration 
des dents, c’eft celui que le même Albinus 
nous a confervé. Deux dents d’une longueur 
& d’une grofleur confidérable , éroient ca- 
chées dans l’épaifleur de l’apophyfe mon- 
tante des os maxillaires. Leur corps étoit 
en haut & leurs racines en bas. Leur con- 
vexité étoit tournée en arriere & leur con- 
cavité en devant; elles étoient du genre 
des canines , & celles qui étoient implan- 
tées fur le bord de la mâchoire , étoient fort 
petites , de forte qu’il y alieu de croire que 
les dents furnuméraires , étoient celles qui 
devoient remplacer les canines de lait , qui 
n'étoient point tombées. Elles formoient 
une tumeur fenfible vers les joues & dans 
le nez. Ceux qui ont connu le fujet de cette 
obfervation, ne fe font pas douté de la na- 
ture de ces tumeurs. Si ces dents étoient 
devenues douloureufes , on n’auroit jamais 
imaginé ce qui auroit donné lieu au mal: 
tant il eft vrai qu'il y a des maladies dont 
on ne peut connoître la caufe, Les 
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Les dents fe divifent en incifives, en 
canines & en molaires, Les incifives font 
placées fur le devant des mâchoires , leur 
nombre eft de huit, quatre à chacune, Les 
canines & les molaires font fur les côtés, 
les premieres au nombre de quatre, deux 
a celle den haut, autant à celle d’en bas, 
& les molaires au nombre de vingt, dix à 
chaque mâchoire. Elles font toutes com- 
pofées d’un corps diverfement figuré dans 
chaque clafle de dents, & d’une ou plu- 
fieurs racines , entre lefquels fe trouve une 
ligne un peu enfoncée, & que l’on nomme 
le collet des dents. A la mâchoire fupé- 
rieure elles ont leurs corps en bas & leurs 
racines en haut, & à l’inférieure , les corps 
font en haut & les racines en bas, Les dents 
incifives tirent leur nom de leur ufage, 
qui eft d’incifer ou de trancher. Celles de 
la mâchoire fupérieure font beaucoup plus 
larges que celles de l’inférieure, & répon- 
dent ainf aux dimenfions de cette mâchoire 
qui a plus détendue que Pinférieure, & 
qui avance ordinairement plus qu’elle. 
Lorfque le contraire arrive , le menton fait 
une faillie défagréable, Peut-être feroit-il 
poffible de corriger cette efpece de diffor- 
mité en arrachant de chaque coté & de 
bonne heure , une des dents molaires , pour 
que les autres puiflent fe rapprocher, & 
qu’il fe falfe un raccourcillzmenr de l'arc de 
la mâchoire inférieure. Les dents incifives 
mitoyennes d'en haut & celles den bas, 
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ont plus de largeur que celles qui font fur 
les cotés. 

La forme du corps de ces dents appro- 
che de celle d’un coin. On y diftingue deux 
faces , une antérieure convexe, une pofté. » 
rieure concave , triangulaires & difpofées 
de maniere que la bafe du triangle qu’elles 
repréfentent, répond à la partie tranchante, 
& deux latérales , triangulaires auf, mais 
dont la bafe regarde le collet. Leur racine 
eft longue, de figure conique & applatie 
fur les côtés. 

Les dents canines, ainfi nommées , par 
rapport à leur reflemblance avec celles des 
chiens, font aufi appellées angulaires, 
parce qu'elles répondent aux angles des 
levres. Celles de la mâchoire fupérieure 
portent encore le nom d’œilleres , eu égard 
à la longueur de leur racine qui monte 
quelquefois très-haut dans lépaiffeur de 
Pos maxillaire, & jufqu'au voifinage du 
bord inférieur de l'orbite : elles font plus 
épaifles que les incilives. Leur corps eft 
arrondi près de leur racine, & terminé 
par une efpece de pyramide triangulaire , 
dont la face antérieure eft la plus longue. 
Leur racine reflemble beaucoup à celle des 
dents incifives. Elle eft feulement plus lon- 
gue & plus épaifle. 

Les dents molaires font propres à mou- 
dre & à broyer, ce qui leur a fait donner 
le nom qu'elles portent. Elles peuvent être 
divifées en trois clafles : favoir, en petites 
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molaires, ce font les deux premieres de 
chaque côté; en groffes molaires, ce font 
les deux qui fuivent, & enfin en dents 
tardives ou dents de fagefle , deux à chaque 
mâchoire , une de chaque côté, lefqüelles 
font ainfi appellées , parce qu’elles ne Or- 
tent des gencives que dans un Âge afez 
avancé. Leur corps repréfente un carg 
arrondi par les angles, Il eft furmonté à 
fon fommet par des pointes ou élévations , 
dont le nombre varie fuivant les clafles 
auxquelles ces dents appartiennent, & qui 
fe trouvent féparées par autant d’enfonce- 
ments ou de cavités, de forte que les poin- 
tes de celles de la mâchoire fupérieure , ré- 
pondent aux enfoncements de celles de la 
mâchoire inférieure, & vice versi : cétte 
difpofitiont leur donne afez l'apparence 
d’une couronne , auf fe fert-on du terme 
de couronne pour exprimer le corps des 
dents molaires, Les racines de ces dents ont 
la même forme & à peu près les mêmes di- 
menfions que celles des incifives & des 
canines, mais les grofles molaires & les 
dents tardives en ont plufieurs. 

Les petites molaires n’ontque deux poin- 
tes & deux cavités à leur fommet, Elles 
n’ont aufli qu'une racine très - épaifle & 
très-longue, applatie fur les côtés comme 
les autres, & (à long de laquelle on voit 
latéralement un fillon aflez étendu , com- 
me fi elles étoient chacune compofées de 
deux parties réunies enfemble, iz côté par 
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lequel le corps de ces dents regarde le 
dedans des mächoires , eft beaucoup plus 
droit que celui qui eft, tourné vers leur 
convexité. Celles qui fuivent ont quatre 
& quelquefois cing pointes & autant de 
cautés à leur fommet. Le nombre de leurs 
padnes varie depuis deux jufqu’à cinq. Ces 
nicines s'écartent ordinairement depuis leur 
bafe qui répond au coller des dents, jufqu’à 
leur pointe ; quelquefois cependant après 
avoir été quelque temps écartées, elles fe 
rapprochent par leurs extrémités. Il eft par 
conféquent impoflible de les tirer de leurs 
alvéoles qui font moulées fur elles, & 
dont le riflu fpongieux s’introduit dans leur 
interftice fans en briferles parois: mais cette 
brifure n’eft d'aucune conféquence, Le 
corps des dents tardives a moins de volume 
que celui des grofles molaires : il porte 
moins de pointes, & il eft creufé de moins 
de cavités: on remarque aufi que le nom- 
bre des racines eft moins grand. 

Toutes les dents font compolées de deux 
fortes de fubftances ; l’une intérieure qui 
en fait la plus grande partie, & gui , quoi- 
que différente de celle des autres os, en 
approche cependant beaucoup ; l'autre ex- 
térieure dont l'épaifleur eft peu confidéra- 
ble , qui encroûte leur corps & qui s'étend 
légérement fur le commencement de leurs 
racines. Cette derniere eft ce qu’on appelie 
l'émail des dents. Elle a effe@ivement la 
blancheur , le brillant , le poli & la dureté 
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de l'émail : l’organifation n’en eft pas con- 
nue, De la Hire a dit autrefois au’elle étoit 
formée de fibres qui tomboient perpendi- 

ulairement fur le corps des dents. Si on 
brife quelqu'un de ces os & qu’on en exa- 
mine l'émail, à travers la caflure , on re- 
connoîtra aifément les fibres dont il s’agit. 
Au lieu d’être perpendiculaires, elles pa- 
roiflent convergentes vers la racine des 
dents. On voit aufli que cette fubftance n’a 
guere qu'une ligne d'’épaifleur fur leur 
corps, & qu'elle s’amincit du coté qui re- 
garde leurs racines, Mais comment accor- 
der l'apparence fibreufe qui sy remarque 
avec la maniere dont elle fe forme ? Elle 
ie croît pas peu à peu comme les autres 
parties du corps, & n’a pas pour principe 
une autre füubftance organifée, Ce meft 
d’abord qu’un fuc glutineux qui s’'épaiffit 
par degré , & qui prend enfin la confitance 
que nous lui connoiflons, 

Les dentsrenferment intérieurement une 
cavité qui s'étend depuis leur racine , juf- 
qu’à leur corps , où elle devient plus large. 
Cette cavité eft fimple dans les incifives & 
dans les canines, double dans les petites 
molaires, & triple, quadruple, & quel- 
quefois quintuple dans les autres. Elle eft 
tapiflée intérieurement d’une membrane: 
garnie de vaifleaux fanguins & de nerfs, 
qui s'y introduifent par une ouverture pra- 
tiquée à l'extrémité des racines de chaque 
dent, & qui y portent la nourriture & la 
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vie. Plus cette cavité eft ample, moins la 
fubfiance offeufe des dents a d’épaiffeur , 
€ vice versa, C’eft fans doute la raifon pour 
laquelle on voit des caries très-profondes 
caufer des douleurs fort vives, pendant 
qu'en d’autres fujets cette maladie attaque 
les dents à une grande profondeur, fans 
que l’on en {oit incommodé, Cette diverfité 
de fenfibilité pourroit encore venir de ce 
que les ouvertures qui fe voient aux raci- 
nes des dents fe confervent dans les uns & 
fe ferment dans les autres, & fur-tout dans 
un âge un peu avancé, de forte que les 
nerfs dentaires font totalement coupés , & 
n'ont plus aucune continuité avec le tronc 
duquel ils tirent leur origine. 

Les alvéoles dans lefquelles les racines 
des dents font reçues, ont précifément la 
même forme qu’elles, & paroiflent mou- 
lées deffus. Cette difpoftion donne à Par- 
ticulation de ces os toute la fermeté dont 
elle eft fufceptible, parce que les efforts 
qu'ils fupportent fe communiquent à tous 
les points de la furface des alvéoles, Il en 
réfulce auf un autre avantage , en ce que 
leurs racines ne pouvant fe porter plus 
avant qu'elles ne le font dans ces cavités, 
les vaiffeaux qui les pénetrent ne font ex- 
pofés à aucune léfion de leur part. 

Les enfants n’apportent point ordinai- 
rement de dents en naiflant , ou plutôt ces 
os qui ne font que commencer à fe for- 
mer, font encore cachés dans l’épaifleur 
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de la mâchoire, Ils y font logés dans des 
cavités allez fpatieufes, & contenus dans 
des follicules qui tiennent au fond de ces 
cavités par des vaifleaux fanguins & par 
des nerfs. Les dents n’ont point alors de 
racines & leur corps repréfente une efpece 
de godet dont la forme varie fuivant leur 
efpece & qui eft rempli par une fubftance 
molle , glurineufe & en quelque forte 
tranfparente, Cette fubftance s’endurcit 
peu à peu, & produit les différentes cou- 
ches dont les racines doivent être com- 
pofées. À mefure que les dents croiffent, 
la quantité diminue , & lorfqu’elles font 
entiérement développées , elle fe réduit 
prefqu'à rien, Cependant il en refte tou- 
jours un peu qui tient à la derniere ex- 
trémité des racines des dents, & qui ne 
s'efface prefque jamais. 

Quelque temps après la naïiflance, les 
dents fortent fuccefivement de lune & 
de lautre mâchoire, Leur éruption com- 
mence plutot dans les uns & plus tard dans 
les autres. Il eft rare que les premieres 
paroiflent avant l'âge de fept à huit mois, 
ou après celui de douze ou ‘quatorze. Ce 
font les incifives moyennes d'en bas qui 
fe montrent les premieres, & le plus {ou- 
vent à quinze jours ou trois femaines de 
diftance. Enfuite viennent les incifives mi- 
toyennes d'en haut , puis les latérales d’en 
bas, puis celles d'en haut. Les canines d'en 

as fuccedent à ces dernieres; elles font 
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fuivies de celles den haut, & enfin des 
deux premieres dents molaires , qui fe joi- 
gnent de chaque coté & à chaque må- 
choire , à celles dont il vient d’être parlé, 
Ce travail weft ordinairement fini cuelorf. 
que les enfants ont deux ans & plus, On 
dit alors qu’ils ont toutes leurs dents , 
parce qu'il ne doit pas en paroitre d'au- 
tres juiqu’à quatre ans & demi , qu'il vient 
quatre autres molaires, Celles-ci font beau- 
coup plus grofles que celles qui les ont 
précédées , & doivent refter pendant toute 
la vie, 

La premiere dentition caufe crdinaire- 
ment des maladies très-graves aux enfants, 
ils font prefque tous attaqués de fievre, 
de dévoiement & de mouvements convul- 
fifs, que l'on attribue au tiraillement & 
au déchirement qui arrivent aux gencives 
lorfque les dents font effort pour {ortir 
de leurs alvéoles, mais qui me paroiflent 
avoir une caufe tout à fait différente. Les 
dents ne croiffent pas à la maniere des au- 
tres os , le godet qu’elles forment au mo- 
ment de la naïflance, salonge peu à peu 
par des couches qui en rempliflent la ca- 
viré, & qui repréfentent autant de go- 
dets femblables , mais plus petits, & dont 
le bord tranchant eft aigu. Leurs racines 
deviennent plus tongues, & l'effort qu’elles 
font pour croître les portant à foulever, 
d’une part, le tiflu des gencives qui s'op- 
pofe à leur fortie, & de l’autre à s’enfon- 
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cer dans leurs alvéoles dont les parois font 
écartées & ne les embraflent pas encore, 
elles bleflent les nerfs dentaires dont les 
trous paflent au fond de leur cavité, Le 
but que l’on doit fe propofer alors, doit 
être de relâcher les gencives dont la ré- 
fiftance augmente la preflion que les ra- 
cines des dents exercent fur le fond de 
leurs alvéoles, & de procurer une forte 
d'infenfibilité oudeftupeuraux nerfs, au mo- 
yen des antifpafmodiques & des calmants. 

Lorfque les enfants font parvenus à 
l’âge de fept ans, les vingt-quatre dents 
qui ont paru les premieres & que lon 
nomme dents de lait, parce qu’elles ne 
fubfiftent que pendant les premieres an- 
nées dela vie ,rombent les unes aprèslesau- 
tres, à peu près dans l’ordre fuivant lequel 
elles font forties des mâchoires. Ce font 
par conféquent, les incifives mitoyennes 
d'en bas qui commencent, enfuite celles 
d'en haut , puis les latérales d'en bas, 
puis ceiles d'en haut , après quoi les 
canines & les molaires de lune & lau- 
tre mâchoire fe détachent à leur tour, Elles: 
font remplacées à mefure par d’autres dents 
beaucoup plus grofles. A huit ou neuf ans, 
on voit paroître les quatre dernieres grofles. 
molaires. La dentition eft alors achevée ,, 
& il ne vient plus d’autres dents jufqu’à. 
l’âge de vingt-fix, vingt-huit , trente ans ,, 
& quelquefois beaucoup plus tard, que: 
les dents tardives ou de fagelle fortent. à: 
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On a cru anciennement que les dents 
qui doivent réparer les dents de lait , 
venoient de la racine de celles-ci, Cette 
opinion a paflé dans les écrits de quelques 
Auteurs, parmi lefquels il y en a qui ont 
penfé qu’en arrachant les premieres dents 
aux enfants, pour faire place aux fecon- 
des , il falloit les tirer tranfverfalement 
pour les féparer de leurs racines. Voici 
ce qui peut avoir donné lieu à cette erreur. 
Lorique le renouvellement des dents eft 
prêt à fe faire, les dents de lait commen- 
cent à s'ébranler; elles vacillent de plus 
en plus, elles paroiffent fans racine, ou 
du moins, elles men ont: gue très- peu. 
Cependant , avant qu'elles fe préparaflent 
à tomber , elles en avoient une continue 
à leur corps, d’une grofleur & d’une fo- 
lidité aflez confidérable, On ne peut croire 
que cette racine ait été rompue lors de 
l’arrachement des dents ; car elles tien- 
nent fi peu, qu'on ne fait que les fépa- 
rer des gencives. D'ailleurs on en trouve 
d'autant moins que les dents ont vacillé 
peu long-temps. Albinus a eu occafon 
d’obferver avec exactitude ce qui fe pafla 
à cet égard , fur une petite fille à qui il 
étoit furvenu deux fecondes dents incifives 
à la mâchoire inférieure, une de chaque 
coté , près des dents de lait qu’elles de- 
voient remplacer, dont une ne vacilloit 
point du tout, & l’autre fort peu. Celle- 
ci ayant été arrachée en droite ligne, & 
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avec aflez de facilité, laiffa voir une ra- 
cine rongée poftérieurement jufqu’à fon 
coller, mais entiere à fa partie antérieure, 
L'autre dent qui n’avoit pas encore va- 
cillé , arrachée auffi en ligne droite, avoit 
une racine entiere, mais un peu rongée 
fur le coté , fans que l’érofion pénétrât jaf- 
ques dans fa cavité, Ce fait prouve que 
les dents de lait ont une racine bien for- 
mée , mais que cette racine sufe peu à 
peu lorfqu’elles doivent tomber , ce qui 
eft fans doute la raïfon pour laquelle on 
les voit s'ébranler fi fort. Mais quelle peut 
être la caufe qui détruit les racines des 
dents de lait? Eft- ce la comprefion que 
celles qui doivent leur fuccéder, exercent 
fur elles? Il eft bien vrai qu’elles paroif- 
fent rongées du côté par lequel les fecon- 
des dents les touchent. Les racines des 
incifives le font à leur partie poftérieure ; 
celles des canines le font également en ar- 
riere , mais en même temps d’une maniere 
plus tranfverfale , de forte que langle qui 
en réfulte eft moins alongé en bec de 
flûte ; celles des molaires le font du côté 
du dedans. Cependant , pourquoi cette 
dent incifive dont je viens de parler , d’a- 


i7 


ment durs, en détruiroit-il conftimment 

un des deux ? Il y a là-defious quelque 

chofe d’inconnu, E v; 
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On trouve dans l’épaiffleur des mächoires 
du fœtus le germe des fecondes dents , ainfi 
que celui des dents de lait. La feule dif- 
férence qui fe remarque entre ces deux 
efpeces de dents, eft que les fecondes, 
celles qui ne doivent paroître qu’à l’âge 
de fept ans , font moins formées , de forte 
que les dents de lait peuvent être regar- 
dées comme précoces , & les fecondes com- 
me tardives. Les unes & es autres font 
peu féparées alors ; parce que Pos de la mâ- 
choire weft pas entiérement formé, Dans 
la fuite on trouve entr’elles une cloifon 
offeufe qui s’endurcit de jour en jour. Ce- 
pendant leurs alvéoles , quoique diftinc- 
tes, font également profondes, Quelque 
rempsapfébila naiflance , cette difpofirion 
changé Enfin , elle devient tout-à-fait dif- 
férente , lorfque les premieres dents font 
toutes forties de l’une & de l’auire må- 
choire; 

Les fecondes dents ne different pas feu- 
lement des premieres ou des dents de lait , 
par le lieu qu’elles occupent dans la mà- 
choire ; elles en different encore beaucoup 
par leur nombre , leur grandeur , leur 
figure & leur défaut de racines. Le nom- 
bre des dents de lait eft de vingt, favoir 
huit incifives , quatre canines & huit mo- 
laires, au lieu que les fecondes dents font 
ordinairement au nombre de vingt-quatre , 
& quelquefois de vingt-huit. Parmi celles. 
a. , les incifives & Îles canines font plus 
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grandes, & les molaires plus petites que 
les dents de lait auxquelles elles répondent, 
Les molaires ont aufli une forme diffé- 
rente, en ce qu’elles ont moins de pointes 
à leur fommet , & moins de racines. Il 
ne faut cependant pas entendre ceci , com- 
me fi les racines des dents fecondaires 
étoient entiérement formées, On n’en voit 
encore que le rudiment , parce que loffi- 
fication commence ainfi qu'aux premieres , 
par leur corps, c’eft-à-dire par la partie 
qui eft recouveïite d'émail , laquelle for- 
me une efpece de godet fort mince & fort 
petit d’abord, mais qui prend enfuite un 
accroiffement très-confidérable. Ce godet 
eft unique aux dents incifives & aux cani- 
nes; mais aux molaires , on en voit au- 
ant qu'elles doivent avoir de pointes à 
leur fommet, Ils s’uniflent bientôt en gran- 
diflant, & n'en forment plus qu'un , qui 
dégénere enfuite en autant de racines dif- 
tinétes que la dent doit en avoir. 

Quoiqu'il femble par ce qui a été dit, 
que les fecondes dents ne puiflent plus être 
remplacées, cependant il y a quelques per- 
fonnes en qui elles fe reproduifent , fans 
doute parce que le nombre des germes 
renfermés dans l'épaifleur des mâchoires , 
et plus grand qu’à l'ordinaire. Diemer- 
broeck dit qu’il lui en pouffa une du genre 
des canines, à l’âge de $6 ans, à la place 
d'une qu'il avoit perdue il y avoit quel- 
ques années, Il raconte aufi lFhiftoire d'un 
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homme à qui il revint une des petites mo. 
laires, à plus de quarante ans. On trouve 
plufieurs exemples femblables dans les au- 
teurs; mais il ne faut pas croire ce qu'ils 
difent , qu’on a quelquefois vu toutes les 
dents fe reproduire , fur des vieillards qui 
les avoient déja perdues depuislong-temps. 
Le changement qui arrive aux bords alè 
véolaires après la chüte des dents, rend 
le fait abfolument impoflible, Les cavités 
qu'ils préfentent s’effacent par le rappro- 
chement de leurs parties : ils s’afaiflent & 
prennent beaucoup de folidité. Sans doute 
que l’endurciflement calleux qui furvient 
aux gencives, eft une fuite de réfiftance 
que ces bords leur oppofent , tandis qwel- 
les font preflées par les aliments que l’on 
s'efforce de mâcher, Avec le temps, cet 
endurcifflement les rend propres à la maf- 
tication , & Pon ne s’apperçoit plus de la 
privation des dents , que par la lenteur 
avec laquelle on mange , par laffoiblif- 
fement de la voix , & par l’efpece de dif- 
formité qui rétulte du rapprochement des 
deux mâchoires. 

Les ufages des dents font évidents. Elles 
fervent principalement à la maftication, 
& contriouent en même temps beaucoup 
à l’ornement du vifage & de la bouche, 
& à l'articulation des fons. Les perfon- 
nes qui font fans dents , parlenf d’une 
maniere défagréable & qui les fatigue , 
parce que les efforts qu'elles font pour bien 
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prononcer, exigent des expirations fortes 
8&c long-temps foutenues, Aufl celles à qui 
les dents tombent prefque toutes à la fois, 
ont-elles long-temps fans pouvoir fe faire 
entendre , & fouffrent-elles beaucoup dans 
les premiers temps. 


De POs Horde. 


L'os hyoïde étant fouvent attaché à los 
des tempes par un ligament , qui de Pex- 
trémité de l’apophyfe ftyoïde, fe porte à 
celle de fes petites cornes, & n'ayant au- 
cune connexion avec les autres parties du 
fquelerte , fa defcription doit trouver place 
parmi celle des os de la tête. Il eft fitué 
tran{verfalement à la partie fupérieure an- 
térieure du col, entre la bafe de la lan- 
gue & la partie fupérieure du larynx. Sa 
figure approche de celle de Parc de la må- 
choire inférieure , ou fi l’on veut de la 
lettre upfilón des Grecs, ce qui lui a fait 
donner le nom qu'il porte, & celui d’hyp- 
floïde fous lequel on le défigne quelque- 
fois. On peut le divifer en corps & en 
branches que l’on appelle aufli fes gran- 
des cornes, pour les diftinguer des deux 
appendices où tubercules, qui fe rencon- 
trent à l’endroit où fes branches fe joignent 
avec fon corps , & qui font regardées 
comme de petites cornes. 

Le corps de Fos hyoïde en eft la par- 
tie moyenne & la plus large. Il prélente 
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une face convexe antérieure & un peu 
fupérieure , pleine d’afpérités qui répon- 
dent à l’infertion de quelques-uns des 
mufcles de la langue, de la mâchoire in- 
férieure & du larynx qui viennent s'y fixer, 
aul bien qu’à celle des mufcies qui lui 
font propres ; une face poftérieure con- 
cave & aflez mince, & deux bords, un 
fupérieur légérement échancré, & un in- 
férieur peu convexe , lefquels n’ont rien 
de remarquable. Ses grandes cornes font 
applaties fur leur longueur , plus épaifles à 
leur jonétion avec fon corps, qu’à leur 
extrémité oppofée, où elles forment une 
petite tête arrondie, Une de leurs faces 
eft fupérieure & externe , l’autre inférieure 
& interne. Elles ont auf un bord fupé- 
rieur un peu Concave, & un bord infé- 
ricur légérement convexe. Un ligament 
d'un peu plus d’un pouce de longueur, 
fixé à la tête qui les termine en arriere, 
defcend vers l'extrémité des cornes fupé- 
rieures du cartilage thyroïde auxquelles il 
s'attache, Les petites cornes ne font pour 
l'ordinaire que des grains cartilagineux ou 
offleux , qui tiennent à la face fupérieure 
de l'os, précifément à l’endroit de la jonc- 
tion du corps & des grandes cornes. Elles 
font tournées en haut, en arriere & en 
dehors ; quelquefois elles font faites de 
plufeurs grains femblables , difpofés à 
peu près comme ceux d’un chapelet, 
Los. hyoïde contient peu de fubftance 
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celluleufe. Il et à peine formé dans le 
fœtus. On ny diftingre que fa bale & fes 
grandes cornes, qui font prefqu’entiérement 
cartilagineufes, Les petites cornes fe déve- 
loppent quelques années après la naiflance, 
Elles font long-temps cartilagineufes & fe 
foudent fort tard au refte de l'os. La fitua- 
tion de cet os eft telle que fa bafe eft en 
avant, & fes grandes cornes en arriere, 
appuyées fur la partie antérieure des verte- 
bres du col ; ainfi il ne peut fe mouvoir 
d'avant en arriere , à moins que {es mufcles 
ne laient entraîné en avant, Son ufage eft 
de donner attache à divers mufcles, & fur- 
tout à ceux de la langue, ce qui la fait 
appeller par quelques-uns os de la langue, 
os linguale. 

Des Erninences & des Cavités internes & ex- 

ternes de la Téte. 


Quoique la plupart de ces éminences & 
de ces cavités aient été décrites, il ne fera 
pas inutile de les raflembler ici fous un 
feul point de vue général , foit pour faci- 
liter l’intelligence de ceux qui commen- 
cent, foit pour ajouter à ce qui a été dit, 
les remarques qui n’ont pas été faites pré- 
cédemment, Les éminences externes, tant 
fimples que compofées, font les deux boffes 
frontales , la bofle nazale , le bord des or- 
bites, la faillie formée par les os propres 
du nez, épine antérieure des narines , 
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l’arcade demi-circulaire qui donne attache 
au mufcle crotaphyte ou temporal , les 
arcades zygomatiques , les apophyfes trant- 
verfales dés os des tempes, l'épine pofté- 
rieure des narines „les apophyfes ptérigoï- 
des avec les crochets qui les terminent, 
les apophyfes épineufes , ftyloïdes , maftoi- 
des, condyloïdes , les avances qui fe voient 
far la partie bafilaire de l’occipital , le bord 
de fon grand trou , les arcades, l’épine, la 
boffe occipitales externes , &c. &c. 

Les cavités externes font les fofles orbi- 
taires, les fofles nazales , les fofles palati- 
nes, les fofles ptérigoïdiennes , les fofles 
zygomatiques , les fofles glénoïdes, les 
folles jugulaires , les fofles condyloïdien- 
nes antérieures & poficrieures , les rainures 
maftoïdiennes , &c. 

Les folies orbitaires font fitućes à la par- 
tie fupérieure de la face, Elles ont la forme 
d’un entonnoir dont l'ouverture feroit en 
devant, & le fond en arriere, Cette ouver- 
ture eftdans un plan oblique, lequel avance 
du côté du nez, & recule du côté de la 
tempe. Leurs parois externe , fupérieure & 
inférieure s’écartent d’arricre en avant, 
mais l’interne marche fans s'écarter , & 
tekte parallele à celle de lautre orbite. 
Elles ont pour axe une ligne oblique qui 
fe porte d’arriere & de dedans, en devant 
& en dehors. Sept os entrent dans leur 
compolition ; le coronal qui en fait la par- 
tie fupérieure ; los du palais & les maxil- 
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laires qui fe trouvent à leur partie infé- 
rieure , le premier en arriere & le fecond 
en avant; le fphénoïde & los de la pom- 
mette qui font à leur partie externe , le 
premier en arriere & le fecond en avant 
aufi; & enfin l’echmoïde & los unguis tous 
deux à leur partie interne , celui-ci vers 
leur ouverture antérieure , & l’autre vers 
leur fond. On y voit deux enfoncements 
particuliers, l’un fur Papophyfe angulaire 
interne de l’os coronal , pour lPattache de 
la poulie cartilagineufe du mufcle grand 
oblique de l'&il , Pautre fous l'angle externe 
du même os, pour loger la glande lacry- 
male, Il y a auf plufeurs trous, le fphé- 
noïde en arriere, les orbitaires internes en 
dedans, l’un antérieur y Pautre poftérieur , 
l'orbitaire fupérieur , l’inférieur & externe 
qui fe trouvent fur les bords de ces cavités, 
& deux fentes , une orbitaire fupérieure ou 
fphénoïdale, parce qu’elle appartient à Pos 
fphénoïde, & l’autre orbitaire inférieure, 
orbitaire externe ou fphéno - maxillaire , 
laquelle eft faite par la rencontre de los 
fphénoïde & du maxillaire. Enfin on y 
remarque l'embouchure d’un canal qui re- 
çoit le fac & le canal lachrymal ; & que 
l’os unguis & l’apophyfe montante ou per- 
pendiculaire de Pos maxillaire , forment en 
commun, 

L'ouverture des foffes nafales fe trouve 
à la partie moyenne de la face. On la nom- 
ze antérieure , pour la diftinguer de celle 
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qui eft en arriere, vers la bafe du crâne, 
Ces fofles font l’une auprès de lautre, & 
ne font féparées que par une cloifon inter- 
rompue en avant , d’une étendue aflez con- 
fidérable, & qui eft faite par l’efpece de 
crête qui s’éleve de la face poftérieure du 
bord interne des os propres du nez, par la 
lame perpendiculaire de los ethmoïde , par 
le vomer , & par la crête qui naît fupérieu- 
rement du bord interne des os maxillaires . 
& des os du palais. Leur forme eft irrégu- 
liere, On peut y diftinguer un plancher, 
une voute & deux parois, une interne & 
l’autre externe. Le plancher eft fait par la 
face fupérieure de la portion palatine des 
os maxillaires , & par celle des os du palais, 
Il repréfente une gouttiere qui s'étend hori- 
zontalement d'avant en arriere: c’eft la feule 
partie des folles nazales qui foit libre dans 
l'état frais, & le long de laquelle on puifle 
porter les inftruments néceflaires foit pour 
attaquer un polype qui a crů dans les na- 
rines , foit pour extraire des corps étran- 
gers de dedans ces cavités, foit enfin pour 
conduire dans l’arriere-bouche, en plufieurs 
cas, des aliments liquides, & des médica- 
ments convenables , comme on a cru pou- 
voir le faire , lorfqu'il et impoffible d’ou- 
vrir la bouche. 

La voute des fofles nazales eft faite par 
les os propres du nez en avant , par Peth- 
moïde au milieu, & par le fphénoïde en 
arriere, Elle eft élevée dans fæ partie moyen- 
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ne & furbaiflée à fes deux extrémités. Leur 
paroi interne wa rien de particulier; elle 
elt faite par la cloifon qui les fépare, Enfin 
l’externe eft anfractueule, ce qui vient du 
cornet de los ethmoïae & de celui qu’on 
nomme le cornet inférieur du nez, qui y 
font fufpendus & pour ainf dire en Pair. 
L'os maxillaire , la portion nazale de celui 
du palais , la portion anfraétueufe de l'os 
ethmoïde & le fphénoïde, fervent à la for- 
mer. 

Il y a plufeurs trous dans les fofles na- 
zales, Supérieurement, on rencontre ceux 
dont la lame cribleufe eft percée, En arriere 
& en dehors, on en trouve un qui appar- 
tient au fphénoïde & à l'os du palais, & 
que l’on nomme fphéno-palatin, Ce trou 
communique avec la partie la plus reculée 
& la plus profonde de la foffe zygomatique 
ou temporale. Ceux qui terminent les con- 
duits lacrymaux font placés au deflous des 
cornets inférieurs, & ceux qui menent au 
conduit palatin antérieur , font inférieure- 
ment & antérieurement, tout près de la 
cloifon des narines. Outre cela, les fofles 
nazales communiquent avec les finus creu- 
fés dans l'os frontal , dans le fphénoïde & 
dans les os maxillaires, Ces finus font mê- 
me partie des narines internes. L'ouverture 
des premiers répond à la partie fupérieure 
de ces cavités, vers les cellules antérieures 
de los ethmoïde. Celle des feconds fe 
trouve en arriere vis-à-vis l'extrémité pof- 
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térieure du cornet fupérieur des narines, 
Enfin celle du finus maxillaire , eft fituée 
de chaque coté entre le cornet fupérieur & 
inférieur. 

La fofle palatine eft une. Les os maxil- 
laires & ceux du palais font les feuls qui 
entrent dans fa compofition. Elle préfente 
quelques afpérités. On y voit aufi trois 
trous, un antérieur derriere l'intervalle 
des dents incifives mitoyennes, & deux 
poftérieurs près des dernieres dents : ce font 
les trous palatins antérieurs & poftérieurs, 
Ces derniers en ont d’autres plus petits dans 
leur voifinage, lefquels aboutiflent auffi à 
des conduits palatins, & fervent à trant- 
mettre des nerfs. 

Les fofles ptérigoïdiennes font très-pe- 
tites. Elles font faites par le fphénoïde & 
par la partie ptérigoïdienne de los du pa- 
lais, On n'y voit rien de particulier que 
l’enfoncement qui fe trouve à la bafe de 
l'aile interne de l’apophyle ptérigoide, & 
qui donne attache au mufcie périftaphylin 
INR AE +. 

Celles que l’on nomme zygomatiquesou 
temporales font fort étendues, Elles occu- 
pent les parties latérales & inférieures du 
crâne. Plufieurs os concourent à les for- 
mer, favoir le maxillaire , celui du palais, 
los de la pommette, le fphénoïde, le coro- 
nal, le pariétal, & enfin le temporal, C’eft 
dans ces fofles que s’ouvent les fentes orbi- 
taires inférieures ou fphéno-maxillaires, & 
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les trous fphéno-palatins. On y voit auf 
l'ouverture poftérieure des canaux fous- 
otbitaires , & louverture fupérieure des ca- 
naux palatins poftérieurs. 

Derriere les fofles temporales font celles 
que l’on nomme glénoïdes, parce qu’elles 
font fuperficielles, & qu’elles fervent à Par- 
ticulation de Pos des tempes avec la må- 
choire inférieure. Il ny a cependant que 
leur partie antérieureavec laquelle les con- 
dyles de la mâchoire viennent s’articuler , 
& qui foit couverte de cartilage. La partie 
poftérieure eft remplie de graile. Ces deux 
parties font féparées l’une de lautre par 
une fillure , félure ou fente que l’on nom- 
me glénoïdale , & qui eft entr'ouverte pour 
le paflage du nerf qui a formé la corde du 
tambour, & pour celui du tendon du 
mufcle antérieur du marteau, 

Les fofles jugulaires qui viennent en. 
fuite, fe trouvent entre les apophyles ftyloï. 
des & condyloïdes, Celle du coté droit 
eft ordinairement plus large que celle du 
coté gauche, Quant à celles que Pon nom- 
me condyloïdiennes & aux rainures maf- 
toïdiennes, elles ne méritent pas que l’on y 
revienne, 

Les trous , fentes & conduits de la partie 
externe du crâne viennent preique tous 
d’être rappellés à loccafon de fes fofles 
tant fimples que compofées , dans lefquel- 
les ils s'ouvrent. Cependant il y en a en- 
core quelques-uns dont je n'ai pas fait 
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mention : tels font les trous maxillaires 
inférieurs ; les trous épineux ou petits ronds 
du fphénoïde ; les trous déchirés antérieurs 
formés par ces os, par le temporal: & par 
l'apophyfe bafilaire de l’occipital ; Pouver- 
ture des canaux carotidiens, celle des trom- 
.pes d'Euftache , celle des conduits auditifs 
externes; les trous ftylo-maftoïdiens, & les 
maftoïdiens poftérieurs des temporaux ; les 
trous déchirés poftérieurs à la formation 
defquels ces mêmes os concourent avec 
l’occipital ; le grand trou dont le dernier 
eft percé; ceux que l’on nomme condyloi. 
diens antérieurs & poftérieurs qui lui ap- 
partiennent auff ; enfin les trous pariétaux, 
ainfi appellés, parce qu'ils font pratiqués 
fur le bord poftérieur , & près de Tangle 
poftérieur des os qui portent ce nom. 

Les éminences internes du crâne font, 
l’apophyfe crifta galli; l'épine coronale in- 
terne ; l’épine cruciale de l’occipital avec 
le tubercule auquel fes quatre branches 
viennent aboutir ; les rochers dont la bafe 
eft en arriere, en dehors & en bas, le 
fommet en devant , en dedans & en haut, 
& dont deux faces feulement, une anté- 
rieure & fupérieure , & l’autre poftérieure 
fe voient au dedans du crâne; les quatre 
apophyles clinoïdes , deux antérieures & 
deux poftérieures ; & enfin les deux petites 
ailes du fphénoïde attribuées à Ingraffias. 

Ses cavités font des fofles & des gout- 
teres ou canaux de peu de profondeur , & 

qui 
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qui logent les différents finus de la dure- 
mere, Les folles font au nombre de huit ; 
deux antérieures , deux moyennes & qua- 
tre poftérieures , deux fupérieures & deux 
inférieures. Les premieres appartiennent 
au coronal , à langle inférieur & antérieur 
des pariétaux , & aux petites ailes du fphé- 
noïde, Elles font féparées par l’épine coro- 
nale interne & par l’apophyfe crifla galli. 
On y voit au devant de cette apophyfe le 
trou borgne ou épineux, & fur les côtés , 
ceux de la lame cribleufe de los ethmoïde, 
Les lobes antérieurs du cerveau y font con- 
tenus. 

Les fofles moyennes font faites princi- 
palement par les grandes ailes du {phénoï- 
de, avec lefquelles concourent encore la 
partie inférieure des pariétaux, la partie 
écailleufe des temporaux, & la face fupé- 
rieure du rocher. C’eft dans ces fofles que 
fe trouvent les fentes orbitaires fupérieures 
ou fphénoïdales , les trous maxillaires fu- 
périeurs , les maxillaires inférieurs , les 
petits ronds , les trous déchirés antérieurs, 
& le trou anonyme de la face antérieure & 
fupérieure des rochers. Ces fofles logent 
une partie des lobes poftérieurs du cerveau. 

Celles que l’on nomme poftérieures fu- 
périeures , font creufées dans la partie fu- 
périeure de l’occipital , & s'étendent juf- 
qu’au dedans de la partie poftérieure des 
pariétaux. Les parties poftérieures des lobes 
poftérieurs du cerveau y font reçues. Ces 
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folles ont, comme la précédente , divers 
enfoncements qui répondent aux circon- 
volutions du cerveau, & des fciflures qui 
logent les arteres de la dure-mere. Enfin 
les poftérieures inférieures appartiennent à 
Poccipital & aux remporaux , qui y contri- 
buent par la face poltérieure des rochers, 
& par leur angle lambadoïde, On y voit les 
trous auditifs internes, les trous déchirés 
poftérieurs, & les trous condyloïdiens an- 
térieurs. Le grand trou occipital les fépare 
pour ainfi dire Pun de Pautre. Elles font 
remplies par les lobes du cervelet, 

On peut ajouter à ces fofles, celle qui fe 
voit fur le corps du fphénoïde & qui fe 
nomme la felle du turc, la foffe pituitaire 
& la felle à cheval, & l’excavation de 
lPapophyfe bafilaire. de l’occipital, lune 
pour la glande pituitaire, & l’autre pour 
la moëlle alongée. 

Les gouttieres que Pon trouve à la face 
interne du crâne, appartiennent au finus 
longitudinal fupérieur de la dure-mere , & 
à fes deux grands finus latéraux. La pre- 
miere eft fort étendue. Elle commence à la 
partie inférieure du coronal près de lapo- 

phyle crifla galli , & monte de bas en haut 
le long de la partie moyenne de cer os, & 
devenant de plus en plus large , elle regne 
enfuite au dedans du bord fupérieur des 
pariétaux & de la partie moyenne & fu- 
périeure de loccipital, au tubercule duquel 
elle fe termine ; ainfi après s'être portée de 
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basen haut, elle marche d’avanten arriere, 
& redefcend de haut en bas. Quand les 
trous pariétaux fe rencontrent, ils s'ouvrent 
dans fa partie moyenne & poftérieure, Les 
deux autres gouttieres font creufées fur les 
parties latérales de Pépine occipitale in- 
terne , puis au dedans de l'angle inférieur 
& poftérieur des pariétaux. Elles s'étendent 
enfuite fur l'angle lambdoïde des tempe®- 
raux à la bafe du rocher, reviennent fur 
occipital entre les apophyfes épineufes & 
le grand trou dont cet os eft percé, & fi~ 
niflent enfin aux trous déchirés poftérieurs. 
Il eft inutile de rappeller que celle du coté 
droit eft ordinairement plus large , & fituée 
plus bas que l’autre. Mais la marche de ces 
gouttieres mérite d’être examinée. Après 
être defcendues jufqu’au bas de l’angle 
lambdoïde des temporaux , elles fe por- 
tent de bas en haut pour aller gagner les 
trous déchirés. Par conféquent le {fang 
qu'elles contiennent doit remonter contre 
fon propre poids, avant d’arriver à la veine 
jugulaire interne, Cette difpoftion en re- 
tarde le cours, & rend la circulation moins 
prompte dans toutes les parties du cerveau. 
Lorfque la tête au lieu d’être dans la fitua- 
tion qui lui eft naturelle, vient à fe renver- 
fer en arriere, comme cela arrive dans les 
perfonnes qui font couchées à la renverfe, 
la direction des gouttieres dont il s’agit, 
devient de plus en plus contraire au cours 
du fang, parce qu’il eft obligé de remonter 
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plus long-temps contre fon propre poids, 
Ce weft donc pas toujours une fituation 
favorable que de coucher fur le dos ceux 
qui tombent en foiblefle, & ceux. qui 
éprouvent des vertiges violents , parce que 
le fang fe porte en trop grande abondance 
à la tête. Car outre qu'il en fort plus difh- 
cilement , il y arrive aufli avec plus de 
ptomptitude par les arteres carotides & 
vertébrales , dont la fituation droite, quand 
on eft debout, diminue beaucoup l’impé. 
tuofité avec laquelle il eft pouffé par le 
cœur. Les trous maftoïdiens poftérieurs & 
condyloïdiens antérieurs, s'ouvrent dans 
les gouttieres deftinées à loger les finus 
Jatéraux. 


Du Tronc du Squelette. 


Le tronc du fquelette comprend l'épine, 
le bain & le thorax. 


De PEpine. 


L'épine eft une rangée d'os qui s'étend 
le long de la partie poftérieure & moyenne 
detronc , depuis loccipital, jufqu’au bas 
du baflin. On lui donne aufli le nom de 
colonne du dos, parce qu’elle reflemble 
affez bien à une colonne formée de deux 
pyramides adoffées par leurs bafes , arron- 
die & réguliere en avant, & pleine d’afpé- 
rités en arriere, Vue dans ces deux fens; 
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elle paroît droite, mais quand on la regarde 
de coté, on s’apperçoit qu’elle a plufieurs 
courbures , & qu’elle eft percée à jour dans 
toute fa longueur, par des trous qui traver- 
fent de la partie droite à la partie gauche, 
Les os qui la compofent font au nombre 
de vingt-fix, On les nomme vertebres 2 ver- 
tendo , parce que l’épine eft comme l’effieu 
fur lequel le tronc fe meut. Les vertebres 
fe divifent en vraies & en faufles. Ces 
dernieres qui ne font que deux, portent 
les noms particuliers d'os facrum & de 
coccix, 


Des vraies Vertebres. 


Les vraies vertebres peuvent fe ranger 
fous trois clafles; celles du col ou cervica- 
les , celles du dos ou dorfales , & celles des 
lombes ou lombaires, Il y a fept vertebres 
cervicales, douze dorfales , & cinq lom- 
baires, Elles font toutes formées à peu près 
de la même maniere, On y diftingue un 
corps qui eft en avant, & une portion 
annulaite qui eft en arriere. Le corps re- 
préfente une portion de cylindre , applatie 
en deflus & en deflous, & plus mince à fa 
partie moyenne qu’à fes deux bords. Les 
faces en font furmontées d’une lame offeufe 
de peu d’épaifleur , large de deux lignes, 
laquelle répond à leurs bords, & paroît 
comme une piece de rapport qui y a été 
ajoutée après coup. C'eft ce qu'on nomme 
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les épiphyfes des vertebres. La portion an- 
nulaire de ces os eft féparée de leur corps 
par un trou dont les dimenfons varient 
dans les différentes clafles. Ces trous placés 
les uns au dellus des autres, forment un 
long canal qui defcend jufqu'au bas de Pos 
facrum , & dans lequel la moëlle de l’êpine 
eft reçue. Sept apophyfes s'élevent de la 
portion annulaire des vertebres., L'une 
d'elles eken arriere & au milieu. On la 
nomme épineufe relativement à fa figure, 
& cet la fuite de toutes ces apophyfes, 
qui a fait donner à la rangée des verte- 
bres , le nom fous lequel on la détigne 
ordinairement, Deux autres fituées en tra- 
vers & fur les cotés , font appellées apo- 
phyfes tranfverfes, & les quatre dernie- 
res , deux fupérieures & deux inférieures , 
anciennement appellées apophyfes obli- 
ques , ont été nommées avec pius de raifon 
apophyfes articulaires , parce qu'elles fers 
vent à l'articulation particuliere des ver- 
tebres. On voit aufli fur ces os quatre 
échancrures entre leur corps & leur por- 
tion annulaire ; deux fupérieures moins 
profondes, & deux inférieures qui le font 
plus, Ces échancrures répondant les unes 
aux autres p forment les trous dont la 
colonne vertébrale eft percée , & par lel- 
quels fortent les nerfs que la moëlle épi- 
niere produit, 

Les vertebres contiennent interieure- 
ment les deux fubftances qui fe trouvent 
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dans tous les os de leur efpece. Celle qui 
et compacte en forme l'extérieur , & 
celle qui eft celluleufe en fait l’intérieur. 
Leur épaificur & leur denfité varient dans 
les différentes parties des vertebres , étant 
moins grandes à leurs corps qui fe fou- 
tiennent par des furfaces très-larges , & 
qui font expolés à peu de mouvements , 
& plus confidérables à leurs portions an- 
nulaires qui ne fe touchent que par de 
faces peu étendues , & qui fe meuvent 
d'une manieré beaucoup plus fenfble, 
Les corps des vertebres font unis par 
des cartilages que l’on nomme interver- 
tébraux , & dont l’épaifleur eft plus grande 
aux lombes & à la partie inférieure du 
dos, qu’à fa partie fupérieure & au col, 
Ces cartilages ont une texture qui leur eft 
propre , & qui ne reffemble en rien à celle 
des autres cartilages répandus dans la ma- 
chine animale, Ils font compofés d'une 
aflez grande quantité de lames concen- 
triques placées de champ. Les plus exté- 
rieures font fibreufes, épaifles & féparées 
par de grands intervalles, Celles qui fui- 
vent deviennent plus minces, & s'appro- 
chent de plus en plus. Elles prennent auf 
une mollefle qui permet à peine d’en dif- 
tinguer lPorganifation, de forte qu'on ne 
peut détérminer fi la partiè centrale des 
cartilages dont il s’agit , eft faite de lames 
femblables, ou fi elle n’eft formée que 
d'une fubftance purement muqueufe, Une 
Fiv 
http://rcin.org.pl 


128 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


humeur approchante de la fynovie les 
abreuve , & en entretient la fouplefle, Ils 
doivent effectivement prêter en différents 
fens, pour donner à l’épine la mobilité 
que nous lui connoiflons, Auf , lorf- 
qu’on la fléchit en avant ou fur les côtés, 
on lui voit former un bourrelet faillant , 
qui regarde la partie vers laquelle on 
s'incline. | 

Il y a déja long - temps que Bernard 
Gengha , Anatomifte Italien , a remarqué 
que l’exficcation dont les cartilages ver- 
tébraux font fufceptibles dans un âge 
avancé , contribue avec la courbure de 
l'épine , à la diminution de grandeur 
qui arrive aux vieillards. Outre cette ex- 
ficcation , ils font fujets à un affaiflement 
momentané qui réfulte de la pefanteur 
du corps, & de celle des fardeaux dont 
il peut être chargé, & qui produit dans 
tous les hommes une diminution fenfble 
de grandeur, du matin au foir. Ce phé- 
nomene obfervé d’abord en Angleterre a 
été confirmé en France. On-a vu , à nren 
pouvoir douter , que le même homme 
eft fouvent plus grand de quatre à cinq 
lignes le matin que le foir ; & après avoir 
cherché ce qui pouvoit donner lieu à cette 
différence , on a trouvé qu’elle devoit dê- 
pendre de l’affaiflement des cartilages in- 
tervertébraux, lefquels reviennent à leur 
état lorfqu’on eft couché pendant quelque 
temps, La graifle qui fe trouve fous la 
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plante du pied , & qui lui donne une for- 
me arrondie, quand on eft refté dans lin- 
action , pendant qu’elle en prend une 
platte , quand on eft refté long - temps 
debout, ou que l’on a beaucoup marché, 
peut aufli contribuer à cet effet. 

La jonction des vertebres fe trouve af- 
fermie par des ligaments très-forts & aflez 
multipliés. Un des plus remarquables eft 
celui qui les embrafle entiérement depuis 
le haut jufqu’en bas. Il commence au- 
devant du corps de la feconde vertebre 
du col, & defcend enfuite fur toutes les 
autres , en s'élargiflant beaucoup. Ses 
fibres ‘ont une direction longitudinale, 
Celles du milieu ont plus de force & d'é- 
paifleur que celles qui font fur les côtés. 
Elles font fortifiées par d’autres , qui naif- 
fant de quelques-unes des vertebres fu- 
périeures , fe portent à celles qui font au- 
deflous , & s’y terminent. Elles le font 
aufi par des fibres plus courtes , très- 
obliques , couchées derriere elles, & qui 
ne vont que d’une vertebre à celle qui 
fuit. Lorfque ce grand ligament eft arrivé 
À la derniere vertebre des lombes , il s’é- 
tend fur la partie antérieure de l’os facrum , 
où il s’'amincit & difparoît enfin éntiére- 
ment. 

La partie du corps des vertebres qui 
regarde le canal de lépine, eft. couverte 
d’un ligament prefque femblable , qui les 
unit les unes aux autres. Il commence aufli 
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à la feconde vertebre du col , & après 
avoit envoyé un prolongement affez con. 
fidérable , qui paffe derriere le ligament 
tranfverfal de la premiere, & qui va sat- 
tacher à la partie antérieure du grand trou 
occipital , il defcend le long de toutes 
celles qui fuivent , jufqu'à Pos facrum 
inclufivemenr, Ses fibres n’occupent guere 
que le milieu du corps des vertebres. Celles 
qui s'étendent fur leurs parties latérales 
font très-minces, & pour ainfi dire, pu- 
rement membraneules. Il meft attaché 
qu’à leurs bords fupérieur & inférieur , & 
laifle vis-à-vis de la partie moyenne de leur 
hauteur , un intervalle , qui eft occupé 
par une efpece de finus tranfverfal , 
lequel communique avec d’autres finus 
fitués Jongitudinalement fur les côtés de 
la partie poftérieure de toutes les verte- 
bres, | 

On trouve , entre les portions annu- 
laires de ces os, une fubftence membra- 
neufe & ligamenteufe afez forte qui paffe 
de Pune À Pautre, & qui paroït formée 
par le feuillet antérieur & le feuillet pof- 
térieur du périofte dont elles font cou- 
vertes. Cette fubftance ferme le canal de 
l'épine, & retient en même temps les ver- 
tebres dont elle fortiñie l'union, Il y en 
a une allez femblable qui pafe des apo- 
phyfes épineufes & tranfverfes , à celles 
qui font voifines , & qui donne naif- 
fance à ce qu'on nomme les ligaments 
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inter-épineux & inter-tranfverfaires, Enfin 
les jointures qui uniflent les apophyfes 
obliques les unes aux autres , font en- 
tourées par une efpece de ligament or- 
biculaire , dont les fibres font très-fortes 
& très-nombreulfes. 

Il y a aufh , au dedans de ces jointures, 
des cartilages lifes & polis qui éntourent 
les facettes articulaires, comme dans toutes 
celles qui permettent du mouvement, On 
a dit qu’elles ctoient de la nature du gin- 
glyme : mais dans les autres ginglymes 
lès os appuient les uns fur les autres , 
foit en vertu de la conftruétion qui leur 
eft particuliere , foit en vertu de lation 
des mulcles qui les uniflent, D'ailleurs 
le centre du mouvement eft toujours dans 
l'articulation même , au lieu que les apo- 
phyfes articulaires des vertebres font dif- 
polées à gliffer fans s’entre-poufler, & que 
même elles s’écartent quelquefois; à quoi 
l’on peut ajouter que le centre de leur 
mouvement eft au mileu du corps des 
vertebres. L’efpece de jointure qui les 
unit, doit être mife au nombre des diar- 
throfes planiformes, Celle que préfentent 
les corps des vertebres , eft manifeftement 
une amphiarthrofe ou une articulation 
mixte , laquelle permet de légers mouve- 
ments, quoiqu’elle paroiïflé ne devoir en 
permettre aucun. 

Dans les enfants qui viennent de naître, 
les vertebres font compolées de trois 
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pieces , une qui en forme le corps, & 
deux poftérieures & latérales qui forment 
la portion annulaire, Ces pieces font unies 
enfemble par des cartilages , d’où il fuit 
que les apophyfes épineufes manquent en 
entier, C’eft pourquoi lorfqu’une férofité 
furabondante vient à fe porter dans lin- 
térieur du fac membraneux qui renferme 
la moëlle de l’épine , certe férofité saccu- 
mule aifément vers la région des lombes 
où fa pente l’entraîne , & où elle trouve 
peu de réfiftance à furmonter. Elle pro- 
duit en cet endroit une tumeur, dont le 
volume varie depuis celui d’une noix juf- 
qu’à celui dun gros œuf de canne, & 
au delà , tranfparente , indolente , accom- 
pagnée de fluctuation , & au milieu de 
laquelle on fent lépine du dos comme 
partagée en deüx : c’eft ce qu’on appelle 
fpina bifida, maladie mortelle. En effet , 
ou la peau fe perce d'elle-même à la lon- 
gue, ou l’on y fait une ouverture, & le 
malade périt promptement dans l’un & 
Fautre cas, On a fouvent trouvé l’épine 
entrouverte en avant comme en arriere, 
parce que le corps des vertebres étoit pour 
ainfi dire rongé. Quelquefois cependant 
il ny avoit qu'un trou qui répondoit à 
la jonétion des deux vertebres. Il eft éton- 
nant que le fpina bifida n'ait point été 
connu avant Tulpius qui en a donné une 
excellente defcription dans fes obfervations 
médicales. Ce Médecin avoit commencé 
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par être Chirurgien , & finit par être hom- 
me d'Etat , car il mourut avec la qua- 
lité de Bourgmeftre en 1675. Quelques- 
uns difent que Théophyle Bonnet a parlé 
aui du fpina bifida dans fon fepulcretum 
anatomicum , Pun des meilleurs ouvrages 
de médecine & d’anatomie qui aient paru 
le fiecle dernier. 

Quelques années après la naiffance , les 
progrès de l’offification joignent enfemble 
le corps & les parties latérales & poftérieu- 

res des vertebres , mais celles-ci reftent 
long-temps défunies, & ne fe foudent que 
fort tard. Le cartilage qui s'étend de Pune 
à l’autre, s’oflifie dans fa partie moyenne 
à l’endroit où doit être l'apophyle épi- 
neufe , laquelle n’eft par conféquent qu’une 
épiphyfe dans les premiers temps. Les apo- 
phyfes tranfverfes, après être reftées long- 
temps cartilagineufes , s’offifient aufli fépa- 
rément, & forment de même des épipay- 
fes : elles appartiennent aux portions laté- 
rales des vertebres. 

Lorfqu’on eft parvenu à l’âge adulte, 
toutes les parties qui compoloient ces os 
fe trouvent unies enfemble, & ils fe pré- 
fentent fous l’afpeét que nous leur con- 
noiflons. Il ne leur arrive plus'de change- 
ment que dans la vicillefle, temps auquel 
toutes les parties fe deflechent & sendur- 
ciflent, & où celles dont la confiftance eft 
{olide , tendent à s’offifier: On les voit alors 
s'unir les unes aux autres par l’endurcifle- 


http://rcin.org.pl 


X34 TRAITÉE D'ÂNATOMIE, 

ment de leurs cartilages intervertébraux ; 
& former des portions de colonnes plus ou 
moins lofigues , fuivant qu'il y en a un plus 
grand nombre dont lės cartilages fe font 
offifiés, On lit dans le Journal des Savants 
pour l’année 1693 , la deéfcription d’un 
fauelette dont Pos ilion , le facrum , les 
cinq vertebres des lombes, dix de celles du 
dos , & les côtés correfpondantes étoient 
ankilofées entr'eux , de forte qu’ils ne for- 
moient enfemble qu'un feul os. Poupart 
trou va les neuf vertebres inférieures du dos 
unies , en un particulier âgé de cent ans. Il 
s’étoit fait en outre, fur le derriere de cette 
maffe, des végétations qui la rendoient 
fort irréguliere. Riolan a vu un foldat dont 
les deux premieres vertebres du col étoient 
ankilofées, & qui pourtant ne laifloit pas 
de mouvoir le col avec facilité. Enfin Hu- 
nauld confervoit dans fon cabinet une 
piece qui depuis eft paffée dans celui du 
Roi , & dont on trouve la defcription dans 
le troificme volume de l'Hiftoire Natu- 
elle, dans laquelle la premiere vertebre 
étoit foudée avec occipital. Ce qu’il y a 
de fingulier, c’eft que l'ouverture de cette 
vertebre ne répondoit pas au trou de Poc- 
cipital, de forte que la moëlle de l'épine a 
dû être fort comprimée à fa partie fupé- 
rieure, On conçoit avec peine comment 
le fujet en qui Fon a rencontré cette difpo- 
fition ‘a pu furvivre à l'accident qui a 
déplacé la premiere vertebre ; car les lé. 
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fions qui arrivent au haut de la moëlle de 
l’épine font très fâcheufes, & font périr 
fur le champ, pour peu qu’elles foient 
confidérables. Perfonne n’ignore que l’on 
tue des animaux très-vivaces , en leur ti- 
rant la tête & la queue en fens contraire, 
ce qui produit la diflocation des vertebres 
fupérieures. On a vu mourir fubitement 
des enfants pour une caufe à peu près 
femblable , larfqu’étant fufpendus en Vair 
par les deux mains appliquées l’une fur la 
nuque & l’autre fur le menton, ils fai- 
foient effort pour fe dégager & pour fortir 
d’une fituation aufli contrainte. Il eft vrai- 
femblable que les gens qui périffent par 
le fupplice de la corde, perdent la vie 
de cette. maniere, Leur mort eft trop 
prompte , pour qu'on puifle la regarder 
comme un effet de la ftrangulation., Mais 
dans tous ces cas , la compreflion qu'é- 
prouve la moëlle de l’épine eft forte & 
fubite, Elle n'arrive pas par degrés, au 
lieu qu'il eft poflible que la tête de la 
perfonne à qui ont appartenu les os dont 
il s’agit, fe foit contournée peu à peu. 

Ce qu'il y a de certain, c’eft que la 
moëlle de épine s’accoutume aflez ailé- 
ment aux dérangements que le rachitis 
caufe dans la colonne vertébrale, pen- 
dant que ceux qui arrivent fubitement , 
même à la partie inférieure de cette co- 
lonne , caufent les accidents les plus 
fâcheux, Hippocrare a remarqué qu'ils 
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étoient fuivis de la paralyfe des jambes, 
des cuifles , & de celle de l’inceftin rectum 
& de la veflie , de forte que les malades 
ne peuvent rendre leurs excréments ni 
leurs urines. Il a vu aufli que ces malades 
périfloient allez promptement par la gan- 
grene que le défaut de vie, joint à la 
preflion du corps qui fe fait particuliére- 
ment fentir à la région de los facrum, 
fait naître en cette partie. L'expérience 
le confirme tous les jours. Cependant il 
et poflible que par un concours de cir- 
conftances fingulieres & très - difficiles à 
déterminer , on furvive quelque temps à 
une -bleflure confidérable de la moëlle de 
Lépine. On lit dans l’Hiftoire de l'Aca- 
démie royale des Sciences pour l’année 
1743 , qu'un foldat bleflé d’un coup d'épée 
À la partie inférieure du dos, en fut fi peu 
incommodé , qu'ayant paru guéri en peu 
de temps par des panfements aflez fimples, 
il entreprit & fit à pied une route de 
quatre-vingts lieues. Il reflentit quelques 
tiraiilements douloureux à l'endroit de la 
cicatrice, qui le déterminerent à fe rendre 
à l’hôpital. Ces tiraillements augmente- 
rent, il furvint du gonflement à l'endroit 
bleflé, & il s'y fit un abcès, par louver- 
ture duquel il fortit un bon verre d’une 
liqueur féreufe & roufsàtre. Le doigt porté 
au fond de l’abcès fit fentir un corps étroit 
que l’on en tira avec des pinces & qui fe 
trouva être la pointe de l'épée qui sérot 
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caflée dans la plaie, fans que le blef 
en fùt rien. Il furvint prefqu’aufi-tôt des 
mouvements convulfifs après lefquels il 
y eut quelques heures de calme ; mais la 
fevre s’alluma , le délire furvint , & le 
malade tomba dans une forte de léthargie 
qui le fit périr trente-fix heures après. On 
trouva par l'examen du cadavre que l'épée 
avoit pallé en arriere, entre la onzieme 
& la douzieme vertebre du dos, & qwa- 
près avoir traverfé obliquement le canal 
& la moëlle de l'épine , elle avoit été fe 
nicher en avant & du côté oppolé, entre 
ces vertebres. Des végétations ofleufes qui 
s’étoient formées autour de louverture 
que l'épée s’éroit pratiquée & qui exiftoient 
fur la piece envoyée à l'Académie , n’ont 
pu laifler aucun doute fur la vérité de ce 
fait, atteflé d’ailleurs par des perfonnes 
dignes de foi. 

Les ufages des vertebres font de con- 
courir à la formation de la colonne dor- 
fale , qui eft le foutien des autres parties du 
tronc & de toutes celles du fquelette, 
fur laquelle toute la mâchette animale fe 
meut, & qui loge en même temps la 
production du cerveau connue fous le 
nom de moëlle de l’épine, de laquelle 
partent la plupart des nerfs qui vont fe 
diftribuer au tronc & aux extrémités. 
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Des Vertebres cervicales, 


La colonne que forment les fept verte. 
bres du col, repréfente une pyramide dont 
la bafe eft en bas & le fommer en haut, 
& qui fe partage fupérieurement en deux 
parties, Elle eft courbée en plufieurs fens, 
En bas fa convexité eft en avant & fa con. 
cavité en arriere; mais en haut, fa con- 
vexité eft en arriere & fa concavité en 
avant, Cette feconde courbure eft bien 
moins fenfñble que la premiere, On pour- 
roit même dire que la colonne cervicale 
eft prefque droite à fa partie fupérieure. 

Les vertebres du col different beaucoup 
de celles qui fuivent, Leur corps a peu 
d’épaifleur, Sa largeur eft plus grande de 
droite à gauche , que d'avant en arriere, 
ce qui fait que la colonne cervicale eft 
aflez platte, & qu’elle préfente un appui 
commode & sûr au pharinx & à l'œfo- 
phage. On voit aufli que la face fupérieure 
des vertebres dont il s’agit eft légérement 
concave, & l'inférieure légérement con- 
vexe. On a cru que cette difpofition per- 
mettoit aux vertebres de semboiter les 
unes dans les autres, Mais leurs cartilages 
intervertébraux ne le permettent pas, Elle 
donne feulement plus détendue à leurs 
furfaces, & permet à ces cartilages de 
sy implanter avec plus de folidité, 

L'apophyle épineufe des vertebres du 
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col eft généralement aflez courte. Elle eft 
bifurquée à fon extrémité , ce qui en aug- 
mente la furface, & fournit aux mufcles 
du col des attaches plus nombreufes. Les 
apophyfes tranfverfes font courtes auffi, 
& pareillement bifurquées. On remarque 
d’ailleurs que ces apophyfes font percées, 
à leur bafe , d’un trou dont la fuite forme 
un canal qui regne fur les parties latérales 
de la colonne cervicale, & le long duquel 
montent l’artere & la veine vertébrale, 
Les apophyfes articulaires font difpolées 
obliquement. Les fupérieures font légére- 
ment concaves, & les inférieures légére- 
ment convexes , les unes & les autres cou- 
vertes d’un cartilage life & poli, comme 
dans toutes les articulations mobiles, Leur 
fituation eft telle qu’elles ne repréfentent pas 
mal les marches d'un efcalier. Les liga- 
ments qui les entourent font aflez laches 
pour leur permettre divers mouvements , 
dont les uns font particuliers au col, & 
les autres leur font communs avec la tête. 
Letrou qui fépare le corps des vertebres: 
cervicales d’avec leur portion annülaire, 
eft alez grand. Sa forme eft celle d’un 
triangle dont les angles féroient moufles 
& arrondis. Les échancrures tant fupé- 
rieures qu'inférieurés n’ont rien de par- 
ticulier. 
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De la premiere Vertebre du col. 


Cette vertebre porte le nom d’atlas parce 
qu’elle s'articule avec la tête. Elle forme 
un anneau irrégulier , & ne reflemble pref 
qu’en rien aux autres vertebres de la même 
claffe, On peut la divifer en deux portions 
annulaires , une antérieure , l’autre pofté- 
rieure, & en deux mafles latérales, 

La portion annulaire antérieure eft très- 
petite & allez applatie, Elle porte au milieu 
de fa convexité qui eft antérieure , un tu- 
bercule qui occupe le lieu où le corps 
devroit {e trouver. Ce tubercule donne 
attache à un ligament qui monte fe fixer 
à la partie antérieure & voifine de Focci- 
pital, & que l’on peut nommer ligament 
cervical antérieur , pour le diftinguer d’un 
autre ligament fitué à la partie poflérieure 
du col, & aui tient d’une part à l’épine 
occipitale externe , & de l’autre à dincer 
valle qui fépare la fourche que forment 
les apophyfes épineufes des cuatre ou cinq 
vertebres fupérieures du col. Ce dernier 
eft le ligament cervical poftérieur. La con- 
cavité du petit arc anterieur de la premiere: 
vertebre, qui eft poftérieure, eft remar- 
quable par une facette articulaire qui fe 
voit à fa partie moyenne , laquelle eft 
légérement concave, & garnie d’un car- 
tilage life pour fon articulation avec la 
facette antérieure de l’apophyfe odontoïde 
de la feconde vertebre. 
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La portion annulaire poftérieure a plus 
détendue , elle eft en même temps plus 
épaille. Le milieu de fa convexité eft fur- 
monté d’un tubercule gros & court , qui 
tient la place de l’apophyfe épineufe , la- 
quelle manque abfolument , fans doute 
pour la facilité du mouvement par lequel 
la tête fe renverfe en arriere. Ce tubercule 
donne attache à des mufcles & à une par- 
tie du ligament vertical poftérieur. Les 
échancrures tant fupérieures qu'inférieures 
de la premiere vertebre font creufées fur 
cette portion annulaire ; les premieres 
plus es MNT & plus étendues, les 
fecondes plus profondes & moins larges. 
Les mafles latérales tiennent lieu du 
corps de la premiere vertebre , de forte 
que la colonne cervicale eft bifurquée à 
fa partie fupérieure, pour recevoir les 
condyles de loccipital. Chacune d'elles a 
une évaifleur aflez confidérable. On y 
voit fupérieurement & inférieurement une 
facette articulaire , couverte de carti- 
lage & qui remplace les apophyfes arti- 
culaires ou obliques. Celle den haut eft 
oblongue, courbée fur fa longueur , & 
fituée obliquement d'avant & de dedans , 
Ae en ex dehati Elle reçoit 4E 
condyle de l'occipital. Cette articulation 
eft affermie par un ligament orbiculaire 
allez fort & aflez épais; & comme il eft 
impollible qu’elle fe meuve fans que celle 
du coté oppofé foie entraînée dans les 
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mêmes mouvements, elle peut être regar- 
dée comme une efpece de ginglyme im- 
parfait, dans lequel deux éminences font 
reçues dans deux cavités. Elle permet à la 
tête de fléchir en avant & en arriere. La 
facette articulaire d’en bas eft concave 
auli, mais la forme en ef à peu près 
ronde, L’apophyfe articulaire de la feconde 
vertebre y eft reçue. 

La partie interne des mañles latérales ef 
furmontée d’une éminence raboteufe qui 
donne attache à un ligament tendu de 
Pune à l’autre, & que lon nomme le 
ligament tranfverfal de la premiere ver- 
tebre. Il eft très-épais , fur-tout à fa partie 
moyenne qui glifle fur la face poftérieure 
de l’'apophyfe odontoïde, Son ufage eft de 
retenir cette apophyfe & de l'empêcher 
de fe porter en arriere, ce qui meût pu 
arriver fans la diflocation des’ deux pre- 
.mieres vertebres , & fans une preffion fu- 
nefte fur le commencement de la moëlle 
de l'épine. On voit aufi s'élever, en de- 
hors, du milieu de la hauteur des mafles 
latérales, une apophyfe qui fe porte en 
dehors & dont le fommet fe courbe un 
peu en bas, C’eft l’apophyfe tranfverfe de 
a premiere vertebre: elle eft percée d’un 
trou à fa bafe comme les autres. Sa lon- 
gueur furpañle celle des apophyfes trant- 
verfes des vertebres qui fuivent. Enfin elle 
et terminée par une efpece de tubercule 
arrondi. Sa courbure empêche que fa lon- 
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gueur ne foit incommode dans les mouve- 
ments par lefquels on incline la tête fur le 
col & fur lPépaule. 

Les dimenfions du grand trou de la 
premiere vertebre font confidérables, mais 
11 eft partagé en deux parties par le liga- 
ment tranfverfal , une antérieure pour 
loger l’apophyle odontoïde, & l’autre 
poftérieure pour recevoir la moëlle de 
l'épine. 

Au lieu de trois pieces qui compofent 
les autres vertebres dans un enfant qui 
vient de naître, on en trouve cinq à la 
premiere , une qui forme fon arc anté- 
rieur , deux pour les malles latérales & 
deux autres en arriere qui forment fon 
arc poftérieur. Ces pieces font long-temps 
à s'unir enfemble, Les apophyfes tranf- 
verfes font une dépendance des mafles la- 
térales. Après être refté long-temps carti- 
lagineufes, elles dégénerent en épiphyfes 
qui ne fe foudent au refte de l'os, que 
dans le temps où l’offificationeft parfaite. 


De la feconde Vertebre du col. 


La difpofition de la feconde vertebre du 
col ne reffemble ni à celle de la premiere, 
ri à celle des autres. Elle a un corps, mais 
ce corps a beaucoup de hauteur, & il 
s’'éleve de fa face fupérieure une apophyfe 
longue & épaifle que l’on a mal à propos 
comparé à une dent, ce qui lui a fait 
donner, ainf qu’à la vertebre, le nom 
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d’odontoïde, Celui d’axis ou d’epiffropheus 
qu’on leur donne quelquefois, convient 
beaucoup mieux, parce que cette apophyfe 
fait lefet d’un efeu. Elle eft cylindrique, 
mais pourtant un peu applatie en avant 
& en arriere, & terminée par une pointe 
moufle. On y voit antérieurement une 
facette articulaire, obronde , convexe, 
garnie de cartilage, laquelle s'articule avec 
la facette qui fe trouve à la face poftérieure 
& concave du petit arc, ou de larc ante- 
rieur de la premiere vertebre. Cette arti- 
culation a fon ligament capfulaire qui 
l'entoure, Elle permet à la premiere ver- 
tebre de tourner fur la feconde , comme 
le moyeu d’une roue tourne fur fon eleu, 
& doit être mile au rang des ginglymes 
latéraux. La partie poftérieure de lapo- 
phyfe odontoïde porte aufi une facette 
cartilagineufe convexe , fur laquelle glifle 
la partie moyenne du ligament tranfverfal 
de la premiere vertebre, Mais je doute 
qu'il y ait en cet endroit de capfule & de 
véritable articulation. Les faces latérales 
de cette apophyfe font un peu raboteufes, 
Elles donnent naïflance à un ligament 
épais qui s’en éleve de chaque coté, & qui 
s’'écartant en dehors, va s'attacher à la 
partie latérale & antérieure du grand trou 
occipital. Ce font ces ligaments qui don- 
nent le plus de fermeté à l'articulation qui 
unit les deux premieres vertebres à Pocci- 
pital : aufli font-ils très-forts. és 
n 
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~ On remarque encore à la partie anté- 
tieure de la feconde vertebre du col, des 
afpérités aflez élevées , qui donnent atta- 
che à la partie inférieure du ligament cer- 
vical antérieur, & à la partie fupérieure 
du grand furtout ligamenteux qui couvre 
la partie antérieure de la colonne de 
Lépine. La partie poftérieure a des afpé. 
rités femblables, tournées vers Le dedans 
du canal vertébral, pour l’infertion du 
furtour ligamenteux interne qui tapifle le 
dedans du canal de la moëlle de l’épine, 
& dont il a été parlé précédemment, Enfin 
fa face inférieure ekt convexe comme dans 
toutes les autres vertebres de la même 
clafle, L’apophyfe épineufe de la feconde 
vertebre eft très-élevée en arriere, & bi- 
furquée à fon extrémité. Sa longueur qui 
ne peut nuire au renverfement de la tête 
en arriere , eft très-utile aux mouvements 
de rotation de cette partie , en ce qu’elle 
permèt au mufcle grand oblique ou obli- 
que inférieur de la. tête, qui s’y attache 
par une de fes extrémités, & par l’autre 
au bas de l’apophyfe tranfverfe de la pre- 
miere vertebre , d’avoir plus de longueur 
aufi. Les apophyfes articulaires fupérieu- 
res de cetre vertebre font légérement con- 
vexes. Léur forme eft orbiculaire ; elles 
{ont obliques de haut en bas & de dedans 
en dehors. Leur largeur eft plus grande 
que celle des facettes articulaires infe- 
rieures de la premiere vertebre , ayec lef- 

Tome T, | 


http://rcin.org.pl 


146  TRAITÉ D'ANATOMIE. 


quelles elles fe joignent. Winflow regar- 
doit cette difproportion comme une chofe 
extraordinaire , & dont il ne voyoit pas 
bien la raïfon ; mais il me femble qu’elle 
s'explique très-aifément, Dans les mouve- 
ments par lefquels on tourne la tête à 
droite & à gauche , il my a que la pre- 
miere vertebre qui fe meuve fur la feconde, 
Or fi les facettes articulaires fupérieures 
de cette feconde vertebre n’euflent pas été 
plus larges que celles de la premiere, 
celles -ci euflent fouvent manqué d'appui, 
& il feroit arrivé une forte de luxation, 
Quoi qu'il en foit, la capfule ligamen- 
teufe qui entoure cette jointure , eft lâche 
& a peu d’épaifleur, ce qui lui laifle beau- 
coup de mobilité. Elle eft du genre des 
diarthrofes planiformes. Les apophyles 
rticulaires inférieures de la feconde ver- 
tebre rentrent dans la clafle des autres; 
elles font légérement concaves & tour- 
nées en bas & en avant. 

Ses apophyfes tranfverfes font très 
courtes | inclinées en bas, & bifurquées 
à leurs extrémités. Le canal dont elles 
font percées à leur bafe, eft en quelque 
forte tortueux. Il monte d’abord perpen- 
diculairement de bas en haut, après quoi 
i] fait un coude qui le ramene en dehors 
& en arriere, L'artere vertébrale qui lé 
traverlfe a néceflairement les mêmes 1; 
flexions, & ce ne font pas les feules qui 
fai arrivent avant d'entrer dans le crâne; 

sd 
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Car après avoir paflé par le trou de Papon 
phyfe tranfverfe de la premiere vertebre, 
elle {e contourne en dehors & en arriere, 
pour fe porter fur les maffes latérales près 
defquelles elle eft. quelquefois aflujettie 
par une avance offeufe , qui defcend de 
ja partie poftérieure de ces maffes , juf- 
ques fur la partie fupérieure de la portion 
annulaire voiline, après quoi cette artere 
remonte de bas en haut, de dehors en 
dedans , & d’arriere en avant „pour entrer 
dans le crâne à travers le grand trou de 
loccipital, & s'unir avec celle du côté 
oppolé , fur l’apophyle bafilaire de cet os. 
Les échancrures fupérieures de la: fe- 
conde vertebre font très-fuperficielles , & 
fort en arriere, & les inférieures plus 
profondes & plus en avant. Son grand. 
trou a moins d'étendue que celui de la 
premiere. Il commence à prendre la forme 
triangulaire qu'il doit avoir. Cette fecondeë 
vertebre a dans les enfants une piece offeufe 
de plus que les autres. C’eft fon apophyfe 
odontoïde , laquelle a une racine profonde 
fur la partie fupérieure de fon corps, & 
ne s’y unit parfaitement que dans un âge 
allez avancé. 


De la feptieme Vertebre du col, 


Les vertebres qui fuivent la feconde 
ont rien d’extraordinaire jufqu’à la feprie- 
me, Cependant il eft bon de remarquer 
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que leurs apophyfes épineufes font très- 
petites, pour la facilité du renverfement 
du col & de la tête en arriere, Celle de 
cette feptieme vertebre au contraire eft 
très-longue & aflez redreflée, ce qui lui 
a fait donner le nom de vertebra promi- 
nens. On voit aufi que les apophyfes 
tranfverfes en font très-groffles comme 
celles des vertebres du dos , & qu’elles font 
percées pourle plus fouvent de deux trous , 
Pun grand , & l’autre petit. 


Des Vertebres du dos. 


Les vertebres du dos repréfentent une 
pyramide dont la bafe'eft en bas & le fom- 
met en haut ou plutôt une colonne formée 
de deux pyramides jointes enfemble par 
leur fommet. La premiere a fa bafe à la 
premiere vertebre , & fon fommer à la 
quatrieme ou à la cinquieme ; & la fe- 
conde a fa bafe à la derniere , &.fa pointe 
au même endroit que l’autre : ou ce qui 
revient au même , les vertebres du dos 
dont les dimenfions devroient augmenter 
de la premiere à la dermiere s dimi- 
nuent au contraire de volume de cette 
premiere à la quatrieme ou à la cinquie- 
me, pour en prendré enfuite un qui foit 
plus confidérable, jufau’à la derniere, Cette 
difpofition rend la partie moyenne & un 
peu fupérieure de la poitrine plus ample 
& plus fpacieufe, fans rien faire perdre 
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À la colonne dorfale de fa folidité , parce 
qu’elle eft foutenue de côté & d’autre par 
les cotes qui viennent s’articuler avec elle, 
Cette colonne eftcourbée dans fa longueur 
& prélente une concavité antérieure & 
une convexité poftérieure dont les parties 
les plus profondes & les plus faillantes, 
répondent à l'endroit où elle fe trouve 
avoir le moins d’épaifleur. Il faut aufi 
remarquer qu'elle fouffre en cet endroit 
une légere inflexion de gauche à droite, 
& non pas que la quatrieme vertebre feu. 
lement a quelque difpofition à fe porter 
du côté droit, comme l’a dit Chefelden 
dans fon Oftéographie , & comme M. 
de Haller l’a avancé d’après lui, Cette in- 
flexion dont les Anatomiftes que je viens 
de citer n’ont pas établi la caufe, vient 
fans doute de la préfence de l’aorte, qui 
après s'être courbée à fa fortie du cœur, 
s'approche des vertebres en cet endroit. 

Le caractere commun à toutes les verte- 
bres du dos , eft d’avoir un corps dont 
l'épailleur augmente , comme il vient d’être 
dit, de la quatrieme ou la cinquieme à 
la premiere , & de cette même quatrieme 
ou cinquieme à la derniere, Ce corps eft 
applati fupérieurement & inférieurement. 
Sa largeur de droite à gauche eft moins 
confidérable que celle qu’il a d'avant en 
arriere ; par conféquent il avance beau- 
coup antérieurement , & s’applatit pour 
ainfi dire fur les cotés, ce qui augmente 
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la capacité de la partie poftérieure de cha- 
cune des deux cavités de la poitrine, On 
voit aufli fur fes parties latérales de cha- 
que coté, vers le bord fupérieur & vers 
Pinférieur, une demi-facette articulaire, 
concave, garnie de cartilage dans l’état 
frais, laquelle , unie à celle de la verte- 
bre fupérieure & à celle de la vertebre infé- 
rieure , forme des cavitésdans lefquelles Les 
têtes des côtes font reçues, La demi-face 
fupérieure eft plus large & plus profonde 
que l’inférieure, 

. Outre cela l’apophyfe épineufe eft ex- 
trèmement forte & alongée dansles verte- 
bres du dos. Cette apophyfe eft applatie 
fur les côtés & préfente deux faces, une 
à droite , l’autre à gauche, féparées par 
deux crêtes aflez faillantes en haut & en 
bas, Elle fe termine par une efpece de tu. 
bérofité arrondie , & fe trouve fort in- 
clinée de haut en bas, fur-tout dans la 
partie moyenne de la colonne dorfale , 
fans doute pour prévenir les douleurs que 
Fon éprouveroit lorfqu’on eft couché à la 
renverfe, fı cette apophyle faifoit trop de 
faillie en arriere, & cu’elle preflât fur les 
téguments. Celles que l’on nomme tranf- 
verfes font aufli très-longues & très-épaifles, 
Elles font déjetées en arriere, & termi- 
nées par une efpece de tête affez raboteule. 
On voit à leur partie antérieure une facette 
articulaire, de forme arrondie, concave, 
garnie de cartilage dans l’état frais, pour 
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leur articulation avec les tubérofités des 
côtes. Ainf les côtes font articulées en ax, 
tiere en deux endroits avec les vertebres. 
Leurs têtes font logées dans des cavités 
pratiquées fur Les parties latérales du, corps 
des vertebres , & leurs rubérolités dan$ 
celles dont je parle, & qui font creufées 
` la face antérieure des apophyfes tranf- 
vertes. C’eft toujours avec l’inférieure des 
deux vertebres qui reçoivent les têtes des 
côtes, que les tubérohtés de ces, os SEY. ti 
culent. Les apophyfes obliques ou articu- 
laires des vertebres du dos, font difpofées 
de maniere que les fupérieures font un 
peu convexes & tournées directement en 
arriere, & les inférieures légérement con- 
caves & tournées en avant. Leur fituation 
eft prefque longitudinale ; aufli ne per- 
mettent-elles gueres d’autres mouvements 
aux vertebres de cette clafle, que des infle- 
xions en avant & arriere. Celles-ci font très 
bornées par rapport au renverfement des 
apophyles épineules les unes fur les aŭs 
tres, & par rapport à l'arrangement des 
os de la poitrine. Les bateleurs ne par- 
viennent à les exécuter avec facilité que 
par un exercice continu & commencé dés la 
plus tendre enfance , dans un temps où les 
ligamentsontencore beaucoup de fouplefle, 
& où les apophyles épineufes ne font point 
encore offifiées. Le grand trou pratiqué 
à travers les vertebres du dos eft moins!arge 
qu’à celles du col. IH aune forme un pey 
G iv 
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arrondie, Les échancrures tant fupérieures 
qu'inférieures n’ont rien de particulier. 

De toutes les vertebres du dos, il ny a 
que la premiere & les deux dernieres qui 
portent des caracteres diftinétifs auxquels 
on puifle les reconnoître, 


De la premiere Vertebre du dos, 


Son corps eft légérement concave fu- 
périeurement , & participe encore du ca- 
ractere de celui des vertebres du col. Il 
a fur les parties latérales une cavité en- 
tiere & une demi-cavité. La cavité reçoit 
la tête de la premiere côte , laquelle n’eft 
point angulaire comme» celle des autres 
côtes, & ne s'articule qu'avec la premiere 
vertebre: La demi- cavité jointe à celle 
du bord fupérieur du corps de la feconde 
vertebre , reçoit la tête de la feconde côte, 


De la onzieme L’ertebre du dos. 


Cette vertebre n’eft pas feulement re- 
marquable par fes dimenfions. On voit 
encore qu'elle a fur fes parties latérales 
& fupérieïres de chaque côté, une cavité 
avec laquelle s'articule la tête de la on- 
zieme côte, laquelle weft pas par confé- 
quent reçue dans deux vertebres. Ses apo- 
phyfes tranfverfes , quoiqu’aufli grofles & 
aufi alongées que celles des autres , n'ont 
pas de facette articulaire fur leur face 
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antérieure , parce que la onzieme côte ne 
fe joint point avec elles, & que cette côte 
n’a qu'une feule articulation en arriere, 
au lieu que les autres en ont deux, comme 
il a été dit ci-deflus. Son apophyfeépineufe 
eft très large & aflez redreflée , & en quel- 
que forte femblable à celles des vertebres 
des lombes. 


De la douzieme Vertebre du dos. 


Elle refflemble à beaucoup d’égards à 
la onzieme. Les parties latérales de fon 
corps , offrent une cavité dans laquelle 
la tête de la derniere côte eft reçue. Il 
ny a pas de facettes articulaires au de- 
vant de fes apophyfes tranfverfes. Son 
apophyfe épineufe eft large & redreflée, &c. 
Mais ce qui la diftingue, c’eft que fes apo- 
phyfes tranfverfes font très-courtes, parce 
qu’autrement elles auroient heurté contre 
les dernieres côtes dans lesinflexionslatéra. 
les du tronc, & borné ce mouvemént qui 
eft un des plus fréquents qui s’exercent 
dans la machine animale, De plus , les 
apophyfes articulaires inférieures , au lieu 
d’être concaves & tournées en avant com- 
me dans les autres vertebres de cette clafle, 
préfentent une convexité cylindrique , & 
fout tournées en dehors comme celles des 
vertebres des lombes auxquelles elles reta 


femblent déja. 
GY 
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Des Vertebres des lombes. 


Lorfque le nombre des vraies vertebres 
excede celui qui eft ordinaire, cela vient 
le plus fouvent parce qu'il y a fix verte- 
bres des lombes. Quelquefois cependant 
elles font fix fans qu'il y ait plus de vingt- 
quatre vertebres , parce qu'il en manque 
une parmi celles du dos. Leur rangée re- 
préfente bien une pyramide dont la bafe 
et en bas & qui eft courbée fur fa lon- 
gueur à coutre-fens de celle des vertebres 
du dos, c’eft-à-dire de maniere que fa 
convexité eft antérieure & fa concavité 
poftérieure, Sans doute cette inflexion a 
pour  ufage de contre -balancer les au- 
tres courbures de Fépine , & de faire 
paller le centre de gravité de la partie 
fupérieure du tronc fur l'os facrum , qui 
eft en même temps une des parties de 
Pépine & une de celles du baffin. 
Non feulement le corps des vertebres 
des lombes a beaucoup de hauteur, mais 
il a une largeur confdérable de droite à 
gauche, & il eft très-érendu d'avant en 
arriere, ce qui étoit abfolament nécefaire 
pour la ftabiiité de Pépine. Leur apopkyfe 
épineufe eft aflez courte, épaifle , large, 
redreflée , terminée par une efrece de tu- 
bérofité fort faillante. Les tranfverfes font 
minces & alongées dans les vertekres qui 
font entre la premiere & la derniere, at 
Eeu qu'à ces deux vertebres, elles font 
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très-courtes pour ne pas gêner les inflexions 
latérales du tronc. Les apophyles articu- 
laires fupérieures & inférieures ont beau- 
coup d’épaifleur, Les premieres font cylin- 
driques concaves , aflez écartées & tour- 
nées directement en dedans, & l’une vers 
l'autre, Les fecondes font cylindriques con- 
vexes , rapprochées & tournées en dehors, 
c'eft-à-dire à l’oppofite l’une de l’autre. Le 
trou n’a rien de particulier fi ce weft qu'il 
eft plus triangulaire qu'aux vertebres du 
dos, Les échancrures fe préfentent comme 
dans les autres vertebres. De toutes celles 
des tombes , il n’y a que la derniere que 
Pon puifle diftinguer des autres. 


De la derniere Vertebre des lombes. 


Ses caracteres font d’avoir fon corps 
coupé très - obliquement par en bas; de 
forte qu'il a plus d’épaifleur en avant qu’en 
arriere, Les autres vertebres lombaires ont 
bien quélque chofe de fembiable, mais 
cela eft plus marqué à celle dont je parle. 
La partie fupérieure de Pos facram fur 
laquelle elle appuie étant coupée de même, 
ces deux os forment à lendroit de leur 
jonction un angle très- faillant en avant, 
qui fait partie de la ligne qui fépare le 
baffin fupérieur d'avec le bain inférieur, 
& qui eft deftiné à fupporter une partie 
du poids des vifceres contenus dans le ven- 
eré, On voit encore que les sp th 

v} 
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tranfverfes de la derniere vertebre dés 
lombes font très-courtes & très-épaifles , 
afin de mieux foutenir les ligaments qui 
s'y attachent pour l’aflujettiflement des 
pieces qui compofent le bain, & que 
{es apophyfes articulaires inférieures font 
difpofées comme celles des vertebres du 
dos , c’eft-à-dire, qu’au lieu de former des 
cylindres convexes tournés en dehors, elles 
font un peu plus applaties & regardent en 
devant. 
De POs Sacrum. 


L'os facrum eft la premiere & la plus 
grande des faufles vertebres. Il tire fon : 
nom de fes dimenfions qui furpañlent celles 
des autres vertebres, ou de ce au’il fou- 
tient les parties génitales qui pafloient pour 
facrées, parmi les anciens. Sa figure eft 
triangulaire, ou plutôt femblable à une 
pyramide applatie fur deux faces , courbée 
fur fa longueur , & dont la bafe eft en haut 
& le fommet en bas. On y diftingue une 
face antérieure concave, une poftérieure 
convexe ; trois cotés, un fupérieur & deux 
latéraux , & enfin trois angles. 

La face antérieure de cet os eft allez liffe, 
On y voit quelques lignes faillantes & 
tran{verfales qui font la trace des cartilages 
qui féparoient les pieces dont il étoit com- 
pofé dans l'enfance. Le nombre de ces 
lignes varie comme celui de fes pieces 
primitives. Il eft de quatre, quand elles 
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font au nombre de cinq ; de cinq, quand 
elles font au nombre de fix, & de fix, 
quand elles font au nombre de fept, ce 
qui arrive quelquefois , mais rarement , 
{oit que la premiere piece du coccix foit 
jointe à l'extrémité inférieure du facrum, 
ou que la derniere vertebre des lombes 
foit unie à fa partie fupérieure, Ces lignes 
aboutiflent de chaque côté à autant de 
trous qui forment deux rangées, & dont 
les fupérieurs font plus grands que les in- 
férieurs. Les nerfs ie antérieurs ou plu- 
tôt la partie antérieure des nerfs facrés fort 
par les trous antérieurs de los facrum , 
pour fe répandre fur les vifceres contenus 
dans le petit baflin, & former par leur 
réunion un très - gros nerf connu fous le 
nom de nerf fciatique. 

La face poftérieure de Pos facrum pré- 
fente beaucoup d’afpérités, Celles qui fe 
trouvent à fa partie moyenne font les, 
aponhyles épineufes des fauffes vertebres 
dont cet os eft formé, Elles font fouvent 
interrompues à fa partie fupérieure & à fa 
partie inférieure , & laiflent une entr'ou- 
verture qui pénetre dans le canal intérieur 
de cet os. Les afpérités voifines font faites 
par les apophyfes articulaires. Enfuite vien- 
nent deux rangées de trous , une de chaque 
côté, par lefquelles fortent les branches 
poftérieures des nerfs facrés; puis deux 
autres rangées d’afpérités , une de chaque 
côté aufli, qui appartiennent aux apOphy= 
{es tranfverfes, 
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Le côté fupérieur de l'os facrum en eft 
comme la bale. On y voit au milieu une 
grande facette coupée obliquement de 
haut en bas, & davant en arriere, fur 
laquelle appuie la face inférieure du corps 
de la derniere vertebre des lombes. Sur 
les côtés fe trouvent deux échancrures, 
l’une à droite & Fautre à gauche, qui 
jointes à celles de la derniere vertebre des 
lombes , forment un trou qui communique 
au dedans du canal de lépine, & tranf- 
net au dehors la derniere partie des nerfs 
lombaires. Plus loin font deux groffes émi- 
nencés, une de chaque côté, qui ne font 
autre chofe que les apophyfes tranfverfes 
de la premiere piece de los facrum. En 
arricre on rencontre une grande ouverture 
de forme triangulaire, qui mene à un 
conduit applati pratiqué le long de Pos, 
entre le corps & la portion annulaire des 
vertebres qui paroiffent lavoir formé, Enfin 
deux grofles apophyfes s'élevent fur les 
côtés de cette ouverture ; ce font les apo- 
phyfes articulaires fapérieures , qui fe joi- 
gnent avec les inférieures de la derniere 
vertebre des lombes. Elles font un peu cy- 
lindriques & concaves, fe regardent en 
partie, & font en partie tournées en ar- 
riere. 

Les côtés latéraux de Pos facrum for- 
ment deux lignes qui defcendert de fa. 
bafe à fon fommet ou à fa pointe. Parmi 
Beaucoup d’afpérités & d'ouvertures irré- 
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gulieres qui tranfmettent des vaifleaux fan- 
guins dans l’intérieur de cet os , on y voit 
üne grande facette figurée comme une 
oreille d'homme, ou plutôt comme la feuille 
de la plante connue fous le nom d’a/arum 
ou de cabaret, & qui fert à la fymphyfe 
du facrum avec les deux grands os inno- 
minés. Les angles fupérieurs ont été décrits 
ci-deflus. L'inférieur et moufle. Il préfente 
une efpece de tête oblongue & applatié 
fur fon fommet, qui fert aufli à la fym- 
phyfe de cet os avec la premiere piece du 
COCCIX, 

La ftruéture intérieure du facrum eft la 
même que celle des autres os de Lépine; 
Il commence par n'être qu’un feul carti- 
lage comme il n’eft qu’un feul os dans 
adulte; mais ce cartilage et divifé en 
cinq vertebres réunies enfemble, Les trois 
premieres s’offifent en cinq endroits diffé- 
rents ; à leur partie moyenne qui en 
fait comme le corps; à droite & à gau- 
che fur les cotés du grand trou, comme 
dans les vraies vertebres, & à la partie 
antérieure de chacune des parties latérales. 
L'ofhification ne commence dans les deux 
dernieres qu’à trois endroits, ainfi que 
dans les vraies vertebres. Lorfaue le carti- 
lage qui unit ces vertebres vient à fe con- 
fumer , elles ne forment plus awun feul 
os. Cependant leurs corps reftent long- 
temps défunis. On les trouve quelauetois 
disjoints , lors même que l’accroifiement 
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eft entiérement achevé; mais il refte tou: 
jours une marque de divifion entre eux, 

L'état de los facrum ne varie pas feule- 
ment fuivant les différents temps de la 
vie, il varie au fuivant les différents 
fexes. Dans l'homme cet os a plus de 
longueur, moins de largeur, & il eft 
moins courbé. Dans la femme au con- 
traire il eft plus court , plus large & plus 
courbé, pour donner au détroit fupérieur 
du baflin toute l'étendue dont il eft fuf- 
ceptible, & pour augmenter la capacité 
du baflin inférieur. Les os des îles font 
par conféquent plus éloignés lun de l'au- 
tre qu'ils ne le font dans l’homme , d’où il 
réfulte que le centre de gravité du cerps 
ne tombe pas aufli direétement fur la par- 
tie fupérieure des cuifles, & que les fem- 
mes -doivent avoir la démarche moins 
aflurée & moins ferme que les hommes. 
Aufl les voit-on porter en marchant, & 
fur-tout en courant , la partie du bain & 
de la hanche qui répond à la cuifle qui eft 
en l'air, en avant, à la maniere des can- 
nes, pendant que les hommes fe conten- 
tent de porter alternativement les jambes 
Pune au devant de l’autre, 


Du Coccix, 
Le coccix eft la feconde & la plus infé- 


rieure des deux faufles vertebres, & la 
plus petite de toutes celles qui compofent 
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f'épine. Il tire fon nom de la reffemblance 
que l’on a cru appercevoir entre cet os & 
le bec d’un coucou. On l'appelle quelque- 
fois losde la queue, os caudæ , parce quef- 
fectivement c’eft le coccix qui fe prolonge 
au dedans de la queue des animaux. Sa fi- 
gure eft à peu près la même que celle de l'os 
facrum. Il eft triangulaire & courbé com- 
me lui fur fa longueur. La multiplicité 
des portions olleufes dont il- eft formé 
met encore plus d’analogié entre eux ; 
elles font pour l'ordinaire au nombre de 
trois, mais il meft pas rare d’en trouver 
quatre, La premiere a la figure d’une na- 
celle, On y voit fupérieurement une face 
concave & garnie, dans l'état frais, d’un 
cartilage qui Punit avec langle inférieur 
de los facrum , en établiflant une vérita- 
ble fymphyfe entre ces deux os. Inférieu- 
rement il y a une face convexe pour fa 
jonétion avec la feconde piece. Les ex- 
trémités un peu alongées tiennent’ lieu 
des apophyfes tranfverfes des vraies ver- 
tebres, Enfin elle a une face antériéure 
concave tournée vers le baflin, & une 
poftérieure convexe, La feconde portion 
eft faite comme la premiere, & men 
differe qwen ce qwelle eft plus petite. La 
troilleme enfin meft qu’une protubérance 
ofléufe alongée de la bafe à la pointe, 
& qui tient par en haut avec la face infé- 
ieure de la feconde : ‘on la trouve quel- 
quefois finguliérement contournée. 
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Le coccix ne préfente pas intérieurez 
ment une organifation différente de celle 
de l'os facram & de tous les autres os 
de fon efpece; il weft encore que cartila- 
gineux dans un enfant qui Vient de nat- 
tre, & soife aflez tard. Lorfque cela 
arrive , chacune des parties dont il eft 
compolé devient le centre d’un petit os 
féparé des autres. Les cartilages de fym- 
phyle qui-les uniflent, s’offifient avt 
quelquefois dans un âge avancé, & alors 
le coccix ne fait plus qu'un feul os. 

Quoiqu’abfolument parlant il falfe par- 
ue de la colonne de épine, il et néan- 
moins certain que fon unique ufage eft 
de foutenir le poids des vifceres contenus 
dans le petit bain , & fur-tout celui de 
linteftin retum. C’eft pourquoi il weft 
pas extraordinaire que les enfants chez 
qui il eft encore cartilagineux , foient aufi 
fujers à la chûte & au renverfement de 
cette partie. Quelques-uns ont cru qu'il y 
avoit des occafions où le coccix pouvoit 
mettre obftacle à la fortie du fœtus, & 
ils ont recommandé en conféquence de le 
repoufler en arriere au moment de Pac- 
couchement. Ce procédé pourroit avoir 
des fuites fâcheufes par l’extenfion forcée 
qu'il cauferoit aux liens qui aflujettiffent le 
coccix. D'ailleurs il eft inutile, car la tête 
de l’enfant a déja franchi tous les détroits 
à travers lefquels il doit pañler , lorfqu’elle 
eft arrivée vis-à-vis de cet os. Loin de le 
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repoufler, il faut le foutenir pour prévenir 
le déchirement de la fourchette, 


Du Baffin. 


Le baffin eft la partie la plus infé- 
rieure, & comme la bafe du tronc du 
fquelette. Il forme une grande cavité par- 
tagée en deux parties par.une ligne médio- 
crement faillante & de figure à peu près 
circulaire , que Pon nomme le détroit fu- 
périeur du baflin, Des deux portions de 
cette cavité, celle qui eft fupérieure ef 
en même temps la plus grande & la plus 
évafée, on l'appelle le baflin fupérieur 
pour la diflinguer de l’inférieure , qui eft 
connue fous le nom de baffin inférieur 
ou de petit baffin. Quatre os entrent 
dans la compofition du baflin , favoir , les 
deux grands os innominés , le facrum & 
le coccix. 

Les os innominés portent aufli le nom 
dos des hanches. Leur largeur eft confis 
dérable & leur figure très-irréguliere. Ile 
occüpent la partie antérieure & latérale 
du bafin, Ces os font faits jufques dans 
l'âge adulte de trois pieces unies enfemble 
par des cartilages. Une d'elles eft fupé: 
rieure; c’eft Pos des îles. La feconde eft 
inférieure & poférieure ; on l'appelle Pif- 
chion. La troifieme ef antérieure ;"elle 
eft connue fous le-nom de pubis. Pour 
gécrire les os innominés avec plius de 
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facilité, je vais fuppofer que ces trois 
pieces fontencore féparées dans les adultes, 
Cependant il y a fur chacun d’eux des 
parties qui font formées en commun par 
deux des pieces dont il s’agit, ou par les : 
trois enfemble , & qui méritent une def- 
cription particuliere telles font la cavité 
cotyloïde , le trou ovale , la ligne qui fé- 
pare le baffin fupérieur d'avec l’inférieur , 
l’échancrure ifchiatique, & Péminence ilio- 
pectinée, J'y reviendrai par la fuite, 


De POs des îles. 


La figure de cet os eft très-irréguliere, 
Il -eft étroit & épais inférieurement , large 
& mince fupérieurement ,‘ & courbé en 
plufieurs fens. On peut y diftinguer une 
bafe , une crête , deux faces , une externe 
& l’autre interne, & deux bords, lun 
antérieur & l’autre poftérieur. La bafe de 
cet os en eft la partie la plus inférieure, 
elle eft évafée pour former une portion 
de la cavité cotyloïde , & elle fe rencontre 
avec celle des deux autres os voifins , Pif- 
chion & le pubis: La crête de Filion le 
termine fupérieurement, Cet un bord 
épais , en quelque forte demi-circulaire 
& contourné à contre - fens par fes deux 
extrémités, de maniere qu'il repréfente 
allez bien une f italique. On y diftingue 
deux levres , une interne , l’autre externe, 
& un efpace intermédiaire qui les fépare, 
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Cette crête paroît garnie de cartilage dans 
les os récemment décharnés , mais on ny 
rencontre que les extrémités des fibres 
tendineufes des mufcles voilins , qui vien- 
nent s’y terminer. # 
La face externe de l'os ilion et convexe 
antérieurement & concave à fa partie 
poftérieure. Elle eflsañez life; néanmoins 
on y voit deux lignes demi - circulaires 
qui s'érendent depuis le bord antérieur 
jufqu’au poftérieur , prefque parallélement 
au rebord de la cavité coryloïde , & quel- 
ques afpérités au deflus & au deffous de 
ces deux lignes, pour des attaches muf- 
culeufes & ligamenteufes, La face interne 
eft concave en dedans, & convexe en 
arriere à contre-fens de la face externe, 
La moitié antérieure de cette face eft fort 
life. L'autre eft remplie d’afpérités parmi 
lefquelles il y en a deux plus remarquables 
que les autres, une qui a la figure d'une 
oreille humaine, & fuivant quelques-uns 
d’une tête d’oifeau, & qui fert à l’attache 
du cartilage qui unit los ilion avec la 
partie latérale de los facrum ; la feconde 
qui eft fort raboteufe , qui eft fituée à Pex- 
crémité la plus reculée de la crête de los, 
& que l’on nomme la tubérofité de la crête 
de los des îles. Le bord antérieur de cet 
os a deux éminences nommées épines 
antérieures de los des îles , une fupérieure, 
l’autre inférieure , & deux échancrures , la 
premiere entre les deux épines, & la fe. 
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conde au deflous de linférieure , & qui 
laille paller les rendons réunis du ploas & 
de l’illaque, & les vaifleaux cruraux. Le 
bord poftérieur de l’ilion a de même deux 
épines & deux échancrures que l’on défigne 
par les mêmes noms. L’échancrure infé- 
rieure & poftérieure gt fort profonde , & 
concourt à former ce que l’on nomme 
fchiatique. 


De POs I{chion. 


La feconde partie de Pos innominé ap- 
pellée os ifchion, eft d’une figure auff 
irréguliere que la premiere. On y confi- 
dere un corps & une branche, Le corps 
eft creufé pour former une partie de la 
cavité cotyloïde, & il sunit avec la bafe 
de lilion & avec celle du pubis. L’ifchion 
a deux éminences & quatre échancrures. 
Les éminences font, fa tubérofité qui en 
fait la partie la plus inférieure, & qui 
paroît garnie d’une légere croûte cartila- 
gineufe , quoiqu’elle ne foit recouverte 
que de lextrémité des fibres tendineules 
qui sy inferent , & fon épine , laquelle fe 
porte en arriere, La premiere de feséchan- 
crures eft au bord inférieur & antérieur 
de la cavité cotyloïde, pour le paflage 
des vaifleaux fanguins qui vont aux pai- 
ties qui y font contenues. La feconde fe 
rencontre entre le rebord offeux de cette 


cavité, &.la partie externe de la tubéro- 
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fité, & fert au pallage du tendon de lob- 
turateur externe, La troifieme eft entre 
lPépine & la tubérofiré ; celle- ci et cou 
verte d’une croûte cartilagineufe , & par- 

-tagée en trois ou quatre coulifles , fur lef- 
quelles glifient les portions du tendon de 
l'obturateur externes; & la quatrieme eft 
entre le corps de’ifchion & fa branche, 
pour concourir à la formation du trou 
ovalaire. 

La branche de lifchion s'éleve inté- 
rieurement de la partie inférieure & anté- 
rieure de fa tub<roûté, Elle eft platte & 
préfente deux faces , une antérieure & une 
poltérieure , & deux bords, un interne 

~ raboteux & épais, & l’autre externe, 
mince & échancré, tourné vers le trou 
ovalaire. Cette branche fe termine en 
s’uniflanc à celle du pubis , vers le milieu 
de la hauteur du trou en queltion. 


Du Pubis. 


Los pubis peut être divifé de même en 
corps & en branches. Le corps de cet os 
eft fitué tranfverfalement. Il eft creulé à 
fon extrémité la plus épaifle & la plus 
extérieure, pour concourir à la formation 
de la cavité cotyloïde , & s'unit par cet 
endroit aux deux autres os voifins. Son 
extrémité interne eft plus mince, applatie 
& courbée en angle pour s’articuler avec 
celui du côté oppofé. On y voit une facette 
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oblongue & raboteufe qui donne attache 
au cartilage qui fait la jonction de ces deux 
os, Le corps de l’os pubis eft triangulaire, 
de forte qu’on y diftingue aifément trois 
faces, une antérieure , une fupérieure & 
une inférieure ; trois angles un antérieur 
qui fe termine vers la partie coudée de 
l'os par une éminence aflez élevée, qu’on 
nomme lépine du pubis; un poftérieur 
qui s’unit avec une ligne de la face interne 
de Filion qui fait la féparation du baflin 
en deux parties, comme il a été dit ci- 
deffus, & un inférieur, qui non feule- 
ment eft échancré pour former le trou 
ovalaire , mais qui l’eft encore vers la por- 
tion de los voifine de.la cavité cotyloïde, 
pour le paflage des vaifleaux obturateurs, 
lefquels vont aux mufcles de la partie an- 
térieure , fupérieure & interne de la cuifle, 
La branche du pubis defcend de l’extré- 
mité interne, antérieure ou coudée de fon 
corps. Elle eft applatie davant en arriere, 
& préfente deux bords, un externe, échan- 
cré & fort mince , & un interne raboteux 
& fort épais, comme la branche de lif- 
chion. 

La cavité cotyloïde fe trouve à la partie 
moyenne inférieure, & à la face externe 
du grand os innominé, Elle tire fon nom 
de fa reflemblance avec une forte de me- 
{ure en ufage chez les anciens. Sa figure 
eft fphérique & fa profondeur aflez confi- 
dérable. Les trois parties de Pos innominé 

concourent 
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concourent à la former par leurs portions 
les plus épaifles. L’ilion répond à fa partie 
fupérieure & externe, le pubis à fa partie 
fupérieure & interne, & l'ifchion à lin. 
férieure. Elle weft pas couverte de cartilage 
dans toutes les parties de fon étendue. On 
wen trouve pas à fa partie moyenne & 
interne, où elle eft plus profonde que 
par-tout ailleurs. Cet endroit fert à loger 
les graifles qui foutiennent les glandes 
fynoviales, & à donner attache à un liga- 
ment qui va fe fixer, par fon autre ex- 
trémité , à la tête du fémur. Le bord de 
cette cavité eft aflez élevé en dehors & 
en haut, & beaucoup plus bas en devant 
& en dedans. Il y eft même interrompu 
dans les os fecs par une échancrure aflez 
confidérable , qui appartient à l'os ifchion. 
Mais dans l’état frais , une fubftance liga- 
menteufe ferme cette échancrure & fe 
convertit en un trou qui donne pañlage 
aux vailleaux fanguins & aux nerfs qua 
vont au dedans de larticulation. Le car- 
ilage qui tapifle la cavité cotyloïde eft 
épais à {a circonférence, & mince à fa 
partie moyenne. Il eft furmonté fur les 
bords de cette cavité par un bourrelet 
fibreux , large de trois lignes & aflez épais 
en dehors & en haut, & de deux feule- 
ment & beaucoup plus mince en dedans 
& en bas, lequel en augmente fenfible- 
ment la profondeur. 

Le trou ovalaire eft fixé à la partie ine 
Tome T, H dd 
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férieure & antérieure de l'os innominé, 
Il eft formé par le pubis & par l'os ifchion, 
Sa figure répond parfaitement au nom 
qu'on [ui donne. Il eft plus large en haut 
qu’en bas, & la direction de fon grand 
diametre eft oblique de haut en bas & 
de dedans en dehors. Ce trou eft en grande 
partie fermé, dans l’état frais, par une 
membrane forte & fibreufe que l’on nom- 
me le ligament obturateur , & qui non feu- 
lement foutient les parties contenues dans 
le petit baflin, mais donne encore attache 
aux deux mufcles obturateurs , l’un interne 
& l’autre externe. Les attaches de ce liga- 
ment font à la partie poftérieure ou interne 
du bord du trou ovalaire du côté externe, 
& à ce bord même du coté interne, Outre 
qu'il eft interrompu en plufeurs endroits 
par l’écartement des fibres qui le compo- 
fent, il ek échancré en haut & en dehors 
pour le paflage des vaifleaux obturateurs. 
La partie du trou ovalaire à laquelle cette 
échancrure répond, laie quelquefois fortit 
une partie de l’épiploon & quelques por- 
tions d'inteftins, de la cavité du bas ven- 
tre. La hernie qui réfulte de ce déplace- 
ment, porte le nom de hernie du trou 
ovalaire. Elle eft fituée à la partie fupé- 
rieure interne de la cuifle, près du fcro- 
tum dans les hommes , & près des grandes 
levres du pudendum dans les femmes, On 
a long-temps ignoré cette maladie que la 
difpolition faine des parties ne permerttoit 
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pas de foupçonner , mais dont l'anatomie 
pathologique a donné des exemples fi 
manifetes, qu'on ma pu douter de fa 
pollibilité & de fon exiftence, Garengeor 
eft le premier qui lait fait connoitre dans 
un excellent mémoire fur quelques hernies 
fingulieres , inféré dans le premier volume 
in-4, de ceux de l’Acadèmie de Chirurgie, 
Le trou ovalaire ne parotit avoir d’autre 
ufage que de diminuer la mañfle des os 
qui forment le bafin , & de le rendre plus 
léger. 

La ligne qui fépare le baflin en deux 
parties , fe voit à la face interne de Pos 
innominé , un peu au deflus de fa partie 
moyenne, Elle eft faite par lilion & par 
le pubis, & fe joint en arriere avec langle 
qui réfulte de l’union du corps de la der- 
niere vertebre des lombes avec la premiere 
piece de Pos facram. Son ufage eft évi- 
demment de foutenir le poids des vifceres 
contenus dans le bas ventre, & de les em- 
pêcher de comprimer ceux qui font en- 
fermés dans le petit baflin , tels que la 
velie, linteftin rectum , & la matrice dans 
les femmes. 

La grande échancrure ifchiatique , ré- 

ond à la partie poftérieure & inférieure 

de los des hanches. Elle appartient pref- 

qu'entiérement à l'os des iles, quoique 

lifchion entre pour quelque chofe dans 

£a compofition, C’eft par cette échancrure 

que le nerf fciatique, le plus confidérable 
H ij 
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des nerfs du corps humain, fort du baffin 
pour fe porter aux extrémités inférieures, 
& que le mufcie pyramidal, Pun des ro- 
tateurs de la cuifle, & qui vient de la 
partie latérale , antérieure & interne de 
l'os facrum, va gagner la partie fupé- 
rieure & poftérieure du fémur. 
L'éminence ilio - pectiné , eft la moins 
confidérable des parties que les pieces 
qui compofent le grand os innominé, 
forment en commun. Elle fe voit à fa 
partie fupérieure & antérieure, au deflus 
de la cavité cotyloïde, Sa direction eft 
oblique de dehors en dedans , & d’arriere 
en avant. Elle eft faite par la rencontre 
de la bafe de l'os ilion & de celle du 
pubis. L’échancrure qui fe trouve entre 
elle & épine antérieure inférieure de Fos 
ilion , fert au paflage du tendon du pfoas 
& de liliaque interne, Cette échancrure 
eft couverte d’une couche légérement car- 
tilagineufe , comme celle de l'ifchion fur 
laquelle glifle le tendon de l’obturateur 
interne, Une efpece de membrane capfu- 
laire attachée à leur circonférence , va 
fe fixer aux tendons qu’elles tranfmettent, 
& retient l'humeur fynoviale qui eft verfée 
dans leur intérieur , pour faciliter le jeu de 
ces tendons. 
L’os innominé neft pas feulement com- 
pofé , dans un enfant qui vient de naître, 
des trois parties dont il a été parlé ci- 
deflus, La crête même de Pos des îles & 
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‘fa tubérofité de lifchion y font encore 
caitilagineufes, Ces deux parties sendur- 
ciflent peu à peu, & deviennent deux 
épiphyfes très-étendues , qui ne fe foudent 
avec levrefte de los, que lorfqu'on ap- 
proche de Pâge adulte, pendant que 
l'ilion, lifchion & le pubis s’uniflent en- 
femble de très-bonne heure. Cet os eft 
affez mince en quelques endroits, & plus 
épais dans d’autres où il eft couvert de 
mufcles moins épais , & où il eft expofé à 
foutenir de plus grands efforts. Sa fitua- 
tion eft très-facile à trouver. Il préfente 
quelques différences dans les deux fexes, 
Dans la femme on le trouve plus large, 
plus ample, plus évafé; le bord anté- 
rieur de lilion & fes deux épines font 
plus en dehors; le lieu par lequel les 
pubis fe touchent a moins de hauteur; 
l'angle que ces os forment eft peu ouvert; 
enfin les tubérofités de lifchion font plus 
écartées l’une de l'autre. 

Pour les ufages de.los innominé, ils 
confiftent à former la partie inférieure du 
tronc, à foutenir le poids de l’épine & 
de toutes les parties fupérieures du corps, 
&c., & dépendent en grande partie de 
fes connexions avec los facrum & avec 
l'os innominé du côté oppolé. 

Ces connexions fe font toutes deux au 
moyen d’un cartilage épais & ferré qui 
unit ces os avec beaucoup de fermeté , & 
qui ne leur permet aucune efpece de mou- 

H ii} 
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vement. On péut les regarder comme de 
vraies fynarthrofes, La premiere eft affer- 
mie par un grand nombre de ligaments 
qui font jetés fans ordre autour des fa- 
cettes refpectives de l’os facrum & de los 
innominé, & qui font plus forts à la 
partie poftérieure qu'à lañtérieure. Ou- 
tre cela , il part de l’extrémité & du bord 
inférieur de l’apophyfe tranfverfe de la der- 
niere vertébre des lombes , un ligament 
qui fe porte tranfverfalement à la partie 
poftéricure & interne de la crête de Pos des 
îles, & qui ne contribue pas peu à donner 
à cette articulation la force qu’elle doit 
avoir , pour que la péfanteur de prefque 
tout le corps qui appuie fur los facram , 
ne le détache pas d'avec les os innomi- 
nés, & ne force pas ces os entre lefquels 
le facrum eft engagé comme un coin, à 
s'écarter l’un de l’autre, 

Les deux ligaments facro-fciatiques qui 
fe rencontrent à la partie poftérieure & 
inférieure du baffin, doivent aufi avoir 
le même ufage. Lun des deux eft pofté- 
rieur & plus étendu, On le nomme E 
grand ligament facro-fciatique. L'autre eft 
antérieur & plus petit. Il porte le nom 
de‘petit igament facro-fciatique. Le pre- 
mier commence à la partie poftérieure, 
externe & prefque fupérieure de la crête 
de Fos des îles , par une production peu 
épaifle fous lacçuelle s'engagent les fibres 
du mufcle grand feffier, & qui fans doute 
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fe continue avec la portion de laponé- 
vrofe du fafcčia lata qui couvre ce mufcle, 
Il defcend enfuite le long de la partie 
poftérieure & inférieure de la crête de 
l'os des îles, puis fur la partie moyenne 
& inférieure de los facrum, Ce ligament 
qui eft fort large d’abord , & médiocre- 
ment épais, fe rétrécit , prend de l’épaif- 
feur & fe porte obliquement en dehors, 
en devant & en bas , jufau’à la tubé- 
rofité de lifchion. Il s'élargit un peu de 
nouveau avant de s’y fixer , & après s'être 
attaché à fa partie poftérieure & interne, 
il fe prolonge fur cette tubérofité & fur 
la branche à laquelle elle donne naiffance , 
jufqu’au bas de celle du pubis. il sy 
termine en pointe , après n'y avoir été 
fixé que par un de fes bords, pendant 
que l’autre étoit en l’air, de forte qul 
forme une efpece d’auvent tourné vers le 
dedans du baflin , ou fi l’on veut , qu'il 
repréfente depuis le lieu où il tient à la 
tubérofité de l’ifchion jufqu’à l’extrémitéde 
la branche de cet os , une faulx , dont 
le bord tranchant ne tient à rien, 

Le fecond ligament facro-fciatique eft 
fitué au devant du premier. Il eft un peu 
plusépais, Son étendue eft beaucoup moin- 
dre. Il vient de la partie la plus inférieure 
de la tubérofité de la crête del’osdes îles, & 
de la partie voifine de Fos facrum , & 
fe portant de dedans en dehors & de haut 
en bas, il croife un peu la direction du 
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premier auquel fa partie fupérieure & pof- 
térieure eft très-étroitement attachée, & 
va embrafler la pointe de l’épine de Pifchion 
dans tous les fens. 

Ces deux ligaments ne contribuent pas 
feulement à donner de la fermeté à la 
jonction des os innominés avec la partie 
latérale de los facrum , ils foutiennent en- 
core le poids des vifceres contenus dans 
le petit baflin , qu'ils ferment en arriere. 
Le premier fert aul à linfertion d’une 
portion du mufcle grand feflier qui s'atta- 
che à fa face poftérieure & externe. ils 
ont par conféquent le même ufage que 
des portions ofleufes , dont la pelanteur 
ajoutée à celle des os qui forment le baflin , 
rendroit cetre partie de fquelette beaucoup 
plus lourde, & moins propres aux fonc- 
tions que la nature lui a aflignées. 

Le cartilage des fymphyles qui unit 
antérieurement les deux os innominés, 
ou plutôt les portions de ces os qui font 
connus fous le nom de pubis , eft un peu 
plus épais que celui qui fe trouve en ar- 
riere à l'endroit de leur jonction avec les 
parties latérales de l'os facrum. H eft d'ail- 
leurs différent dans les deux fexes. Outre 
qu'il a plus d’épaifleur dans les femmes, 
& qu’il forme en arriere & vers le dedans 
du balin, un bourrelet três-marqué, qui 
neft pas auff fenfible dans les hommes, 
il a moins de hauteur. On ne voit pas 
qu'il foit affermi par un aufh grand nom- 
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bre de fibres ligamenteufes ; feulement 
on apperçoit au deflous un ligament de 
figure à peu près triangulaire , attaché 
par fes extrémités aux deux os pubis, & 
qui paroît avoir plus de rapport avec les 
parties molles qu'avec les os, Ce ligament 
eft percé à fa partie moyenne & fupé- 
rieure d’une large ouverture qui tranfmet 
la grande veine honteufe moyenne , & de 
deux autres plus petites, fituées latéra- 
lement, pour le paflage de petites arteres 
qui viennent du dedans du baffin, Sa hau- 
teur eft d'environ quatre lignes, & fa 
largeur plus grande à fon bord inférieur 
qu'à fa partie fuvérieure, 

Le cartilage dont il vient d’être parlé 
devient manifeftement plus épais dans 
les femmes enceintes , que dans celles qui 
ne le font pas, & il devient quelquefois 
en même temps fi lâche, que les fem- 
mes reffentent , à l'endroit qu'il occupe, 
des douleurs plus ou moins vives, & 
même des craquements très -marqués , 
lorfqu’elles marchent , & qu’elles mon- 
tent ou qu’elles defcendent. Après laccou- 
chement il conferve une partie de l’épaif- 
feur qu'il a acquife , de forte que le baflin 
refte toujours plus ample, & les hanches 
plus écartées qu’elles ne l’étoient avant, 

Ces difpoñtions annoncent aflez que ce 
cartilage prête dans l'accouchement, & 
que les os pubis s’éloignent l’un de Pau- 
tre , ce qui favorife la fortie de l'enfant, 
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La même chofe arrive à ceux qui uniflent 
es parties latérales de los facrum avec 
les as innominés. Cependant cet effet n’a 
pas également lieu dans toutes les femmes, 
& il doit varier fuivant les dimenfions 
du baflin, & fuivant la groffeur de Peni 
fant. Il ya long-temps qu’il eft connu, 
Hippocrate aflure qu'il fe fait écartement 
~ des os du baflin dans lés femmes qui met- 
tent un enfant au monde, & que cek 
en partie la caufe des grandes douleurs 
qu'éprouvent celles qui accouchent pour 
la premiere fois. Plufieurs des Auteurs qui 
font venus après lui ont adopté cette opi- 
nion, que la ftructure des parties & les 
accidents auxquels les femmes font {u- 
jettes avant & après leur grofléfle, ren- 
doient très-vraifemblable, Mais elle a été 
confirmée depuis par des obfervations qui 
portent la conviction avec elles. Jacques 
d'Amboife montra au mois de Février 
xÿso, aux Ecoles de Chirurgie , les os 
pubis féparés l’un de l’autre, & les os 
des îles défunis d'avec los facrum , & 
fort mobiles , fur le cadavre d’une fem- 
me de vingt-quatre ans pendue dix jours 
après être accouchée, pour avoir fait 
périr fon enfant, Spigellius dit avoir mon- 
tré dans fes leçons publiques le relâche- 
ment de la fymphyfe des os pubis , & 
la didu&ion des os innominés d’avec l'os 
facrum , fur le cadavre d’une femme morte 
a la fuite d’un accouchement laborieux. 


http://rcin.org.pl 


DE LrOSTEÉOLOGIE 179 


Santorini a trouvé les os pubis fi écartés 
dans des femmes nouvellement accou- 
chées, qu'il lui a été facile de mettre fon 
pouce dans l'intervalle qui les féparoit , 
& -les Modernes font remplis de faits fem. 
blables. 

Malgré cela , il y a des Auteurs qui 
nient que les os innominés puiflent ja- 
mais s'écarter. Tels font Fernel & Du- 
laurent premier Médecin d’un de nos Rois, 
& Chancelier de l’'Univerfité de Mont- 
pellier, Celui-ci ne comprend pas com- 
ment les cartilages qui uniflent les os du 
baffin fe relâchent au point de permettre 
l'écartement de ces os , & fe reflerrent 
enfuite comme il convient, Mais il eft 
facile de donner la raifon de ce phéno- 
mene. La matrice diftendue par l'enfant 
qu'elle contient , & qui s'y développe , 
defcend & comprime des vaifleaux qui: 
portent le fang dans le petit baflin. Ce 
fluide obligé d'y féjourner , fe détourne 
dans ceux qui font collatéraux , les gonfle, 
les diftend , fe porte en plus grande abon- 
dance aux cartilages de la fymphyfe des 
os pubis & des os des îles avec Fos fa- 
crum, & les rend plus lâches. 

Cependant le poids de la matrice qui 
agit conftamment fur le détroit des os du 
baffin, écarte peu à peu ces os Pun de 
Pautre , & ils s’éloignent encore davan- 
tage lors de l’accouchément , parce que 
les contractions fimulranées du A ragmé 
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& des mufcles du bas ventre, chaffent 
la matrice de haut en bas avec plus de 
force. On conviendra facilement que les 
chofes fe pañlent de cette maniere , fi on 
fait attention que des coins de bois tendre, 
engagés dans des fentes de rochers , les 
brifent & en enlevent des mafles confi- 
dérables, lorfqu'ils viennent à être im- 
bibés de Feau que l’on jete deflus ; que le 
bourgeon tendre & délicat qui fort des 
noyaux de pêche que lon fait être excef- 
fivement durs, fuflit pour en écarter les 
pieces ; que les racines du lierre qui s'in- 
troduifent dans les fentes des murailles, 
les renverfent à la longue ; & enfin, pour 
ne pas fortir de notre fujet, que le polype 
des narines , tumeur molle & pulpeufe, 
écarte les os du nez au point de défigurer 
les malades , de chafler les yeux hors de 
leurs orbites, &c. Le retour de la ma- 
trice à fon état naturel , après l’accou- 
chement, donne lieu au rapprochement 
des os du baffin . & à l’exficcation de leurs 
cartilages. La plus grande quantité de fang 
que le poids de la matrice déterminoit 
dans les vaifleaux qui fe portent à ces car- 
tilages , & l’action conftante de ce vifcere 
les avoit relichés & écartés ; la moindre 
quantité de fang qui y aborde après 
l'accouchement . & le défaut d'action de 
Ja part de la matrice, leur permet de fe 
defiécher , & de reprendre leur confif- 
tance & leur épaifleur ordinaire, 
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Palfin penfe aufli que l’écartement des 
os du baïilin, pendant l'accouchement , 
eft impoffikle , & que s'il avoir lieu , on 
ne verroit pas tant d'enfants enclavés au 
pañlage, & tant de femmes à qui l’on eft 
obligé de faire l’opération céfarienne. Ce 
raifonnement n’eft pas concluant, & il 
n'y a perfonne qui ne voie, que malgré 
la diduction des os innominés, les en- 
fants peuvent refter enclavés , fi leur vo- 
lume et encore trop confidérabie pour 
qu'ils puiffent paller à travers le baflin 
dilaté, Rocderer ne croit pas non plus 
que le bafin fe dilate dans les femmes 
en travail, parce qu'il eft aflez large pour 
laiffer pañler la tête des enfants, quel 
qu’en foit le volume. Mais il ne fait pas 
attention que ce ne font pas les os du 
baflin nuds & dépouillés de chairs qu'il 
faut comparer avec la tête des enfants , 
mais les mêmes os couverts de mufcles, 
garnis de tiflu cellulaire, & dont lou- 
verture eft diminuée par l’épaifleur de la 
matrice , & par l'inteftin rectum & la 
veffie, & qu’alors le détroit du baflin 
neft plus fi large , par comparailon , avec 
la tête de l'enfant qui doit y pafler. D’ail- 
leurs cette tête elle-même a beaucoup plus 
de volume lorfque les os en font écartés 
& remplis par la mafle du cerveau , & 
recouverts de leurs téguments. 

La connoiflance que l’on a de lécar- 
tement des os du bailin dans l’accouches 
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ment neft pas de pure théorie. Elle peut 
influer aufli fur la pratique. Severin Pineau 
avoit obfervé plufieurs fois que des fages- 
femmes de campagne, dénuées de toute 
efpece d’inftruction, faifoient fortement 
écarter les cuifles des perfonnes qui étoient 
fur le point d’accoucher , fans doute dans 
la vue d'opérer méchaniquement une di- 
duétion qui favorifàt la fortie de l’enfant, 
On fent aflez combien ce procédé eft dé. 
feétueux. Il produit fon effet d’une ma- 
niere fubite , qui ne reflemble en rien à 
la lenteur du procédé que la nature em- 
ploie. D'ailleurs il et impofñlible de fa- 
voir au jufte quand il convient de s’arré- 
ter, & par conféquent il peut produire 
un écartement trop confidérable , & don- 
ner lieu à des diftenfions violentes dans 
les cartilages, & dans les ligaments qui 
les environnent., Les douleurs , la fievre, 
linflammation , & les abcès confécutifs, 
peuvent & doivent en être la fuite. On 
obtiendra le même effet au moyen des 
embrocations & des fomentations émol- 
lientes miles en ufage quelque temps avant 
Paccouchement. Ces fecours feront prin- 
cipalement utiles aux femmes qui devien- 
nent merces pour la premiere fois dans un 
âge un peu avancé, & dont les parties 
{ont beaucoup moins difpofées à prêter, 
que chez celies qui font jeunes, | 

On voit quelquefois furvenir après l’ac- 
couchement des douleurs très - vives à 
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Pendroit de la jonction des os innominée 
avec los facrum. Ces douleurs qui font 
l'effet de la violence que lecartilage de la 
fymphyfe a foufferte, peuvent avoir les 
fuites les plus funeftes. Un Chirurgien 
très-diftingué a montré à l’Académie royale 
de Chirurgie le bain d’une femme morte 
quarante-deux jours après être accouchée, 
où los des îles du côté gauche étoit écarté 
de los facrum , de trois lignes, Le péri- 
toine étoit décolilé à la circonférence, Les 
mufcles pfoas & iliaque étoient abreuvés 
d’une humidité féreufe d’un blanc grisâtre, 
dont le foyer fe trouvoit à l'endroit de 
Pécartement des os. Peut-être eût-on pfé- 
venu la perte de la malade par des fai- 
gnées plus nombreufes que celles qui lui 
ont été faites, & par des fomentations & 
des cataplafmes émollients , appliqués fur 
le lieu où les douleurs qui précéderent 
cette fuppuration intérieure , s'étoient fait 
fentir. 

Il eft beaucoup plus ordinaire que les 
femmes nouvellement accouchées éprou- 
vent de la difficulté à marcher, parce que 
les cartilages & les ligameënts qui uniflent 
les os du baflin ne fe font pas reflerrés 
comme il faut , pour donner à la jonction 
de ces os la fermeté qui leur eft néceflaire 
pour fupporter le poids du corps, Les 
Auteurs fourmillent d'exemples de cette 
efpece, & la pratique men a fourni plu- 
fieurs. On abrégeroit, fans doute, k 
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temps que la Nature emploie pour le ré- 
tabliflement des parties , {i au lieu de pet- 
mettre aux malades de fe lever & d'agir, 
on les retenoit au lit pendant un temps 
convenable , qu’on leur fit faire ufage de 
bains froids, aufli-tôt que les fuites de 
couche peuvent le leur permettre, & qu’on 
fit ufage en attendant des nervins- balfa- 
miques appliqué$ fur les parties relâchées, 
& foutenus par un bandage capable de 
favorifer la cohéfion des os, en les rete- 
nant dans la pofition qui leur eft natu- 
relle, 

Ces fecours pourront également être 
utiles aux enfants de l’un & l’autre fexe, 
dont la démarche eft foible & vacillante. 
1 eft certain que les parties peuvent être 
abreuvées dans les enfants, de maniere à 

ermettre aux fymphyfes des os du baffin 
de {e relâcher. Cela peut même arriver à 

es hommes faits , fi des caufes externes 
& violentes viennent fe joindre aux difpo- 
fitions intérieures, On en trouve un exem- 
ple dans les obfervations anatomiques & 
chirurgicales de M. Henri Baffius, Doc- 
teur en Médecine & en Chirurgie en l'Uni- 
verfité de Håle de Magdebourg. Un Etu- 
diant en Droit âgé de vingt-un ans, & 
d'une conftitution foible & délicate, eut 
en tirant des armes un écartement {enfi- 
ble dun des os innominés avec los fa- 
crum. Il furvint fur le champ des dou- 
leurs aiguës à la partie malade, & la jambe 
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fe retira. Le malade ne pouvoit fe foute- 
nir ni marcher, & il fouffroit dans toutes 
fortes de pofitions. Les topiques réfolutifs 
& difcuflits qui furent mis en ufage, dif- 
fiperent les douleurs en quatre à cinq jours 
de temps, & le malade reprit bientot fes 
fonctions & fa maniere de vivre ordinaire, 

L'écartement des os du baflin et pal 
fible , même dans des hommes robuftes 
& bien conftitués, lorfqu'ils éprouvent fur 
ces os une compreflion fubite & violente, 
M. Philippe , Maître en Chirurgie à Char- 
tres, a communiqué à l’Académie royale 
de Chirurgie un fait qui le prouve , & qui 
a été inféré avec avantage par M. Louis, 
dans une excellente diflertation fur l’objet 
qui nous occupe , publiée dans le quatrie- 
me volume in-4, des Mémoires de cette 
compagnie, Un jeune payfan portoit fur 
fon dos un fac de bled du poids de 3ÿo 
livres, qui devoit être placé fur une char- 
retre. Celui qui devoit le prendre & le 
tirer à lui , lPayant laiflé échapper ; le fac 
tomba par un de fes-angles fur la croupe 
du payfan qui en étoit chargé. Il fouffrit 
peu d’abord & continua fon travail. La 
douleur fut légere les deux premiers jours; 
mais elle augmenta confidérablement le 
troifieme & le quatrieme , & on fut obligé 
de le faigner plufieurs fois. Les fecours de 
l’art les mieux adminiftrés ne purent em- 
pêcher qu’il ne mourût vingt jours après 
fon accident, A l'infpeétion de fon corps, 
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il fe préfenta une faillie de plus de trois 
pouces, parallele à los facrum , & qui 
étoit formée par Fos des îles, Le dedans 
du baffin étroit très-enflammé , fur-tout du 
côté droit. Il y avoit beaucoup de pus 
épanché dans le ventre, La membrane qui 
recouvre la fymphyfe du facrum & de los 
innominé, étoit plus épaifle que dans l’état 
naturel, Elle étoit décollée d'environ trois 
ou quatre lignes fur los facrum , & de plus 
d’un pouce & demi fur los des îles, Ces 
os perdoient aifément leur niveau quand 
on les poufloit Pun fur l’autre, Ils étoient 
plus épais qu'ils n'ont coutume de l'être , 
ce qui montre qu'ils avoient fouffert in- 
flammation & engorgement., 

Ces obfervations font connoître la pof- 
fibilité dune maladie dont perfonne juf- 
qu'ici n’avoit fait mention, & elles enri- 
chiflent ainfi le domaine de l’art, dont 
les fecours employés à propos, peuvent 
être utiles pour en prévenir les fuites. 


Du Thorax, 


Le thorax ou la poitrine eft une cavité 
formée par le fternum , par les côtes & 
par les vertebres du dos, dont la figure 
approche de celle d’un cone applati d’avant 
en arricre, & dont la bafe ou la partie 
la plus large eft en bas, & le fommet ou 
la partie la plus étroite eft en haur. Cette 
figure varie beaucoup dans les différents 
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individus. On remarque que les uns ont la 
poitrine large & élevée, pendant que les 
autres lont étroite & applatie. Ceux qui 
font ainfi conftitués font {ujets à Phémo- 
phtyfe, & à la phthifie pulmonaire qui en 
eft la fuite, ce qui vient de ce que les 
poumons ne trouvant pas un efpace fuf- 
fant pour l’exercice de leurs fonctions, 
ne permettent pas au fang de pañler faci- 
lement à travers leurs vaifleaux qui sen- 
gorgent & fe rempliflent, On ne peut donc 
trop blâmer l’ufage des bandes avec lef- 
quelles on enveloppe les enfants nouveaux 
nés, & qui portant en même temps fur 
la poitrine & fur le bas ventre, empê- 
chent les côtes de croître, de s'étendre & 
de prendre la direétion qui leur eft pro- 
pre, & le diaphragme de s’abaifler vers 
le ventre, comme il le doit faire à chaque 
infpirätion. Les corps de baleine que l’on 
fait fuccéder à ces bandes prroduifent le 
même effet. Il y a déja long-temps que 
Spigellius s’eft élevé contre leur abus. Les 
Gens de l'art Pont fuivi ; mais l’habitude 
Pa toujours emporté chez nous, fur leurs 
avis falutaires. L’Auteur que nous venons 
de citer, obferve que les Vénitiens font 
contraires à cet égard aux autres Nations 
Européennes ; qu'ils regardent une pot- 
trine large comme une beauté, & qu'ils 
cherchent à la procurer à leurs enfants , 
en ne la leur ferrant jamais pendant qu'ils 
font au maillot, ni lorfqu’is font plus 
ages, 
http://rcin.org.pl 
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Du Sternum. 


Le fternum eft fitué à la partie moyenne 
& antérieure de la poitrine. Sa figure eft 
oblongue & platte , de forte qu'il reflem- 
ble allez bien à un carré long, terminé 
en pointe par une de fes extrémités. On 
y diftingue deux faces, deux bords & deux 
extrémités; mais comme il eft fouvent 
compolé de trois pieces , même dans l’âge 
adulte, une fupérieure épaifle & courte, 
une moyenne plus mince & plus longue, 
à une troifieme plus petite que les au- 
tres , il eft plus ordinaire de fuivre cette 
divifion dans la defcription que l’on fait 
de cet os. 

La premiere piece du fternum a la forme 
d’un carré irrégulier. Sa face antérieure 
eft légérement convexe, & la poftéricure 
légérement concave. Son bord fupérieux 
a peu d’étendue. Il eft fort échancré. L'in- 
férieur eft un peu plus long ; il fe joint 
avec l'extrémité fupérieure de la feconde 
piece par un cartilage de fymphyfe, qui 
ne sofie & ne difparoît que dans un âge 
avancé. Ce cartilage, quoiqu’aflez ferme 
& folide, permet cependant quelquefois 
à la feconde piece du fternum des mou- 
vements très - marqués fur la premiere, 
dans l'enfance. Je lai obfervé plufeurs 
fois, mais jamais auh fenfiblement que 
fur une petite fille de fept à huit ans atta- 
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quée d’un afthme fcrophuleux. La diff- 


culté qu’elle avoit de refpirer rendoit les 
mouvements de la poitrine plus grands 
que de coutume, & je voyois manifefte- 
ment la feconde piece du fternum fe 
mouvoir fur la premiere, en fé portant 
alternativement en avant & en arriere, 
par fon extrémité inférieure, Les bords la- 
téraux de la premiere piece du fternum 
font plus alongés, La direction en eft 
oblongue. On y voit fupérieurement une 
facette articulaire , concave , aflez grande, 
garnie de cartilage dans létat frais , pour 


Ja jonction de cet os avec l'extrémité sterna 


Rwmékals de la clavicule, Un peu au 
deflous on apperçoit une empreinte rabo- 
teufe qui fert à la fymphyle du cartilage 
de la premiere cote avec le fternum, & 
plus bas, tout près du bord inférieur, 
une demi - facette articulaire , garnie d’un 
caitilage , qui jointe à une demi - facette 
femblable appartenant à la feconde piece 
du fternum , forme la cavité dans laquelle 
eft reçu, & avec laquelle vient s’articu- 
ler le cartilage de la feconde côte. 

La feconde pièce du fternum eft beau- 
coup plus large à fa partie inférieure qu’à 
la fupérieure. Elle reprélente un carré 
long. Celle de fes faces qui eft en devant 
elt' légérement convexe fur fa longueur. 
On y rencontre plufeurs lignes faillantes 
& tranfverfales , qui ne font que les traces 
des cartilages qui dans l’enfance unifloient 
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les différentes pieces dont elle étoit formée, 
La face poftérieure a une concavité qui 
répond à la convexité de celle qui eft 
antérieure, Son extrémité fupérieure -eft 
allez épaille & forme un bord alongé qui 
sunit au bord inférieur de la premiere 
portion, L'inférieure plus mince & plus 
large, fe joint à la troifieme piece. Enfin 
fes bords , un à droite & l’autre à gauche, 
prélentent quatre facettes articulaires con- 
caves, garnies de cartilages dans l'état 
naturel pour fon articulation avec les 
cartilages de la troifieme , quatrieme , cin- 
quieme & fixieme côtes, & deux demi- 
facettes , une fupérieure près de l’extrémité 
fupérieure , & une inférieure près de l’extré- 
mité inférieure , lefquelles contribuent à 
la formation des cavités deftinées aux arti- 
culations de la feconde & de la feprieme 
côtes. | 

On trouve quelquefois certe feconde 
piece du fternum percée d’un trou affez 
grand , pour admettre l'extrémité du petit 
doigt. Plufeurs , tels que Dulaurent, 
Riolan & d’autres, penfent que ce trou 
cf plus fréquent chez les femmes que-chez 
les hommes , ce que l’expérience ne con- 
firme pas. Il eft bouché par une produc- 
gion membraneufe aflez épaifle , & dont 
la nature approche de celle du cartilage. 
Cette ouverture weft pas deftinée à tranf- 
mettre des rameaux des vaifleaux mam- 
naires, comme on la avancé, S'il y en 
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palle quelques-uns , ils font très-fns. Hu- 
nauld dit dans des Mémoires de l’'Acadé. 
mie royale des Sciences pour l’année 1740, 
qu’elle eft formée comme la fontanelle , 
ou comme le trou qui fe remarque au 
conduit auditif ofleux des jeunes.enfants , 
c’eft-à-dire qu’elle dépend de ce que Pofl- 
fication commencant en divers endroits à 
la fois, & s’y continuant de la circonfé- 
reñce au centre , il peut {e faire qu’elle 
foit interrompue, avant que le fternum 
foit entiérement ofleux. 

La troilieine piece du fternum , eft long- 
temps cartilagineufe ; mais dans la fuite 
elle soife. On lui donne le nom d’ap- 
pendice xyphoïde , eu égard à fa forme 
qui pour l’ordinaire eft alongée & ne ref- 
femble pas mal à la pointe d’une épée. 
Cependant il eft très-fréquent de la voir 
terminée par une extrémité moufle, ou 
par une pointe double. Sa longueur varie 
autant que fa figure. Veflingius la trou- 
vée allez longue pour defcendre jufqu’au 
nombril, & pour empêcher la flexion 
du tronc. Il y a long-temps qu’on a penfé 
que l’appendice xyphoïde étoit fufceptible 
de fe renverfer en dedans ou plutot en 
arriere , en vertu d’un coup porté avec 
force fur le creux de l’eftomac. Colombus 
regardoit déja cet accident comme ima 
poffible , eu égard à la fermeté des liens 
qui attachent l’appendice en queftion au 
bas de la feconde piece du fiernum, & 
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tournoit en ridicule ceux qui étoient d’un 
avis contraire, Plufieurs ont adopté fon 
Opinion ; mais l’expérience paroît la con- 
tredire. 

Le fternum neft compofé intérieure- 
ment que d’un tiflu celluieux extrême- 
ment lâche, recouvert de deux lames de 
fubftance compaéte , aflez minces ; ce qui 
fait non feulement que cet os fe fracture 
aifément , mais encore que la carie y 
fait des progrès trèês-rapides , lorfqu’elle 
s’en eft une fois emparée , parce que lhu- 
meur âcre & corrofive qui la produit, 
glifle & s'introduit facilement de cellule 
en cellule, Le fternum eft ordinairement 
fait dans le fœtus de huit pieces , féparées 
Pune de l’autre par fept cartilages. Ces 
pieces s’endurciflent de jour en jour , mais 
reftent défunies jufqu’à l’âge de fept ans. 
Elles commencent enfuite à s'unir & à 
devenir moins nombreules. Il n’en refte 
plus que trois dans l’âge adulte ; mais, 
lorfqu'on parvient à la vieillefle , cés trois 
pieces n’en forment plus qu’une feule, 
par l’offification & l’endurciflement des 
cartilages qui les uniflent. Valverda a vu 
le ternum compofé de onze pieces fur 
un enfant de fept ans , parce que les cinq 
dernieres étoient chacune partagées en 
deux, par une lame cartilagineufe qui def- 
cendoit de haut en bas, fuivant la lon- 
gueur de l'os. | 

La fituation , les connexions & les ufa- 


ges 
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ges du fternum font trop faciles à déter- 
miner pour que je m'y arrête. Ses mou- 
vements déterminés par ceux des côtes 
qui l'entrainent avec elles dans linfpi- 
ration & dans l'expiration , font compo- 
{és de celui d'élévation & d’abaiflement, 
& d'un mouvement de bafcule en vertu 
duquel fon extrémité inférieure fe porte 
en avant, pendant qu'il s'éleve, & en 
arriere , pendant qu'il s’abaifle, Celui-ci 
eft le plus grand des deux. Il a donné lieu 
à une expérience très fautive , par laquelle 
on cherche , dans des cas douteux, à dé- 
terminer fi un homme qui paroït mort, 
conferve quelque mouvement dans les 
organes de la refpiration, On place un 
verre à boire plein d’eau fur le milieu de 
la poitrine , & après l'y avoir laiflé quel- 
que temps , on regarde {i l’eau eft agitée 
de quelque mouvement. Puifque Pextré- 
mité inférieure du fternum, eft de toutes 
les parties de cet os, celle qui fe meut 
le plus fenfiblement, on voit d’abord que 
le verre qui fert à cette expérience , devroit 
être placé au bas de la poitrine , & non pas 
à fa partie moyenne. Mais il y a tant de 
caufes qui peuvent imprimer du mouve- 
ment à Peau , qu'il et impoñble de re- 
connoître d’une maniere bien précile par 
ce moyen , fi le fujet refpire encore , 
ou s'il ne refpire plus. 


Tome T. x 
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Des Côtes. 


Les côtes font des arcades offeufes & 
cartilagineufes, fituées obliquement fur les 
côtés de la poitrine, dont elles forment 
la plus grande partie. Leur nombre eft 
ordinairement de vingt-quatre , douze de 
chaque côté : mais il weft pas rare d'en 
trouver plus ou moins. Galien , Fallope, 
Picolholmini, Bauhin , Riolan, Ruifch 
ont vu des fujets qui avoient treize côtes 
de chaque côté; & quoique le premier 
de ces Auteurs dife qu'il eft fi rare den 
rencontrer qui n’en aient qu'onze , qu'à 
peine y en a-t-il un fur mille, Colombus 
& Bartholin en ont vu de cette efpece, 
Il ne faut pas même que cela foit fort rare, 
car je me fouviens d’en avoir obfervé plu- 
fieurs qui étoient dans ce cas. 

Des douze côtes de chaque côté, les 
fept premieres vont aboutir au fternum, 
& les cinq dernieres n’y arrivent pas, 
ce qui a donné lieu de donner le nom.de 
vraïies-cOtes aux premieres, & de faufles- 
côtes aux fecondes. 


De la Portion offeufe des Côtes. 


La forme en eft à peu près la même 
dans toutes. On y voit en arriere une tête 
qui eft anguleufe dans le plus grand nom- 
bre , & qui préfente deux demi- faces, 
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une fupérieure plus petite, & une infé. 
rieure plus large; toutes deux couvertes 
d’un même cartilage, Ces têtes font reçues 
dans les cavités creufées fur les parties 
latérales des vertebres , & dont j'ai dit 
qu'une portion appartenoit à la vertebre 
fupérieure , & l’autre à la vertebre infé- 
rieure, L’articulation qu’elles forment , eft 
du genre des arthrodies , & ne permet 
que des mouvements d’élévation & d’abaif- 
fement. Il eft très ordinaire que les car- 
tilages qui les recouvrent deviennent adhé- 
rents l’un à l’autre , de forte qu'il neft 
pas poflible d’en obferver la forme , & 
qu’ils n’ont plus le brillant & le poli que 
préfentent ceux qui encroûtent les extré- 
mités mobiles des autres os. Un ligament 
orbiculaire , compofé d’une capfule mince 
& de fibres très fortes , entoure cette ar- 
ticulation , qui d’ailleurs eft affermie 
par divers autres ligaments. Antérieure- 
ment on en voit un, large de trois lignes 
ou environ, qui du bord fupérieur de la 
rête de chaque côte, monte en devant 
& en dehors fe fixer au bord inférieur de 
celle qui lui eft fupérieure , à peu de dif- 
tance de fa tête, Poftérieurement il part 
de l’extrémité de l’apophyfe tranfverfe de 
chaque vertebre, un ligament large de 
trois à quatre lignes , long de cinq à fix, 
qui monte obliquement en devant & en 
dehors, & qui va s'attacher à la partie 
convexe de chaque côte , près de fa tubéro. 
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fité, Chacune de ces apophyfes donne en- 
core un ligament qui, de fon bord in- 
férieur & un peu poftérieur , defcend 
obliquement en dehors & en devant, & 
fe porte au bord fupérieur de toutes les 
côtes , entre leur tête & leur tubérofité ; 
derriere le ligament que j'ai décrit il n'y 
a qu'un moment. 

Les têtes des côtes font fupportées par 
un col aflez court & rempli d’afpérités, 
& au delà duquel on trouve, à peu de 
diftance , un tubercule raboteux qui re- 
garde en arriere , & plus bas une fatette 
obronde , convexe & recouverte de car- 
tilage, pour l'articulation des côtes avec 
les apophyfes tranfverfes des vertebres du 
dos. C’eft ce que l’on nomme la tubé- 
rofité des côtes. Leur jonction avec les 
vertebres préfente une arthrodie ou une 
diarthrofe plani-forme , qui ne permet 
que des mouvements très-bornés. Elle eft 
environnée d’un ligament orbiculaire aflez 
épais. Plus loin, on voit encore à la partie 
poftérieure des côtes une ligne faiilante 
qui fe porte obliquement de haut en bas, 
& de dedans en dehors , & que l’on ap- 
elle leur angle. Il wy a point d'angle à 
‘a premiere, & peut-être à la feconde 
côte. À la troifieme, il eft très près de 
{a tubérofté. A la quatrieme , il s’en éloi- 
gne encore davantage , & la diftance qui 
fe trouve entre cet angle & la tubérofité 
ch d'autant plus grande , que la côte dẹ- 
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vient plus inférieure , excepté aux deux 
dernieres, où l’angle manque comme aux 
deux premieres. Lorfqu’onregarde la partie 
poftérieure du thorax , les angles des côtes 
repréfentent deux lignes obliques, qui 
s’écartent inférieurement , & fe rappro- 
chent fupérieurement , comme les deux 
branches d’un compas. Ces éminences 
paroiflent être le réfultat de la torfon à 
laquelle les côtes auroient été expolées , fi 
on eût cherché à porter leur tête en haut 
avec une des deux mains, & que de Pautre 
on eût porté leur extrémité antérieure en 
bas ; aufli les côtes en qui elle fe trouve, 
{ont-elles torfes, de forte que, lorfqu’on 
les pofe fur un plan, il n’y a qu'une de 
leurs extrémités qui les touche, & que 
l’autre fe releve & s’en éloigne. 

Depuis leur tête jufqu’à leur angle, les 
côtes ont une épaifleur allez confidérable 
& font comme cylindriques. Mais depuis 
leur angle jufqu’à leur extrémité infé- 
rieure , elles font minces & plates. On 
peut alors y diftinguer deux faces & deux 
bords. L’une des deux faces eft convexe, 
externe , & un peu fupérieure , lautre 
concave , interne & un peu inférieure, 
On ne voit fur Pune & fur lautre que 
quelques afpérités de peu de conféquence, 
Les bords {e divifent en fupérieur & in- 
terne , & en inférieur & externe. Le pre- 
mier eft épais & arrondi , & le fecond 
plus mince & en quelque forte tranchant. 
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On y apperçoit du côté de la face in- 
terne un long enfoncement qui s'étend 
depuis la tubérofité jufqu'au delà du tiers 
moyen , & qui eft plus profond en 
arriere qu’en avant, Quelques-uns qui lont 
cru deftiné à loger les vaifleaux qui ram- 
pent entre les côtes fous les noms d'in- 
tercoftaux , lui ont donné celui de finuo- 
fités des côtes , qui ne lui convient en 
aucune maniere , n’ayant point cet ufage, 
Chaque bord a deux levres, une interne 
& l’autre externe, Enfin l'extrémité infé- 
rieure & antérieure des côtes préfente un 
peu plus de largeur & d’épaiffeur que leur 
partie moyenne. Elle eft creufée d’une 
légere cavité dans laquelle s’implantent 
les cartilages qui terminent les côtes an- 
térieurement, 

La longueur de la portion offeufe des 
cotes eft très différente dans chacune 
d’elles. La premiere eft très courte par 
rapport à la feconde. Celle-ci left moins 
par rapport à la troifieme , & celles qui 
uivent augmentent fucceflivement de 
longueur jufqu’à la neuvieme ou à la fe- 
conde des faufles côtes, ce qui étoit né- 
ceflaire pour donner à la poitrine la for- 
me conique que nous lui connoiflons., Les 
trois dernieres faufles côtes deviennent 
de plus en plus courtes, jufqu’à la der- 
niere qui left plus que les autres. Si on 
étoit curieux de connoître la caufe de 
cette difpofition , on la trouveroit dans 
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a forme de la poitrine qui defcend plus 
bas en arriere qu'en devant, & dont le 
plancher inférieur formé par le diaphrag- 
me , eft très oblique. Par là les poumons 
font logés dans un très grand efpace ; le 
corps peut être librement fléchi en avant, 
& ceux des vifceres du bas- ventre dont 
la texture eft la plus délicate & la plus 
expofée à être dérangée par les agents ex- 
térieurs , fe trouvent protégés par les voûtes 
que forment les faufles côtes , fur les 
parties fupérieures & latérales de cette ca- 
vité. 

Les portions offeufes des côtes , rete~ 
nues par les liens nombreux dont ila été 
parlé précédemment , le font encore par 
une fubftance fibreufe & membraneufe 
allez épaifle, qui, de toute la longueur 
du bord inférieur de l’une, defcend fur le 
bord fupérieur de l’autre, entre les plans 
des mufcles intercoftaux internes & ex- 
ternes. La derniere qui ne paroît pas avoir 
de ligament femblable , en a un qui en 
tient la place, lequel eft large d’un pouce, 
de figure triangulaire, & qui, du bord 
fupérieur de l’apophyfe tranfverfe de la 
derniere vertebre des lombes, va fe ter- 
miner à fon bord inférieur , près de fon 
extrémité fupérieure. 

La ftructure intérieure de la portion 
offeufe des côtes, eft à peu près la même 
que celle du fternum. On remarque ce- 
pendant que leur tiffu cellulaire eft un peu 
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plus ferré, que la fubftance compacte qui 
le recouvre a un peu plus d’épaifleur, & 
qu’elle eft compofée de plufeurs couches 
qui fe féparent aifément. C’eft à raifon de 
cela que les côtes fe fraéturent fouvent 
en éclats, & forment des efquilles lon- 
gues & pointues, qui bleflent les parties 
voifines. Lorfque ces efquilles fe portent 
vers le dedans de la poitrine, & qu’elles 
percent la plèvre & le poumon, elles 
donnent lieu à l'inflammation de ce vif- 
cere, & fur-tout à un emphysème qui 
pour l'ordinaire devient exceflif, & qui 
fait périr les malades, La portion ofleufe 
des côtes eft entiérement formée dans les 
enfants nouveaux nés, pendant que les 
têtes des autres os font encore cartilagi- 
neufes, & reftent long-temps dans cet état, 
Si Pon ne craignoit pas de fe tromper, 
lorfqu’il et queftion d’afligner les caufes 
finales de la ftructure des parties, on 
diroit que fi les têtes des côtes font offeu- 
fes au moment de la naiflance des enfants, 
celt pour prévenir leur {éparation d’avec 
le refte de ces os dans les mouvements 
de la refpiration, que l'enfant le plus 
jeune exerce comme les hommes les plus 
avancés en âge, Les côtes quoique ofleu- 
fes , font très fragiles dans les enfants nou- 
veaux nés. Chefelden en a fouvent trouvé 
de caflées, & l’impreflion des doigts de 
leurs nourrices étoit remarquable à Pex- 
térieur du corps, On ne peut donc attri- 
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buer cet accident qu’à ce qu'ils aveient 
été foulevés imprudemment , & peut-être 
foutenus d’une main pendant que leurs 
nourrices préparoient leurs langes avec 
Pautre. Le même Auteur dit avoir fou- 
vent obfervé que la taille des enfants étoit 
altérée par la même caufe. La fituation 
des côtes eft très-oblique. Elles ont leurs 
têtes fort élevées par rapport à leur extré- 
mité oppolée, | k 
Quelque refflemblance que les portions 
offeufes des côtes aient entr’elles , il y en 
a cependant quelques-unes qui font au- 
trement conformées que les autres, & qui 
méritent par conféquent une defcription 
particuliere , telles font la premiere , “la 
feconde , la onzieme & la douzieme, 


De la premiere Côte. 
- Non feulement cette premiere côte eft 
beaucoup plus courte que les autres, mais 
elle eft aufi plus large. Sa fituation eft 
à peu près tranfverfale , & fes faces tour- 
nées l’une fupérieurement & l’autre infé- 
rieurement. La premiere préfente un en- 
foncement longitudinal qui regne fur le 
milien de fa longueur. La feconde eft life 
& fans afpérités. De fes deux bords, Pun 
eft intérieur & un peu tranchant , l’autre 
extérieur & aflez arrondi, au contraire 
de ce que l’on voit dans la plupart des 
autres côtes, Cette différence vient de ce 
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que par la pofition tranfverfale de la pre. 
miere côte, ce bord ainfi que la face in- 
férieure, regardent la cavité de la poi- 
trine , dont ils auroient bleflé les organes, 
s'ils euflent eu une autre forme, La tête 
qui termine cette côte en arriére , au Heu 
d’être anguleufe, fe trouve applatie & 
légérement convexe, pour répondre à la 
cavité latérale du corps de la premiere 
vertebre dans laquelle elle eft reçue, Enfin 
on n’y trouve point d'angle; aufli n’a-t-elle 
pas cette torfion que J'ai dit être com- 
mune au plus grand nombre des autres 
côtes, & qui fait que lorfqu’on les pofe 
fur un plan , une de leurs extrémités tou- 
che ce plan, & l’autre s’en éloigne. La 
premiere côte appuie par fes deux extré- 
mités fur celui fur lequel on la met, 


De la feconde Côte. 


La feconde côte eft beaucoup moins 
longue que la premiere , mais plus courte 
que celles qui la fuivent. Sa longueur eft 
aflez grande. Celle de fes faces qui de- 
vroit être en dehors eft en haut, & l’au- 
tre en bas. Cette derniere qui regarde la 
cavité de la poitrine eft très polie. Son 
bord fupérieur eft légérement tranchant, 
& l’inférieur beaucoup plus arrondi, Ses 
extrémités font à peu près dans le même 
plan. Elle n’a pas d’angle , ou du moins 
3l eft rout près de fa tubérofité, Enfin fa 
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tête weft pas arrondie comme à la pre- 
miere, mais anguleufe comme à toutes 
les autres. 


De la onzieme & de la dou7ieme Côtes. 


Ce qui caractérife ces deux dernieres 
côtes , outre qu’elles font plus petites que 
les autres, qu’elles font courbées dans le 
même plan , & qu’elles n’ont point dan- 
gle , eft que leurs têtes femblables à celles 
de la premiere, ne font point anguleufes, 
mais arrondies, puifqu’elles répondent à 
deux cavités pratiquées toutes entieres 
fur les parties latérales de la onzieme : 
& de la douzieme vertebres du dos. D’ail- 
leurs, ces côtes n’ont point de tubérofité 
& ne s'articulent pas avec les apophyfes 
tranfverfes des deux dernieres vertebrés. 
Aufl font-elles beaucoup plus mobiles que 
les autres & portent-elles le nom de cotes 
flottantes, 


De la Portion cartilagineufe des Côtes. 


La portion cartilagineufe des côtes tient 
à leur extrémité inférieure & antérieure. 
Elle a beaucoup de longueur aux fept 
premieres que l’on nomme vraies côtes, 
& fort peu aux inférieures que l’on con- 
noit fous le nom de faufles côtes. Sa con- 
texture affez femblable à celle des os, 
prélente une lame compatte épaifle qui 
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en forme l'extérieur , & un tiflu cellulaire 
qui en forme l’intérieur ; aufli eft-elie fu- 
jette à s'endurcir & à s’offifier dans un âge 
ayancėé, 

Les cartilages des vraies côtes vont 
aboutir au fternum. Le premier eft plus 
long que les autres, proportion gardée, Il 
et aufl plus large & plus épais. Ce car- 
tilage s'unit au fternum par une vraie 
fymphyle , & d’une maniere très différente 
de ceux qui fuivent. La direétion felon 
laquelle il sy porte, et la même que 
celle de Pos auquel il appartient, & il 
defcend de haut en bas. L’intervalle qui 
le fépare du fecond y eft très-grand ; ce- 
lui-ci eft aufli d’une largeur confidérable 
& aflez écarté du troifieme, Il paroît def- 
cendre comme le premier. Le troifieme 
fe porte dans une direction prefque hori- 
zontale, & s'éloigne peu du quatrieme, 
Les autres jufqu’au dernier fe courbent 
de bas en haut, près de la portion ofleufe 
des côtes, & montent enfuite pour s’ap- 
procher du fternum. Tous ces cartilages 
fe terminent par une tête aflez arrondie, 
mais cependant un peu anguleufe, qui 
entre dans les cavités articulaires qui fe 
trouvent fur les parties latérales du fter- 
num, & s’articulent avec elles. Souvent 
les cartilages refpectifs contractent des 
adhérences enfemble , par rapport au peu 
de mobilité de leurs articulations. Ces 
articulations qui font du genre des ar- 
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throdies, font entourées d’un ligament 
orbiculaire aflez épais, & fortifiées anté- 
rieurement de fibres ligamenteufes qui 
s'écartent en maniere de rayons, & qui 
fe répandent fur la face antérieure du 
fternum fur lequel elles fe croifent d’un 
côté à l’autre. On ne voit pas de fibres 
femblables à la face pofiérieure du fter- 
num. Je trouve encore qu'il part du bord 
inférieur du cartilage de la derniere des 
vraies côtes, d’autres fibres ligamenteu- 
fes, qui vont fe répandre fur la face an- 
térieure de lappendice xyphoïde. Les … 
fupérieures , peu nombreufes, font plus“ 
courtes. Elles fe portent prefque ER aE) 
falement fur cette appendice. Les infé- 
rieures font plus longues & plus obli- 
ques. 

Les cartilages des faufles côtes fe ter- 
minent en une pointe aiguë avant Qar- 
river au fternum. Le premier s'attache 
au bord inférieur de celui de la derniere 
vraie côte, par un tiflu membraneux & 
ligamenteux. Le fecond fe joint au bord 
inférieur de celui de la premiere, & le 
troifieme au bord inférieur de celui de 
la feconde; Ces cartilages font aflez larges 
à leur origine & s’uniflent enfemble par 
des languettes qui vont de Pun à Pautre, 
ou par leurs bords voifins. Les deux der- 
niers font plus minces & plus courts: 
ils ne tiennent pas à ceux qui les préce- 
dent, & fe trouvent placés entre la por- 
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tion charnue des mufcles du bas ventre ; 
ce qui augmente la mobilité des côtes 
auxquelles ils appartiennent, & que j'ai 
déja dit être connues fous le nom de côtes 
flottantes. 

Les ufages des côtes font évidents. Elles 
forment une efpece de cage dont la foli- 
dité met les vifceres contenus dans la 
cavité de la poitrine à labri des agents 
extérieurs, & dont la mobilité détermine 
le jeu des poumons. Cette cage s’éleve & 
s’aggrandit dans tous les fens , & s’affaifle 
& fe rétrécit dans les mouvements de la 
refpiration. L'’obliquité des côtes paroît 
être l'unique caufe qui en augmente & 
qui en diminue les dimenfions. Mais cette 
obliquité ne leur permet pas de fe mou- 
voir de bas en haut fans fouffrir une tor- 
fion plus ou moins grande. Si elles euflent 
été entiérement ofleufes, elles fe feroient 
rompues, au lieu que les cartilages qui 
en font partie, & qui font très-élaftiques , 
les mettent à l'abri de cet accident. Ils 
fervent aufli à remettre la poitrine dans 
fon état naturel, lorfque les mufcles inf- 
pirateurs ceflent d’agir, & ils déterminent 
expiration. Il ne faut cependant pas croire 
que ce mouvement foit uniquement dû au 
reflort des cartilages des côtes. Les mufcles 
du bas ventre y contribuent beaucoup, 
ainfi que je le dirai dans la fuite, 
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Les extrémités du fquelette font au 
nombre de quatre, deux fupérieures & 
deux inférieures. 


Des Extrémités fupérieures. 


Les extrémités fupérieures compren- 
nent l'épaule , le bras, lavant-bras & la 
main, | 

De P Epaule. 


L’épaule eft faite de deux os, un large 
& d’une étendue aflez confidérable , fitué 
en arriere ; lautre long & d’une grandeur 
médiocre fitué en avant, Le premier fe 
nomme l’omoplate, & le fecond. la cla- 
vicule. 

De POmoplate. 


L'omoplate eft un os de figure trian- 
gulaire, fitué à la partie fupérieure pofté- 
rieure & latérale du thorax, depuis la 
premiere cote, jufqu’aux environs de la 
feptieme. On y diftingue deux faces, une 
antérieure concave, une poftérieure con- 
vexe ; trois angles, deux fupérieurs , Pun 
poftérieur & l’autre antérieur, & un in- 
férieur , & trois côtés, un fupérieur , un 
poftérieur & un antérieur ou inférieur. 

La face antérieure de l’omoplate nę 
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préfente qu’une grande concavité travera 
fée par des lignes faillantes & obliques 
qui du côté poftérieur ou de la bafe de 
Pos vont à {on angle fupérieur & anté- 
rieur, On croiroit que ces lignes font le 
réfultar de l'empreinte des côtes, & Vé- 
fale lui-même eft tombé dans cette mé. 
prie; mais fi on met Fos en fituation, 
on s’appercevra bientot qu'elles en croi- 
fent la direction, & qu’elles doivent avoir 
été produites par les portions du mufcle 
fous-fcapulaire, qui ont enfoncé Pos dans 
leurs intervalles. La face poftérieure eft 
convexe; elle eft partagée inégalement en 
deux parties que l'élévation des bords 
voifins fait paroître creufe , & que lon 
nomme les fofles fus- épineule & fous- 
épineufe, Ces deux fofes font féparées 
l’une de l’autre par une éminence confi- 
dérable connue fous le nom d’épine de 
l’omoplate, qui du bord poftérieur de 
cet os, fe porte horizontalement vers fon 
angle antérieur & fupérieur , & qui s’éleve 
d'autant plus qu’elle s’en approche davan- 
tage. Cette éminence a deux faces , une 
fupérieure tournée vers la fofle fus - épi- 
neufe , une inférieure qui regarde la fofle 
fous-épineufe, & un bord allez épais fur 
lequel on voit en arriere une petite fa- 
cette triangulaire, qui foutient une por- 
tion du tendon du mufcle trapefe & qui 
lui permet de glifler, & une grande em- 
preinte irréguliere & raboteufe qui regne 
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fur le refte de fa longueur & que l’on 
peut divifer en deux levres, une fupé- 
rieure & l’autre inférieure. Elle fe termine 
par une apophyfe qui continue de fe por- 
ter d’arriere en avant, & qui monte en 
même temps de bas en haut : c’eft Pacro- 
mion, Cette apophyfe eft applatie fur deux 
faces ; Pune eft fupérieure & externe : 
elle eft alez raboteufe ; l’autre plus unie 
eft inférieure & interne. On y voit aufli 
deux bords, un fupérieur concave, à 
l'extrémité duquel fe trouve une facette 
articulaire , oblongue , concave, & garnie 
de cartilage dans l’état frais, pour Par- 
ticulation de l’omoplate avec l'extrémité 
humérale de la clavicule, & Pautre in- 
férieure, convexe, & pleine d’afpérités, 

L’angle fupérieur poftérieur de lomo- 
plate n’a rien de particulier. L’antérieur 
eft remarquable par fon épaifleur. Il eft 
applati fur fon fommer & forme une ca- 
vité ovale dont la grofle extrémité eft en 
bas, & dont le grand diametre s'étend de 
bas en haut. Cette cavité eft garnie de 
cartilage dans l’état frais, & reçoit la 
tête de Pos du bras qui vient s’articuler 
avec elle, La profondeur & l’érendue en 
font augmentées par une fubftance fi- 
breufe qui l'entoure en maniere de bour- 
relet, & dont la largeur eft plus grande 
en bas qu’en haut. Cette fubftance eft 
en grande partie formée par le tendon ex- 
terne du biceps, lequel après avoir pé- 
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nétré au dedans de l'articulation , fe par. 
tage en deux bandelettes qui defcendent 
le long du bord externe & du bord in- 
terne de cette cavité. On trouve au delà 
de ces bords qui font légérement rabo- 
teux, un rétréciflement en maniere de 
col, qui a fait donner le nom de tête à 
cette partie de l’omoplate, Il s’éleve de 
la partie fupérieure de ce col, une apo- 
phyfe épaifle à fon origine , plus mince 
& en quelque forte applatie à fon ex- 
trémité , qui fe courbe de bas en haut, 
d’arriere en avant & de dehors en dedans, 
& que fa reflemblance avec le bec d’un 
corbeau , a fait appeller apophyfe cora- 
coïde, La bafe de cette apophyfe a des 
afpérités qui s'étendent fur fa face fupé- 
rieure jufqu'à fa pointe, Il part de {on 
bord externe un ligament qui en occupe 
toute la longueur, & dont la forme eft 
triangulaire , lequel va s'attacher par fon 
extrémité la plus étroite au bord voifin 
& refpeétif de lacromion, principale- 
ment vers fa face inférieure, en savan- 
çant au deflous de fon articulation avec 
lextrémité humérale de la clavicule. Ce 
ligament complete la voûte que l’acro- 
mion & le bec coracoïde forment au 
deflus de la tête de l’humerus. L’angle 
inférieur de l’omoplate eft affez arrondi ; 
il a beaucoup d’épaifleur , & fa face ex- 
terne eft pleine de rugofités. 

De trois bords que préfente cer os, le 
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fupérieur eft le moins épais & le moins 
étendu. Il eft interrompu près de la bafe de 
l’apophyfe coracoïde par une échancrure 
qui, dans l’état naturel, eft fermée par 
un ligament , lequel va d’une de fes ex- 
trémités à l’autre. Ce ligament s’endurcit 
& s’offifie quelquefois dans un âge avancé; 
& alors au lieu d’une échancrure il y a un 
trou. L’omoplate a encore deux autres 
échancrures, une entre le bec coracoïde 
& fa tête, l’autre entre l’acromion & fon 
col; mais elles méritent moins d'attention 

ue celle-ci qui laifle pañler des vaifleaux 
ee. & des nerfs pour les mufcles 
fus-épineux , fous-épineux & autres, Le 
bord poftérieur eft le plus long des trois. 
La reflemblance de omoplate avec un 
triangle rectangle, lui a fait donner le 
nom de bafe. Son épaifleur et médiocre, 
néanmoins on y diftingue deux levres, 
une externe & une interne , & une crête 
entre les deux. Il eft inégalement partagé 
en deux portions, une fupérieure plus 
petite & une inférieure plus longue, par 
la facette triangulaire qui termine l’épine 
en arriere, Ces deux portions font légé- 
rement inclinées l’une fur l’autre, & re- 
viennent un peu en devant. Le bord infé- 
rieur peut en même temps être nommé 
antérieur. Il s'étend très obliquement du 
col de l’omoplate à fon angle inférieur. 
Son épaifleur eft confidérable, il pré- 


\ 


lå L 
fente deux levres, une externe trés élevée 
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& remarquable par fes afpérités , & une 
interne plus unie, féparées par un enfon- 
cement longitudinal & mitoyen. 
L'omoplate a peu de fubftance cellu- 
leufe. Il eft très-mince à fa partie moyenne 
où il eft recouvert & partagé par un grand 
nombre de mufcles. Dans le fœtus fa cavité 
glénoïde & fon col, le bec coracoïde, 
Pacromion , la fommité de lépine & toute 
{a bafe font autant d’apophyfes cartila- 
gineufes , qui par la fuite deviennent offeu- 
fes, & cui ne fe réuniflent au refte de 
los que dans un âge un peu avancé, La 
fituation de l’omoplate eft telle que fa 
face concave eft en même temps anté- 
rieure & un peu interne ; fa face convexe, 
poftérieure & un peu externe, & que fon 
angle fupérieur & poftérieur eft plus près 
de l'épine „que fon angle inférieur. Cet 
os donne attache à plufieurs mufcles , il 
protege & défend les parties de la poitrine 
qui lui répondent, & fert de bale à l'extré- 
mité fupérieure dont tous les mouvements 
aboutiflent à la cavité glénoïde. 


De la Clavicule. 


La clavicule eft un os long & à peu près 
cylindrique ,courbé comme une f'italique, 
& fitué obliquement à la partie anté-. 
rieure fupérieure & latérale du thorax , 
entre l’acromion & le fternum. On la di- 
vife en partie moyenne qui en fait le 
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corps, & en deux extrémités, une infé_ 
rieure , antérieure & interne plus groffe, 
& en quelque forte plus arrondie qui s'ar- 
ticule avec le fternum , & que l’on ap- 
pelle l'extrémité fternale de la clavi- 
cule ; l’autre fupérieure, poftérieure & 
externe , plus mince , applatie , qui fe 
joint à l’acromion , & qui eft connue fous 
le nom d'extrémité humérale. 

Le corps & l'extrémité fternale de la 
clavicule ne forment enfemble qu’une mê- 
me courbure, dont la convexité eft en 
avant & la concavité en arriere. Le corps 
eft plus applati qu’arrondi : on y voit deux 
faces, une fupérieure & aflez life , une 
inférieure creufée par une gouttiere lon- 
gitudinale , au milieu de laquelle fe trouve 
l'ouverture du conduit qui tranfmet les 
vaifleaux fanguins dans fon intérieur : 
cette ouverture eft tournée en dehors. Le 
corps de la clavicule a auf deux bords; 
l’antérieur et convexe & raboteux, & le 
poftérieur concave & poli. Son extrémité 
interne devient de plus en plus épaifle, 
Elle fe termine par une tête dont le fom- 
met eft légérement convexe, & qui ap- 
proche de la figure d’un triangle. Cette 
tête eft garnie d’un cartilage , qui fouvent 
contracte des adhérences avec celui qui 
recouvre la cavité du fternum deftinée à 
la recevoir, On en trouve quelquefois un 
au dedans de la jointure qui unit ces deux 
os , qui eft du genre des cartilages inters 
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médiaires, Leur articulation eft une vraie 
arthrodie, Elle eft entourée d’un ligament 
orbiculaire très épais & très fort, dont 
les fibres font plus marquées & plus dif- 
tinctes en avant qu’en arriere. Cependant 
celles de la partie poftérieure peuvent être 
aifément fuivies , & on les voit defcendre 
& fe croifer avec celles du côté oppolé, 
Cette articulation eft affermie par deux 
autres ligaments, L'un et commun aux 
deux clavicules entre les têtes defquelles il 
eft tendu tranfverfalement , au deflus du 
bord fupérieur du fternum. Sa longueur 
eft d’un travers de doigt, & fon épaifleur 
allez confidérable , fur-tout à fes extré- 
mités. L'autre ligament appartient à cha- 
cune des deux clavicules, Il tient d’une 
part, à une éminence oblique & très ra- 
boteufe qui fe voit à la face inférieure 
de ces os, tout près de leur tête, & de: 
Pautre , au bord fupérieur & interne du 
cartilage de la premiere côte. Sa largeur 
neft guere moindre que d’un travers de 
doigt , & fa longueur un peu plus grande, 
{| eft fort épais , & retient l’extrémité fter- 
nale de la clavicule , avec une fermeté qui 
l'empêche de s'éloigner de la premiere 
côte, 

L'extrémité externe de la clavicule eft 
fort large. Sa courbure eft à contre-fens 
de celle du corps & de l'extrémité interne 
de cet os, de forte que fa concavité eft 
en avant, & fa convexité en arriere, De 
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fes, deux faces, celle qui eft fupérieure eft 
lifle & fans élévation particuliere , & celle 
qui eft inférieure, eft traverfée par une 
éminence oblique, aflez faillante , qui fe 
porte d’arriere en devant , & de dedans en 
dehors, & qui donne attache à un liga- 
ment tendu entr’elle & la bafe de lapo- 
phyfe coracoïde. Ce ligament eft comme 
double, & reployé fur lui-même, Sa partie 
antérieure a une forme carrée, Elle eft 
attachée à la partie externe de la tubé- 
rofité du bec coracoïde , & à l’éminence 
oblique dont il s’agit. La poftérieure eft en 
quelque forte triangulaire. Elle tient à la 
partie la plus reculée de la tubérofité en 
queftion , & montant d’avant en arriere, 
elle va fe terminer au bord poftérieur de 
l'extrémité humérale de la clavicule , à 
l'endroit de fa plus grande convexité. Ces 
deux portions font unies enfemble en ar- 
riere & en dehors. Des deux bords que 
préfente l’extrémité humérale de la clavi- 
cule , lantérieur eft fort raboteux , & le 
poftérieur left moins. Ce dernier eft ter. 
miné par une facette articulaire, oblon- 
gue , convexe , garnie de cartilage dans 
létat frais , & qui eft reçue dans la facette 
concave qui eft creufée fur Pacromion, 
Le cartilage qui la couvre, & celui de la 
facette de l’acromion , fe collent fouvent 
Pun à l’autre en tout ou en partie, & 
deviennent raboteux. Leur articulation eft 
entourée d’un ligament orbiculaire très. 
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épais & très fort, mais qui ne fufhroit pas 
pour en prévenir les dérangements , fans 
celui dont il vient d’être parlé précédem- 
ment, Elle eft du genre des arthrodies, 
comme celle de l’extrémité interne de 
cet os. 

Lorfque l’extrémité humérale de la cla- 
vicule s'écarte de l’acromion, & qu’elle 
éprouve l’efpece de disjonction défignée 
Fe le nom de luxation en deflus, comme 
s'il pouvoit y en avoir d'autre, & que la 
clavicule püt s’abaifler au deflous de 
l’acromion , malgré le point d'appui que 
lui préfente la racine de l’apophyfe cora- 
coïde, fur laquelle elle eft, pour ainfi 
dire, poiée , la partie antérieure & fupé- 
rieure du deltoide s’applaut , & on croit 
fentir au deflous du fommet de l'épaule 
un enfoncement femblable à celui que 
l’on obferve, lorfque l’humérus eft {orti 
de fa cavité. Ce cas seft préfenté à moi 
deux fois. La clavicule entraînée, fans 
doute , plus fortement par la moitié fupé- 
rieure du trapeze, qu’elle n’étoit retenue 
par la portion du deltoïde qui s'attache 
à fon bord antérieur, étoit remontée de 
plus dun pouce ; & fi je men fufle tenu 
aux apparences , & que je n’eufle pas cher- 
ché la tête de l’humérus fous le creux de 
l'aiflelle , j’aurois cru que lhumérus étoit 
luxé. Hippocrate a connu combien cette 
méprife eft facile. Il en parle en expofant 
les fignes de la luxation de Phumérus , 

comme 


http://rcin.org.pl 


De L'OSTÉOLOGIE 21Y 
tomme d’une chofe qui mérite attention, 
& fur laquelle il fe propofe de revenir 
dans la fuite. Il y revient effectivement à 
l'article de la luxation de la clavicule, 
& dit que plufieurs Médecins de fa cona 
noiflance , allez habiles gens d’ailleurs p 
ont commis cette faute , & qu'ils n’ont 
celé de fatiguer leurs malades par des 
extenfions inutiies , que lorfqu’ils ont dé- 
fefpéré du fuccès de leurs tentatives. 

Galien a éprouvé fur lui-même que la 
disjonttion de lextrémité humérale de la 
clavicule , peut être prife pour la luxation 
de l’humérus, Un jour qu'il s’exerçoit dans 
un lieu pablic deftiné à cet ufage , il fe 
fit chez lui un écartement des os qui for- 
ment lé fommét de l'épaule, Celui qui 
préfidoit aux exercices ayant vu ce quf 
lui étoit arrivé, & que la partie qui eft 
au deflous de l’éxtrémité humérale de la 
clavicule étoit déprimée , fe pérfuada que 
la tête de l'humérus étoit pañlée fous Fail- 
felle, & il tenta d’en faire la réduction, 
fuivant les principes de lart. Mais, com- 
me il ne réufioit pas, Galien crut qu’on 
ne s’y prenoit pas bien, & il fit approcher 
d’autres gens à qui il fit faire les mêmes 
extenfion & contr’extenfion d’une maniere 
plus convenable, & lui-même il porta les 
doigts de Pautre main , aufi profondément 
qu'il lui fur poffible, fous le creux de 
laiflelle, afin de repouller en haut la tête 
de los que l’on croyoit déplacée. Mais 
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il ne trouva rien, & pria en conféquence 
que l’on ceflät les-extenfions , parce que 
le bras n’étoit pas luxé, Ceux qui en étoient 
chargés , croyant que la douleur lui ôtoit 
le courage, l’exhorterent à s'en rapporter 
à eux, & ne ceflerent pas de tirer , de forte 
qu'ils lui euflent arraché les mufcles, ce 
qu'il dit être arrivé à d’autres, s’il n’étoit 
furvenu quelqu'un de fa connoiflance qui 
favoit bien que ce n'étoit pas par pufl- 
lanimité. qu’il vouloit qu’on le laiflät. Il 
dit alors l’efpece de déplacement qui lui 
étoit arrivé, & demanda ce dont'il avoit 
befoin pour fe faire panfer. Il fe rendit 
au bain en attendant que tout fùt prêt, 
Cette maladie fut quarante jours à guérir. 
Paré a aufli connu la facilité de la mé- 
prife dont il s’agit.  Véritablement, dit- 
il , la luxation de l’extrémité humérale de 
la clavicule eft difficile à connoître .... Je 
fais qu'aucunsChirugiens s’y font trompés , 
éftimant que l’humérus étoit luxé ; car 
alors la fommité de l'épaule eft élevée, 
& le lieu d’où la clavicule eft forti, eft 
enfoncé avec douleur véhémente & grande 
tumeur , & les malades ne peuvent lever 
le bras , ni faire aucun mouvement de 
l'épaule ; & où l'os ne fera réduit , le ma- 
lade demeure impotent & ne pourra ja- 
mais porter la main à fa tête ni à fa bou- 
che ,. Ce jugement eft trop {évere, Les 
malades ne reftent pas eftropiés, quoique 
les os demeurent dans l'état d’écartement 
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où l'accident les a mis. Ceux dont j'ai 
parlé précédemment n'ont été incommodés 
que peu de temps , & font revenus à leurs 
exercices ordinaires, fans gène ni douleur. 
Je me fuis contenté d’appuyer fortement 
avec des comprefles longuettes miles en 
croix fur los déplacé, & de relever le 
bras avec une écharpe. Les lumieres de 
la raifon m'ont fuggéré ce procédé qui 
eft en tout conforme à celui qu’Hippo- 
crate indique, Cet Auteur, dont je n’avois 
pas encore étudié les excellents Traités 
de Fraduris & de Articulis , ajoute , après 
Pavoir décrit, qu'il n’y a aucun danger, 
mais qu'il rete toujours une difformité 
à l'endroit malade , parce que les os ne 
fe remettent jamais en entier. Il n’omet 
pas de dire que la douleur cefe en peu 
de jours, fi le bandage eft bien fait, Com- 
nent ceux qui ont écrit ex profeffo fur les 
maladies des os, n’ont-ils pas cité ce paflage 
qui eft un chef-d'œuvre de jugement & 
d’'exactitude ? Comment ont-ils parlé de 
ce qu'ils appellent mal à propos la luxa- 
tion de l'extrémité humérale de la clavi- 
cule, dune maniere fi peu conforme à 
l'expérience ? 

La ciavicule préfente intérieurement les 
trois fubftances qui fe trouvent dans les 
os longs. Celle qui eft compacte en occupe 
Pextérieur, & fur-tout la partie moyenne 
où elle eft fort épaifle. La celluleufe en 
forme les extrémités, & la réticulaire ef 
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logée dans la grande cavité, Cet os eft en: 
ciérement formé dans un enfant qui vient 
de naître, & n’a point les extrémités car- 
tilagineules, comme les autres os de fon 
cfpcce, On obferve feulement que fes émi- 
nences & afpérités font moins marquées , 
& qu'il et moins courbé fur fa longueur. 
Cette courbure qui meft que le réfultat 
des efforts qu'il fait pour s’oppofer à ce 
que l’épaule & la partie f périeure du bras 
ne fe portent vers le devant de la poitrine, 
augmente peu à peu jufqu’à ce qu’on foit 
parvenu à l’âge adulte. Elle doit être plus 
grande en ceux qui agiflent plus, & chez 
ies hommes que chez les femmes, & fur- 
rout chez celles qui ont été élevées à ne 
rien faire, & qui ant été enfermées pen- 
dant leur jeunefle dans des corps de ba- 
eine. Les mouvements que la clavicule 
peut exercer fe bornent à ceux d’éléva- 
tion & d’abaiflement, & à ceux en vertu 
defquels cet os fe porte en avant & en 
arriere, Son extrémité fternale en eft com- 
me le centre. Elle fe fra&ure plus aifé- 
ment & plus fréquemment qu’elle ne fe 
luxe. 
Du Bras. 


Le bras weft fait que d’un feul os que 
l’on appelle Phumérus. 
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De l’Humnérus. 


L'humérus eft un des os les plus longs 
& les plus épais du fquelette, Sa forme 
eft à peu près cylindrique, Il eft étendu 
fur les parties latérales du thorax , depuis 
la tête de l’omoplare , jufqu’à la neuvie- 
me ou dixieme cote. On le divife en partie 
fupérieure, en partie moyenne , & en 
partie inférieure, 

Sa partie fupérieure préfente trois groffes 
éminences, une fupérieure poftérieure & 
interne de figure orbiculaire , que l’on 
nomme la tête ; une feconde , inférieure, 
antérieure & externe, raboteufe fur fon 
fommet , & une troifieme tout-à-fait an- 
térieure , beaucoup plus petite, raboteufe 
aufi , que l’on appelle la grofle & la petite 
tubérofité de l’humérus. 

La tête de l’humérus a une convexité 
très réguliere, & forme à peu près le tiers 
d’une fphere, Elle eft couverte d’un car- 
tilage épais à fa partie moyenne , & mince 
fur {es bords , & femblable à cet égard 
à ceux qui encroûtent les têtes des autres 
os ; au lieu que ceux qui tapiflent leurs 
cavités articulaires, fontépais fur les bords 
& minces à leur partie moyenne, ce que 
Pon reconnoît ailément à leur couleur 
qui eft d’un blanc matte à l'endroit où 
iis ont plus d’épaiffeur , & mêlé d’uneteinte 
légérement brune qu'ils empruntent des 
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os qu'ils recouvrent , à l'endroit où ils 
en ont moins. Tous ces cartilages font 
lifles, polis & luifants. Ils paroiflent com- 
me une couche de cire dont les os au- 
roient été enduits , & l’on croiroit au pre- 
mier coup d'œil qu'ils n’ont aucune or- 
ganifation, Cependant fi Pon fe rappelle 
que tous les os ont eu une confiftance 
cartilagineule avant de s’endurcir, que 
beaucoup de cartilages s’oflifient dans un 
Âge avancé, & que lorfqu'ils font expolés 
à Pair, ils s’exfolient , comme les os, on 
verra bientôt qu’ils doivent être compolés 
de la même maniere, & formés de lames 
placées les unes au deflus des autres, Quel- 
ques-uns penfent qu'ils font faits d'une 
multitude de petits filets adoflés & liés 
enfemble , tous perpendiculaires au plan 
de l'os, & parfaitement femblables, par 
la pofition & par leur ftruéture , à la 
fubftance émaillée des dents. Une pareille 
organifation feroit bien propre à leur don- 
ner la foupleffe qui leur eft néceffaire pour 
rendre les frottements auxquels ils font 
expofs moins fenfbles ; mais les expé- 
riences fur lefquelles on fe fonde, ne me 
paroiflent pas aflez décifives pour pouvoir 
Padmettre. : 
La tête de Phumérus porte fur une ef- 
pece de col très court, dont Faxe eftin- 
cliné fur celui du refte de la longueur de 
cet os, & qui eft beaucoup moins mar- 
qué en devant & en dehors que par-tout 
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ailleurs. Elle eft reçue dans la cavité glé~ 
noïde de l’omoplate avec laquelle elle 
“s'articule par une véritable arthrodie. Cette 
articulation eft entourée d’une capfule aflez 
mince, attachée d’une part au bord de 
la cavité de l’omoplate, & de Pautre à 
la partie inférieure du col de l’humérus. 
La capfule dont il s’agit, eft fortifiée fu- 
périeurement & antérieurement, par un 
ligament de la figure d’un y grec, dont 
les deux branches font écartées en dehors 
& en haut , & rapprochées en dedans & en 
bas. L'une d’elles eft fixée au bord fupé- 
rieur & antérieur dela cavité glénoïde, 
& l’autre à la partie voifine du bec cora- 
coïde, La partie iñférieure de ce liga- 
ment s'attache à la partie antérieure de 
la groffe tubérofité de l'humérus. Il eft 
placé entre le tendon du fus-épineux & 
celui du fous-fcapulaire ; mais ce qui 
donne le plus de force à la capfule qui 
entoure l'articulation de l’humérus avec 
l’omoplate , ce font les tendons des muf- 
cles fus-épineux , fous-épineux, petit rond 
& fous-fcapulaire , qui font collés à fes 
parties fupérieure , antérieure & pofté- 
rieure, & qui en augmentent confidéra- 
blement l’épaifleur. Cette capfule fe pro- 
longe entre les grandes & les petites tu- 
bérofités de Phumérus , le long du ten- 
don externe du biceps qu’elle embrafle, 
& qu’elle accompagne jufqu’à fa portion 
charnue , où elle fe perd & s'unit: au tillu 
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cellulaire voifin. Par ce moyen elle ne 
fouffre aucune interruption à l'endroit eù 
ce tendon pénetre dans fon intérieur , pour 
-pafler par deflus la tête de lhumérus, & 
s’aller fixer à la partie fupérieure & in- 
terne du bord de la cavité glénoïde de 
l’omoplate. Les mouvements que lhu- 
mérus peut exercer fur cet os , fe font 
en tous fens : il peut s’abaifler, s'élever , 
fe porter en devant & en arriere , & fon 
extrémité inférieure décrire un grand cercie 
en maniere de fronde. Cet os tourne auffi 
quelquefois fur fon axe , prefque fans 
changer de pofition, Mais alors ou il en- 
traîne l’avant-bras dans des mouvements 
de rotation femblables aux fiens , ou il 
cft entraîné par lui, 

La grofe tubérofité de lhumérus eft à 
l'oppoñte de fa tête, dont elle eft féparée 
par un rétréciflement qui fait partie du 
col de cet os. On y voit trois facettes, 
une fur fon fommet , très petite, une fur 
fa partie moyenne , un peu plus étendue, 
& la troifieme fur fa partie inférieure & 
poftérieure , beaucoup plus grande, lel- 
quelles répondent à lPinfertion des tendons 
du fus-épineux , du fous épineux & du 
petit rond, La petite tubérofité eft fituée 
entre la groffe & la tête de l’humérus. Elle 
eft féparée de l’une par une portion du 
col, & de l’autre par une finuofité aflez 
profonde qui loge le tendon externe du 
biceps , & que l'on nomme pour cette 
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vaifon, gouttiere ou finuofité bicipitale, 
On y remarque auffi une facette à laquelle 
va s’inférer le tendon du mufcle fous-fca. 
pulaire, 

Le corps de l’humérus commence au def- 
fous des trois grofleséminencesdontje viens 
de parler. Il prend une forme cylindri- 
que qu'il conferve jufqu’à fon extrémité 
inférieure, On n'y voit fupérieurement que 
la continuation de la gouttiere bicipitale 
qui defcend obliquement le long dé fa 
partie antérieure , & qui fe porte de dehors 
en dedans. Les rebords ofleux dont elle 
eft formée font une continuation de la 
grande ‘& de la petite tubérofité, Ils font 
garnis d’afpérités pour l’attache des muf- 
cles grand pectoral , grand dorfal & grand 
rond, La gouttiere elle-même elt enduite 
d’une couche luifante, formée en partie 
par un cartilage mince , & en partie par 
l’entre-croifement des fibrestendineufes des 
mufcles que je viens de nommer. Un peu 
plus bas, on apperçoit vers la partie an- 
térieure , externe & moyenne du corps 
de Phumérus, une très grolle impreffion 
raboteufe , à laquelle vient fe fixer la partie 
inférieure du mufcle deltoïde. Un des 
conduits offeux qui tranfmettent les vaif- 
caux fanguins au dedans de cet os, ré- 
pond à la partie moyenne & au bord ex- 
terne de cette empreinte. On en trouve 
un fecond un peu plus#bas vers la partie 
interne, Le corpsde l’humérus n’a plus rien 
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de remarquable qu’une dépreflion oblique 
qui defcend de dehors en dedans , & qui 
paroît comme le réfultat de la torfion 
qu'il auroit foufferte , fi pendant qu’il étoit 
éncore mol , quelqu'un avoit tâché de 
porter fa tête en dedans , & fon extré- 
mité inférieure en dehors. 

Cette derniere partie de l’humérus quitte 
peu à peu la forme cylindrique & s’élargit 
beaucoup. On y voit deux faces, une 
antérieure convexe & aflez large, une 
poftérieure plane & plus étroite , féparées 
Pune de l’autre par deux bords qui véle- 
vent des condyles, & dont l’un eft interne 
& l’autre externe. Le fecond eft plus fail- 
lant & plus raboteux que le premier. Ils 
donnent tous deux attache à un ligament 
mince, alongé, de forme triangulaire, 
dont la partie la plus -large répond à lex- 
trémité inférieure de Phumérus , & la plus 
étroite s'étend jufqu’au bas de la partie 
moyenne de cet os. Un des bords de ces 
ligaments eft en Pair. On les nomme in- 
termufcubaires , parce qu'ils font fitués 
entre les mufcies, & qu'ils n’ont pas 
d'autre ufage, que de leur préfenter de 
larges furfaces fur lefquelles ils puiffent 
s'implanter. L’humérus fe termine enfin 
par quatre grofles apophyles, deux que 
Von appelle condyles, quoiqu'ils ne fer- 
vent pas à fes articulations, & deux autres 
qui font véritablement articulaires, & 
qui portent le nom de petite tte & de 
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Les condyles font très-écartés l’un de 
Pautre, Ce font des éminences raboteufes 
& femblables à des tubérofités. L'un et 
fitué en dedans & un peu en arriere , & 
Pautre en dehors , & un peu en devant. 
Le premier eft le plus faillant , & cepen- 
dant on le nomme le condyle court, 
pendant que lautre eft appellé le con- 
dyle long , fans doute parce qu'il fe con- 
tinue plus loin que le premier fur la partie 
inférieure de l’humérus. Les deux apophy- 
fes articulaires font placées dans l'intervalle 
des condyles , contiguës l’une à l’autre, 
& garnies de cartilages. Elles font tour- 
nées vers la face antérieure de los , à peu 
près comme fi on les y eût ramenées, 
dans le temps où il n’avoit pas encore 
acquis toute fa folidité, La petite tête eft 
proche le condyle externe, & la poulie 
près de l’interne. La @bnvexité de la pre- 
miere eft aflez réguliere. La feconde eft 
formée de deux bords, un interne plus 
élevé , un externe qui left moins , féparés 
par un enfoncement mitoyen aflez con- 
fidérable. Cette derniere eft fituée fort 
obliquement, de forte qu’en arriere elle 
regarde le condyle externe , & qu’elle s’en 
éloigne en devant. Il réfulte de cette obli- 
quité, que lorfque l’avant-bras et aufi 
étendu qu'il le puifle être, il ne forme 
pas une ligne droite avec l’humérus, & 
que lorfqu’il vient à fe fléchir , fon ex- 
trémité inférieure , au lieu de répondre à 
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la partie fupérieure & antérieure de cet 
os, fe porte vers fa partie interne. Par 
le moyen de ce méchanifme , la main 
tombe naturellement fur la partie anté- 
rieure de la poitrine, & peut aifément 
être dirigée vers le devant de la tête & 
du col, fans que l’on foit cbligé de faire 
tourner l’'humérus fur fon axe, Il y a deux 
cavités à la partie inférieure antérieure 
de cet os, l’une au devant de fa petite 
tête , l’autre au devant de fa poulie car- 
tilagineufe, La premiere reçoit le bord 
de la tête du radius , & la feconde loge 
l'apophyfe coronoïde du cubitus , pendant 
la flexion de l’avant-bras. Une femblable 
cavité pratiquée à la partie poftérieure de 
la poulie, mais beaucoup plus grande, 
reçoit Folécrane pendant l'extenfion de 
cette même partie, 

L'humérus, añsff que les autres os de 
fon efpece, contient les trois fubftances 
qui fe rencontrent au dedaris des os; 
c'eft-à-dire que celle qui et compacte 
en forme l'extérieur, que la celluleufe en 
occupe les extrémités, & que la fubf- 
tance réticulaire en remplit la cavité in- 
térieure. Ses extrémités font encore carti- 
lagineufes dans un enfant qui vient de 
naitre. Elles dégénerent dans la fuite en 
de larges épiphyfes qui comprennent fu- 
périeurement la plus grande partie de la 
grofle tête & de fes deux tubéroftés , & 
inférieurement une portion des condyles, 
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fa petite tête & la poulie cartilagineufe , 
& qui ne s’uniflent entiérement au corps 
de l'os, qu'à l'approche de l’âge adulte, 
Sa fituation particuliere eft telle que fa 
tête & fon condyle interne, qui lui répond 
allez exa&ement , font tournés en dedans 
& en arriere, & fa grande tubérofiré & 
fon condvle externe, en devant & en 
dehors. Cette fituation mérite la plus 
grande attention, foit dans la réduétion 
des fractures auxquelles lhumérus et 
fujet, foit dans le traitement des mala- 
dies de l'extrémité fupérieure, qui exi- 
gent que le bras foit appuyé dans toute 
fa longueur, pour ne pas luf donner une 
potion différente de celle qui lui eft na- 
turelle, & ne pas occafonner de diften- 
Gons douloureufes dans les parties mufcu- 
leufes & ligamenteufes qui l’environnent, 
Les connexions de cet os font fupérieu- 
rement avec Pomoplate , & inférieure- 
ment avec les os de Pavant- bras. Ces 
dernieres feront expofées dans un mo- 
ment, Enfin fes ufages fontévidents, 


De P Avant-Bras. 


L'avant-bras et fair de deux os de 
longueur & de grofleur à peu près égales, 
fitués Fun près de l’autre, & que lon 
nomme cubitus ou os du coude, & radius 
ou os du rayon, Le premier en forme la 
partie interne & poftérieure , & le fecond 
la partie externe & antérieure. | 
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De POs du Coude. 


L'os du coude eft long & de figure prif- 
matique & triangulaire. Sa grofleur di- 
minue depuis le lieu de fon articulation 
avec la partie inférieure de Phumérus , 
jufqu’à celui de fa jonétion avec les os 
du carpe. On le divife en extrémité fu- 
périeure, en partie moyenne & en extré- 
mité inférieure. 

Son extrémité fupérieure préfente deux 
grofles apophyfes , une en arriere nom- 
mée olécrane , l’autre en avant que l’on 
appelle coronoïde , féparées par une ca- 
vité articulaire connue fous le nom de 
grande cavité figmoïde , pour la diftin- 
guer d’une autre qui a moins d’étendue, 
& que l’on nomme petite cavité figmoïde. 
L'apophyfe olécrane commence par une 
tubérofité aflez confidérable qui fait la 
partie la plus faillante du coude, & fe 
termine par une extrémité pointue qui fe 
loge dans lätçavité de la partie inférieure 
& poftérieure de l’humérus. Celle que l'on 
nomme coronoïde eft beaucoup plus petite, 
Elle fe termine aufli en pointe & eft reçue 
dans la cavité de lhumérus qui eft au 
devant de la poulie cartilagineule. Les deux 
cavités figmoïdes tirent leur nom de leur 
xeflemblance avec la lettre C qui eft le 
figma majufcule des Grecs. La plus grande, 
fituée entre l’olécrane & lPapophyfe coro- 
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noide, eft partagée en deux parties , dont 
une interne & l’autre externe , par une 
ligne faillante , qui fe porte du commen- 
cement de l’une de ces deux éminences, 
au fommet de l’autre, Chacune de ces par- 
tjies left encore en deux , une antérieure 
& l’autre poftérieure , par une forte d'in- 
terruption ou d’échancture qui fe voit à 
leur partie moyenne. La petite cavité fig- 
moïde eft pratiquée au coté externe de 
Papophyfe coronoïde. Elle eft voifine de 
la grande. Toutes deux font articulaires , 
& revêtues d’un cartilage qui s'étend de 
Pune à l’autre, & qui enduit auffi le fom- 
met de l’olécrane & celui de l’apophyfe 
coronoïde, La premiere reçoit la poulie 
de l'extrémité inférieure de lhumérus , 
& la feconde loge le rebord cylindrique 
de la tête du radius. Cette portion du cu- 
bitus a une obliquité qui répond à celle 
de la poulie de l'humérus. On y voit di- 
verfes autres afpérités qui ne méritent pas 
d'attention , & une tubérofité fituée au 
devant de lapophyfe coronoïde , laquelle 
fert à Pinfertion du tendon du mufcle bra- 
chial interne. 
© La partie moyenne du cubitus en forme 
le corps. Elle eft véritablement prifma- 
tique & préfente trois faces & trois an- 
gles, Des trois faces l’une eft interne 
l’autre externe , & la croifieme poftérieure, 
Les deux premieres font plates , aflez 
larges , fur-tout l'externe , & féparées paz 
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un rebord ou angle très faillant qui re: 
garde los du rayon, & qui donne atta- 
che à un ligament fitué entre les deux os 
de l’avant-bras, que l’on nomme le liga- 
ment interofleux. Sa face poftérieure ré- 
pond à la convexité de lolécrane, Elle 
et cylindrique & allez- étroite, Les bords 
qui la féparent d’avec les deux autres font 
moufles & arrondis. L'ouverture du con- 
duit par lequel les vaifleaux fanguins pé- 
netrent au dedans de cet os, fe trouve à 
fa face antérieure & à fa partie fupérieure, 
Elle eft dirigée obliquement de bas en 
haut, 

L'extrémité inférieure du cubitus en eft 
la partie la plus étroite. Elle a une forme 
à peu près cylindrique, & fe rétrécit en 
maniere de col, pour s’élargir de nou- 
veau , & fe terminer par une petite tête 
applatie fur fon fommet, Cette têtea un 
rebord cylindrique convexe qui eft fort 
large du coté de la petite cavité figmoïde, 
& elle eft furmontée d’une éminence qui 
répond à l’olécrane, L'’éminence dont il 
s’agit en cft féparée par une échancrure 
allez profonde ; cet ce que l’on appelle 
l’apophyfe ftyloïde du cubitus, Le fommert 
de la tête de cet os & fon bord cylindri- 
que font garnis de cartilages , pour Par- 
ticulation de lune avec une partie de la 
convexité de la premiere rangée des os 
du carpe, & pour celle de Pautre avec 
l'extrémité inférieure du radius, Toute 
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cette extrémité du cubitus eft légérement 
courbée d’arriere en avant & de dehors 
en dedans , pour s’articuler plus aifément 
avec le radius. 

La fubftance interne du cubitus ne dif- 
fere pas de celle des os de fon efpece. 
Ses extrémités font encore cartilagineulfes 
au moment de la naiffance, Elles sofl- 
fient féparément & deviennent des épi- 
phyfes. La fupérieure comprend la grande 
cavité figmoïde , & une partie de Polé- 
crane & de l’apophyfe coronoïde. D'in- 
férieure forme la petite tête , fon rebord 
cylindrique, & prefque toute l’apophyle 
fyloïde. Ces épiphyles ne difparoiflent 
qu'aux approches de lâge adulte. D'in- 
férieure s'unit la derniere au refte de 
l'os. La fituation particuliere du cubitus 
eft relative à l’humérus & au radius. L'o- 
bliquité de fa grande cavité figmoïde , 
& celle de la poulie cartilagineufe de 
l’humérus , lui font faire avec cet os un 
angle faillant du côté interne, & rentrant 
du côté externe, Quant au radius il croife 
un peu fa direction , de forte que ces 
deux os ne deviennent paralleles que lorf- 
qu'ils fortent de la polition qui leur eft 
la plus ordinaire, Le cubitus s'unit fupé- 
rieurement avec l’humérus & avec le ra- 
dius. Inférieurement il a des connexions 
avec le dernier de ces os & avec la pre- 
miere rangée de ceux du carpe, Son prin- 
cipal ufage eft de foutenir le radius , & 
d'en régler les mouvements. 
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L'’os du rayon ef aufli de figure prifma. 
tique outriangulaire. Sa grofleur augmente 
depuis fon articulation avec la petite tête 
inférieure de l’humérus , jufqu’à celle qu’il 
a avec la premiere rangée des os du carpe, 
de forte que fa partie la plus mince ré- 
pond à celle du cubitus qui a le plus 
d'épaifieur , & vice versé, On le divife com- 
me tous les autres os longse en extré- 
mité fupérieure, en partie moyenne & en 
extrémité inférieure, 

Son extrémité fupérieure eft terminée 
pat une petite tête applatie & creufée fur 
fon fommet , dont le rebord ou le con- 
tour eft alez large, fur-tout du côté in- 
terne & poftérieur. Certe tête eft portée 
fur un col de médiocre longueur , courbé 
Jégérement de dedans en dehors. Elle eft 
garnie dans l’état frais d'un cartilage qui 
s'étend fur tout fon contour , & s'articule 
d’une part avec la perite tête inférieure 
de l’humérus qu’elle reçoit |, & de Wad- 
tre avec la petite cavité figmoïde du cu- 
bitus dans laquelle elle eft reçue, La con- 
nexion du cubitus & du radius avec la 
partie inférieure de lhumérus, préfente 
une articulation , dont l'appareil ligamen- 
teux eft aufi commun à celle que ces deux 
os ont enfemble, Il confifte dans un liga- 
ment caplulaire , deux ligaments latéraux, 
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& un quatrieme que lon nomme le li- 
gament annulaire du radius. 

Le premier s'attache aux parties anté- 
rieures & poftérieures de lhumérus , au- 
tour des cavités qui fe voient au devant 
de la petite rêre & de la poulie cartilagi- 
neufe de cet os, & autour de celle qui 
répond à la partie poftérieure de’ cette 
même partie, & fur les parties latérales, 
très près des éminences dont il s’agit, 
après quoi il embrafle l'articulation , & 
va fe fixer au cubitus & au radius. Au 
cubitus il s'étend au delà du fommet de 
Polécrane & de celui de l’apophyfe coro- 
noïde ; mais fur les côtés, il fe termine 
précifément aux bords de la grande ca- 
vité figmoïde, Ce même ligament paffe 
par deflus la petite tête du radius , & def- 
cend jufqu’au bas de fon col qu'il en- 
toure circulairement. Il eft fortifié en 
devant par des fibres allez fortes qui vont 
fe jeter fur le bord fupérieur du ligament 
annulaire du radius. 

Les ligaments latéraux peuvent être 
diftingués en externe & en interne. Tous 
deux defcendent de la partie la plus in- 
férieure des condyles de l’humérus, en 
s'élargiflant beaucoup de haut en bas, 
L'interne eft le plus long & le plus épais. 
Ses fibres rayonnées vont s'attacher à la 
partie inférieure & un peu intérieure de 
lapophyfe coronoïde du cubitus. L’externe 
fe termine au ligament annulaire du ra 
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dius , fans aller jufqu’à cet os. Il eft très 
uni & prefque confondu avec le tendon 
commun du mufcle fecond radial externe, 
long extenfeur commun des doigts, ex- 
tenfeur propre du petit doigt, & cubital 
externe , qui tient avec lui au condyle 
externe de l’humérus. Le ligament annu- 
laire du radius entoure la tête de cet os. 
Il naît des deux extrémités de la petite ca- 
vité figmoïde du cubitus. Il eft moins large, 
mais plus épais à fa partie moyenne, 
qu'ailleurs. Sa confiftance eft prefque car- 
tilagineufe. 

L’articulation dont je viens de parler 
elt très-compofée. Elle en préfente trois 
différentes. Un ginglyme angulaire parfait 
qui ne permet que des mouvements de 
flexion & d’extenfion, lorfque le cubitus 
& le radius fe meuvent enfemble fur 
lhumérus; une arthrodie entre la petite 
tête de cet os & celle du radius , lorfque 
ce dernier eft entraîné dans des mouve- 
ments de rotation fur fon axe , au moyen 
defquels la paume de la main eft portée 
en haut & en bas; & un ginglyme latéral 
entre le rebord cylindrique de la tête du 
radius & la petite cavité figmoïde du cubi- 
tus, dans la même circonftance. 

L'extrémité fupérieure du radius pré- 
fente encore au deflous de fon col une 
grofle tubérofité qui regarde fa face interne, 
& dont la moitié poftérieure donne attache 
au tendon inférieur du biceps, pendant 
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que l’antérieure , garnie d’un cartilage &c 
entourée d’une membrane capfulaire , per- 
mec à ce tendon de glifler deflus comme 
fur une poulie. | 
Le corps du radius commence au deffous 
de cette tubérofité, IL prend bientot la 
forme qui lui eft propre, On y diftingue 
ailément trois faces, une interne & une 
externe plares & d’une largeur médiocre, 
8& une antérieure cylindrique convexe , 
plus étroite que les deux autres. Ces faces 
fonc féparées par autant d’angies , un pof- 
térieur fort aigu, & tourné vers los du 
coude , & deux autres, un interne & un 
externe, moufles & en quelque [orte ar- 
rondis. Le premier donne attache au liga- 
ment interoleux dont il a déja été parlé 
à occafion du cubitus. Ce ligament oc 
cupe l'intervalle des deux os. Il eft un peu 
interrompu en haut & en bas, Sa fubftance 
eft fibreufe, Le plus grand nombre des 
fibres dont il et compofé defcend du 
radius au cubitus. Il y en a quelques-unes 
en arriere qui montent du premier de cet 
os au fecond, de forte qu’il paroït mani- 
feftement compofé de deux plans de fibres 
qui s’entre-croilent.Sans doute il concourt 
À affermir la jonction des deux os de 
Pavant - bras, mais fon principal ufage 
paroît être de préfenter aux mufcles qui 
{ont très-nombreux en cette partie, de 
De furfaces fur lefquelles ils puiflent 
e fixer, 
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Le corps du radius n'offre d’ailleurs rien 
de particulier, fi ce weft qu’il eft un peu 
courbé fur fa longueur davant en arriere; 
ce qui non feulement laiffe un grand ef- 
pace pour loger les mufcies, mais lui 
permet de croifer le cubitus , fans exercer 
de compreflion fur eux. Le conduit par 
lequel les vaifleaux fanguins s’y introdui- 
fent, monte de bas en haut, & a fon 
ouverture à la face interne de l'os, & 
vers le bas de fon tiers fupérieur. 

L'extrémité inférieure du radius devient 
un peu plus épaifle, Elle fe termine par 
une grande cavité articulaire dont la figure 
eft fcaphoïde, & qui eft tronquée du coté 
qui regarde Pangle le plus faillant de cet 
os. Cette cavité eft partagée en deux par 
une ligne très-légérement faillante, qui 
va du côté interne à l’externe. Elle eft 
furmontée du côté de la face convexe & 
antérieure par une éminence qui prétente 
une pointe moulle, & que l’on nomme 
Papophyfe ftyloïde du rayon. On la trouve 
revêtue d'un cartilage qui weft pas tron- 
qué comme elle, & qui s'étend par une 
de fes extrémités fur l’apophyfe ftyloïde , 
& par l’autre fur le fommet de la petite 
tête inférieure du cubitus qu’elle couvre 
fans adhérence, & à la maniere des car- 
tilages intermédiaires, La partie inférieure 
du radius a une feconde cavité articulaire, 
mais beaucoup plus petite, Celle - ci eft 
creufée à l’oppofite de Papophyfeftyloïde, 
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Sa forme eft la même que celle de la 
petite cavité figmoïde du cubitus. Elle eft 
garnie d’un cartilage dans létat frais, & 
recoit le bord cylindrique de la petite tête 
inférieure de cet os. La grande s'articule 
avec la premiere rangée des os du carpe. 
Enfin l'extrémité inférieure du radius pré- 
fente trois faces, une petite & poltérieure 
qui répond à la petite cavité dont on 
vient de parler; une feconde plus large & 
plane , qui eft continue avec la face in- 
terne de fon corps, & une troifieme qui 
left beaucoup plus, & qui répond à fa 
face antérieure & externe. Cette derniere 
eft convexe & partagée en plufeurs finuo- 
fités garnies d’une couche légere de carti 
lage dans l’état frais, qui laiflent glifier 
les tendons des mufcles du poignet & des 
doigts. La partie inférieure & interne du 
cubitus a une femblable finuofté, mais 
fi fuperficielle , qu’on a beaucoup de peine 
à la retrouver lorfqu’on ne l’examine pas 
dans l'état frais. 

La ftructure interne du radius ma rien 
de particulier. Ses deux extrémités, encore 
cartilagineufes au moment de la naiflance. 
deviennent des épiphyfes qui ne s’uniflent 
que fort tard au corps de los. La fupé- 
rieure comprend la tête & fon rebord cy- 
lindrique. L'inférieure forme les deux ca~ 
vités articulaires, & prefque toute lapo- 
phyfe ftyloïde. Elle difparoit plus tard que 
l'autre. 
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La fituation particuliere du radius , re- 

lativement à l'humérus , eft telle, que lort- 
que avant-bras eft étendu , cès deux os 
décrivent des lignes paralleles. Cette dif- 
polition détermine les efforts que lon 
fait avec la main à fe communiquer di- 
rectement à l’humérus , qui lui-même les 
tranfmet bientot à l’omoplate. Aufl arrive- 
t-il fouvent que lorfqu'ils font confidéra- 
bles, comme lorfqu’on tombe fur une des 
mains, ou fur toutes les deux à la fois , le 
adius fe fracture feul; Il ne fe fait alors 
refqueé point de déplacement , parce que 
et os elt foutenu par le cubitus, & la 
naladie eft de peu de conféquence, Maïs 
í feroit honteux de la méconnoître, Elle 
zanfe toujours quelque difformité à Pavant- 
ras, & eft accompagnée de crépitation 
orfqu’on fait mouvoir cette partie. Une 
chüte de l’efpece de ceile dont il vient 
l'être parlé, accompagnée de quelques 
douleurs & d’engorgement à l’avant-bras, 
donne des préfomptons de lexiftence de 
cette fracture. Le radius a encore une f1- 
tuation relative au cubitus , & rai déja dit 
que ces deux os s’entre-croifent quand 
l'avant - bras eft dans fa fituation natu- 
relle, ce qu’il faut bien obferver, par 
rapport à celle -awil convient de lui don- 
ner quand il eft fracturé ou feulement 
bleflé, 

La jonction inférieure du radius avec 
le cubitus weft entourée que d’une mem- 
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brane lâche. Elle fe fait par un ginglyme 
latéral , comme la fupérieure, & donne à 
ces os la facilité de tourner fur leur axe. 
Les mouvements qui en réfultent font 
ceux de pronation & de fupination. La 
main eft en pronation quand fa face in- 
terne regarde en bas, & elle eft en fupina- 
tion quand cette mème face regarde en 
haut. On a cru long-temps que ces mou- 
vements dépendoient uniquement du ra- 
dius ; & effectivement , quand on examine 
la maniere dont le cubitus eft articulé avec 
l'humérus , on s’apperçoit aifément qu’il 
eft impoflible qu'il y contribue en rien, à 
moins qu'il n’entraîne cet os avec lui. 
Or, les chofes fe pallent certainement 
ainfi dans le plus grand nombre des cas, 
Car quand on tourne librement le poi- 
gnet, on voit que le cubitus s'éloigne & 
s'approche alternativement du corps com- 
me le radius, & par conféquent que cet 
os & l’humérus font entraînés dans la 
pronation & dans la fupination. Ce qui 
concerne l'articulation du radius avec la 
main , fera expofé ci-après. Le principal 
ufage de cet os eft de foutenir la main 
dont il eft pour ainfi dire le manche. 
Aum a-t-il été déligné fous le nom de 
manubrium mants. 


De la Main. 


La main a une forme plate & alongée 
Tone L L 
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qui permet d'y diftinguer deux faces, uns 
externe convexe, une interne concave ; 
deux bords, un qui regarde le pouce , & 
que l’on nomme le grand bord, ou le 
bord radial, & un fecond qui regarde le 
long du petit doigt, & que l’on appelle 
le petit bord , ou le bord cubital ; & deux 
extrémités , une tournée vers l’avant-bras, 
& l’autre vers les dernieres phalanges des 
doigts. Sa fituation eft telle, que fa face 
externe & convexe eft renverfée fur celle 
de l'avant-bras, & que fon petit bord 
left fur le cubitus. On la divife en trois 
parties, favoir, en carpe , en métacarpe , 
&c en doigts. 


Du Carpe. 


Le carpe eft la partie de la main qui 
tient à l'extrémité inférieure de lavant- 
bras, Il préfente comme elle deux faces , 
une externe convexe aflez unie, & une 
interne concave qui porte quatre grofles 
éminences, une à chaque coin, On y 
diftingue au quatre bords , un fupérieur 
qui regarde l’avant-bras, un inférieur qui 
fe joint avec les os du métacarpe, & 
deux autres, un interne & un externe 
qui font portion des mêmes bords de la 
main. Il et compofé de huit os difpofés 
{ur deux rangées de quatre chacune, & 
que l’on défigne par les noms de premiere 
& de feconde rangée, 


http://rcin.org.pl 


LA 
De L'OSTEOLOGIE. 247 


Les os qui forment ces rangées mont 
cu long - temps d’autres noms que ceux 
de premier, fecond , troifieme ; &c. de 
la -premiere & de la feconde rangée , en 
commençant par celui qui eft du côté du 
pouce. On leur en donne actuellement qui 
font relatifs à leur figure , & que voici. 
Le premier de la premiere rangée fe 
nomme l'os fcaphoïde , parce que l’on 
croit y appercevoir de la refflemblance’ 
avec une nacelle; le fecond, femi- lu- 
maire , parce qu'une de fes faces eft en 
croiflant ; le troifieme , cunéiforme , 
parce qu'il eft placé, comme un coin, 
entre le femi - lunaire & la partie pof- 
téricure du quatrieme os de la feconde 
rangée, & le quatrieme os pififorme, 
lenticulaire , ou hors de rang , parce qu'il 
a la figure d’un pois, & quil fe jete 
au dedans du carpe dont il eft une des 
quatre grofles éminences internes. On ap- 
pelle le premier os de la feconde rangée 
trapeze , par rapport à fa reflembiance 
avec un carré irrégulier , dont les quatre 
côtés font d’inégale longueur ; le fecond 
os, trapézoïde ou pyramidal , parce que 
a figure ne s'éloigne pas beaucoup de 
celle du premier , & parce qu'il eft beau- 
coup plus épais & plus large du côté de 
la convexité du carpe que du côté de fa 
concavité, Il paroît comme une pyramide 
tronquée. Le troïfieme fe nomme le grand 
os, eu égard à fes dimenfions i & le qua- 
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trieme los :unkiforme ou crochu, parce 
qu’il a une grofle apophyfe courbée fur 
elle-même, en maniere de crochet. 

Tous ces os font aflez petits. Ils pré- 
fentent des faces & facettes. Les faces font 
tournées vers la partie externe & la partie 
interne du carpe , & vers fes bords radial 
& cubital, & ne font pas couvertes de 
cartilages. Les facettes fe regardent mu- 
tuellement ,. ou répondent à la cavité fca- 
phoïde du radius , où aux facettes articu- 
laires des têtes fupérieures des os du mé- 
tacarpe. Elles font garnies de cartilages , 
& fervent aux diverfes articulations que 
les os du carpe ont entre eux, ou avec 
lavant-bras & avec le métacarpe. 


De POs Scaphoïde. 


Cet os a deux faces & quatre facettes. 
L'une des deux faces eft convexe , & re- 
garde la convexité du carpe, L'autre eft 
concave, & regarde fa concavité. Celle- 
ci eft furmontée du côté radial par une 
grofle avance qui fe jere au dedans du 
carpe , & qui'eft l’une de fes quatre grofles 
éminences internes. Des facettes , l’une 
eft fupérieure , la {feconde interne , la troi- 
fieme inférieure & radiale , & la quas 
trieme inférieure & cubitale. La fupérieure 
elt convexe, & fait partie de la conve- 
xité de la premiere rangée des os du carpe, 
qui eft reçue dansla çavité fcaphoïde de 
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l'extrémité inférieure du radius. L'interne 
eft fort petite, & regarde la face interne 
ou radiale de Pos femi-lunaire avec qui 
elle s'articule. La face inférieure & ra- 
diale eft convexe & d’une aflez grande 
étendue. Elle eft partagée en deux por- 
tions pour fe joindre avec la facette fu- 
périeure du trapeze & du trapézoïde, Enfin 
la facette inférieure & cubitale eft con- 
cave , & reçoit une grande partie de la 
tête du grand os. 


De POs Serni-lunaïre, 


Il et un peu moins grand que le pré- 
cédent. Outre fes deux faces , une ex- 
terne & convexe, & une interne convexe 
auffi, mais un peu moins large, il a qua- 
tre facettes , une fupérieure convexe aflez 
étendue qui fait partie de la convexité 
de la premiere rangée des os du carpe ; 
une inférieure concave partagée en deux 
pour recevoir une partie de la tête du 
grand os, & s’articuler avec une portion 
de los unciforme ; une radiale plate & 
femi-lunaire qui s'articule avec le fca- 
phoïde , & une cubitale , plate aufli , 
mais plus large pour fon articulation avec 
Pos cunéiforme, 


De POs Cunéiforme. 
Celui-ci a trois faces. Une externe con- 
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vexe aflez étendue, & fort raboteufe ; 
une interne, irréguliere , fur laquelle fe 
voit une facette légérement convexe qui 
s'articule avec la bafe de Fos pififorme , 
& une cubitale fort étroite qui fait partie 
du bord cubital du carpe. On y voit aufli 
trois facettes ; une fupérieure très étroite 
qui concourt à former la convexité de la 
premiere rangée , une radiale très oblique 
qui s'articule avec la facette cubitale de 
Pos cunéiforme , & une inférieure plate 
aufi , dont l’obliquité neft guere moindre, 
& qui fert à fa jonction avec los unci- 
forme, 


De POs Pififorme. 


L'os pififorme eft plus petit que ceux 
dont il vient d’être parlé. Il ne fait qu'un 
gros tubercule, dont la bafe légérement 
concave , s'articule avec la facette de la 
face interne du cunéiforme , & dont le 
fommet fait une des quatre grofles émi- 
nences de la concavité du carpe. 


De POs Trapeze. 


Cet os a trois faces, & un pareil nom- 
bre de facettes. Des faces, celle qui eft 
externe eft la plus étendue : fa figure eft 
véritablement celle d’un trapeze. L’in- 
terne porte une grande éminence oblique 
qui eft Punë de celles qui fe voient au 


http://rcin.org.pl 


DE L'OSTÉOLOGTE, 24 
tiedans du carpe. La troifieme , afez 
étroite, eft tournée du côté du radius, 
& fait partie du bord radial du carpe. 

Les facettes font, une fupérieure , une 
inférieure, & une cubitale, La premiere , 
jésérement concave, s'articule avec une 
partie de la facette inférieure & radiale 
du fcaphoïde. La feconde préfente une 
convexité cylindrique, fituée en travers, 
courbée ‘& un peu concave fur fa lon: 
gueur, Elle s'articule avec Pextrémité fu- 
périeure du prerhier os du métacarpe. La 
troifieme eft fort concave & firuée obli- 
quement, Elle reçoit la facetre convexe 
& radiale de Pos fuivant, 


Du Pyramidal. 


On y voit deux faces, une eéxtérne con- 
vexe, raboreufe , aflez large, une‘intérne 
convexe & raboteufe ‘aufli , mais plus 
étroite , & quatre facettes , une fupérieure, 
une inférieure, une radiale , & une cu- 
bitale. La facette furérieure., un peu con- 
cave, s'articule avec une partie de la fa- 
cette inférieure &'kadiale ‘du fcaphoïde, 
L'inférieure , anguleufe dans fon milieu, 
de la face externe de Fos à fa face in- 
terne , fe loge dans la concavité angu- 
leufe de la tête fupérieure du fecond os 
du métacarpe. La facette radiale , légé- 
rement convexe , s’unit avec la facette 
cubitale du trapeze , & la cubirale étroite 
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& plate, avec la facette radiale du corps 
du grand os. 


Du grand Os. 


Le grand os préfente un corps qui re- 
garde en bas, & une tête qui regarde en 
haut, & qui font en quelque forte {épa- 
rés par un rétréciflement à peu près cir- 
culaire en maniere de col. Le corps a deux 
faces , convexes & raboteufes toutes deux , 
mais l’externe plus large que l’interne. Il: 
a auf trois facettes , une inférieure con- 
cave & oblique , laquelle répond à celle 
de la tête fupérieure du troifieme os du 
métacarpe , une radiale qui s'articule avec 
la facette cubitale du pyramidal , & une 
cubitale beaucoup plus large, qui sunit 
à la face radiale de Fos unciforme. 

La tête de cet os fait une groffe con: 
vexité qui eft reçue en partie par los fca- 
phoïde , & en partie par le femi-lunaire. 


De: LUnciforme. 
PE 


_ La groffeur de l'Uneiforme ne le cede 
guères à celle du grand os. Il a trois faces 
& autant de facettes. Des trois faces , 
la premiere eft extrêmement large, con- 
vexe, pleine d’afpérités, & de figure à 
peu près triangulaire, La feconde eft in- 
terne , moins étendue , & légérement con- 
çave. Celle-ci porte du côté du cubitus 
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& vers fa partie inférieure , une groffe 
éminence courbée fur elle-même , dont 
la concavité eft tournée vers la partie ra- 
diale de la main , & qui eft une des qua- 
tre grofles éminences internes du carpe, 
ce qui fait donner à cet os le nom fous 
lequel on le défigne. La troifieme face 
neft prefque qu’un bord étroit. Elle eft 
cubitale , & fait partie du bord cubital 
de la main. y 

Les facettes font , une fupérieure , une 
inférieure , & une radiale. La fupérieure 
eft oblique , & très légérement concave, 
Elle s'articule avec le cunéiforme. Elle 
touche aufi une portion de Pos femi-lu- 
naire dans une très petite étendue. L'in- 
férieure un peu convexe, eft partagée en 
deux portions qui répondent aux têtes fu- 
périeures du quatrieme & du cinquieme 
os du métacarpe. Enfin la radiale plate & 
large, s'articule avec la facette cubitale 
du grand os. 

Les os du carpe ne font formés intérieu- 
rement que d’une lame aflez mince de 
fubftance compacte , & de fubftance cel- 
luleufe. Ils font cartilagineux dans un en- 
fant qui vient de naître; mais ils ont 
déja la forme qui leur eft propre. L’ofli- 
fication y commence par la partie cen- 
trale, & n’eft entiérement achevée qu’à 
l’âge de huit à dix ans. Les jointures qui 
les uniflent font de plufieurs elpeces. La 
premiere rangée s'articule avec la partie 
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inférieure de l’avant-bras. La feconde 
s'articule avec la premiere. Les os de lun 
& de l’autre ont des connexions entre eux ; 
enfin ceux de la feconde font articulés 
avec les extrémités fupérieures des os du 
métacarpe. 

La convexité que forme la premiere 
rangée des os du carpe , eft couverte d'un 
cartilage non interrompu qui paffe du 
{caphoïde au femi-lunaire, & de celui-ci 
au cunéiforme, Une capfule aflez lâche , 
fixée d’une part à fa circonférence , & 
de l'autre à celle de la cavité fcaphoïde 
du radias, Punit avec l'extrémité infé- 
rieure de l'avant -bras. Cette capfule eft: 
affermie par deux ligaments latéraux , un 
radial qui tient à l’apophyfe ftyloïde du 
radius & à los fcaphoïde , & un cubitai 
qui eft attaché à l’apophyfe fiyloïde du 
cubitus, & à Fos cunéiforme. Elle left 
encore par des fibres ligamenteufes , aflez 
fortes, qui vont obliquement de l’extré- 
mité inférieure du radius au bord fupé- 
rieur du carpe, près de fon bord cubital , 
en paflant fur la face interne & fur la face 
externe de l'articulation. Cette articula- 
tion participe du ginglyme & de Parthro- 
die. Les mouvements qui s’y exercent le 
plus ordinairement , font ceux de flexion, 
d’extenfion , d'adduction & d’abduétion. 
Mais clle en permet fouvent de compolés, 
& qui participent de la flexion & de Fad- 
duction , ou de l’abduétion, &c. 
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Les os de la premiere rangée du carpe, 
& fur-tout le fcaphoïde & le {emi-lunaire , 
forment une concavité profonde qui reçoit 
la convexité de la tête du grand os, & 
une portion de los cunéiforme, pendant 
que la tête de la facette fupérieure de ces 
derniers, glifle fur la facette inférieure 
de Pos cunéiforme , &-que la facette fu- 
périeure du trapeze & du pyramidal glifle 
de même fur la.-facette inférieure & ra= 
diale du fcaphoïde, Il: réfulte de la jonc- 
tion de ces os une feconde articulation , 
dont la capfule , quoiqu’entourée de quel- 
ques fibres ligamenteufes , eft cependant 
allez peu ferrée pour lui permettre des 
mouvements qui augmentent la mobilité 
générale de la main. Cette articulation 
participe de l’arthrodie, & fur-tout du 
gingiyme. On obferve que la premiere & 
la feconde rangée , au lieu d’être dans le 
même plan, font inclinées l’une fur Pau- 
tre, de maniere à former un pli tranfver- 
fal fur la convexité du carpe, 

Enfin les os du carpe s’articulent entre 
eux & avec les extrémités fupérieures des 
os du métacarpe par des diarthrofes pla- 
niformes , qui ne leur permettent que de 
glifler légérement les uns fur les autres 5 
ce qui arrive plus aifément à ceux de la 
premiere rangée qu’à ceux de la feconde, 
parce que les ligaments qui les entourent 
font plus lâches & moins multipliés. 

Outre les ligaments que dut ir" Les 
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articulations des os du carpe, on en voit 
deux autres qui fervent à contenir les 
tendons des mufcles du poignet & des 
doigts , & dont la defcription doit trou- 
ver place ici. Ce font les ligaments an- 
nulaires interne & externe, Le premier eft 
tendu tranfverfalement à la face interne du 
carpe entre fes quatre grofles éminences, 
lefquelles appartiennent au fcaphoïde ; au 
trapeze, à l'os pififorme, & à Punci- 
forme. Il eft très lâche & très épais. Sa 
plus grande largeur eft à fes extrémités, 
Il ne fait que deux couliffes , une radiale 
qui laïfle paller le tendon du radial in- 
terne , & une autre très grande pour le 
tendon du fublime & du profond, dans 
laquelle eft aufli reçu , du coté radial, 
celui du long fléchifleur du pouce qui eft, 
aflujetti dans une forte de capfule parti- 
culiere, Le ligament annulaire externe 
defcend obliquement de la partie infé- 
rieure du radius , depuis le voifinage du 
bord qui donne naiflance à fon apophyfe 
ftyloïde , le long de fa face convexe , juf- 
qu'à la face externe & au bord cubital 
au-carpe, auquel il s'attache très près du 
ligament,cubital de fon articulation avec 
l'extrémité inférieure de l’avant- bras. Sa 
largeur eft d’un pouce & dëmi. Il eft 
très fibreux , & contient fix coulifles par- 
ticulieres, trois fur le radius, une com- 
mune à cet os & au cubitus, & deux fur 
le cubitus. La premiere reçoit les ten- 
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dons du long abducteur & du court ex- 
tenfeur du pouce; la feconde , ceux des 
deux radiaux externes ; la troifieme loge 
le tendon du long extenfeur du pouce; la 
quatrieme eft deftinée pour ceux de lex- 
tenfeur commun des doigts & de l’exten- 
feur propre de lPindex; celui de l’exten- 
{eur propre du petit doigt glifle dans la 
‘cinquieme , & celui du cubital externe 
dans la fixieme. 


Du Méracarpe,. 


Le métacarpe eft fitué entre le carpe 
& les doigts. Il repréfente une grille in- 
clinée, On y diftingue comme au carpe, 
une face externe convexe , une interne 
"concave, & quatre bords, un fupérieur 
vers lefcarpe , un inférieur qui regarde 
les doigts, un interne ou radial, & un 
externe ou cubital. Les os qui le compo- 
fent font au nombre de cinq. On ne les 
défigne pas autrement que fous les norns 
de premier , fecond , troilieme, &c. en 
commençant par celui qui foutient le 
pouce, La forme en eft à peu près la 
mème, Ils font alongés, & peuvent être 
divilés en extrémité fupérieure, en partie 
moyenne , & en extrémité inférieure, Leur 
éxtrérmité fupérieure eft garnie de plufieurs 
facettes, au moyen defquelles ils s’articu- 
lent ænfemble, & avec la feconde rangée 
du carpe, La partie moyenne de ces os eff 
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en quelque forte prifmatique. On y diftin< 
gue trois faces, une externe cylindrique 
convexe , & deux internes plates, tournées 
du côté du radius & du cubitus , féparées 
par autant d'angles , deux externes moulf- 
fes, un radial & l’autre cubital, & un 
interne plus faillant, lequel regarde le 
dedans & le bord cubital de la main, 
Enfin l’extrémité inférieure des os du mé- 
tacarpe préfente une tête dont la convexité 
fe porte en dedans, applatie fur les parties 
latérales , & près de laquelle on obferve , 
de chaque coté , une petite tubérofité qui 
donne attache aux ligaments voifins. 


Du premier Os du Métacarpe. 


Cet os eft plus gros & en même temps 
plus court que les autres, Il eftedans un 
plan différent du leur, & en quelque forte 
tourné vers le dedans de la main. Son 
extrémité fupérieure préfente une facette 
articulaire qui répond à la facerte infé- 
rieuré du trapeze, c’eft-a-dire, qui -eft 
élevée dans fa partie moyenne entre la 
face interne & la face externe du carpe, 
& enfoncée fur les parties latérales. La 
tête eft creufée latéralement par deux gout- 
tieres qui reçoivent les os féfimoïdes com- 
pris dans fon articulation avec la premiere 
phalange du pouce, 
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Du fecond Os du Métacarpe. 


Le fecond os du métacarpe eft très. 
Jong. Son extrémité fupérieure a trois 
facettes, une grande anguleufe, avec la- 
quelle s'articule la facette inférieure du 
pyramidal; une feconde radiale très petite 
qui s'articule avec le trapeze; & une troi- 
fieme cubitale pour fa jonétion avec la 
facette radiale de l'extrémité fupérieure du 
troilieme os. 


Du troifieme Os du Métacarpe. 


Celui-ci a un peu moins de longueur 
que le précédent, Son extrémité fupe- 
rieure eft coupée très obliquement de haut 
en bas, & du côté radial au cubital, de 
forte qu’elle forme une pointe qui regarde 
le côté cubital de la partie fupérieure du 
fecond os. Elle a aufi trois facettes, une 
oblongue pour fon articulation avec læ 
facette inférieure du grand os, une ra- 
diale, & une cubitale qui répondent aux 
F du métacarpe entre lefquels il eft eg- 
clavé, 


Du quatrieme Os du Métacarpe. 
Le quatrieme os du métacarpe eft bier 


moins long que le fecond & le troifieme, 
Sa groleur eft moindre aufh. Les facettes 
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que prélente fon extrémité fupérieure , ont 
peu d'étendue, Celle qui répond au carpe 
eft.partagée en deux parties pour fe joindre 
au grand os & à los crochu. Les deux au- 
tres fervent à fes connexions ayec le trol- 
fieme & avec le cinquieme, 


Du cinquieme Os du Méracarpe. 


Outre qu'il eft plus mince & plus court 

ue les autres, à l'exception du premier, 
on extrémité fupérieure eft coupée obli- 
quement de haut en bas & de dehors en 
dedans, & préfente un angle qui fait faillie 
en dehors & du côté cubital du métacarpe, 
On n'y voit que deux facettes, une pour 
fon articulation avec l'os crochu , & l’au- 
tre pour celle qu'il a avec le côté cubital 
de la partie fupérieure du quatrieme os du 
métacarpe voifin. 

La ftructure interne des os du métacarpe 
n’a rien de particulier. Leurs extrémités 
font cartilagineufes dans un enfant qui 
vient de naître, & deviennent enfuite des 
épiphyfes que l’on trouve quelquefois fé- 
parées du corps de ces os, jufqu’à l’âge de 
quinze ou de dix-huit ans. Leurs articu- 
lations entre eux , & avec les os du carpe, 
préfentent autant de diarthrofes plani- 
formes qui permettent d'autant moins de 
mouvements , qu'ils font affujettis par 
des ligaments très forts & très multipliés , 
à l’exception du premier qui a beaucoup 
plus de mobilité , & qui peut être entraîné 
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vers le dedans de la main, renverfé fut fa 
face externe, & fe porter vers le radius 
& vers le cubitus , fans qu'il lui foit pof 
fible d'exercer des mouvements de circon- 
duétion , parce que les éminences qu’il 
préfente croiferoient celles du trapeze. Son 
articulation avec cet os participe du gin- 
glyme & un peu de larthrodie. Celle que 
_… les os du métacarpe ont avec les doigts, 
fera expofée ci-après. Il n’a d'autre ufage 
que de concourir à la formation de la 
main. 
| Des Doigts. 


Ils terminent la main & l'extrémité fu- 
périeure. Leur nombre eft de cinq. Les 
noms fous lefquels on les défigne font 
très connus, Le premier s'appelle le pouce, 
en latin pollex, à pollendo, parce qu'il a 
plus de force que les autres, & que fans 
lui on ne peut prefque rien faire avec la 
main, Le {fecond fe nomme l'indicateur , 
parce qu'il fert à indiquer ou à montrer. 
Le troifieme, qui a plus de longueur que 
les autres, eft le grand doigt. Le quatrie- 
me, que l’on garnit fouvent d’anneaux & 
de bagues , eft connu fous le nom d’annu- 
laire , & le cinquieme fous celui d’auricu- 
laire, attendu fon peu de grofleur qui 
permet qu'on l’introduife dans l'oreille, 
Chacun d’eux eft compolé de trois os ou 
trois phalanges, excepté le premier qui 
n’en a que deux. Ces phalanges fe dif. 
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tinguent par les noms de premiere, feconde 
& troifieme, 


Des premieres Phalanges des Doigts. 


Elles ont une forme alongée, & préfen- 
tent une extrémité fupérieure aflez épaifle 
& creufée d’une cavité articulaire peu pro- 
fonde , garnie de cartilage , & dont les 
bords font remplis d’afpérités pour latta- 
che des ligaments; une partie moyenne 
applatie fur deux faces, une externe con- 
vexe , une interne concave., féparées pat 
des angles latéraux fort faillants ; & une 
extrémité inférieure terminée par une pou- 
lie dont la convexité fe porte vers le dedans 
de la main , & aux côtés de laquelle fe 
voient des tubercules aflez élevés & rabo. 
teux. 

Des fecondes Phalanges. 


Elles reflemblent beaucoup aux premie- 
res; cependant elles font plus petites, & 
leur extrémité fupérieure eft creufée com 
me il convient pour s’articuler avec la 
poulie qui termine inférieurement la pré. 
cedente, 


Des troifiemes Phalanges. 


Celles-ci font plus petites encore. Leur 
figure eft celle d’une pyramide applatie , 
& terminée à fon fommet par une pointe 
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moufle & arrondie. Ces phalanges ont leur 
bafe creufée comme l'extrémité fupérieure 
des fecondes , afin de pouvoir s'articuler 
avec la poulie qui les termine par en 
bas. 

Des Phalanges du Pouce. 


La premiere eft plus courte que les 
premieres phalanges des autres doigts ; 
mais elleeft figurée commeelles, La feconde 
eft faite comme la troifieme, & n’en dif: 
fere que par fon épaifleur & fa largeur 
qui font plus confidérables. 

Les phalanges des doigts n'ont guere 
que de la fubftance compacte & de la 
fubiftance celluleufe , malgré leur forme 
alongée, Ces os font cartilagineux à leur 
extrémité dans les enfants. Il fuccede aux 
cartilages qui les terminent alors, de vé- 
ritables épiphyfes qui, dans la fuite, fe 
joignent à leur corps. Les dernieres pha- 
langes n’offrent de cartilages & enfuite 
d’épiphyfes, qu’à leurs bafes, Les articu- 
lations des premieres avec les têtes infé- 
rieures des os du métacarpe, font du genre 
des arthrodies. Un ligament orbiculaire, 
un peu plus épais fur leurs parties latérales 
qu'ailleurs, les entoure. Elles permettent 
des mouvements de flexion , d’extenfion, 
d’adduction & d’abduétion. Celles qui 
uniflent ces phalanges aux fecondes, & 
celles-ci aux troifiemes , font des gingly=« 
mes angulaires très parfaits , qui ont cha« 


http://rcin.org.pl 


260 TRAITÉ D ANATOMIE. 


cun leur ligament capfulaire & leurs liga: 
ments latéraux placés un du côté radial, 
& l’autre du côté cubital, & ne font fuf- 
ceptibles que de flexion & d’extenfion. 

On voit enfin au dedans des doigts, 
dans l’état frais, une gaîne ligamenteufe 
très épaifle à la partie moyenne de cha- 
cune de leurs premieres & fecondes pha- 
langes, très mince à leurs extrémités & aux 
troifiemes phalanges, & qui difparoît à 
l'endroit de leurs articulations } laquelle 
s'attache à leurs angles latéraux, & fert 
à contenir les tendons du fublime & du 
profond, 


Des Extrémités inférieures. 


Les extrémités inférieures comprennent 
la cuifle, la jambe & le pied. 


De la Cuife. 


La cuifle ef faite d’un feul os que l’on 
homme fémur. C’eft le plus gros & le 
plus grand de tous les os du fquelette, 


Du Fémur. 


La forme alongée du fémur permet 
de le divifer en extrémité fupérieure , èn 
partie moyenne , & en extrémité infé- 
rieure, 

Son extrémité fupérieute préfente trois 
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groffes éminences, comme celle de Phu- 
mérus : une arrondie en maniere de tête, 
& fupportée fur un col , laquelle eft fituće 
en haut , en dedans , & un peu en devant; 
ceft la tête du fémur ; une feconde fort 
large , couverte d’afpérités , terminée {u- 
périeurement par une pointe moulle , 
placée en bas , en dehors, & un peu en 
arriere que l’on nommele grand trochan- 
ter; & une troifieme fituée en arriere , 
en dedans & en bas, raboteufe auf, 
laquelle eft appellée le petit trochanter, 
Ces noms de grand & de petit trochan- 
ter que l’on a fubftitués à ceux de grolle. 
& de petite tubérofité , fous lefquels on 
auroit pu défigner ces deux dernieres émi- 
nences, viennent de ce qu’elles donnent 
attache aux mufcles deftinés à la rotation. 
de la cuifle, : 

La convexité de la tête du fémur eft 
fort réguliere. Elle forme à peu près les 
deux tiers d’une fphere. Son étendue eft 
beaucoup plus grande de dedans en dehors, 
que de devant en arriere, On la trouve 
couverte d'un cartilage épais à fon milieu, 
& mince fur fes bords, lequel manque à 
fa partie moyenne inférieure , interne & 
poitérieure , où fe trouve une empreinte 
allez profonde deftinée à donner attache 
à un ligament, Son col a plus d’un pouce 
de longueur. Il eft fort incliné fur le corps 
du fémur, & fe termine inférieurement 
par deux lignes obliques & faillantes qui 
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vont du petit au grand trochanter, Celle 
qui eft poñtérieure eft beaucoup plus élevée 
que l’autre. 

La tête du fémur s'articule par énar- 
throfe avec la cavité cotyloïde du grand 
os innominé, Elle et retenue dans cette 
cavité par deux ligaments, lun interne 
que l’on a long -temps & mal à propos 
appellé le ligament rond du fémur; l’autre 
externe , qui eft le ligament orbiculaire. 
Le premier peut avoir un pouce de long. 
Il eft plat , de figure triangulaire , attaché 
par fon extrémité la plus large au bord 
antérieur & interne de l’impreflion rabo- 
teufe de la cavité cotyloïde, & par fon 
extrémité étroite à celle de la tête du fémur 
dont il vient d’être parlé. Ce ligament eft 
lus court en arriere & en dedans, & plus 
e en devant & en dehors, parce que 
Pextrémité par laquelle il tient à la cavité 
cotyloïde , elt fort oblique. Une de fes 
faces eft fupérieure & antérieure, & Pau- 
tre inférieure & poftérieure, Cette derniere 
regarde ja têre du fémur. L'’ufage de ce 
ligament paroît être non feulement d’af- 
fermir la jonétion du fémur avec les os 
innominés , mais encore d'empêcher que 
la tête du premier ne forte de fa cavité 
en haut & en dehors. Aufli, lorfau’elle 
en et chaflée par un effort violent, ce 
ligament eft-il fouvent rompu; & quoi- 
qu'on parvienne à réduire la luxation , 
fes extrémités , loin de fe fouder, fe dé- 
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truifent peu à peu par le frottement , fans 
qu'il foit poflible d'en retrouver les reftes, 
C'eft de cette maniere qu'on doit expli- 
quer l’abfence du ligament Mont il s'agir, 
lorfque par hafard il manque en quelques 
fujets. Cependant , il pourroit fe faire 
qu’elle fùt naturelle & indépendante d'au- 
cun accident antérieur, Bernard Gengha 
dit que, faifant à Rome en 1662 la dil- 
fection d’une cuiffe , il ne fe trouva pas 
de ligament rond,.dans l'articulation du 
fémur. Pour lever les doutes que les aflif- 
tants paroifloient avoir à ce fujet , il'ou- 
vrit l’autre cuifle en leur préfence , & 
trouva la même chofe. Il obferva feule- 
ment que le ligament capfulaire étoit plus 
épais & plus fort qu'à Pordinaire , ce qui 
le mettoit en état de fuppléer au défaut de 
Pautre, 

Le ligament orbiculaire eft fixé d’une 
part à Pos innominé , & de Pautre , à la 
partie fupérieure du fémur. Il tient à lun 
autour du bourrelet qui augmente la pro- 
fondeur de la cavité cotyloïde, & à lau- 
tre au bord de fon col, très loin de fa 
tête antérieurement, aflez loin de cette 
même tête du coté interne , & beaucoup 
plus près du côté externe , au voifinage 
du trochanter., Son épaifieur eft peu con- 
fidérable à la partie interne & poftérieure , 
médiocre à la partie poftérieure & externe , 
& très-grande à la partie antérieure où il 
eft manifeftement fibreux. Cette portion 
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fibreufe naît de l'épine antérieure infé- 
rieure de los des îles, & defcendant en 
bas, elle s'élargit beaucoup, & va satta- 
cher à toutefla longueur de cette ligne 
oblique que j'ai dit terminer antérieure- 
ment le col du fémur , & defcendre du 
grand au petit trochanter. 

Les mouvements que l'extrémité fupé- 
rieure du fémur peut exécuter, ne font 
bornés à aucuns fens. Cet os fe porte en 
avant, en arriere , en dedans & en dehors, 
poux la flexion , l’extéfifion , l’adduction 
& l’'abduétion de la cuifle, Outre cela , il 
peut exercer des mouvements de circon- 
duction ou en fronde, & des mouve- 
ments de rotation qui fe font fur une 
ligne qui defcend obliquement du fom- 
met de fa tête, au milieu de l'intervalle 
qui fépare fes deux condyles. 

Le grand trochanter n’eft garni d’afpé- 
vités que dans une partie de fon étendue. 
Le refte eft aflez lifle & couvert dans 
l’état frais d’une croûte caïtilagineufe fort 
mince, fur laquelle glifle une partie du 
tendon du mufcle grand-feflier, qui y eft 
aflujettie au moyen d’une capiule. Cette 
éminence s'éleve au deflus du col, de forte 
qu'il fe trouve entr’eux un enfoncement 
allez marqué que l’on nomme la cavité 
du coi du fémur, Le petit trochanter n’eft 
pas garni de cartilage ; il tient au pre- 
mier, comme il a été dit précédemment. 

Le corps du fémur commence au def- 
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fous de ces deux apophyfes ; il eft d’abord 
allez épais, & après s'être rétréci dans fa 
partie moyenne , il s'élargit de nouveau à 
{a partie inférieure. On y diftingue aifé- 
ment trois faces, comme à tous les os 
longs. Une ef antérieure & cylindrique, 
& les deux autres poftérieures, une 1m- 
erne , Pautre externe , en quelque forte 
applaties & plus larges. Les angles qui 
les féparent font aufi au nombre de 
trois, deux antérieurs moufles, l’un in- 
terne, l’autre externe , & le troifieme 
poltérieur , beaucoup plus faillant & plus 
aigu. On le nomme la ligne âpre du 
fémur , parce qu'il et garni d’un grand 
nombre d’afpérités. Son épaifleur permet 
d'y diftinguer deux levres , une interne , 
Pautre externe. Certe ligne ek bifurquée 
fupérieurement & inférieurement, Les 
branches fupérieures vont aboutir à la 
partie poftérieure & inférieure des deux 
trochanters , & font féparées par une 
empreinte raboteufe fort étendue. Les in- 
férieures fe terminent aux tubérofités qui 
font près de fes condyles. Le corps du 
fémur eft courbé d’arriere en avant fur 
fa longueur , & préfente une convexité 
antérieure , & une concavité poftérieure. 
Le conduit par lequel les vaifleaux fan- 
guins pénetrent au dedans, fe voient à fa 
partie moyenne inférieure, près de la 
ligne âpre. | 

L'extrémité inférieure du fémur eft plus 
Tome I, M 
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épaifle que la fupérieure , & en quelque 
forte applatie fur deux faces, une anté- 
rieure très large & convexe , & une pof- 
térieure étroite , plate & de figure trian- 
gulaire , féparées par les deux branches 
inférieures de la ligne âpre. Elle fe ter- 
mine par deux grofles éminences que l'on 
nomme condyles. L'une eft interne , Paus 
tre eft externe. Ces éminences :tiennent 
enfemble antérieurement & forment une 
poulie , dont le bord externe eft le plus 
faillant & monte le plus haut. La plus 
grande partie de la convexité des condy- 
les eft en arriere, celle de linterne eft 
plus élevée & remonte davantage. Ces 
condyles font féparés en bas & en arriere 
par un grand enfoncement dans lequel on 
diftingue deux empreintes Hgamenteutes , 
creufées chacune fur chacun deux. Celle 
du condyle externe eft en arriere & celle 
de l’interne eft en devant. Enfin on voit à 
la face interne du condyle interne, & 
à l’externe de l’extérne , une igrofle pro- 
tubérance , dont la furface eft raboteufe , 
& qui tient la place des tubérofités qui 
fe voient à l'extrémité inférieure de Phu- 
mérus, & que l’on appelle fes condyles. 
Les branches inférieures de la ligne âpre 
viennent y aboutir. 

On ne rencontre au dedans du fémur 
que l’organifation commune à«tous’les os 
longs. Dans un enfant gui vientide naitre, 
fon extrémité inférieure , favoir, fes deux 
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condyles , les tubérofités voifines & la 
poulie antérieure, font encore cartilagi- 
neufes. Son extrémité fupérieure forme 
une large épiphyfe qui comprend la tête, 
le col & les trochanters , mais qui eft 
déja oflifiée au col & à la racine de ces 
deux éminences. A mefure que Foffifi- 
cation fait des progrès , l'extrémité infé- 
rieure s’endurcit en commençant par la 
partie moyenne, & devient peu à peu une 
épiphyfe qui weft plus féparée du corps 
de los que par une lame cartilagineufé 
de plus en plus mince, De même le noyau 
offeux de l'extrémité fupérieure augmente: 
il occupe une plus grande partie du col, 
la racine & l’interftice des trochanters , 
de forte qu'il rete en cet endroit deux 
portions cartilagineules, l’une qui appar- 
tient à la plus petite de ces éminences, 
l’autre qui forme le fommet de la grande, 
la partie fupérieure du col, & la tête. 
Dans la fuite le col augmente de longueur 
& fe foude au corps de Fos ; alors les 
portions cartilagineufes de la partie fupé- 
rieure du fémur font trois , une fait la 
tête , & les deux autres en font les tro- 
chanters, Chacune de ces parties s’ofliñie 

eu à peu & donne naiflance à autant 
d’épiphyfes. Celles des trochanters font 
les premieres qui difparoiflent , enfuite 
celle de la tête. L’épiphyfe de la partie 
inférieure refte plus long-temps que les 
autres, Les traces de leur féparation fe 
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retrouvent encore dans la premiere jeu- 
pelle; mais à la fin elles s’effacent entié- 
rement. 

Le corps du fémur préfente aufli des 
différences fenfibles dans les enfants; il 
eft prefque droit & ne fe courbe d’avant 
en arriere qu'à mefure que lon avance 
en Âge. Ce changement paroît être l'effet 
de la pefanteur du corps & de l’action 
des mufcles fléchiffeurs de la jambe , lef- 
quels font attachés d’une part à la partie 

oftérieure & inférieure du baflin, & de 
Es la partie fupérieure & poftérieure 
du tibia & du péroné. La direction des 
condyles dont la convexité fe trouve pref- 
que tout à fait en arriere, peut y con- 
tribuer auf. Cette courbure eft très utile, 
foit pour laifler aux mufcles de la partie 
poftérieure de la cuifle un plus grand ef- 
pace dans lequel ils puiflent fe loger, {oit 
pour donner la facilité de croifer les cuiffes 
lune fur l’autre | fans que la ligne âpre 
du fémur exerce fur ces mufcles une pref- 
fon douloureufe. 

La difpoñition du fémur dans les en- 
fants du premier âge, donne quelquefois 
lieu à une maladie qui ne peut plus ar- 
river lorfau'on eft parvenu à l’âge adulte, 
mais qui eft remplacée par une autre en- 
core plus fâcheule. La premiere eft le dé- 
collement de l’épiphyfe qui forme la têre 
& une partie .du col du fémur , & la 
feconde eft la fracture de ce col, Elles 
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s’annoncent toutes deux par l’impuiffance 
de mouvoir le membre , par fon raccour. 
ciflement & par la poñtion du genou & 
de la pointe du pied qui fe portent conf- 
tamment en dehors, auxquels ils {e joint 
pour le plus fouvent des douleurs très 
vives, du gonflement & de la fievre. Ces 
maladies ont été long-temps ignorées. Am- 
broife Paré paroît êtrele premier qui les 
ait connues , & fur tout la fracture : Le 
quoiqu'il la aécrive avec beaucoup d’exac- 
itude , elle avoit fi peu excité l’attention 
des praticiens , qu’on ne fe doutoit pas. 
qu’elle fût auli fréquente , & qu’on n'avoit 
propofé pour fa guérifon que des moyens 
infufffants , ou même contraires à Pindi- 
cation qu’elle préfente, M. Foubert, Chi- 
rurgien , du mérite le plus diftingué , 
a communiqué à ce fujet à l’Académie 
Royale de Chirurgie , des obfervations & 
des remarques très inftructives, qui jointes 
À celles qui ont été faites par pluñeurs 
autres membres de cette Compagnie, ne 
laiflent rien à defirer fur le diagnoitic & 
[ur le traitement de la fraéture dont il 
s'agit. 

La fituation des deux fémurs ef telle 
qu'ils s’écartent fupérieurement & fe rap- 
prochent inférieurement , ce qui paroit 
dépendre de l’inclinaifon de leur col. Cette 
cbliquiré fait que le condyle interne paroit 
plus alongé que l’externe, quand on re- 
garde chacun de ces os féparément & qu'on 

M iij 


° http://rcin.org.pl 


270 TRAITÉ D'ANATOMIE. 

les tient dans une direction droite. Elle 
eft avantageufe en ce qu’elle laïfle un ef- 
pace confidérable pour les parties de la 
génération , les deux grands réfervoirs de 
Purine & des matieres fécales, & pour 
les mufcles puiflants qui meuvent la cuifle 
en dedans. Elle {ert aufli à nous faire mar- 
cher avec plus de fermeté ; car fi les deux 
genoux euflent été éloignés l’un de Fau- 
tre, il eût fallu pour que nous puifhions 
marcher À grands pas, que le tronc eùt 
décrit une portion d'arc de cercle , & 
lorfque nous leverions une jambe , le 
centre de gravité du corps feroit trop éloi- 
gné de la bafe de Pautre. C’eft ce que 
Fon voit arriver aux femmes, dont les os 
innominés font plus écartés qu'ils ne le 
{ont chez les hommes. L’obliquité du fé- 
mur fait qu'il ne décrit point une ligne 
droite avec le tronc , & qu’une partie 
de la pefanteur du corps fe perd dans la 
partie interne de l'articulation du genou. 
C’eft peut-être la raifon pour laquelle cette 
jointure fe renverfe fi fouvent en dedans , 
chez les enfants qui font naturellement 
foibles. 

Outre la connexion qui fe trouve entre 
le fémur & le grand os innominé, l'os 
de la cuiffe en a inférieurement une autre 
avec la rotule & avecla partie fupérieure 
du tibia, dont il fera parlé dans la fuite. 
Ses ufages font évidents. 
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De la Jambe. 


La jambe eft faite de trois os , deux 
' 2 A 3 
longs & fitués l’un à côté de Pautre , que 
Fon nomme le tibia & le péroné, & un 
> ri #} ” je f A 
plat & d’une épailleur médiocre fitué à 
la partie antérieure du genou, & que l'on 
appelle la rotule. 


Du Tibia, 


Letibia eft le plus gros des deux oslongs 
de la jambe. Il eft fitué intérieurement par 
rapport à l’autre, On le divife en extré- 
mité fupérieure, en partie moyenne, & 
en extrémité inférieure. Son extrémité fu- 
périeure eft fort épaifle & applatie fur {on 
{ommet où fe préfentent deux grandes 
facettes articulaires féparées par un tuber- 
cule mitoyen , & par deux empreintes 
raboteufes , une antérieure & l’autre pof- 
térieure. Ces facettes font connues fous 
le nom de condyles du tibia. L'interne 
eft creufe & alongée d’avant en arriere. 
L’externe eft plate & en quelque forte ar- 
rondie , & forme un plan incliné qui defl- 
cend de la partie interne à l’externe. Elles 
font toutes deux couvertes dans Pétat frais 
par un cartilage qui s'étend jufques fur le 
tubercule qui fe trouve entr’elles. Derriere 
ce tubercule fe voitune échancrure aflez 
profonde qui donne attache à un ligament , 
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& qui les fépare l’une de l’autre. Le pour- 
tour des deux condyles eft garni d’alpé- 
rités ligamenteufes. À la partie poftérieure, 
inférieure & externe de celui qui eff en 
dehors , on apperçoit une petite facette 
garnie de cartilage, qui fert à fon arti- 
culation avec la tête fupérieure du péroné, 
Enfin on trouve à leur partie antérieure 
& à peu de diftance de leur bord, une 
groffe tubérolité d’un pouce & demi de 
longueur , à laquelle s'attache Pextrémité 
inférieure du principal ligament de la 
rotule. 

Le tibia fe rétrécit immédiatement au 
deflous de fes condyles , ce qu'il continue 
de faire jufqu’à la partie moyenne de {on 
corps. Ce corps a une figure prifmatique. 
On y voit trois faces & trois bords : des 
faces , l’une eft interne, l’autre externe, 
toutes deux applaties & larges ,.& la troi- 
fieme eft poftérieure , prelque cylindrique 
& plus étroite, Les deux premieres font 
féparées l’une de l’autre par un bord très- 
aigu que l’on nomme la crête du tibia, 
& elles le font de la poitérieure par deux 
autres bords , un interne plus moufle , & 
un externe plus fallant, & qui donne 
attache au ligament interoffeux de la 
jambe. La face poftérieure eft traverfée 
dans fa partie fupériéure par une ligne 
oblique qui fe porte du condyle externe 
au bas du tiers fupérieur de fon bord in- 
terne, & à laquelie plufieurs mufcies vien- 
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nent fe fixer. Le conduit qui tranfinet 
les vaifleaux fanguins dans fon intérieur , 
fe voit au deflous & à peu de diftance 
de cette ligne. Il defcend de haut en bas, 
& fon calibre eft aflez confidérable, 
L’extrémité inférieure du tibia a un peu 
plus de volume que fon corps, mais 
moins que fon extrémité fupérieure. Elle 
fe termine par une concavité fcaphoïde 
allez profonde , traverfée davant en arriere 
par une ligne faiilante peu élevée, & 
tronquée en dehors & en arriere, Cette 
cavité eft articulaire & garnie de carti- 
lage dans létat frais. Elle eft furmontée 
par une éminence qui en fait la partie 
interne & antérieure, & qui reffemble 
beaucoup par fa pofition à l’apophyfe 
ftyloïde du rayon. C’eft ce qu'on nomme 
la malléole interne. Cette éminence eft 
large , épaifle & afez alongée. On voit 
à fa partie poftérieure une coulifle revêtue 
d'une couche mince de cartilage, & qui 
donne pañlage aux tendons des mufcies 
jambier poltérieur , & long fléchifleur 
commun des orteils. Plus loin , il y a en 
arriere une autre coulifle moins apparente, 
fur laquelle glie le tendon du long flé- 
chifleur du pouce, À l’oppofite de la mal- 
léole interne , & à l'endroit où la cavité 
fcaphoïde du tibia et tronquée , on voit 
un enfoncement triangulaire, dont la 
partie inférieure & la plus large , forme 
un rebord creux & cylindrique enduit de 
M y 
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cartilage dans l’état frais , pour l’articu- 
lation des extrémités inférieures du tibia 
& üu péroné. Toute la partie inférieure 
da tibia paroît être contournée en dehors, 
à peu près comme fi cet os eût été tordu 
dans le temps où il n’avoit pas encore 
acquis fa folidité. L'effet de cette difpo- 
fition , eft que la mallcole interne , au heu 
de répondre au condyle interne de la 
partie fupérieure du tibia, eft beaucoup 
plus en devant, & que la cavité qui reçoit 
da malléole externe formée par le péroné, 
eft plus en arriere que le condyle externe. 
On ne peut fe difpenfer dy avoir égard 
dans la réduction des fratures du tibia, 
& dans les bleflures des extrémités infé- 
rieures qui chligent de faire garder pen- 
dant long - temps la même fituation aux 
malades, de peur de ne pas ajuiter les 
extrémités de los comme elles le doivent 
être , ou d’occafionnet une difienfion dou- 
Joureule dans les ligaments qui afférmif. 
{ent les jointures. 

Le tibia ch organifé intérieurement com- 
me tous les autres os de fon efnece, Ses 
extrémités font encore cartilagineufcs au 
moment de la naïiflance, Elles sofl fent 
dans la fuite, & deviennent des épiphyfes 
dont la trace refte long-temps après qwel- 
les fe font unies au corps de Fos, La fitifa- 
tion particuliere du tibia eft telle cue cet 
os occupe la partie interne & antérieure 
de la jambe, Ses connexions font fupé- 
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rieurement avec le fémur , en dehors avec 
le péroné , & inférieurement avec la partie 
fupérieure du pied. Elles feront expofées 
dans un moment. Son ufage eft de tranf- 
porter le poids du corps fur la partie fu~ 
périeure du pied. 


Du Peéroné. 


Le tibia tire fon nom de fa reflem- 
blance avec uninftrument à vent qui étoit 
en ufage parmi les anciens; le péroné 
emprunte le fien de fa reflemblance avec 
une forte d’agraffe dont ils fe fervoient. 
Cet os eft mince dans toutes fes parties : 
on le divife comme tous les os longs , en 
extrémité fupérieure, en partie moyenne , 
& en extrérnité inférieure. 

L'extrémité fupérieure du péroné a 
quelque épaifleur. Elle forme une tête de 
figure très-irréguliere & couverte d’afpé- 
rités , fur laquelle on voit du côté interne 
une facerte légérement concave , garnie 
de cartilage, laquelle reçoit la facette 
convexe de la partie poftérieure , infé- 
rieure & externe du condyle externe du 
tibia. L'aticulation qui les unit eft en- 
tourée d’un ligament capfulaire &de fibres 
ligamenteufes vrès-fortes , qui defcendent 
en avant & en arriere du tibia au péroné, 
dans une direction oblique de dedans en 
dehors. Celles qui font antérieures font 
beaucoup plus fenfibles , & forment un 
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ligament de figure trapézoïde. Cet appa- 
reil montre aflez que les mouvements qui 
s’exécutent dans larticulation dontil s’agit, 
font très bornés, & qu’elle eft de lefpece 
des diarthrofes planiformes. 

La partie moyenne ou le corps du pé- 
roné commence immédiatement au deflous 
de fa tête fupérieure, & ne fe termine 
qu’au voifinage de l'inférieure, Elle eft 
prifmärique & préfente trois faces appla- 
ties & trois angles qui tournent , en chan- 
geant de pofition , fur la longueur de los, 
Celle des faces qui eft externe devient 
poftérieure en bas. Celle qui eft interne 
devient antérieure, & la poftérieure de- 
vient interne, De même angle antérieur 
devient externe, linterne devient anté- 
rieur , & l’externe devient interne, de 
forte que l’on dircir que los a été tordu 
en fens contraire par fes deux extrémités. 
L'angle interne , quoique médiocrement 
faillant, donne attache au ligament inter- 
offeux , dont il a été parlé à occafion du 
tibia. Ce ligament femblable à celui qui 
{fe trouve entre les os de avant-bras, eft 
fitué entre le tibia & le péroné, El eft 
un peu interrompu à fa partie fupérieure 
& à fa partie inférieure, & préfente une 
organifation fibreufe. Ses ulages font les 
mêmes que de celui de lavant-bras. 

L'extrémité inférieure du péroné forme 
une tête applatie & alonsée, convexe & 
raboteufe en dehors, He & garnie de 
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čartilage dans une allez grande étendue 
en dedans. Cette tête s'articule avec la 
partie inférieure & externe du tibia, & 
defcend au delà de la cavité fcaphoïde 
qui le termine. Elle eft direétement à 
l’oppofite de la malléole interne , & porte 
le nom de malléole externe. On voit en 
arriere , à fa face interne , un long enfon- 
cement qui fert à loger de la graifle , & 
un peu plus loin , une coulifle cartilagi- 
neufe fur laquelle glifle le tendon des 
mufcles long & moyen péroniers, Sa 
jonction avec le tibia eft de la même 
efpece que la fupérieure. Elle eft entourée 
d'une caplule mince , & affermie par des 
ligaments qui vont aufi du tibia au 
péroné dans une direction très oblique de 
dedans en dehors, mais qui font plus 
apparents & plus marqués®n arriere qu'en 
devant. | 

La ftructure interne du péroné n’a rien 
de particulier, Ses extrémités cartilagineu- 
fes au moment de la naiflance , devien- 
nent des épiphyfes qui fe joignent au 
refte de los. On remarque auffi que fon 
corps eft droit, mais dans la fuite il fe 
courbe de dehors en dedans & s'approche 
du tibia. Cetre courbure pourroit être 
l'effet des bandes dans lefquelles on en- 
veloppe les enfants nouveaux nés. Le 
péroné meit pas feulement placé au coté 
externe du tibia , il eft aufi en arriere, 
de forte qu'un ftyler pale entre les deux 
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os des jambes, feroit derriere les deux 
tibia & au devant des deux péronés. 
Outre fes connexions avec le tibia , il en 
a d’autres avec la partie fupérieure du 
pied. Ces dernieres feront expofées lorf- 
qu'on parlera du tarfe. Ses ufages font 
de donner attache aux mufcles qui vont 
de la jambe au pied, & de contribuer à 
l'articulation de ces deux parties. 


De la Rotule, 


La rotule a fort peu de volume, Sa 
figure eft en quelque forte triangulaire : 
on peut y diftinguer deux faces , une anté- 
rieure convexe & raboteule, une pofté- 
rieure concave & life; trois bords ,-un 
fupérieur & deux inférieurs & latéraux, 
& trois angles , eux fupérieurs & un infé- 
rieur. 

Les afpérités que préfente la face anté- 
rieure de la rotule, {ervent à l’attache des 
fibres tendineufes des mufcles exrenfeurs 
de la jambe, qui vont en grande partie 
s'y terminer. La face poftérieure eft par- 
ragée en deux parties par une éminence 
longitudinale , qui defcend du milieu du 
bord fupérieur de Pos à fon angle infé- 
rieur, L'une eft interne & l’autre externe. 
Celle-ci eft plus large & plus enfoncée que 
linterne , par rapport à élévation & à la 
largeur plus confidérakle du bord externe 
de la poulie cartilagineufe du fémur. Elles 


http://rcin.org.pl 


De rÖSTÉOLOGIE. 279 


font articulaires & couvertes de cartila- 
ges dans l’état frais. On voit au deflous 
une empreinte raboteufe , à laquelle vient 
fe fixer l'extrémité fupérieure d’un liga- 
ment qui aflujettit la rotule à la partie 
fupérieure du tibia. Ses bords & fes angles 
n’ont rien de remarquable, 

La rotule ne contient intérieurement 
que de la fubftance celluleule, couverte 
d’une couche médiocrement épaifle de 
fubftance compaéte. Cet os eft encore 
cartilagineux dans les enfants du premier 
âge , & ne commence à s'endurcir qu'au 
bout de quelques années. Il donne atta- 
che aux mufcles extenfeurs de la jambe, 
& leur procure la plus grande force pofl- 
ble, en éloignant le lieu de leur infertion 
du centre de l'articulation du genou , dont 
il fait partie. | 

Cette articulation eft fort compofée. On 
y voit un grand nombre de ligaments & 
de cartilages. Les ligaments font ceux de 
la rotule, & ceux qui font communs au 
fémur & au tibia. Ces derniers peuvent 
être rangés fous deux clafies. La premiere 
comprend les ligaments fitués hors de 
l'articulation, & la feconde ceux qui font 
tués au dedans, Les cartilages appartien- 
nent au fémur , à la rotule & au tibia, : 
ou font placés dans intervalle de ces os. 

La jointure eft recouverte antérieure- 
ment d’une expanñon du fafcia lata, fous 
laquelle fe préfente la rotule , retenue 
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fupérieurement par les tendons des mufcies 
entenfeurs de la jambe , & inférieurement | 
par un ligament qui lui eft propre. Les 
tendons donnent naiflance à une aponé- 
vrofe mince, qui après avoir pañlé fur la 
face convexe de la rotule, defcend fur 
fon ligament où elle difparoit , & fur les 
côtés de ce ligament pour aller fe termi- 
ner à la partie fupérieure & antérieure du 
tibia. Le ligament propre de la rotule eft 
épais , fibreux , large d’un pouce, & long 
de deux & demi. Il defcend de langle 
inférieur de cet os à la tubérofité fupé- 
rieure du tibia. Sa largeur eft moindre 
à fa partie moyenne qu'à fes extrémités. 
Il aflujetuit la rotule au tibia & les unit 
avec une force qui contrebalance l’action 
des mufcles entenfeurs de la jambe, & 
qui permet de ne regarder le premier de 
ces os, que comme une appendice de 
l’autre. La rotule paroît être au tibia ce 
que l’olécrane eft au cubitus , & la feule 
différence qui foit entre ces deux parties 
offeufes , eft que l’une eft mobile & que 
l’autre ne left pas, ce qui répond à la 
multiplicité des mouvements que le genou 
doit exécuter, On trouve encore au dedans 
de Particulation un ligament fort mince 
qui appartient à la rotule, ou plutôt aux 
graifles voifines de fon angle inférieur, & 
qui va fe fixer à la partie antérieure de 
la cavité qui fépare les deux condyles du 
fémur. 
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Les ligaments fitués au dehors de Par- 
ticulation font ceux que Pon nomme la- 
téraux, poftérieur & capfulaire, Les laté- 
raux font deux, l’un interne & Pautre 
externe, L'interne eft attaché au fémur 
au deflous de la tubérofité qui eft près de 
fon condyle interne, Ses fibres s'écartent 
en defcendant , & vont fe terminer à la 
partie fupérieure interne du tibia , le long 
de taquelie elles gliflent d’arriere en de- 
vant, jufqu'à plus de deux pouces & demi 
‘au deflous de la partie fupérieure de cet 
os. Elles forment une efpece de plancher 
fur lequel gliflent & coulent les tendons 
des mufcles couturier , grêle interne, & 
{ur-tout celui du demi-nerveux qui y eft 
lié par une capfule membraneufe très 
fine. Le ligament externe eft plus étroit 
& plus court. Il tient par en haut à la 
tubérofité externe du fémur, & defcend 
pour embrailer la partie antérieure de la 
tête du péroné, où ik s'élargit un peu, 
quoique fes fibres ne foient point radiées 
comme celles de Finterne. Sa longueur eft 
à peu près de deux pouces. Il eft aflez 
che, Ces deux ligaments ne font point 
placés au milieu de larticulation; ils fe 
trouvent un peu en arriere, ce qui les 
rend propres non feulement à l’affermir 
& à diriger les mouvements de flexion & 
d’extenfion, mais encore à la retenir & 
à l'empêcher de fléchir en arriere. ils 
deviennent très lâches dans la flexion de 
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la jambe, & fort tendus au contraire 
dans fon extenfion. 

Le ligament poftérieur a une forme 
très irréguliere, Il defcend de la partie 
poftérieure inférieure & externe du con- 
dyle externe du fémur, & après avoir 
croifé la face poftérieure de l'articulation, 
il fe termine à la partie poftérieure , fu- 
périeure & interne du tibia. Quelques 
fibres nées du fémur au même endroit, 
fe détachent du bord inférieur de ce li- 
gament, & vont avec moins d'obliquité 
fe jeter fur la partie moyenne du bord 
fupérieur & poftérieur du tibia, Ce même 
ligament reçoit aufli à {on bord fupérieur 
des fibres obliques qui viennent de la par- 
tie fupérieure du condyle externe du fémur. 

Le ligament capfulaire eft lâche à la 
partie antérieure de l'articulation, eft plus 
ferré à {a face poftérieure, Il eft attaché à la 
partie antérieure & à la partie poftérieure 
du fémur, au deflus de fa poulie & de 
fes condyles. Mais fur les parties latérales 
de cet os, il tient précifément aux bords 
des condyles. On le trouve fixé à tout le 
contour de la tête du tibia , ainfi qu’à 
celui de la face poftérieure & articulaire 
de la rotule, qui en eft , pour ainfi dire, 
embraflée , & il renferme une grande 
quantité de graifles rougeâtres , au milieu 
defquelles les glandes fynoviales font fans 
doute logées. 

Les ligaments fitués au dedans de lara 
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ticulation font trois, favoir celui dont 
j'ai parlé à l’occafion de la rotule , & deux 
autres que l’on nomme les ligaments croi- 
fés. Ceux-ci font fort poftérieurs ; ils font 
couverts de graifle en devant , & tiennent 
en arriere au ligament cçapflulaire. L'un 
eft antérieur & fort oblique, & Pautre 
poftérieur & prefque droit. Le premier 
tient à l’empreinre du condyle externe du 
fémur. Il eft large en cet endroit & fe 
rétrécit beaucoup à mefure qu'il defcend. 
Ce ligament fe porte en avant , en dedans 
& en bas, & va gagner la partie anté- 
rieure & interne du tubercule qui fépare 
les condyles du tibia. Le fecond eft atta- 
ché près du condyle interne du fémur. Il 
fe jete en arriere , en bas & en dehors, 
& après avoir croifé le précédent derriere 
lequel il paffe, il fe termine à l'échan- 
crure qui fe trouve entre les deux con- 
dyles du tibia. Ces deux ligaments s'en- 
tre-croifent quand on tourne la pointe du 
pied en dedans, & ils s’écartent l’un de 
l’autre quand on la tourne en dehors, 
Leur ufage eft de soppofer au renverfe- 
ment de la jambe d’arriere en avant, & 
de borner fon mouvement de rotation de 
dehors en dedans, pendant qu’ils favo- 
rifent celui qui fe fait de dedans en de- 
hors. 

Le cartilage qui recouvre la poulie & 
le condyle du fémur , celui qui encroûte 
la partie du tibia, & celui de la rotule, 
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ont été décrits en parlant de ces os. Ceux 
qui font fitués au dedans de l'articulation 
portent le nom de femi-lunaires , eu égard 
à leur figure qui reflemble à un croitflant, 
Ils font épais à leur bord externe par lequel 
ils tiennent à la face interne, du ligament 
capfulaire, minces à leur bord interne, 
évuidés dans le milieu, concaves fupé- 
rieurement du côté du fémur , applatis du 
côté du tibia ,& tiennent l’un à lautre par 
un ligamentc étroit , long d’un pouce rs 
plongé dans la graifle, & qui va de la 
partie antérieure de la convexité de Pun 
à celle de Pautre. On peut les diftinguer 
par les noms d’interne & d’externe. Le 
premier eft large en arriere & étroit en 
avant, & le fecond eft large en avant 
& étroit en arriere, mais d’une maniere 
moins fenfible. Les extrémités du cartilage 
femi-lunaire interne {ont très écartées , 
de maniere qu’il forme une cavité alongée 
d'avant en arriere. Celles de l’externe font 
rapprochées , & la cavité qu'il préfente 
eft arrondie, Ces extrémités font pointues, 
minces & prefque ligamenteufes. Elles tien- 
nent au tubercule qui fépare les condyles 
du tibia. Enfin le cartilage femi-lunaire 
interne paroît plus fixe dans le lieu qu’il 
occupe, & l’externe plus lâche , ce qui 
lui permet de glifler d’arriere en avant & 
avant, en arriere. 

L’articulation du genou peut exécuter 
deux mouvements , favoir , celui de flexion 
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& d’extenfion , & celui de la rotation de 
la jambe fur fon axe. Le premier dêpenå 
en partie des cavités pratiquées à la face 
füpérieure des cartilages femi-lunaires qui 
fe meuvent fur les condyles du fémur , 
& en partie des condyles du tibia qui 
gliffent fur la face inférieure de ces car- 
tilages, & qui changent de pofition fui- 
yant le degré auquel’ la jambe eft étendue 
ou fléchie. Le fecond fuppofe dans les con- 
dyles du tibia deux mouvements différents. 
L'interne & le cartilage qui lui répond, 
tournent fur le condyle interne du fémur 
comme fur un pivot , & l’externe glifie 
fur la face inférieure & plate du cartilage 
femi-lunaire externe , de derriere en de- 
vant, quand on porte la pointe du pied 
en dedans ; & de devant en arriere, quand 
on la porte en dehors, Ce mouvement 
indique trois efpeces d’articulations réu- 
nies en une; favoir , une ginglyme an- 
gulaire qui a lieu dans la flexion & lex- 
tenfion de la jambe; une arthrodie entre 
je cartilage femi-lunaire interne & le con- 
dyle voilin du fémur, lorfqu’on porte la 
pointe du pied en dedans ou en dehors; 
& une diarthrofe planiforme entre la face 
inférieure du cartilage femi-lunaire externe 
& le condyle voifin du tibia , dans la 
même circonftance, 
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Du Pied. 


Le pied termine l'extrémité inférieure, 
Il à une forme alongée , & préfente deux 
faces , une fupérieure convexe , une in- 
férieure concave; deux bords, un interne 
du côté du pouce, un externe du côté du 
petit doigt; & deux extrémités, une pol- 
térieure qui forme le talon, & une an- 
térieure qui eft faite par Les doigts ou orteils. 
On y diftingue trois parties qui répon- 
dent à celles de la main ; une poftérieure 
que l’on nomme le tarfe , une moyenne 
que l’on appelle le métatarfe, & une an- 
térieure qui font les doigts. 


Du Tarfe. 


Le tarfe eft fait de fept os ; deux grands 
connus fous le nom d’aftragale & de cal- 
canéum ; deux moyens qui font lefcaphoïde 
& Le cuboïde , & trois petits appelléscunéi- 
formes. Ils forment une voûte dont la con- 
vexiré eft fupérieure & la concavité infé- 
rieure. L’aftragale en eft la partie la plus 
élevée, & comme cet os s'articule avec 
la partie inférieure de la jambe , & qu'il 
porte le poids du corps en entier , ce poids 
fe partage entre tous les os du tarfe, & 
enfuite entre ceux du métatarle & ceux 
des doigts. La concavité de la voûte du 
tarfe laille à la partie inférieure du pied 
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un efpace , fous lequel les vaiffeaux fan- 
guins & les nerfs {ont à labri de toute 
compreflion. 


De A {ffragale. 


C'’eft le plus élevé des os du tarfe. On 
le divife en corps & en tête. Le corps en 
eft la partie poftérieure. Il préfente quatre 
faces qui font articulaires & garnies de 
cartilages. Lune eft fupérieure , la fe- 
conde inférieure , & les deux autres in- 
terne & externe. La premiere eft aflez 
étendue ; elle repréfente une poulie , dont 
le bord externe eft le plus large & łe plus 
élevé, qui fe porte plus en arriere qu’en 
devant, & qui eft reçue dans la conca- 
vité fcaphoïde formée par le tibia & par 
le péroné, La feconde face eft concave ; 
elle s'articule avec la partie antérieure du 
corps du calcanéum. Le bord qui la fé- 
pare d'avec la premiere , eft creufé par 
une gouttiere oblique de dedans en de- 
hors, légérement cartilagineufe, fur la- 
quelle glife le tendon du long fléchifleur 
du pouce. Les deux autres font allez pla- 
tes; elles font revêtues d’un cartilage qui 
eft continu avec celui de la face fupé- 
rieure. Ce cartilage defcend très bas fur 
Fexterne , & beaucoup moins fur celle qui 
eft interne : la partie inférieure de cette 
derniere et garnie d’afpérités ligamen- 
teufes, 
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La tête de l’aftragale en fait la partie 
fupérieure & interne. Elle eft féparée de 
fon corps par un rétréciflement en ma: 
niere de col , qui eft plus marqué du côté 
inférieur & externe, que du côté fupé- 
sieur & interne, & fur lequel on voit 
plufieurs impreflions raboteufes qui fer- 
vent d'attache à des ligaments, La con- 
vexité qui la termine eft enduite de car- 
tilage, & s’aréicule avec la face poftérieure 
du fcaphoïde. Elle eft furmontée d’un 
rebord apti: inférieurement , & qui 
prélente de ce côté une facette articu- 
{aire & cartilagineufe , qui fe joint à la 
petite apopħyfe du calcanéurm. 


Du Calcanéum. 
+ 

Cet os fait la partie la plus reculée 
du tarfe & du pied. Ses dimenfions ex- 
cedent celles du précédent. On łe divite 
en corps Een deux apophyfes, une an- 
térieure &externe fort groffe , & l’autre 
fupérieure & interne , beaucoup plus 
petite, 

Le corpsdu calcanéum eft aflez alongé 
d'avant en arriere & de haut en bas, On 
y voit fixefaces, une antérieure, une 
poftérieure , une fupérieure , une infé- 
rieure , & deux latérales. La premiere 
feule eft articulaire ; elle eft convexe, 
couverte de cartilage , & sunit avec‘la 
parue inférieure du corps de l’aftragale. 

La 
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La feconde eft partagée en deux parties, 
une fupérieure enduite d’une croûte lé- 
gérement cartilagineule, & entourée d’une 
capfule membraneufe qui lui aflujettit la 
face antérieure de la partie la plus infé- 
rieure du tendon d'Achille , & la feconde 
fort raboteufe , fur laquelle ce tendon 
vient s'implanter, La face fupérieure pré- 
fente une convexité cylindrique de peu de 
largeur. L’inférieure, plus étendue , eft 
couverte d’afpérités ligamenteufes, Elle fe 
termine en arriere par deux tubérofités , 
une interne plus grofle, une externe qui 
Pet moins. Les deux faces latérales font 
les plus larges , fur-tout linterné qui eft 
fort enfoncée , & qui fait-païtie de la con- 
cavité qui fe remarque àla face inférieure 
du pied. L'’externe offre inférieurement 
un tubercule oblique , -derriere lequel fe 
voit une coulifle cartilagingufe, pour le: 
paflage du mufcle long péroier, 

La grofle apophyle du calcanéum eft 
continue à la partie externe de fon corps. 
Elle en eft féparée fupérieurement parun 
enfoncement qui répond à la partie infé. 
rieure & externe du corps de l’aftragale y 
& forme avec fon col une concavité defti.. 
née à loger desigraifies. La facette qui la 
termine eft irréguliérement concave. Elle 
et garnie de cartilage , & s'articule avec 
la face poftérieure du cuboïde, 

La petite apophyle s'éleve de la partie 
{upérieure & interne de cet os. Sa face 
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inférieure ne çontribue pas peu à former 
z = / 
le grand enfoncement qu’il prélente du 
A e - A 
coté interne, La fupérieure eft revêtue de 
cartilage, & s'articule avec la facette 
inférieure du rebord de la tête de laftra~ 
gale. 
Du Scaphoïde. 


Le fcaphoïde eft fitué au devant de 
Paftragale , au bord interne du tarfe & 
du pied. Il eft en quelque forte applati, 
& préfente deux faces, une poftérieure 
concave, une antérieure convexe , toutes 
deux articulaires & garnies de cartilages, 
& un contour ovale, La face poftérieure 
recoit la rêté de l’aftragale. L’antérieure 
eft reçue dans une forte de concavité qui 
éft pratiquée à la partie poftérieure des 
trois os cunéiformes. Elle et partagée en 
trois facettes stine interne plus grande, 
& deux autres plus petites. Le contour 
du fcaphoïde eft régulier du coté de la 
convexité du pied; mais, du côté de fa 
concavité , il préfente intérieurement un 
tubercule raboteux & aflez élevé, & ex- 
térieurement une facerte cartilagineufe 
qui s'articule avec une partie du cuboïde, 


Du Cuboïde. 


Celui-ci répond à la grande apophyfe 
du calcanéum., Il eft fitué au bord externe 
& à la partie antérieure du tarle, On.y 
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voit fix faces, une fupérieure , une infé- 
rieure, une interne, une externe, une 
poftérieure & une antérieure, La face 
fupérieure eft aflez large. Elle fait partie 
de la convexité du pied, On n'y voit que 
quelques afpérités ligamenteufes, L’infé- 
rieure a beaucoup plus d'étendue. Elle eft 
traverfée obliquement par un grand tuber- 
cule qui fe porte d’arriere en avant & de 
dehors en dedans , au devant duquel fe 
voit une poulie cartilagineufe pour le 
paflage du tendon du mufcie long péro- 
nier. La face interne a deux facettes car- 
tilagineufes pour l'articulation de cet os 
avec le contour du fcaphoïde & avec la 
face externe du moyen os cunéiforme, 
L'’externe eft étroite & un peu raboteufe, 
La poftérieure légérement convexe & arti- 
culaire, fe joint avec la face antérieure 
de la groffe apophyfe du calcanéum. Enfin 
l’antérieure eft cartilagineufe & partagée 
en deux parties, qui s’articulent avec les 
extrémités poftérieures du quatrieme & 
du cinquieme os du métatarfe, 


Des Os Cunéiformes. 


Les os cunéiformes font placés au de: 
vant du fcaphoïde. Ils font d’inégale grof- 
feur. Le premier, qui répond au bord 
interne du pied , eft le plus confidérable , 
& le fecond eft le plus petit. Leur figure 
eft allez femblable à celle d’un coin ; mais 
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le premier eft difpofé de façon que fa 
bafe regarde la concavité du pied , au lieu 
que les deux autres ont leur bafe en haut 
& leur tranchant en bas. 


Du grand Os Cunéiforme. 


Le grand os cunéiforme eft aflez irrégu- 
lier. Sa bafe eft arrondie & raboteufe. 
Son bord tranchant et comme tors. On 
y diftingue en outre quatre faces. Une 
antérieure convexe , qui a la forme d’un 
croiflant & qui s'articule avec le premier 
os du métatarle. Une poftérieure concave , 
en quelque forte triangulaire, qui porte 
fur une partie de la face externe du fca- 
phoïde , & s'articule avec elle, Une in- 
terne très étendue, convexe & garnie d'af- 
pérités, & une externe plate , fur laquelle 
{e voient ordinairement deux facettes iné- 
gales, cartilagineufes & articulaires, dont 
la plus grande qui eft poftérieure, s'unit 
au petit os cunéiforme , & la plus petite 
qui eft antérieure, sunit à la bafe du 
jecond os du métatarfe. 


Du petit Os Cunéiforme. 


Le petit os cunéiforme eft fitué au côté 
externe du grand. Outre fa bafe & fon 
tranchant , il a quatre facettes couvertes 
de cartilages, & articulaires : une anté- 
rieure triangulaire & légérement concave, 
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pour fa jonction avec le fecond os du mé. 
tatarfe ; une poftérieure triangulaire auff 
& un peu concave, qui s'articule avec 
le fcaphoïde , & deux autres, une interne 
& une externe , & applaties , pour fes con- 
nexions avec le grand & avec le moyen 
os cunéiforme, 


Du moyen Os Cuneiforme. 


Le moyen os cunéiforme eft le plus 
extérieur des trois. Il tient le milieu , pour 
la grofleur , entre ceux dont il vient d’être 
parlé. Sa bafe eft en haut & fon tran- 
chant en bas. On y voit quatre facettes 
cartilagineufes & articulaires, une pofté- 
rieure de forme triangulaire , un peu con- 
cave, qui appuie fur le fcaphoïde; une 
antérieure, de même forme, légérement 
convexe, par laquelle il a des connexions 
avec le troifieme os du métatarfe, & 
deux autres une interne & une externe, 
partagées chacune en deux , pour fes arti- 
culations avec le petit os cunéiforme & 
le cuboïde en arriere, & avec les bafes 
du fecond & du quatrieme os du méta- 
tarfe en avant, 

Les os du tarfe n’ont qu'une lame de 
fubftance compacte, au deflous de laquelle 
fe trouve de la fubftance ceiluleufe. Ils 
font entiérement cartilagineux dans un 
enfant qui vient de naître, à l'exception 
de l’aftragale & du calcanéum , au milieu 
defquels on trouve un noyau ofleux de 
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peu de volume, Peu après ils commencent 
à s’oflifier par la partie centrale, & pren- 
nent avec le temps la forme & la coniil- 
sance que nous leur voyons, Le calca- 
néum feul porte en arriere une épiphyle 
qui comprend le lieu de FPinfertion du 
tendon d'Achille, & celui fur lequel ce 
tendon pofe à fa derniere extrémité, Cette 
épiphyfe ne s'y réunit que lorfqu'on ap- 
proche de lâge adulte. Les connexions 
des os du tarfe font aflez multipliées. Ils 
s’articulent les uns avec les autres, avec 
la partie poftérieure des os du métatarle, 
& l’aftragale avec la partie inférieure du 
tibia & du péroné. Cette derniere articu- 
lation eft celle qui mérite le plus d’atten- 
tion. Elle a deux ligaments latéraux qui 
naiflent de la partie inférieure , & prin- 
cipalement du bord antérieur de chacune 
des deux malléoles , & un ligament capfu- 
laire. 

Le ligament interne eft aflez court & 
épais, Il marche obliquement de haut en 
bas, & de devant en arriere, & va fe 
fixer à la partie fupérieure & latérale in- 
terne de l’aftragale où il s’élargit beau- 
coup. Ses fibres antérieures font plus lon- 
gues que les autres, On peut lui rapporter 
quelques filets ligamenteux qui naïiflent 
de la partie poftérieure de la malléole 
interne & qui vont prefque tranfverfale- 
ment à la partie fupérieure de l’aftragale, 
H eft couvert par un ligament large & 
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épais qui nait de lextrémité inférieure 
de la malléole, & qui, s'élargiflant beau. 
coup par en bas, va s'attacher à la partie 
voifine & interne de l’aftragale , & enfuite 
à toute celle de la face interne du calca. 
néum. Ce dernier concourt fans doute à 
affermir la jonétion du pied avec la jambe; 
mais fon principal ufage paroît être de 
défendre & de protéger les tendons du 
jambier poftérieur , du long fléchifieur 
commun des orteils & du long fléchifleur 
du pouce, & les vaifleaux fanguins & les 
nerfs qui vont au pied, à leur paflage 
fous la voûte du calcanéum , & de former 
la coulifle qui les y tranfmet. 

Le ligament latéral externe de Particula- 
tion de la jambe avec le pied, eft plus 
long & plus épais que linterne, Il eft aufi 
plus lâche. Ses attaches font prefqu’uni- 
quement à la partie antérieure de la mal- 
léole externe , d’où il defcend en arriere 
pour fe fixer à la partie latérale externe 
& fupérieure du calcanéum, Il a aufli un 
troufleau très épais de fibres, qui, de la 
partie interne de la malléole externe , vont 
prefque tranfverfalement s'attacher à la 
partie poftérieure de l’aftragale. 

Le ligament dont il vient d’être parlé, 
eft couvert par un autre, qui eft plutot 
deftiné à contenir les tendons du pied, 
qu’à en affermir la jointure , & qui pour- 
tant peut contribuer à cet ufage. Celt 


celui que l’on nomme le ligament annus 
N iv 
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laire du pied. Il eft fourchu à fa partie 
fupérieure & fimple à l’inférieure, Celle-ci 
tient à la partie externe de la grofle apo- 
phyfe du calcanéum, Le ligament dont 
elle eft l’origine, monte en s'élargiffant 
far la convexité du pied, & sy divife en 
deux branches , une qui fe porte à la partie 
inférieure du tibia , où elle eft en quelque 
forte continue avec un autre ligament, 
d'un pouce environ de largeur , tendu 
tranfverfalement à la partie antérieure 
inférieure de la jambe , entre le tibia & 
le péroné au deflus des malléoles , & qui 
eft connu fous le nom de ligament annu- 
laire de la jambe ; Fautre qui defcend en 
dedans , & qui fe fixe à la partie interne 
de la tête de l’aftragale , & à la partie voi- 
fine du fcaphoïde. 

Le ligament. capfulaire de l'articulation 
de la jambe & du pied , eft attaché d’une 
part au tibia & au péroné , & de l’autre 
à tout le contour de la face fupérieure & 
des deux faces latérales de l’aftragale, Il 
eft lâche & renferme intérieurement des 
graifles rougeâtres qui foutiennent les 
glandes fynoviales, Cette articulation eft 
un ginglyme articulaire, & ne permet 
d’autres mouvements que ceux de flexion 
& d’extenfon. 

Celle qui unit Paftragale au fcaphoïde, 
offre une petite tête qui eft reçue dans 
une cavité fuperficielle , & peut être ran- 
gée fous la clafle des arthrodies, Elle eft 


http://rcin.org.pl 


DE L'OsTéoz:ocrx. 297 
allez peu ferrée pour permettre concur- 
remment avec la jonction du calcanéum 
& du fchaphoïde qui eft fort lâche auf, 
des mouvements très marqués , au moyen 
defquels la pointe du pied fe porte un peu 
en dedans & en dehors ; mais fur-tout en 
haut & en bas. Les autres articulations 
des os du tarfe , foit entr’eux, foit avec 
les parties poftérieures des bafes des os 
du métatarfe , ne font que des diarthrofes 
plantformes qui ont peu de mobilité, eu 
égard à la force & à la tenfion des liga- 
ments qui les entourent. Ces ligaments 
font fort multiplié. On ne voit rien 
de bien organifé dans ceux qui em- 
braflent l'articulation du calcanéum avec 
l'aftragal; mais ceux qui uniflent le pre- 
mier de ces os avec le cuboïde & avec le 
fcaphoïde font très forts. Il y en a un qui 
du bas de la grande apophyfe , fe porte 
à la partie poftérieure de l’'éminence obli- 
que de la face inférieure du cuboïde ; puis 
on en voit plufeurs autres qui de la 
partie fupérieure , externe & inférieure 
de cette même apophyfe, vont aux par- 
ties voifines du cuboïde , & un troifieme 
inférieur & interne , attaché d’une part 
au bord antérieur de la petite apophyfe , 
& de l’autre au bas du fcaphoïde au def- 
fous & derriere fa tubérofité. 

La jointure de la partie antérieure du 
{caphoïde avec le grand os cunéiforme eft 
fortifiée de plufieurs faifceaux ess 
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asie s A \ + 
parmi léfquels celui qui répond à la partie 
inférieure de ces deux os, eft le plus re- 
marquable, Il tient en arriere à la grande 
tubérofité du premier, & en avant à 
celle du fecond. Ce ligament qui eft fort 
épais ne le cede en rien, fi ce n’eft par 
fa longueur , à celui qui va de la grande 
apophyfe du calcanéum à ia partie pofté- 
tieure & inférieure du cuboïde, 

La partie inférieure & externe du fca- 
phoïde & celle du premier os cunéiforme, 
donnent naiflance à des. fibres ligamen- 
teufes très fortes , qui fe portent de dedans 
en dehors, & d’arriere en avant, dont 
les premieres font très longues , & dans 
une direction prefque longitudinale , & 
les autres plus courtes & fituées en travers, 
lefquelles fe terminent à la partie inférieure 
de la bafe ou de la partie poftérieure du 
troifieme os du métararfe, Ces deux der- 
niers os, & les deux qui les avoifinent, 
reçoivent encore une fubflance ligamen- 
teufe fort épaifle, qui va de éminence 
oblique du cuboïde , à la partie inférieure 
de la bafe des auatre derniers os du mé- 
tatarfe, & qui forme une efpece de gaîne 
dans laquelle le tendon du mufcie long 
péronicr eft renfermé, 

Enfin il y a un grand nombre de liga- 
ments qui uniflent les os cunéiformes en- 
treux, & qui les joignent au cuboïde & 
aux os du métatarfe. On en voit aufi 
venir de la partie antérieure du cuboïde, 
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iefquels entourent fon articulation avec 
les deux derniers os du métatarfe ; mais 
ils n’ont rien de particulier, fi ce reft 
qu'ils font très ferrés en comparaifon des 
autres. 


Du Métatarfe. 


Le métatarle eft fitué entre le tarfe & 
âes doigts ou orteils. Il repréfente une 
grille inclinée comme le métacarpe. On 
y diftingue deux faces , une fupérieure 
convexe , une inférieure concave ; deux 
bords, un interne du côté du pouce, & 
que l’on appelle le grand bord, & un ex- 
terne du coté du petit orteil, que lon 
appelle le petit bord , & deux extrémités, 
une poftérieure qui eft tournée vers le 
tarle, & une antérieure qui left vers les 
doigts. Les os qui le compofent font au 
nombre de cinq. On les défigne par les 
noms de premier , fecond , troilieme , &c. 
en commençant par celui qui regarde le 
pouce. La forme en eft à peu près la 
même, Ils font alongés & peuvent être 
divilés en bafe , en partie moyenne & en 
tête, Leur bafe eft en arriere ; c’eft la 
partie la plus épaifle de ces os. Elle eft 
garnie de facettes cartilagineufes pour leur 
articulation avec les os du tarfe, & pour 
celles qu’ils ont entr'eux. Leur partie 
moyenne eft prifmatique & triangulaire, 
Elle préfente trois Faces , une fupérieure 
étroite & cylindrique, & + inférieu~ 

y} 


http://rcin.org.pl 


300 TRAITÉ D'ANATOMIEÉ,. 
res , larges , applaties , une interne, Pau- 
tre externe , féparées par autant d’angles , 
deux fupérieurs moufles , & un inférieur 
beaucoup plus élevé, qui eft en dehors, 
Enfin les têtes des os du métatarfe ont leur 
convexité tournée en bas du côté de la 
plante du pied. Elles font applaties fur les 
parties latérales où fe voient de petites 
tukérofités ligamenteufes , une de chaque 
coté, 

Du premier Os du Meétatarfe. 


Le premier: os du métatarfe eft plus 
court que les autres ; il eft aufh beaucoup 
pius gros. Sa bafe eft remarquable par 
une facette articulaire, légérement con- 
vexe, qui a la forme d’un croifflant , dont 
les extrémités regardent la face fupérieure 
& la face inférieure du pied, & qui répond 
à la facette antérieure du grand os cunéi- 
forme , & par une groffe tubérofité vers 
fon extrémité inférieure , à laquelle vient 
{e terminer le tendon du mufcle long pé- 
ronier, On y voit .aufli quelquefois en 
dehors, une facette cartilagineufe de peu 
détendue pour fon articulation avec la 
bafe de Pos du métatarfe voifin. La tête 
en eft fort grofle. Elle eft creufée infé- 
reurement de deux gouttieres qui reçoi- 
vent deux os féfamoïdes. 


Du fecond Os du Métatarfe. 
Celui-ci eft le plus long de tous, Sa bafe 
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eft coupée obliquement de dedans en 
dehors, & d’avant en arriere. Elle a trois 
facettes articulaires, une qui s’unit au 
petit os cunéiforme & deux autres, une 
interne. & une externe , pour fa jonction 
avec le fecond & avec le troifieme os du 
métatarfe, 


Du troifieme & du quatrieme Os Métatarfe. 


Ils different peu du fecond & fe refem- 
blent beaucoup entr’eux. Leur bafe taillée 
obliquement offre aufi trois facettes, une 
en arriere pour leur jonction avec le moyen 
os cunéiforme , & avec la face antérieure 
du cuboïde, & deux latérales, par lef- 
quelles le troifieme sunit au fecond & au 
quatrieme, & le quatrieme au troifieme 
& au cinquieme, 


Du cinquieme Os du Métatarfe. 


La bafe de ce dernier os du métatarfe 
fe diftingue des autres. Elle eft épaifle, 
coupée plus obliquement , ne préfente que 
deux facettes articulaires, une en arriere 
qui eft fupportée par le cuboïde, & une 
en dedans pour fa connexion avec le qua- 
trieme os, & fe termine en dehors & en 
arriere par une tubérofité très alongée, à 
laquelle vient fe fixer le tendon du moyen 
péronier. 

La ftructure des os du métatarfe n'offre 
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rien de particulier. Leurs extyémités ens 
core cartilagineufes dans un enfant qui 
vient de naître , fe changent en épiphyfes 
qui ne s’uniflent que fort tard à leur par- 
ie moyenne , & dont les traces paroïflent 
encore dans un Âge avancé, Ils s’articu- 
lent par leurs bafes avec les os du tarfe, 
& les uns avec les autres, & par leurs 
têtes avec les premieres phalanges des or- 
teils, Leurs connexions poftérieures fe font 
par des diarthrofes planiformes, Elles font 
affermies par des ligaments ferrés dont il 
a déja été fait mention en parlant du 
tarfe. Ceux qui attachent ia bafe de l’un 
à celle de l'autre, ne méritent pas de 
defcription particuliere. Ils font aidés par 
un grand ligament tranfverfal qui tient 
à la partie inférieure de leur tête , & au 
deflus duquel paflent les tendons des muf- 
cles interofleux pendant que ceux des muf- 
cles lombricaux & fléchifleurs communs 
des orteils, paflent au deflous. Les con- 
nexions antérieures des os du métatarle 
feront expofées ci-après. L'’ufage de ces 
os eft de concourir à la formation du pied, 


Des Doigts ou Orteils. 


Les doigts ou orteils font la derniere 
x È 3 / CPAS ns 
partie du pied & de l'extrémité inférieure, 
{ls font au nombre de cinq. On les dé. 
figne par les noms de premier, fecond , 
&coifieme , &c, Le premier fe nomme 
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encore le pouce ou le gros orteil, & le 
dernier s'appelle le petit orteil. Chacun 
eft compolé de trois os ou phalanges , 
excepté le premier qui n’en a que deux, 
Ces phalanges fe diftinguent par les noms 
de premiere, feconde & troifieme. Elles 
ont la même difpofition & la même figure 
que les phalanges des doigts de la main ; 
mais elles font beaucoup plus petites. Il 
arrive fouvent que les fecondes qui font 
très courtes, s’uniflent aux premieres, & 
fur-tout aux troifiemes, ce qui vient de 
l’efpece d’immobilité où les parties du pied 
font retenues par la chauflure. 

On ne trouve au dedans des phalanges 
des doigts du pied que de la fubftance 
compaéte , & de la fubftance celluleufe, 
Elles font cartilagineufes à leurs extrémités 
dans les enfants. Les cartilages qui les ter- 
minent alors, deviennent avec le temps 
des épiphyfes qui fe réuniflent enfin: à 
leur partie moyenne, Leurs articulations 
avec les têtes des os du métatarfe font de 
véritables arthrodies qui permettent des 
mouvements en tout fens, & particulié- 
sement ceux de flexion , d’extenfion , d'ad- 
duction & d’abduétion , & qui font after- 
mies par des ligaments orbiculaires, Celles 
des premieres avec les bafes des fecondes, 
& de celles-ci avec les bafes des troifie- 
mes, font des ginglymes angulaires. On 
y trouve un ligament capfulaire & des 
ligaments latéraux qui empéchent qu'il ne 
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puifle sy exécuter d’autres mouvements 
que ceux de flexion & d’extenfion. Enfin 
il regne le long de la face inférieure des 
deux premieres , une gaîne ligamenteufe 
deftinée à contenir les tendons des mufcles 
Aéchifleurs communs des doigts, & fem- 
blable à celle qui fe voit à la partie interne 
des doigts de la main. 


Des Os Séfamo ïdes. 


J'ai dit, en parlant du premier os du 
métacarpe & enfuite de celui du méta- 
tarfe , que leur tête étoit creufée de deux 
gouttieres creufées vers le dedans de la 
main, & vers la face inférieure du pied, 
deftinées à recevoir les os féfamoïdes qui 
fe trouvent dans leur articulation avec la 
premiere phalange du pouce , ce qui feroit 
huit os de cette efpece , deux à chaque 
main & autant à chaque pied. Mais le 
nombre en eft plus confidérable, On en 
rencontre allez fouvent au coté interne 
de l'articulation du fecond os du méta- 
carpe avec la premiere phalange du doigt 
indicateur. Le côté externe de la jonction 
du dernier os du métacarpe avec la pre- 
miere phalange du petit doigt, en con- 
tient quelquefois un autre, Il y en a un 
en arriere {ur chacun des deux condyles du 
fémur , près de la partie la plus reculée de 
ces éminences. Le rendon du long péronier 
préfente un os de cette efpece à l'endroit 
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où il paffe fous éminence oblique du 
cuboïde. Celui du jambier poftérieur en 
a un à fa derniere extrémité & près de 
{on infertion à la partie inférieure de la 
tubérofité du fcaphoïde, Enfin on en voit 
quelquefois un dernier à l'extrémité de 
l’apophyfe tranfverfe de la premiere ver- 
tebre des lombes , lequel et recu dans 
une finuofité particuliere de cette apo- 
phyfe. 

Leur figure quoique plus ou moins 
alongée , & pour le plus fouvent différente 
dans chacun d'eux, a été comparée à celle 
d’un grain de féfame dont ils ont emprunté 
le nom. On y diftingue toujours une face 
convexe & légérement raboteufe , & une 
autre élevée dans fon milieu , applatie fur 
fes bords, aflez femblable à la face pofté- 
rieure de la rotule, garnie de cartilage 
comme elle, & qui eft véritablement 
articulaire. Ils font renfermés dans l’épaif- 
{eur des tendons, & fe trouvent le plus 
fouvent aux endroits qui font expolés aux 
frottements, & à des preflions fortes & 
fouvent répétées. Ces os n'exiftent pas 
dans un enfant qui vient de naître ; ils 
fe développent peu à peu en commençant 
par avoir une confiftance cartilagineule , 
qu'ils confervent ordinairement jufqu'à 
l’âge adulte. j 

On pourroit croire qu'ils font formés 
accidentellement, & qu'ils n’entrent point 
dans les vues de la nature, Peutrsêtré 


http://rcin.org.pl 


306 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


cependant ont-ils quelque utilité, comme 
par exemple éloigner les tendons dans 
l’épaifleur defquels ils fe trouvent, du 
centre des articulations que ces tendons 
doivent mouvoir , & d'augmenter ainfi la 
force des mufcles auxquels ils appartien- 
nent, Peut-être aufli ceux que l’on trouve 
dans la jointure des premiers os du mé- 
tacarpe & du métatarfe avec la premiere 
phalange du pouce de la main & du pied, 
forment - ils une gouttiere , le long de 
laquelle les tendons fléchiffleurs de ces 
doigts vont à leur deftination , fans être 
expolés à aucune preflion, 


http://rcin.org.pl 


307 


ARARA REDESA REEERE NERES 
DE LA MYOLOGIE. 


DES MUSCLES EN GÉNÉRAL, 


$ Es mufcles font des mafñles fibreufes , 


rouges, mollafles, fufceptibles de con- 
traction & de relâchement, répandues 
dans toutes les parties de la machine ani 
male, & defquelles dépendent la plupart 
des mouvements qui s’y exécutent. On en 
diftingue de deux fortes, Les premiers 
font folides & pleins. Ils ont pour Por- 
dinaire une forme oblongue, & s’éten- 
dent d’une partie à l’autre. Les feconds 
font creux. Les fibres dont ils font com- 
pofés font courbées fur elles-mêmes , & 
fe rejoignent par leurs extrémités, ou 
plutôt, elles mont ni commencement ni 
fin. Les mufcles pleins font plus épais à 
leur partie moyenne qu'on en appelle le 
corps , qu'à leurs extrémités que l’on dê- 
figne, fouvent mal à propos, fous les 
noms de tête & de queue, de partie fu- 
périeure & inférieure , de point fixe & de 
point mobile, d’origiñe & d’infertion. 
Ces extrémités , fibreufes auf , font or- 
dinairement de confftance plus ferme, / 
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& de couleur blanche & refplendiflante. 
On leur donne le nom de tendons , lorf- 
qu’elles ont la forme d’une corde, & 
celui d’aponévrofes, lorfqu’elles font éten- 
dues en maniere de toiles. Il y a beaucoup 
de mufcles qui ont des parties tendineu- 
fes, & des parties aponévrotiques ailleurs 
qu’à leurs extrémités , & d’autres qui n’en 
ont point de fenfibles, & qui paroiflent 
entiérement charnus. 

Les f£bres dont le corps des mufcles eft 
formé, font appellées fibres charnues ou 
fibres motrices. Elles font difpofées en 
maniere de faifceaux que Paœil diftingue 
zifément, Mais ces faifceaux fe divifent 
en d’autres plus petits, & ceux-ci en de 
plus petits encore, fans qu’il foit poffible 
d'arriver aux dernieres fibres qui entrent 
dans leur compoñtion. Les plus petites 
que l’on puifle appercevoir, paroiflent 
pliflées fur leur longueur, & difpofées 
en maniere de zigzags. On ne fait quelle 
en eft la nature. Quelques-uns les croient 
folides, d’autres penfent qu’elles font creu- 
fes. Ceux-ci veulent que la cavité qu’elles 
contiennent ne foit pas interrompue ; 
d’autres qu’elle {oit partagée en plufieurs 
loges qui communiquent enfemble, IL y 
en a qui difent qu’elle eft remplie d’une 
efpece de duvet : en un mot , il y a pref- 
qu'autant de fentiments fur les fibres élé- 
mentaires des mufcles, qu’il y a de per- 
{onnes qui s’en font occupées, 
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Quoi qu'il en foit , ces fibres font tow- 
tes environnées d’un tifu cellulaire fort 
fin, & renfermées comme dans une efpece 
de gaîne. Ce tiflu n’eft pas fenfible entre 
les plus petites, mais il le devient entre 
celles qui fuivent, & plus encore entre 
les faifceaux qui réfultent de leur réunion. 
Il eft manifeftement la continuation de 
celui qui eft répandu par tout le corps. 
Comme lui, il fe remplit de graifle dans 
les perfonnes qui ont de Pembonpoint , 
& auelquefois en affez grande abondance 
pour que la partie fibreufe des mufcles 
en foit, pour ainfi dire, fuffoquée. La 
{érofité dont l’infiltration produit l’anafar- 
que , s'y introduit aufli, Enfin on le trouve 
diftendu par l'air dans les animaux que 
Pon tue pour l’ufage de nos tables , & 
que l'on a coutume de fouffler après les 
avoir faignés, pour rendre leur viande 
plus légere, Ce tifu, après avoir féparé 
les éléments des mufcles, paroît fe ré- 
pandre fur leur furface, & former fur 
chacun d’eux une forte d’enveloppe , que 
l'on a prife pour une membrane qui leur 
étoit particuliere , & que l’on a nommée 
la membrane commune des mufcles. 

La chair des mufcles eft parfemée d’ar- 
teres , de veines, de vaifleaux lymphati- 
ques & de nerfs. Les arteres y font fort 
nombreufes. Elles entrent par plufeurs 
troncs dans ceux qui ont une certaine 
étendue, On voit une partie de leurs 
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rameaux ramper à la furface de ces orga- 
nes , au deflous de la membrane, ou 
plutot de la couche de tifu cellulaire dont 
ils font couverts, & l’autre partie s'in- 
troduit dans leur intérieur, & fe partage 
en un grand nombre de ramifications. Ce 
font elles, ainfi que les veines, qui don- 
nent aux mufcles la couleur rouge que 
nous leur voyons; car cette couleur dif- 
paroît en ceux dans les arteres de qui l’on 
a fait pañler une grande quantité d’eau 
pour les laver , ou que l’on a tenus long- 
temps en macération, Comme les mufcles 
bien injectés non feulement fe teignent en 
rouge, mais fe changent en une mafle de 
la nature de l'injection dont on s’eft fervi, 
n a penté que les arteres fe terminoient 
dans la cavité de leurs fibres motrices. 
Mais il y a apparencé que cet effet eft 
dû à l’extravafation qui fe fait de la fubf- 
tance injectée , dans le tiffu cellulaire dont 
elles font environnées. | 
Les veines des mufcles ne font pas 
moins nombreufes que les arteres; elles 
ont la même marche & les mêmes diftri- 
butions. Seulement on remarque qu’elles 
font un peu plus grofles. Sans doute il- 
y a aufli des vaifleaux lymphatiques : on 
fait que ce genre de vaifleaux a fon ori- 
gine dans le tifu cellulaire , & ce tiflu eft 
ici fort abondant. D'ailleurs il y a des 
parties charnues telles que le cœur , où 
ces vaifleaux ont été apperçus par de fort 
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habiles gens, & l’on voit fouvent arriver 
des écoulements lymphatiques à la fuite 
de plaies qui intérefient les extrémités , 
& ces écoulements qui font certainement 
formés par des vaifleaux de lefpece de 
ceux dont il s’agit, prouvent en quelque 
forte qu'il y en a de répandus dans les 
mufcles qui font la plus grande partie de 
l'épaifleur de nos membres. Les nerfs des 
mufcles font plus évidents. Ils font pour 
l'ordinaire fort gros, & y entrent par 
plufieurs troncs, On les voit s’y diftribuer 
à la maniere des arteres & des veines, 
fans qu'il foit poffible dé Les fuivre jufqu’à 
leurs dernieres ramifications. Le nombre 
en eft fı confidérable, que quelques-uns 
ont penfé que le tifu cellulaire & fila- 
menteux qui unit les fibres charnues , en 
étoit principalement formé. 

La ftructure des tendons & des aponé- 
vrofes differe peu de celle de la chair des 
mufcles: on y découvre également des fibres 
difpofées en maniere de zigzags , féparées 
par des produétions celluleufes & parfe- 
mées de vaifleaux fanguins , & fans doute 
il y a auf des vaifleaux lymphatiques & 
des nerfs. Cependant il faut convenir que 
les vaifleaux ay font moins nombreux, & 
qu’on ne peut fuivre les nerfs jafques dans 
leur intérieur. On ne fait fi leurs fibres 
font la continuation de celles qui font 
connues fous le nom de motrices, ou fi 
elles font d’une nature différente. Plufieurs 
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tant anciens que modernes ont embraffé 
la premiere de ces deux opinions; d’autres 
{outiennent la feconde. Il eft dificile de 
fe décider fur une chofe de cette nature ; 
cependant fi on fait attention que les fibres 
tendineufes ne fontpointirritables ; qu’elles 
n'éprouvent point de contractions , qu'elles 
ne paroiflent prefque point différentes de 
celles qui conftituent les ligaments, & 
qu’elles dégénerent quelquefois en un tifu 
vraiment celluleux , on fera tenté de croire 
qu’elles different eflentiellement de celles 
qui font charnues, & qu’elles n’y font 

que collées à leurs extrémités. 
L'arrangement des fibres motrices & 
des fibres tendineufes n’eft pas le même 
dans tous les mufcles. Il y en a chez qui 
elles font difpofées parallelement les unes 
aux autres, tels font les mufcles plats du 
bas ventre, le couturier , &c. & d’autres 
chez qui les fibres motrices ont une di- 
retion oblique par rapport à celle de 
leurs tendons, comme lesmuicles jumeaux, 
les demi-nerveux & les demi-tendineux. 
En quelques-uns les fibres de toute efpece 
font difpofées en maniere de rayons, com- 
me cela fe voit aux mufcles de la mâchoire 
connus fous le nom de crotaphytes , & 
en d’autres elles fe rapprochent vers une 
des extrémités pendant qu’elles font plus 
ou moins écartées à l'extrémité oppofée. 
Enfin on voit des mufcles, aux deux ex- 
rémités defquels les fibres fe rapprochent, 
après 
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après avoir été écartées à leur partie mo- 
yenne. Cet arrangement différent des fibres 
a fait divifer les mufcles en fimples & en 
compolés. Les fimples font ceux en qui 
Pon ne trouve qu’un feul ordre de fibres 
& deux extrémités, & les compolés font 
ceux qui ont deux ou-plufeurs ordres de 
fibres, & qui prélentent pluñeurs extré- 
mités , deux ou trois fupérieures & une 
inférieure , comme les biceps & les triceps, 
tant du bras que de la jambe ; une fupé- 
rieure & deux ou plufieurs inférieures , 
comme le radial externe & le mufcie grand 
dentelé. Parmi ces derniers , il y en a que 
l'on appelle mufcles penniformes, parce 
que leurs fibres tombent obliquement fur 
les cotés d’un tendon qui traverfe leur lon- 
gueur, comme les barbes d’une plume 
fur la tige qui leur eft commune. 

Les noms que Pon donne aux mufcles 
font très différents. Ils fe tirent de leurs 
ufages , de leur fituation , de la partie 
qu'ils occupent ,-de leur figure, de leur 
origine & de leur infertion , de leur ori- 
gine & de leur infertion feule , de la partie 
à laquelle ils appartiennent, du nombre 
de leurs ventres , de leurs têtes & de leurs 
queues , de leur grandeur , ou enfin de 
quelqu’une de leurs propriétés. Les adduc- 
reurs, les abducteurs, les releveurs, les 
abaifleurs, les opponens , les fphincters, 
font aini nommés par rapport à leurs ufa- 
ges. Ceux que l’on appelle antérieurs s 
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poftérieurs, internes, externes , profonds; 
fublimes & autres, empruntent leurs noms 
de leur fituation. Les parties qu'ils occu- 
pent en ont fait appeller quelques-uns an- 
connés , brachiaux, buccinateurs, cervi- 
caux, &c. Les noms de deltoïdes , de 
Jombricaux , d’orbiculaires , de trapezes , 
viennent de leur figure, Ceux d’aryténoï- 
diens, d’hyoglofles, de coraco-brachiaux , 
de leur origine & de leur infertion. Leur 
origine & la partie à laquelle ils appar- 
tiennent en ont fait appeller quelques-uns 
palatins, ftylo-pharyngiens ; l’origine feule 
a fait donner aux péroniers, aux ptéri- 
goïdiens , aux zigomatiques , les. noms 
fous lefquels on les défigne, Ceux d’épi- 
neux & de demi-épineux, viennent de 
l'infertion feule ; ceux de coccygiens. & 
de pettoraux , de la partie à laquelle ils 
appartiennent ; ceux de biceps , de triceps, 
du nombre de ventres , de têtes & de 
queues que l’on y remarque; ceux de cir- 
conflexes & d’obliques , de la maniere 
dont ils s'étendent d’une partie à l’autre ; 
ceux de grêles , de longs, de larges, de 
grands , de peuts, de leur grandeur : enfin 
quelques propriétés particulieres À certains 
mufcles ont fait appeller complexus , ceux 
dont la contexture eft compliquée ; ju- 
meaux , ceux qui font femblables ; azigos , 
un mufcle que l’on a cru long-temps être 
feul , &c. &c. Il y a aufi des mufcles qui 
geçoivent des furnoms relatifs à leur gran 
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deur , à leur figure, à leur marche, à 
leur nombre, à leur ufage , &c. tels que 
ceux externes, d'inférieurs , de courts, 
de longs, de carrés , de grêles, de def. 
cendants , d’obliques , de tranfverfes , de 
premier , de fecond , troifieme, &c. 
d’adducteurs , d’abduéteurs. Quelques-uns 
enfin portent avec leur nom , celui de 
la partie à laquelle ils appartiennent, com- 
me les imufcles droits du bas-ventre , de 
la cuifle, de la tête , du col, & celui du 
lieu auquel ils font fitués , comme les 
mufcles biceps du bras , du col, de la 
tête , &c. 

L'action des mufcles confifte dans leur 
contraction &c dans leur relâchement. Leur 
contraction les rend plus courts ou tend 
à les rendre tels, & les fair mouvoir ou 
retenir les parties auxquellesils s’attachent. 
Leur relâchement les fait revenir à l’état 
où ils étoient avant de fe contracter. Lorf. 
que les parties auxquelles ils appartien- 
nent ont de la pefanteur, & qu’elles font 
fituées de maniere à pouvoir obéir à cette 
force , elles éprouvent un mouvement réel, 
& tel que celui qui réfulteroit de la con- 
traction de quelques mufcles. C'eft ce qu’on 
voit arriver à la tête qui ef retenue dans 
fa fituation par le mufcle fterno-cléido- 
maftoïdien , & parles fplénius, complexus 
& autres extenteurs , & ak fe porte dans 
le fens de la fexion lorfqu’ils viennent à 
fe relâcher, La même chofe arrive ag 
O1] 
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bras quand il a été éloigné du corps pat 
action du deltoïde & du fus-épincux & 
qu'il weft pas foutenu. Si ces mufcles 
cellent de fe contracter , il tombe par de- 
grés & fe rapproche du corps. Les fibres 
charnues ou motrices font feules fufcep- 
tibles de fe contracter & de fe relâcher, 
Celles qui font tendineufes n’ont aucune 
action par elles-mêmes ; ce font des cordes 
au moyen defquelles les premieres exer- 
cent leur action fur la partie qu’elles doi- 
vent mouvoir. 

Les mouvements opérés par les muf- 
cles font de trois efpeces. Les uns font 
volontaires , les autres involontaires, & 
les derniers mixtes. Les mouvements vo- 
lontaires font ceux qui dépendent de la 
volonté & qui lui font fubordonnés, tels 
que ceux qui s’exercent dans prefque toutes 
les parties du corps. Les involontaires ne 
dépendent point de la volonté, Ils s’exé- 
cutent fans que nous le fachions & 
fans que nous puiflions nous y oppo- 
fer , niles traverfer : ceux du cœur, des 
arteres & des veines, & ceux de l’efto- 
mac & desinteftins font de ce genre. Enfin 
les mouvements mixtes font en partie in- 
dépendants de la volonté , & lui font en 
partie fubordonnés, comme ceux de la 
refpiration qui fe fuccedent fans que nous 
le fachions & que nous y prenions garde, 
mais qu'il et poble d'accélérer , de re- 
tarder, & même de fufpendre pendant 
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quelque temps à fon gré. La caufe qui 
opere ces mouvements eft abfolument in- 
connue : on fait cependant qu'elle réfide 
dans le cerveau & dans les nerfs ; car 
lorfqu'’une de ces parties eft privée de fes 
fonctions , les mufcles ne peuvent plus 
exercer les leurs. 

Il eft fort difficile de clafler les muf- 
cles. On a prefque toujours fuivi dans 
leur dénombrement l’idée que lon s’étoit 
formée de leurs ufages. Ceux que l’on a 
cru fervir aux mêmes parties , ont été 
rangés enfemble, Aini on a dit les muf- 
cles du bas-ventre, ceux de l'épaule, du 
bras, de avant-bras, du poignet, &c. 
Mais cette méthode eft vicieufe en ce qu’elle 
borne & reftreint les ufages des mufcles, 
& qu’elle ne permet pas d’embrafler d’un 
coup d'œil, tous ceux auxquels ils font 
deftinés, Par exemple le biceps brachial, 
un de ceux qui meuvent lavant -bras , 
peut aui mouvoir le bras fur lavant- 
bras , le bras fur l'épaule, l’épaule fur le 
bras, & le radius fur le cubitus. Le biceps 
crural , l’un des fléchiffeurs de la jambe 
fur la cuiffe, peut aufi fléchir la cuifle 
fur la jambe, la porter en arriere fur 
le baflin , renverferle bain fur la cuifle, 
&c. Il vaut donc beaucoup mieux ne fui- 
vre dans la diftribution des mufcles d’au- 
tre ordre que celui que la nature pref- 
crit, & les décrire les uns après les autres 
à mefure qu'ils fe préfentent , ainfi que 
O 11] 
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Pa fait Albinus dans fon excellente hif- 
toire des mufcles. Mais pour cela il faut 
fuppofer que le corps eft divifé en un 
certain nombre de régions. Celles qui 
font admifes par le célebre Anatomifte 
dont on vient de parler, font trop nom- 
breufes. Pour rendre la connoïffance des 
mufcles plus facile, on peut les réduire 
à vingt-fix , qui font , la païtie antérieure 
du bas-ventre ; Tes parties antérieures & 
latérales du tronc ; la partie poitérieure 
du tronc ; letour de la tête de l’humérus ; 
la partie antérieure & la partie poftérieure 
du bras; la face interne & la face externe 
de l’avant-bras ; le dedans & le dehors 
de la main ; les fefles ; la face externe, 
la partie antérieure , la partie interne , 
la partie poftérieure de la cuifle ; la partie 
antérieure & la partie poftérieure de la 
jambe; la face fupérieure & la face in- 
HE du pied; la partie antérieure du 
col; le voilisagé de l'articulation de la 
mâchoire inférieure ; la partie poftérieure 
du col; ia partie antérieure, les parties 
latérales & la partie poftérieure de lépine, 
& le contour de la cavité de la paitrine. 


Ne 
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DES MUSCLES EN PARTICULIER. 


Des Mhufcles fituës à la partie antérieure du 


bas-ventre. 


Le; mufcles fitués à la partie anté- 
rieure du bas-ventre, font ceux que l’on 
nomme communément les mufcles du basa 
ventre. Ils font au nombre de dix, cinq 
de chaque côté ; favoir , deux grands obli- 
ques , obliques defcendants ou obliques 
externes ; deux petits obliques, obliques 
afcendants ou obliques internes; deux 
tranfverfes ; deux mufcles droits, & deux 
pyramidaux. Les fix premiers font larges , 
charnus en arriere , & aponévrotiques en 
avant. Ils fe réuniflent à la partie anté- 
rieure & moyenne du ventre, vers une 
ligne qui s'étend de la partie inférieure 
du fternum à la partie fupérieure du pubis, 
ce qui diftingue ceux du côté droit d'avec 
ceux du côté gauche, C'eft ce que l’on 
appelle la ligne blanche. Elle eft formée 
de l’entrelacement des fibres tendineufes 
ou aponévrotiques des fix mufcles dont il 
vient d’être parlé. On la trouve percée à 
fa partie moyenne d’une ouverture aflez 
large dans le fœtus où elle laïffe paffer les 
vaifleaux ombilicaux, qui fe rétrécit peu 
après la naïflance pour difparoître enfin 
| Oiy 
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rout à fait, & qui eft connue fous le nom 
d’anneau--ombilical. Cette ouverture per- 
met quelquefois à des portions d’inteftin 
ou d'épiploën de fortir du ventre, & donne 
lieu à des hernies que l’on appelle om- 
bilicales ou exomphales. Cependant ces 
fortes de tumeurs arrivent pour le plus 
fouvent au voifinage de l’ombilic , & font 
faites par l’exténuation & l’aminciflement 
des aponévrofes qui conftituent la ligne 
blanche. La portion de cette ligne qui 
eft fupérieure à lombilic eft aflez large ; 
celle qui lui eft inférieure eft beaucoup 
plus étroite. Les quatre autres mufcles du 
bas- ventre qui reftent, favoir , les muf- 
cles droits & les pyramidaux, ont une 
forme alongée, Les premiers font très 
longs & les autres fort petits. 


De l'Oblique externe. 


L'oblique externe eft le plus extérieut 
& le plus large des mufcles du bas-ventre. 
Il eft étendu fur fes parties latérales & 
antérieures, depuis les huit & quelquefois 
les neuf dernieres côtes , jufqu’à la partie 
antérieure & fupérieure du baflin , & de- 
puis la région des lombes, jufqu’à la ligne 
blanche, Ses attaches aux côtes fe font par 
huit ou neuf languettes, charnues , con- 
tinues par leurs bords voifins , anguleufes 
& féparées les unes des autres à leurs extré. 
mités , & terminées par des fibres tendi- 
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neufes , lefquelles s’entre-croifent en maż 
niere de digitations, les cinq fupérieures 
avec des languettes femblables apparte- 
nantes à un mufcle nommé grand dentelé, 
& les trois ou quatre inférieures avec un 
autre que l’on appelle le grand dorfal, Ces 
languettes font d’inégale largeur & lon- 

ueur. La premiere , la feconde & la der- 
niere font plus larges que les autres, La 
premiere eft la plus courte ; celles qui 
fuivent deviennent de plus en plus lon- 
gues, jufqu’à la cinquieme inclufivement, 
Les trois autres diminuent d’une maniere 
fenfible. Si on en excepte la derniere, 
elles fe fixent aux côtes par deux por- 
tions , une antérieure & fupérieure, courte, 
dont les fibres tendineufes ont fort peu 
de longueur , & une poftérieure plus lon- 
gue , terminée par un tendon de plus 
d’un pouce. La premiere’tient à la face 
externe des côtes, le long d’une ligne obli- 
que d’arriere en avant & de haut en bas, 
à laquelle fe fixentégalement les languettes 
du grand dentelé & celles du grand dor- 
fal , & les fecondes au bord inférieur des 
mêmes côtes auxquelles elles fe portent, 
en s'enfonçant profondément au deffous 
des mufcles que je viens de nommer. 

De toutes ces attaches, les fibres du 
grand oblique defcendent en avant avec! 
une obliquité différente. Les premieres 
s'éloignent moins de la direétion tranf- 
yerfale que les autres. Celles-ci font de 

Oy 
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plus en plus obliques. Les inférieures ap 
prochent de la perpendiculaire, Les pre- 
mieres & les fecondes dégénerent bientot 
en une large aponévrofe qui fe términe 
prefqu’en entier à la ligne blanche , mais 
dont la partie inférieure après s'être atta- 
chée au pubis, pañe fans tenir à rien au 
devant des mufcles pfoas & iliaque interne, 
& des vaifleaux cruraux, jufqu’à l’épine 
antérieure & {upérieure de l'os des îles, 
où elle finit, 

La partie de cette aponévrofe qui aboutit 
au pubis , fe divife à un pouce & demi 
au deflus de cet os en deux bandelettes , 
une antérieure , fupérieure & interne , 
Pautre inférieure , poftérieure & externe , 
dont lécartement forme une ouverture 
oblique , qui defcend de dehors en dedans 
& en devant , de plus d’un pouce de long, 
plus large en haut qu’en bas , & qui donne 
paflage aux vaifleaux fpermatiques & au 
mufcle crémafter dans l’homme , & au 
ligament rond de la matrice dans la fem- 
me, Elle permet auf quelquefois aux 
vifceres contenus dans le bas-ventre, de 
fe déplacer & de former une hernie que 
l'on appelle inguinale , parce qu’elle fe 
fait près de Paine. C’eft Panneau des muf 
cles du bas-ventre , & pour parler plus 
exactement l’anneau du grand oblique, 
Les bandelettes dont elle eft compofée 
portent le nom de piliers de Panneau, 
L'interne eft plus épais & plus large que 
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Pautre. Il s’atrache à la partie antérieure 
& fupérieure du pubis du côté oppolé 
au fien , de mamere que celui du côté 
droit pafle au devant de celui du côté 
gauche, L’externe fe rapproche un peu de 
linterne en defcendant , & va fe fixer 
derriere & au deflous de lui, à la partie 
antérieure , fupérieure & interne du pubis 
de fon coté. Ces deux piliers, aimfi que 
route la partie inférieure de l’aponévrofe 
du grand oblique font bridés & retenus 
par des fibres aponévrotiques auf, qui 
commencent à paroître vis-à-vis de l’épine 
antérieure & fupérieure de l'os des îles, 
& qui ceflent d’être vifibles au deflous 
de l'extrémité fupérieure de Panneau. Ces 
fibres naiflent en partie de l'os des îles, 
& en partie de la face antérieure de la 
partie voifme de l’aponévrofe du grand 
oblique. Elles marchent de dehors en de- 
yant & endedans ,& font courbées de haut 
en bas, de forte que la concavité de leur 
courbure regarde la partie fupérieure du 
ventre, 

La partie de l'aponévrofe du grand 
oblique qui s'étend depuis le pubis jaf- 
qu'à lépine antérieure & fupérieure de 
la crète de los des îles, ne tient à rien 
qu'à l'enveloppe aponévrotique du mufcle 
de la cuifle qui eft connu fous le nom 
de fafcia lata. Le rebord qu’elle forme efè 
épais, ce qui paroît venir de ce qu'elle 
eit, pour af dire , repliée CS 
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de devant en arriere & de bas en haut. 
Ce bord a lapparence d’un ligament & 
porte effectivement le nom de ligament 
inguinal ou de Poupart , de celui d’un 
Anatomifte François auquel on en attri- 
bue la découverte. Quetques-uns l'appellent 
le ligament de Véfale ou de Fallope ; quoi- 
que ni Pun ni l’autre de ces Anatomiftes 
n’en ait fait mention. On le nomme aufli 
Parcade crurale , parce que le vuide qui 
fe trouve derriere lui, a la forme d’une 
arcade. Outre les parties qui y paffent 
dans l’état naturel , il laifle quelquefois 
échapper des portions d’inteftin ou d’épi- 
ploon , dont la fortie hors du ventre 
donne lieu à des hernies qui paroiflent à 
la partie fupérieure & antérieure de la 
cuifle, dans un lieu très différent de celui 
qu'occupent les hernies inguinales, & que 
Pon défigne fous le nom de crurales. 

Les fibres inférieures de la portion char- 
nue du mufcle grand oblique , dont j'ai 
dit que la direction approche de la per- 
pendiculaire , ne vont point fe porter à 
la partie antérieure du ventre ; elles def- 
cendent des deux dernieres côtes au tiers 
antérieur de la crête de los des îles, à 
ja levre externe de laquelle elles fe ter- 
minent par des fibres tendineufes fort 
courtes en arriere , & plus longues en 
avant. 

Le grand oblique eft fitué au deffous 
des téguments, Il weft couvert par d’au- 
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tres mufcles que par quelques fibres du 
grand pectoral , qui paflent au devant de 
{a partie fupérieure , & par le bord pof- 
térieur du grand dorfal qui avance fur 
fon bord antérieur. Il a encore des con- 
nexions avec le grand dentelé , le grand 
dorfal , les mufcles intercoftaux externes, 
auxquels il femble fe continuer , & le petit 
oblique qu’il cache prefqu’en entier, 

Ses ufages font d’abaifler & de porter 
en arriere les côtes auxquelles il eft atta- 
ché; de maintenir le tronc dans une di- 
reétion droite; de l’empêcher de fe ren- 
verfer du côté qui lui eft oppofé; de le 
redrefler lorfqu’il eft courbé ; de le fléchir 
de fon côté, en portant le thorax fur le 
bain & le bafin fur le thorax , fuivant 
que l’une de ces deux parties eft plus dif- 
pofée à obéir à fon action que l'autre, 
& de le faire tourner légérement fur fon 
axe , lorfque fes portions fupérieures & 
moyennes agiflent feules. Si les deux muf- 
cles obliques externes agiflent enfemble , 
ils operent la flexion direéte du tronc eu 
avant. 

De lPOblique interne. 


L’oblique interne eft fitué derriere celui 
dont il vient d’être parlé. Son étendue 
eft un peu moins confidérable, Il eft fixé 
d'une part au bord fupérieur & antérieur 
du balin, & à la partie inférieure de la 
poitrine , & fe porte de l’autre , de la 
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région des lombes à la partie poitérieure 
de l'os facrum , & à la ligne blanche, 
Ses attaches poftérieures font aux apo- 
phyfes épineufes des dernieres vertebres 
des lombes , à la partie poftérieure & mo- 
yenne de los facrum , & à la partie la 
plus reculée de la crête de los des îles, 
par une aponévrofe qui eft entre celle du 
grand dorfal , & celle qui et commune 
aux mufcles facro-lombaire & long dorfal , 
& continue à celle du bord inférieur du 
mufcle petit dentelé poftérieur inférieur. 
Il fe fixe enfuite aux trois quarts anté- 
rieurs de la crête de Pos des îles par des 
fibres tendineufes aflez courtes , jufqu’à 
fon épine antérieure & fupérieure , au 
delà de laquelle il a encore des attaches 
aux deux tiers de la face poftérieure de 
la portion de laponévrofe du grand obli- 
que, qui forme l’arcade crurale, 
L'’aponévrofe par laquelle il commence 
en arriere, vient fe terminer au bord in- 
férieur de l'extrémité tant ofleufe que car- 
tilagineufe de la derniere côte, où elle 
n’occupe guere moins d’un pouce d'éten= 
due, Le refte de ce mufcle devient bien- 
tôt charnu , & les fibres dont il et com- 
pofé , marchent dans des directions diffé- 
rentes. Les poltérieures montent oblique 
ment en avant ; les moyennes deviennent 
de moins en moins obliques & fe portent 
enfin dans une direétion horizontale, & 
les antérieures vont de haut en bas, Les 
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premieres fe terminent par des fibres ten- 
dineufes très courtes , au bas de l’extré. 
mité cartilagineufe de la cinquieme des 
faufles cotes, au bord inférieur du car- 
tilage de la quatrieme dans l’étendue d’un 
pouce , & à celui de la troifieme dans 
celle des deux. Les fecondes forment une 
large aponévrole qui après s'être attachée 
au bord inférieur du cartilage de la fe- 
conde faulle côte , va gagner la ligne 
blanche. Lorfque cette aponévrofe ef 
arrivée auprès du mufcle droit , elle fe 
partage en deux feuillets : un antérieur 
plus épais qui palle entre la face antérieure 
de ce mufcle dont il couvre les deux tiers 
fupérieurs , & l’aponévrofe du mufcle obli- 
que externe, à la face poftérieure de la- 
quelle il sunit ; l’autre poftérieur plus 
mince & moins étendu , qui pañle der- 
riere le mufcle droit , fe colle à la face 
antérieure de l’aponévrofe du tranfverfe , 
& s'attache en outre au bord inférieur de 
la portion cartilagineufe de la premiere 
des faulles côtes & de la derniere des 
vraies , jufqu'à l’appendice xyphoïde à 
laquelle il tient aufi, On dit que ces deux 
feuillets arrivés à la ligne blanche fe con- 
tinuent avec d’'aponévrofe du mulfcle grand 
oblique du côté oppofé, en perçant cette 
ligne d’arriere en avant, de forte que le 
mufcle petit oblique d’un côté , feroit avec 
le grand oblique de Pautre un mufcle di~ 
gaftrique , dont les portions charnues tien 
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droient enfemble par une aponévrofe mi- 
coyenne, Mais cette circonftance me paroit 
impoflible à vérifier. Ce qu'il y a de cer- 
tain, c'eft que les deux feuillets en quef- 
tion forment, par leur écartement , une 
gaîne dans laquelle les trois quarts fupé- 
rieurs du mufcle droit font renfermés, 
Les dernieres fibres du mufcle petit obli- 
que , celles qui viennent de l'épine ~an- 
térieure & fupérieure de la crête de los 
des îles & de la face poftérieure de Par- 
cade crurale , & que j'ai dit fe porter de 
haut en bas , deviennent tendineufes auffi ; 
mais l’aponévrofe qu’elles forment, au 
lieu de fe féparer en deux feuillets ; com- 
me celle de la partie moyenne de ce muf- 
ele, palle en entier devant la partie in- 
férieure du mufcle droit, & après s'être 
collée à celle du mufcle oblique externe , 
elle va en partie s'attacher au pubis, & 
en partie fe porter du côté oppofé. Riolan 
avoit déja remarqué qu'elle reftoit fimple. 
Douglafs & Albinus ont vu depuis qu’elle 
fe portoit au devant du mufcle droit, Cette 
obfervation n’a pas échappé à M. Bertin 
qui en parle fort au long dans les Mé- 
moires de l’Académie Royale des Scien- 
ces. Il eft étonnant que Winflow „ dont 
le traité des mufcles eft un des meilleurs 
ouvrages d'anatomie que l’on connoifle , 
n’en falle aucune mention. 

L’oblique interne couvre le tranfverfe , 
somme il eft couvert par l’oblique externe, 
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Il defcend moins bas que ce dernier mul- 
cle , & ne contribue en rien à la forma- 
tion de l’arcade crurale ni à celle de 
l'anneau ; de forte que les vaifleaux fper- 
matiques & le ligament rond de la ma- 
trice paflent au deffous de lui. Il donne 
À l'endroit de ce paflage quelques fibres 
qui, dans l’homme , accompagnent le 
cordon des vaifleaux fpermatiques jufqu’à 
quelque diftance du tefticule , & qui conf- 
tituent le petit mufcle connu fous le nom 
de crémafter. 

Ses ufages reflemblént aflez à ceux de 
l’oblique externe. Cependant il paroît 
entraîner plus directement la partie anté- 
rieure de la poitrine en bas & en arriere, 
& celle qui eft extérieure en bas & en 
dehors. Il écarte auf les faufles cotes les 
unes des autres, & d'avec les vraies, Lorf- 
qu'il agit avec le mufcle oblique externe 
du côté oppofé , il fait pour ainf dire 
tourner le tronc fur fon axe, parce que 
la direction de ces deux mufcles eft telle 
qu'ils repréfentent une corde tendue obli- 
quement, depuis la partie inférieure du 
thorax, jufqu’à la partie fupérieure du 
baflin, 

Du Tranfverfe. 


Le mufcle tranfverfe tire fon nom de 
la direction de fes fibres , qui font pref- 
que toutes tranfverfales. Il eft fitué der- 
tiere le petit oblique, auquel il ne le 
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cede en rien pour fon étendue, Ce muf- 
cle eft fixé en arriere aux fix dernieres 
côtes , aux apophyfes tranfverfes des qua- 
tre vertebres fupérieures des lombes , aux 
deux tiers antérieurs de la crête de l'os 
des îles, & à la face interne de la moi- 
tié fupérieure de l’arcade crurale. Ses at- 
taches aux côtes fent peu tendineufes, fi 
on en excepte celle de la derniere qui 
forme un tendon aponévrotique d’un bon 
pouce de long. Elles répondent à la face 
interne & au voilinage du bord inférieur 
‘de leur portion cartilagineufe , & un peu 
de leur portion cfleufe , & fe font par 
des languettes légérement arguleufes à 
leurs extrémités, qui s’entre-croifent en 
maniere de digitattons avec celles de la 
portion rayonnée du diaphragme, La par- 
tie du tranfverfe qui tient aux vertebres, 
forme une large aponévrofe qui paffe au 
devant de la maffe charnue commune 
au facrolombaire & au long dorfal, & 
devant le mufcle carré ou triangulaire 
des lombes. Cette aponévrofe eft fort 
étroitement collée en arriere à celle du 
petit dentelé poftérieur inférieur , & en- 
fuite à celle de l’oblique interne , le long 
du bord externe du mufcle carré, après 
quoi elle s’avance & defcend un peu , & 
ne produit des fibres charnues que plus 
d’un pouce au delà. Les autres attaches 
du tranfverle , foit à la crête de Pos des 
fles, {foit à l’arcade crurale, font fi peu 
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tendineufes, qu'on les croiroit entiérement 
charnues. 

Les fibres de ce mufcle ont une direc- 
tion tranfverfale d’arriere en avant , & ne 
commencent à devenir aponévrotiques , 
que lorfqu’elles approchent du bord ex- 
terne du mufcle droit. Cependant elles 
ne le deviennent point par-tout à égale 
diftance de ce mufcle. L’aponévrofe qui 
les termine, commence plutôt à fa partie 
moyenne, & plus tard à fa partie fupé- 
rieure, de forte que les fibres charnues 
du tranfverfe qui, à la vérité, font très 
courtes en cet endroit, s’avancent derriere 
le mufcle droit, & ne deviennent tendi- 
neufes, que lorfque celles d’un côté font 
prêtes à rencontrer celles du côté oppolé. 
Ainfi, cette aponévrofe repréfente un 
croiffant dont la concavité regarde la ligne 
blanche, & dont la convexité eft tournée 
en dehors, Les fibres inférieures du mufcle 
tranfverfe , au lieu de fe porter d’arriere 
en avant dans une direction horizontale , 
defcendent un peu de dehors en dedans, 

L'aponévrofe du tranfverfe fe termine 
entiérement à la ligne blanche, à lex- 
ception d’une très petite partie qui me 
paroît fe fixer à la face antérieure de Fap- 
pendice xiphoïde , & d’une autre, qui va 
aboutir à la partie fupérieure & antérieure 
du pubis. Les trois quarts fupérieurs de 
fon étendue fe gliflent derriere le feuillet 
interne & poftérieur de l'oblique delcen- 
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dant , avec lequel ils contractent de fortes 
adhérences , & pafñlent derriere le mufcle 
droit ; mais le quart inférieur fe porte au 
devant de ce mufcle , &` au devant du py- 
ramidal, Il réfulte de là que, depuis le 
milieu de l'intervalle qui fépare le nombril 
d'avec le pubis, la face poftérieure du 
mufcle droit touche immédiatement la 
fubftance cellulaire du péritoine qui recou- 
vre la veflie. Pour s’en aflurer, on peut 
couper le mufcle droit vers le milieu de 
fa longueur , & le renverfer fur le pubis. 
Par ce moyen, on voit fans obftacle, & 
dans la fituation qui leur eft naturelle, 
les parties qui font placées derriere la 
portion inférieure de ce mufcle, telles 
que les arteres & les veines épigaftriques, 
l’ouraque , le tifu cellulaire qui recouvre 
la portion inférieure du péritoine, la 
veflie, &c. 

Les principales connexions du tranfverfe 
font avec l’oblique interne & avec le dia- 
phragme. Lorfqu’il agit avec celui du côté 
oppofé , il rétrécit le ventre en maniere 
de fangle, & ramene les unes vers les 
autres celles des côtes auxquelles il eft 
attaché, ; 


Du Mufcle droit. 


Le mufcle droit eft aini nommé par 
rapport à {a figure alongée & à la reéti- 
tude des fibres qui le compolent, Il eft 
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couché à la partie moyenne & antérieure 
du ventre près de celui du coté oppofé , & 
s'étend depuis la partie inférieure de la 

oitrine , jufqu’à la partie antérieure & 
Mrs du baffin. Ses attaches fupé- 
rieures font à la face antérieure du carti- 
lage xiphoïde , au bord inférieur du car- 
tilage de la feptieme des vraies côtes près 
de Fa articulation avec le fternum , à celle 
de la fixieme à plus d’un pouce de cet os, 
& enfuite au bord inférieur de la portion 
oflfeufe de la cinquieme , dans une étendue 
de plus de deux pouces , par un tendon 
alongé & terminé en pointe, qui fe glifle 
au deflous du grand pectoral, Sa largeur 
eft alez confidérable en cet endroit , mais 
il fe rétrécit bientôt , & devient en même 
temps un peu plus épais. Il fe porte enfuite 
de haut en bas, & lorfqu’il arrive près du 
pubis, il fe termine par un tendon large 
de plus d’un pouce , épais du coté interne , 
mince du côté oppolé, & de longueur 
médiocre , lequel s’attache à la partie an- 
térieure & fupérieure de la jonction des 
deux os du pubis , & enfuite au bord fu- 
périeur du pubis de fon côté , derriere le 
mufcle pyramidal. 

Prefque toute la longueur de ce mufcle 
et renfermée dans une gaïîne faite en 
avant & en haut, par l’aponévrofe de 
l'oblique externe & par le feuillet anté- 
rieur de linterne, & fortifiée par des fibres 
qui appartiennent au grand pectoral. En 
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avant & en bas, cette gaîne eft faite de 


l’aponévrofe de loblique externe, de la 
totalité de celle de l’interne , & de celle 
du tranfverfe; & en arriere du feuillet 
poftérieur de l’aponévrofe de oblique 
interne, & de l’aponévrofe du tranfverfe. 
Les fibres charnues dont le mufcle droit 
eft compolé , font interrompues en divers 
endroits par des traverfes tendineufes , qui 
s'étendent de l’un de fes bords à Pautre 
dans une direction qui approche de la 
tranfverfale, mais qui repréfente des zigzags 
fort irréguliers. Ces traverfes font ce que 
Pon appelle les énervations tendineufes du 
mufcle droit. Elles font au nombre de cinq, 
trois dans la partie du mufcle qui eft au 
deflus du nombril , & deux dans celle qui 
eft au deflous, mais plus près de cette 
partie que du pubis, & qui n'occupent 
qu'une portion de fa largeur du côté 
interne. Elles font fort apparentes à fa 
face antérieure , & très étroitement collées 
avec fa gaîne , & paroiflent peu à fa face 
poftérieure, qui ne tient à cette gaine 
que par un tiflu cellulaire & graifleux, 
&c par quelques vaifleaux fanguins & quel- 
ques nerfs, qui vont de l’un à l’autre. 
Les énervations du mufcle droit ont été 
connues de Carpi. Il a cru qu’elles fer- 
voient à le divifer en plufieurs parties, 
parce que, difoit-il , une fibre courte fe 
contracte mieux qu’une longue. Beau- 
coup d'auteurs ont adopté fon. opinion ; 
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juiqu’a Riolan qui la rejetée fans èn dire 
la raifon. D’autres ont penfé qu’elles ne 
partageoient le mufcle droit en .plufeurs 
parties , que parce que le gonflement qui 
rélulreroit de la contraction d’un mufcle 
aufli long, pourroit meurtrir les vifceres 
contenus dans le ventre; mais en fuivant 
cette idée, elles devroient être placées à 
la partie poflérieure de ce mufcle, où 
cependant elles manquent , & fe trouver 
au deflous de l’ombilic comme au deffus, 
parce que la matrice & la veflie n’exigent 
pas moins de ménagements que les autres 
parties. 

L’adhéfion des énervations du mufcle 
droit à la gaine qui le renferme, eft d’une 
nature telle que fi on enleve cette gaîne 
avec précaution , on voit qu'une grande 
partie de fes fibres va fe continuer avec 
les fibres tendineufes du mufcle, & qu'il 
y a une vraie continuité de fubftance en- 
tre ces deux parties. Il s'enfuit, premié- 
rement que les fibres aponévrotiques des 
deux mufcles obliques , fe joignant avec 
celles du mufcle droit , ces mufcles n’en 
font qu’un de chaque côté qui'a trois 
ventres , ou pour mieux dire qui eft vrai- 
ment trigaftrique, Secondement , que les 
mufcles droits deviennent des tendons des 
mufcles obliques, & déterminent laétion 
& la force de ces mufcles. fur la poitrine 
& fur le balin. Troifiémement que les 
deux obliques deviennent eux-mêmes des 
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auxiliaires des mufcles droits, & déter- 
minent lation de ces mufcies fur des 
endroits auxquels ils n’ont aucune adhé- 
fion. 

Pour mieux comprendre ceci, fuppo- 
fons une fibre droite étendue du thorax 
au pubis. Que l’on y fe aboutir une 
grande quantité d’autres fibres obliques , 
qui viennent des différentes parties de la 
poitrine. Elles agiront fur elle, & la 
force avec laquelle cette fibre tireræ le 
pubis, fera compolée de la fienne & de 
celle des fibres obliques. De même par le 
moyen de leurs interfections , les mufcles 
droits deviennent les tendons d’une infi- 
nité de fibres qui appartiennent aux muf- 
cles obliques externes. Ces interfeétions 
déterminent aufi lation des mufcles 
obliques internes fur la poitrine : car une 
partie des fibres de ces derniers mufcles 
va fe rendre aux mufcles droits, & devient 
par ce moyen auxiliaire de la portion de 
ces mufcles qui s'étend du nombril au 
pubis , pendant que leur portion fupérieure 
peut être regardée comme un tendon qui 
leur et commun. Ainfi les obliques inter- 
nes peuvent agir fur la partie antérieure 
de la poitrine, quoiqu'ils ny parvien- 
nent pas. Enfin les mufcles droits attachés 
aux obliques externes &internes, peuvent 
dans leur contraction comprimer tout le 
ventre , & le referrer en quelque facon , 
comme les cordons d’une bourfe en reffer2 
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rent l’ouverture. Ces vérités font confir- 
mées par l’expérience : car dans les flexions 
latérales du tronc fur le bafin, il eft 
facile de fentir l’action fimultanée de tous 
les mufcles du bas-ventre. 

Les mufcles droits s’écartent quelquefois 
Pun de Pautre dans les perfonnes fort 
grafles, dans les femmes enceintes , dans 
ceux qui ont été hydropiques, & don- 
nent lieu par là aux vifceres de s’'échap- 
per & de former des tumeurs énormes que 
l’on appelle des éventrations, Jai vu une 
maladie de cette efpece fur un enfant de 
cinq ans. La tumeur s'étendoit depuis le 
nombril jufqu’au pubis. Elle étoit cylin- 
drique & d’un volume confidérable, Lorf- 
que l’enfant crioit ou qu'il étoit debout , 
elle augmentoit beaucoup , & devenoit fort 
dure, Elle diminuoit au contraire lorfqu'il 
étoit tranquille & couché, Je confeillai 
qu’on lui fit porter une plaque garnie 
dans le milieu de fa longueur, d’un écuflon 
proportionné à l’écartement des mulcles 
droits & peu faillant , afin de permettre 
à ces mufcles de fe rapprocher. C'’eft le 
kul foulagement que l’on puille procurer 
aux perfonnes qui font dans ce cas. 

La largeur des mufcles droits augmente 
beaucoup en ceux dont le ventre prend 
plus de volume qu’à l'ordinaire & ils de- 
viennent en même temps fort minces. 
Cette remarque eft relative à la paracen- 
thèfe , & fait voir que fi en pratiquant 
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cette opération, on n’avoit pas le foin 
de s'éloigner de la ligne blanche , on pour- 
roit atteindre les mufcles droits que l’on 
{e propofe pourtant d'éviter. 

Albinus a vu deux fois le mufcle droit 
fe continuer en quelque façon jufqu’à la 
partie fupérieure de la poitrine, comme 
cela arrive chez les quadrupedes. C’éroit 
une portion mufculaire continue au mufcle 
droit, & qui pourtant en étoit diftincte. 
Elle naifloit de la partie antérieure de 
\’extrémité du cartilage de la feptieme & 
de la fixieme côte & de laponévrofe de 
loblique externe, & fe terminoit à la 
partie fupérieure du fternum,. Cette por- 
tion mufculeufe étoit d’abord épaifle , ten- 
dineufe , & large de deux pouces ; mais 
après avoir pris un peu plus d’épaifleur , 
elle devenoit plus mince & finifloit par 
une expanfion tendineufe, dont une par- 
tie aboutifloit au mufcle grand pectoral. 
J'ai vu deux ou trois fois la même chofe. 
Il faut que cette finguliere difpofition fe 
{oit aufli préfentée à Véfale, car il a fait 
graver le mufcle droit étendu depuis le 
pubis , jufqu'à la partie fupérieure du 
fternum. 


Du Mufcle Pyramidal. 


Le pyramidal et un très petit mufcle 
fitué au devant & au bas du mufcie droit, 
& couvert des aponévrofes qui forment la 
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partie inférieure & antérieure de la gaîne 
de ce mufcle, dont il eft aufi féparé par 
un feuillet aponévrotique très mince. Il 
et étendu entre le pubis & la ligne blan- 
che, & repréfente une pyramide dont la 
bafe eft en bas & le fommet en haut. 

Ses attaches inférieures font à la partie 
fupérieure & antérieure du pubis par des 
fibres tendineufes très courtes. Il n’a gue- 
res moins d’un pouce de largeur en cet 
endroit. Ce mufcle monte obliquement 
en dedans vers la ligne blanche, à laquelle 
fes fibres fe terminent les unes au deflus 
des autres par des extrémités tendineulfes, 
Sa longueur la plus ordinaire eft d'environ 
deux pouces. | 

Le mufcle pyramidal préfente beaucoup 
de variétés. Il manque fouvent d'un & 
des deux côtés ; mais alors la partie infé- 
rieure de l’oblique interne a plus d’épaifleur 
qu’à l'ordinaire. Quelquefois il y en a 
deux d’un côté, & un feul de l’autre, J'ai 
aufli rencontré des fujets qui en avoient 
deux de chaque côté , mais cela eft fort 
rare; enfin fa longueur varie tant , qu'on 
l'a quelquefois vu monter jufqu’au voifi- 
nage du nombril, pendant qu’en d’autres 
occafions il s’élevoit très peu au deflus du 
pubis. 

On attribue communément la décou- 
verte de ce mufcle à Fallope ; cependant 
il étoit connu de Véfale qui le regardoit 
comme une partie du muleg droit , & 

1} 
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qui l'a nommé fuperius principium recl 
abdominis. On dit auli d’après le premier 
de ces Auteurs qu'il eft le fuccenturiateur 
du mufcle droit. Mais Fallope éroit fort 
éloigné de penfer qu'il eût les mèmes 
fonétions. L'ufage du pyramidal eft, dit-il, 
de tirer la ligne blanche en bas , afin de 
comprimer les parties qui lui répondent. 
Si on fe donne la peine d’examiner l’obli- 
que interne , on verra que fes fibres mon- 
tent vers le nombril, Pourquoi donc ce 
mufcle comprimeroit-il de haut en bas & 
de dedans en dehors, tout ce qui eft au 
deflus de cette partie, pendant que ce qui 
eft au deflous n’éprouveroit pas une com- 
preflion femblable ? La Nature auroit 
mal difpofé les chofes , fi elle n’eût placé 
le pyramidal à la partie inférieure du 
ventre, pour fuppléer au défaut de l’obli- 
que interne dont les fibres defcendent 
obliquement de haut en bas , & font fort 
peu nombreufes, On voit par là que Fal- 
lope regardoit le mufcle pyramidal com- 
me le coadjuteur de l’oblique interne, 
& non pas comme celui du mufcle droit, 
Gliflon eft le feul des Anatomiftes qui 
me foit connu , qui ait bien faifi le fens 
des expreflions de cet Auteur, Il a remar- 
qué aufli que l’abfence du mufcle pyra- 
midal , eft compenfée par une plus grande 
épaifleur de la partie inférieure de obli- 
que interne, 

Qutre les ufages particuliers à chacun 
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des mufcles du bas-ventre , ils en ont qui 
leur font communs. Ils foutiennent les 
vifceres que cette cavité contient , & leur 
procurent un balottement doux & conti- 
nuel qui favorife la progreflion des ma- 
tieres qui parcourent le canal inteftinal , 
& celle des différentes liqueurs qui circu- 
lent dans leurs vaifleaux. Ce dernier effet 
vient de ce qu’ils fe contractent & fe re~ 
lâchent alternativement avec le diaphrag- 
me, dans les deux mouvements de la 
refpiration. Lorfque ce mufcle entre en 
contraction & qu'il s’abaiffe vers la cavité 
du bas-ventre, ceux dont il s’agit cedent 
à fon action , ou plutôt à celle des vifceres 
qui pouflés de haut en bas, les chaflent 
en avant, Lorfqu’au contraire il vient à 
fe relâcher , les mufcles du bas-ventre fe 
contractent à leur tour, & forcent les 
vifceres & le diaphragme à remonter de 
bas en haut. Il y a aufi beaucoup de 
circonftances dans lefquelles ces mufcles 
agiflent en même temps que lediaphragme. 
Cela arrive lorfqu’on fait des efforts pour 
fe débarrafer des gros excréments, ou pour 
expulfer un enfant de la matrice. Leur 
arrangement les rend propres à compri- 
mer également toutes les parties du ventre; 
car on obferve que l’aponévrofe des uns 
répond à la partie charnue des autres, 
de forte qu’ils ont par-tout la même épait- 
feur & la même force, 
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. | MR 
Des Mufcles firués fur les parties antérieures 
& latérales de la poitrine. 


Ces mufcles font le grand peétoral, le 
fous-clavier, le petit pectoral & le grand 
dentelé. Le premier eft principalement 
deftiné aux mouvements du bras, & les 
rois autres à ceux de l'épaule, 


Du grand Pectoral. 


Le grand pectoral eft fitué au deffous 
des téguments , & occupe les parties laté- 
rale , antérieure & fupérieure de la poi- 
trine. Il eft étendu depuis les deux tiers 
internes de la clavicule, le devant du 
fternum jufqu’à larticulation du cartilage 
de la fixieme des vraies côtes avec cet os , 
le bord fupérieur de prefque tout ce car- 
tilage, & la partie fupérieure du mufcle 
grand oblique du ventre, jufqu’au bord 
antérieur. de la gouttiere bicipitale de 
lhumérus. 

Ce mufcle eft attaché au bord inférieur 
& antérieur de la portion de la clavicuie 
dont il vient d’être parlé, par des fibres 
tendineufes très courtes. Celles qui le 
fxent au fternum font un peu plus lon- 
gues & un peu plus faciles à appercevoir. 
Elles fe croifent au milieu de cet os avec 
celles du côté oppofé. Les fibres qui vien- 
nent du cartilage de la fixieme côte font 
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plus long-temps tendineufes , mais le nom. 
bre en eft peu confidérable ; de forte qu’en 
cet endroit le grand pectoral eft afez 
mince. Enfin les dernieres font plus minces 
& plus long - temps tendineufes que les 
autres. Elles forment une aponévrole qui. 
defcend au devant de la partie fupérieure 
des mufcles oblique externe & droit du 
bas-ventre , & qui concourt à la forma- 
tion de la gaîne dans laquelle ce dernier 
et renfermé. 

La direétion des fibres du grand pec- 
toral et différente. Celles qui viennent 
de la clavicule defcendent de dedans en 
dehors, & forment la partie antérieure 
du tendon qui le fixe à l’'humérus, Celles 
qui naiflent de la partie fupérieure du 
fternum , fe portent vers l’aiflelle dans une 
direction horizontale, Les autres montent 
avec plus ou moinsd'obliquité.Elles pañlent 
derriere les premieres & forment la partie 
poftérieure & fupérieure du tendon com- 
mun. 

Ce tendon paroît comme ployé fur lui- 
même. Sa longueur eft à peu près d’un 

Aa , à 
pouce & demi à fa face poftérieure, & 
d’un demi-pouce feulement à fa face anté- 
rieure. Il s'attache à l’humérus dans plus 
de deux pouces d’étendue. Quelques-unes 
de fes fibres fe gliflent dans la gouttiere 
bicipitale où elles rencontrent des fibres 
femblables, qui appartiennent aux ten- 
dons des mufcles grand rond & grand 
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dorfal. Quelques autres nées de fa pari 
tie inférieure defcendent le long de la 
partie antérieure & interne du bras, & 
{e joignent à celles que produit la partie 
inférieure du tendon du deltoïde , pour la 
formation de l’enveloppe aponévrotique 
fous laquelle les mufcles du bras font 
logés. 

Le grand pectoral couvre le fous-cla- 
vier , le petit pectoral , quelques portions 
des mufcles intercoftaux internes & exter- 
nes, une partie du mufcle grand dentelé, 
& une partie des mufcles oblique externe 
& droit du ventre. Son bord fupérieur 
touche au bord antérieur du deltoïde , & 
n’en ef féparé que par une ligne graiffeufe 
allez mince & par la veine céphalique. La 
portion de ce mufcle qui eft attachée à 
la clavicule eft fouvent féparée de celle 
qui let au fternum, par une ligne graif- 
feufe femblable, 

Ce mufcle eft principalement deftiné 
aux mouvements du bras qu'il entraîne 
diverfement, fuivant les différentes pofi- 
tions dans lefquelles ce membre fe trouve, 
& fuivant que fes deux portions agiflent 
en même temps, ou que l’une d’elles fe 
contracte fans l’autre. Lorfque le bras eft 
dans fa fituation naturelle, il le porte 
légérement en avant & en haut. Lorfqu'il 
eft en arriere , il, le ramene en avant, 
Lorfqu'il eft tourné en dehors il lui fait 
faire un mouvement contraire , enfin 
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lorfqu’il eft éloigné du corps , il Pen rap- 
proche, 

La contraction de fa partie inférieure 
feule porte le bras en avant & en bas, 
& le ferre contre les côtes. Elle abaiffe 
en même temps l’épaule & la maintient 
abaiflée, Son action a fur-tout lieu lorf- 

ue l’on marche avec des béquilles , qu’on 
e fert d’une canne , ou que l’on fait effort 
avec la main pour fe relever d’un fiege 
un peu bas, ou pour appuyer avec force 
de haut en bas, comme pour imprimer 
un cachet, Dans tous ces cas elle tranf- 
porte pour ainfi dire une partie de la 
pefanteur du corps fur l'extrémité fupé- 
rieure, Cette même portion magit pas 
d’une maniere moins fenfible , lorfqu'é- 
tant fufpendu par les mains, on veut 
élever le corps en haut. Elle entraîne alors 
la poitrine fur le bras. 

La même chofe arrive lorfque les au- 
tres mufcles qui meuvent le bras le re- 
tiennent dans une fituation fixe , & le 
fternum & les côtes peuvent être élevées 
par l’action de cette partie du mufcle 
- grand pectoral, M. de Haller dit , qu'ayant 
une douleur de rhumatifme fur la région 
de ce mufcle, il fe fouvient que fa ref- 
piration en étoit gênée. Il dit aufli avoir 
éprouvé un foulagement remarquable dans 
des difficultés de refpirer , lorfqu'il reje- 
toit fes épaules en arriere, & qu'il tenoit 
{es bras fermes, Les afthmatiques pren- 


Py 
http://rcin.org.pl 


346 TRAITÉ D'ÂNATOMIE. 


nent fouvent cette pofition , qui fans doute 
leur procure une refpiration plus libre & 
plus facile. Cet ufage eft rejeté par Winf- 
low & omis par Albinus, parce qu'il n’a 
pas toujours Hew; mais il wén et pas 
moins réel. 

La partie fupérieure du mufcle grand 
pectoral entraîne le bras en avant & en 
haut , de maniere à favorifer le mouve- 
ment par lequel on porte la main fur 
l'épaule du côté oppolé. 

Le mufcle qui répond au grand peétoral 
eft d’une force extrême dans les oifeaux, 
parce qu'il eft deftiné à mouvoir leurs 
ailes. On voit par là qu’il eft impoffible 
aux hommes de s'élever & de fe foutenir 
en lair comme eux , quelques machines 
qu'ils emploient , parce qu'ils manquent 
de organe néceflaire pour mettre ces ma- 
chines en action. 


Du Sous-Clavier. 


Le fous-clavier et un mufcie longuet 
& grêle, couché entre la clavicule & le 
cartilage de la premiere côte. 

Il eft attaché à la face inférieure de 
toute la partie moyenne de la ciavicuie 
par des fibres obliques, dont les plus 
longues viennent du voifinage de lextré- 
mité humérale de cet os, & forment fon 
bord inférieur , & les plus courtes naiflent 
du voifinage de l'extrémité fternale de la 
clavicule, & forment fon bord fupérieur, 


http://rcin.org.pl 


DE LA Myôtoc:r:. 347 


Il defcend obliquement en devant & en 
dedans , & fe termine par un tendon d’un 
pouce de long, qui fe fixe à la face fupé- 
rieure du cartilage de la premiere côte, à 
un pouce de l’infertion de ce cartilage au 
fternum. 

Le fous-clavier eft caché par la portion 
du grand pectoral qui tient à la clavicule, 
Ce mufcle abaifle la clavicule & l'approche 
de la premiere côte , & entraîne en même 
temps de haut en bas l’omoplate qui v'ar- 
ticule avec elle, Ne peut-il pas duffy en 
quelques occafions élever la premiere côte, 
& contribuer à la refpiration? Winflow 
ne le croit pas. Les raifons qu’il en donne 
font que le cartilage de cette côte, ne 
s'articule pas avec le fternum , mais qu'il 
y eft foudé d’une maniere très ferme , & 
qu'il eft plus épais & moins fouple que 
les autres, Cependant comme il n'y a que 
la portion charnue des mufcles qui doit 
fufceptible de contraction, & que le fous- 
clavier a la fienne tournée vers la clavi- 
cule pendant que fon tendon left vers la 
premiere côte à laquelle il et fixé, il eft 
vraifemblable qu'il agit de haut en bas, 
& qu'il meut la premiere côte, Son action 
confifte moins à élever cette côte qui a 
peu de mobilité, qu’à faire monter toute 
la charpente de la poitrine. Peut-être n’a- 
t-il d'autre ufage que de la retenir , & de 
s’oppofer à la force avec laquelle les mufcles 
expirateurs tendent à labaifler. Quoi qu'it 
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en foit, le mouvement qu'il opere doir 
être de très peu d'étendue, & propor- 
tionné à fa hauteur perpendiculaire , la- 
quelle répond à la diftance qui fépare la 
clavicule d’avec la premiere côte. On l'a 
quelquefois vu manquer & n'être fuppléé 
que par des fubftances ligamenteufes, Dans 
d’autres cas il seft trouvé double. 


Du petit Pecoral. 


Le petit pettoral eft aui nommé le 
petit dentelé antérieur , ferratus minor an- 
ticus , parce qu'il eft compolé de plufeurs 
languettes féparées & diftinctes à leurs 
extrémités, qui le font paroître comme 
dentelé, Il eft fitué obliquement à la partie 
fupérieure , antérieure & latérale de la 
poitrine, & s'étend des trois côtes qui 
fuivent la premiere ou la feconde , à Papo- 
phyfe coracoïde, 

Ce mufcle eft attaché au bord fupérieur 
de la portion offeufe de la fixieme ou de la 
cinquieme des vraies côtes , puis à la face 
externede la portion ofleufe & dela portion 
cartilagineufe des deux côtes fuivantes, en 
montant le long d’une ligne oblique qui 
s'étend de hauten bas & de devant en ar- 
riere, par des fibres tendineufes , plus lon- 
gues vers fon- bord fupérieur & antérieur, 
que vers l'autre. Ileft aflez mince à fa partie 
inférieure , mais il s’épaiflit & devient plus 
étroit à mefure qu'il monte versle creux 
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de l’aiffelle où il fe termine par un tendon 
applati, qui paroît de bonne heure À fa 
ace externe & à fon bord inférieur, & 
qui va fe terminer au fommet & à la face 
fupérieure de l’'apophyfe coracoïde, près 
de l’infertion de la tête interne du biceps 
& de lextrémité fupérieure du coraco- 
brachial, à cette même apophyfe. 

Le petit pectoral eft entiérement cou- 
vert par le grand. Il cache une portion 
des mufclesintercoftaux externes. Sa por- 
tion charnue regardantles côtes, pendant 
que fon tendon fe porte à la partie fupé- 
rieure & antérieure de l’omoplate, il eft 
évident que fon principal ufage eft d’abaif- 
fer l'épaule, Cepeñdant on penfe avec rai- 
fon que , lorfque l’omoplate eft retenue 
d’une maniere ferme , fon action fe porte 
fur la charpente de la poitrine , & qu’il 
entraîne la premiere côte de bas en haut, 
Winflow dit qu'il ne peut avoir cette 
fonction , parce que le grand dentelé eft 
attaché aux mêmes côtes que le petit pec- 
toral, & qu'il les tiendroit abaïflées pen- 
dant que ce mufcle feroit effort pour les 
élever. Mais le grand dentelé n’eft pas le 
feul mufcle par qui l'épaule foit élevée, 
& les portions de ce mufcle qui font fixées 
Ale de , troifieme , quatrieme & 
cinquieme côtes , ont une direction qui 
ne leur permet pas de les abaiffer, 
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Le grand dentelé eft un mufcle de fi- 
LE z A RE dns 

gure fort irréguliere , terminé inférieu- 
rement & antérieurement par des lan- 
guerres féparées les unes des autres, lef- 
quelles sentre - croifent pour la plupart 
avec celles de la partie fupérieure du muf- 
cle oblique externe du ventre , en ma- 
niere de digitation , & qui lui ont fait 
donner le nom fous lequel on le défigne. 

Il occupe la partie latérale de la poi- 
trine, & fe trouve couché entre les huit 
premieres côtes & la levre interne de 
la moitié poftérieure du bord fupérieur 
de l’omoplate , & celle de toute la bafe 
de cet os. On peut le diviler en trois 
portions, une fupérieure , une moyenne 
& une inférieure. 

La premiere eft très épaifle & aflez 
courte. Elle va de la premiere côte où elle 
#attache, près du plus poftérieur des fca- 
lenes qui s’y fixent, & enfuite de la fe- 
conde , à la levre interne du bord fupé- 
rieur de l’omoplate, ou plutôt à la face 
interne de langle fupérieur & poftérieur 
de cet os. Sa direction eft oblique de bas 
en haut & d’avant en arriere. La feconde 
portion eft très mince. Elle eft fort courte 
auli, & s'étend depuis la feconde côte 
à laquelle elle tient derriere la premiere, 
& depuis la troifieme & la quatrieme, 


http://rcin.org.pl 


De LA Mvorocïe. 35 


à toute la longueur de la levre interne de 
la bafe de l’omoplate. Ses fibres marchent 
dans une direction prefque horizontale, 
& qui s'éloigne peu de celle des côtes fur 
lefquelles elle eft firuée. Cependant celles 
qui viennent de la feconde côte paroif- 
{ent defcendre un peu vers l’omoplate, 
La troifieme portion eft très épaifle, & 
compofée de languettes fort longues, lef- 
quelles viennent de la cinquieme , fixie- 
me , feptieme & huitieme côtes. La pre- 
miere eft la plus courte ; les autres de- 
viennent fucceflivement plus longues, juf 
qu’à la derniere, Les trois premieres tont 
les plus larges. Elles font difpolées en ma- 
niere de rayons, & fixées par des fibres 
tendineufes très courtes au bord fupérieur, 
& enfuite à la face externe des cotes, 
le long de la ligne oblique qui donne 
attache aux languettes du mufcle oblique 
externe , & s’entre-croifent avec ces lan- 
guettes en maniere de digitation, comme ii 
a été dit précédemment. Quelques-unes de 
leurs fibres paroiffent même fe continuer 
avec celles de l’oblique externe. Elles vont 
avec différentes directions vers l’angle in- 
férieur de omoplate où elles fe raflem- 
blent & fe terminent. Les premieres font 
À peu près paralleles aux côtes. Les au- 
tres, qui font plus inclinées de haut en 
bas , croifent ces os. 

Le grand dentelé eft en partie couvert 
par le fous-fcapulaire, le grand pectorai 
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& le grand dorfal. Il cache la plupart des 


intercoftaux externes dans une grande 
étendue. Lorfque les trois portions dont 
il et compolé agiflent en même temps , 
& que l’omoplate weft pas retenu par fes 
autres mufcles, elles le portent en avant. 
Mais , lorfqu'il eft fixé en arriere par le 
concours du trapeze , du rhomboïde & 
de l’angulaire , elles élevent & portent en 
dehors quelques-unes des côtes auxquelles 
il s'attache, & fur-tout les deux premie- 
res, la feptieme & la huitieme dont il 
croife la direction. | 

Sa portion fupérieure feule abaifle 
l'angle fupérieur de l’omoplate, & avec 
lui la tête de cet os. La moyenne & lin- 
férieure au contraire relevent l’un & Fau- 
tre par une efpece de bafcule, en amenant 
fon angle inférieur en avant. Elles levent 
par conféquent l'épaule, & la maintien. 
nent dans cette fituation avec une force 
proportionnée à la multiplicité & à la 
longueur de leurs fibres, ce qui permet 
de foutenir des fardeaux très pefants fur 
cette partie. Quelques-uns qui croient que 
la direction des fibres du grand dentelé 
croife celles des côtes , penfent que la 
gêne que l’on éprouve alors dans la ref- 
piration, vient de ce qu’elles font for- 
tement abaiflées , & de ce que l'infpira- 
tion ne fe fait pas avec la facilité ordi- 
naire. Mais fi on en excepte quelques 
fibres fupérieures de la portion moyenne 
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de ce mufcle, qui vont obliquement de 
haut en bas de la feconde côte à la partie 
fupérieure de la bafe de lomoplate , toutes 
les autres font paralleles aux côtes, ou 
ont une obliquité femblable à la leur , 
& font plus propres à les maintenir élevées, 
& à s’oppofer à l'expiration, quà Pint- 
piration. 

Quand toutes les portions du grand 
dentelé fe contraétent en même temps, 
la derniere qui eft la plus forte, entraîne 
l'angle inférieur de l’omoplate en avant, 
& renverfe l'angle fupérieur & poftérieur 
de cet os en arriere. Alors la premiere 
portion du mufcle exerce toute fon action 
fur les deux premieres côtes , qu’elle éleve. 
Si le petit pectoral vient à fe contracter 
aufi , latroifieme, la quatrieme & quel- 
quefois la cinquieme côtes font également 
élevées, & l’infpiration fe fait avec force. 
Les ufages du grand dentelé varient beau- 
coup, fuivant que fon action fe combine 
avec celle des différents mufcles qui s'atta- 
chent à l’omoplate, & de ceux qui en- 
tourent la poitrine. 


Des Muftles fitués à la partie pofiérieure 
du tronc. 


Ces mufcles font au nombre de fix, 
& fervent aux mouvements de différentes 
parties , les deux premiers & le quatrieme 
À ceux de l'épaule, letroifieme & le fixies 
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me à ceux de la poitrine, & le cinquieme 
à ceux du bras. Ce font le trapeze, le 
thomboïde , le petit dentelé poftérieur fu- 
périeur, l’angulaire, le grand dorfal & 
le petit dentelé poftérieur inférieur. 


Du Trapeze. 


Le trapeze eft fitué fous les téguments 
de la partie poftérieure du col & fous 
ceux du dos. Il a la forme d’un quarré 
irrégulier dont les quatre côtés {ont de 
longueur différente , ce qui lui a fait 
donner le nom qu'il porte. On diroit 
aufi qu’il repréfente la moitié d’un co- 
queluchon , & c’eft la raifon pour laquelle 
on l’a appellé anciennement mufculus cu- 
cullaris. ïl et étendu depuis locciput , le 
ligament cervical poftérieur, l’apophyfe 
épineufe de la derniere vertebre du col, 
& toutes celles du dos , jufqu’au bord 
poftérieur du tiers huméral de la clavi- 
cule, & a prefque toute la longueur de 
Pépine de l’omoplate. 

Il s'attache à la partie moyenne & laté- 
rale de l’arcade occipitale fupérieure où 
il n’occupe guere moins d’un pouce & 
demi de largeur , & fur laquelle il s'étend 
quelquefois jufqu’au bord de l’apophyfe 
maftoïde, Enfuite il tient à une fubftance 
ligamenteufe , que l’on nomme le liga- 
ment cervical poftérieur , & qui fépare les 
mufcles qui font à droite de ceux qui 
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font à gauche. Ce ligament , dont la for~ 
me età peu près triangulaire , eft fixé 
par le plus petit de fes bords à l’épine 
occipitale externe, & par un des deux 
autres au milieu des fourches que forment 
les apophyfes épineufes des vertebres du 
col, Le troifieme eft , pour ainfi dire, en 
Pair, & fe confond avec le tiflu cellu- 
laire qui eft au deflous des téguments de 
la partie poftérieure du col. Au deflous 
de ce ligament , le trapeze tient à lapoa 
phyfe épineufe de la derniere vertebre du 
col, puis à toutes celles des vertebres du 
dos, & dans l'intervalle de ces apophyfes , 
aux ligaments qui les uniflent, Toutes ces 
attaches font tendineufes ; les fupérieures 
plus long-temps que les autres ; enfuite 
celles de la partie inférieure du col & de 
la partie fupérieure du dos, lefquelles re- 
préfentent une ligne demi-elliprique aflez 
étendue ; puis celles de la partie inférieure 
du dos qui forment une demi-lozange, 

Les fibres du trapeze fe rendent à l’épaule 
dans différentes directions. Celles qui def- 
cendent de l’occipital , & de la moitié 
fupérieure du col , vont au bord pofté- 
rieur du tiers huméral de la clavicule. 
Leur extrémité tendineule vers cet os , 
n’a guere plus d’un pouce de long. Celles 
qui viennent de la moitié inférieure du 
col & des premieres vertebres du dos , 
marchent dansune direction horizontale 
vers l’angle que forme la derniere extré 
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mité de l’acromion, Leur tendon a près 
d’un pouce & demi de longueur. Enfin 
les dernieres montent avec plus ou moins 
d’obliquité vers le bord fupérieur de toute 
l’épine de omoplate , jufqu’à la facette 
triangulaire qui la termine. Celles-ci font 
moins long-temps tendineufes à leur ex- 
trémité, excepté les dernieres qui gliflent 
fur la facette en queftion , fans y être 
aflujetties par une capfule. 

La partie fupérieure du trapeze couvre 
une portion des mufcles /plenius & com- 
plexus ; celle qui eft moyenne couvre 
prefque tout le rhomboïde; celle qui eft 
inférieure couvre une portion du grand 
dorfal ; enfin fon bord antérieur couvre 
le mufcle angulaire, L’épaule eft portée 
en haut par toutes les parties de ce muf- 
cle. La fupérieure éleve l’extrémité humé- 
yale de la clavicule; la moyenne entraîne 
l'acromion en arriere; l’inférieure abaifle 
toute Pépine de omoplate , & par confé- 
quent fait faire une bafcule à cet os, en 
vertu de laquelle fa tête monte, pendant 
que fon angle fupérieur va en arriere, & 
que fon angle inférieur eft porté en avant, 
Lorfque fes parties moyenne & inférieure 
fe contrattent en même temps que le rhom- 
boïde , elles font reculer Pomoplate en 
arriere, & l’approchent de la partie mo- 
yenne de la colonne dorfale, La partie 
fupérieure de ce mufcle agit fur la tête 
& fur le col qu’elle renverfe en arriere, 
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& qu'elle fait tourner fur fon axe , com. 
me pour porter la face du côté oppofé au 
fien. Elle s’oppofe aufli à la flexion de la 
tête en avant, & concourt avec plufieurs 
autres à réfifter aux efforts qui tendroient 
à la renverfer de ce côté. 


Du Rhomboïde. 


Le rhomboïde a aufi la forme d’un 
quarré; mais moins irrégulier que le tra- 
peze , & dont les côtés oppofés font de 
même longueur, & paralleles entre eux, 
Il eft firué au devant du trapeze , & cou- 
ché obliquement entre la partie inférieure 
du ligament cervical poftérieur , apophyfe 
épineufe de la derniere vertebre du col, 
& celles des quatre ou cinq vertebres fu- 
périeures du dos & la bafe de l’omoplate. 

On le trouve naturellement divifé en 
deux portions , une fupérieure plus étroite 
& plus épaifle , laquelle vient du col, 
& une inférieure plus large & plus mince 
qui vient du dos. Quelques-uns les diftin- 
guent fous les noms particuliers de petit 
& de grand rhomboïde , ou de rhom- 
boïde du col & de rhomboïde du dos. 

Le rhomboïde du col eft attaché par 
des fibres tendineufes fort courtes à la 
partie inférieure du ligament cervical 
poftérieur , & à l’apophyfe épineufe de la 
derniere vertebre du col, Il defcend en- 
fuite en fe rétréciffant un peu jufqu'à la 


http://rcin.org.pl 


553 TRAITÉ D'AÂNATOMIE, 


k > bo 5 / œ < : 
partie interne de la moitié inférieure de fa 


portion de la bafe de Fomoplate qui eft 
au deffus de fon épine , endroit où il fe 
fixe, en couvrant un peu le bord fupé- 
rieur du rhomboïde du dos. 

Celui-ci vient de la derniere apophyfe . 
épineufe du col & des quatre fupérieures 
du dos , par des fibres tendineufes d’à 
peu près un pouce de longueur. Il def- 
cend fe fixer le long du bord poftérieur 
de l’omoplate jufqu’à fon angle inférieur, 
Ses fibres tendineufes du côté de cet os 
font très courtes. 

Les deux rhomboïdes couvrent le petit 
dentelé poftérieur fupérieur. Ils élevent 
Ja bafe de l’omoplate , & la rapprochent 
de la partie moyenne de la colonne dor- 
fale., & par conféquent ils abaïffent le 
col de cet os & l'épaule. Quand ils agif- 
fent de concert avec le trapeze , ils ti- 
rent l’omoplate directement en arriere fans 
lélever ni le baiffer. Ces mufcles font con- 
generés du petit pectoral & du fous-cla- 
vier , & antagoniftes du trapeze & du 
grand dentelé. 


Du petit Dentelé poférieur fupérieur. 


Le petit dentelé poftérieur fupérieur eft 
un mufcle extrêmement mince, en partie 
aponévrotique & en partie charnu , den- 
telé à fa partie inférieure, & fitué obli- 
guement entre la partie inférieure du li- 
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Sament cervical poftérieur , l'apophyfe 
Épineufe de la derniere vertebre du col, 
& celles des deux ou trois vertebres fu- 
périeures du dos, & la feconde , troifie. 
me, quatrieme & quelquefois la cinquie- 


=. me cotes , au voifinage de leur courbure, 


Il eft couché au devant du rhomboïde, 

Le petit dentelé s'attache au ligament 
cervical & aux apophyfes épineufes des 
vertebres qui viennent d’être défgnées , 
par une aponévrole très mince qui devient 
bientot charnue , & defcend obliquement 
de dedans en dehors vers les côtes aux- 
quelles il fe termine. La premiere den- 
telure qu’il forme eft fixée par des fibres 
tendineufes très courtes au bord fupérieur 
de la partie poftérieure de la feconde 
cote , derriere le fcalene qui s’attache à 
cette côte. La feconde & la troifieme s’atta- 
chent de même à la troilieme , quatrieme 
& cinquieme côtes, mais plus en dehors, 
La quatrieme , quand elle s’y trouve, eft 
plus petite que les autres, & dans une 
direétion qui approche plus de la perpen- 
diculaire, 

Ce mufcle bride & contient un grand 
nombre d’autres mufcles couchés à la 
partie poftérieure de l’épine , & qui fer- 
vent à la tête & au dos. Il ne peut avoir 
Vautre ufage que celui d'élever & de porter 
en dehors les côtes auxquelles il eft atta- 
ché. On le mlet avec raifon au nombre 
des mufcles qui fervent à la refpiration, 
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L'angulaire eft fitué au devant du bord 
antérieur-du trapeze. Ila une forme alon- 
gée, & s'étendobliquement des apophyfes 
tranfverfes des vertebres fupérieures du 
col, à l'angle fupérieur & poftérieur de 
l’omoplate. Il a été long - temps connu 
{ous le nom de releveur de Fomoplate, 
auquel on a fubftitué celui d’angulaire 
qui eft tiré de fon attache inférieure , 
parce qu’au lieu de relever cet os & lé- 
paule, comme on le croyoit, il fert au 
contraire à abaifler l’un & l’autre, 

Ce mufcle eft divifé fupérieurement en 
quatre languettes qui font féparées les unes 
des autres dans plus de deux pouces d’éten- 
due, & qui fe terminent par des tendons 
d'un demi-pouce de long. Ces languettes 
vont s'attacher au bord inférieur des tu- 
bercules antérieurs des apophyfes tranf- 
verfes des quatre vertebres fupérieures du 
col. La premiere eft plus groffe, plus 
iongue & plus long-temps charnue que 
les autres. La derniere tarde beaucoup 
à fe réunir à celles qui la précedent, Le 
corps charnu qu’elles forment s’amincit 
& s'élargit par en bas , & fe termine par 
un tendon applati qui fe fixe au bord 
fupérieur de l’omoplate, vers la face ex- 
terne de fon angle fupérieur & pofté- 
rieur, 

| L’angulaire 
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L'angulaire eft non feulement caché 
mais encore courbé vers le milieu de fa 
longueur par le bord antérieur du tra- 
peze. Il à quelques connexions avec le 
{calene & avec le fplénius du col. Ce 
mufcle releve l’angle fupérieur de Pomo- 
plate , ce qu’il ne peut faire fans abaifler 
fon col & l'épaule. Il paroît propre à 
agir fur la colonne cervicale qu'il incline 
en arriere & de fon côté, en la tirant 

vers l’épaule. 


Du grand Dorfal. 


Le grand dorfal eft un des mufcles les 
plus étendus qui fe voient dans la ma- 
chine animale, Sa largeur eft telle qu’on 
lui donne quelquefois le nom de très 
large du dos , mufculus latiffimus dorfi. Ce 
mufcle occupe la partie inférieure du dos, 
les lombes & la partie poftérieure de los 
facrum , prefqu'immédiatement au devant 
des téguments qui couvrent ces régions, 

Il eft attaché en arriere & en bas aux 
apophyfes épineufes des cinq, fix, fept 
ou huit vertebres inférieures du dos, à 
celles de toutes les vertebres des lombes , 
aux apophyfes épineufes & aux autres al- 
pérités de la face poftérieure de los facrum , 
à la moitié poitérieure de la levre ex- 
terne de la crête de l'os des îles, & au 
bord fupérieur & à la face externe des 
quatre dernieres faufles cotes par des fibres 

tome L, , 
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aponévrotiques allez longues au dos , bean- 
coup plus longues aux lombes , à Pos 
facram & à la partie poftérieure de la 
crête de los des îles, mais qui le font 
moins à la moitié antérieure de la partie 
de cette crête à laquelle il répond , & aux 
faufles côtes par des tendons très courts, 
lefquels appartiennent à des portions char- 
nues , féparées les unes des autres, puis 
réunies enfemble pour ne former qu'un 
plan continu. 

Le grand dorfal fe porte, de tous ces 
endroits, vers la partie poftérieure du creux 
de l’aiflelle où il fe rétrécit, & où il fe 
termine par un tendon applati de deux 
pouces de long, qui fe fixe au devant de 
celui du grand rond , à la partie anté- 
rieure du bord poftérieur de la gouttiere 
bicipitale , au deflous de la petite tubé- 
rofité de la partie fupérieure de l’humé- 
rus. Ce tendon envoie au fond de la 
gouttiere dont il s’agit, quelques fibres 
qui la tapiflent & qui s’y rencontrent avec 
celles du grand pectoral, Il en fournit aufi 
d’autres qui partent de fon bord inférieur , 
& qui concourent à la production de 
l’aponévrofe fous laquelle les mufcles du 
bras font renfermés, Une bandelette apo- 
névrotique , large d’une ligne & demie, 
& longue de plus de deux pouces , def- 
cend au devant de fa face antérieure , 
depuis le bas de la petite tubérofité de 
Phumérus, jufqu’à la partie inférieure du 
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lieu où sinfere le tendon du grand rond , 
& les tient tous deux appliqués à la lon- 
gueur de los. Ils font aufi joints Pun à 
l'autre, du côté par lequelils fe touchent , 
au moyen d'une large capfule membra- 
neufe qui y eft attachée, & au dedans 
de laquelle on trouve une petite quan- 
tité d'humeur femblable à de la fynovie, 

Les fibres du grand dorfal ont une di- 
rection différente. Celles qui tiennent aux 
vertebres du dos fe portent horizontale- 
ment de dedans en dehors & d’arriere en 
avant, & pallent derriere langle infé- 
rieur de Pomoplate. Elles y font fortifiées 
par une portion charnue aflez mince qui 
vient de cet angle, & qui fe réunit à 
leur partie antérieure, Cette portion eft 
tendineufe à fes deux extrémités. Les fibres 
qui viennent du dos, des lombes & de 
Pos facrum , montent de derriere en de- 
vant avec plus ou moins d’obliquité. En- 
fin celles qui naiffent de la crête de los 
des îles & des faufles côtes, ont une di- 
rection de bas en haut qui approche de 
la perpendiculaire. Les languettes que 
forment ces dernieres s’entre-croifent en 
maniere de digitation avec les quatre lan- 
guettes inférieures du mufcle oblique ex- 
terne, Celle qui tient à la feconde côte 
et couverte par la fuivante; celle-ci left 
par la troifieme , la troifieme par la qua- 
trieme , & cette derniere par le bord an- 
térieur du mufcle. Qi 
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La partie fupérieure du grand dorfal 
feule , eft couverte par la partie inférieure 
du trapeze. Ce mufcle couvre entiére- 
ment le petit dentelé poftérieur inférieur , 
une portion des deux obliques du ventre, 
du grand dentelé & des intercoftaux ex- 
ternes. Il abaïfle le bras, & il le porte 
arriere & le fait tourner fur fon axe 
de devant en dedans , & de dedans en 
arriere , comme pour porter la main 
for la partie inférieure du dos & fur les 
fees. Auf le défigne-t-on quelquefois 
{ous le nom d’obfcene de mufculus feal- 
ptor ani. Lorfqu'il s’agit de concert avec 
le grand pectoral , il approche le bras des 
côtes , & l'y tient fortement appliqué. Il 
abaifle en même temps l'épaule & la maip- 
tient dans cette fituation. Quand on eft 
fufpendu par les mains, & que l’on fait 
effort pour s'élever , il entraîne le trone 
fur le bras avec le fecours du même muf- 
cle, Il y tranfporte aufi une partie de la 
peflanteur du corps dans beaucoup de cir- 
conftances , par exemple, lorfqu'on mar- 
che fur des béquilles, quand on fe fert 
d’une canne baffe, quand on appuie fur 
un cachet, quand étant affis fur un fiege 
fort bas , on cherche à fe relever au moyen 
des deux mains. 

Ses attaches à l’angle inférieur de Pomo- 
plate le rendent propre à aider le grand 
rond dans fes fonctions. Celles qu'il a à 
la crête des os des îles deviennent nécef. 
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faires pour lever la tête d'un côté, lorf. 
que l’on eft couché fur l’autre; car les 
mufcles deftinés à ce mouvement ne trou- 
veroient pas un point d'appui allez fixe 
à la clavicule , à laquelle un d’eux s’atta- 
che, pour que toute leur action fe portât 
fur la tête, Aufl eft-il facile de fentir fa 
coopération dans le cas dont il s’agit, en 
mettant la main fur fon bord inférieur, 
Il peut aufi élever les quatre dernieres 
côtes , lorfque le bras eft aflujetti par fa 
potion ou par fes autres mufcles, & il 
agit fur elles avec d’autant plus de force, 
qu'il y eft attaché très loin de leur arti- 
culation , & par conféquent du centre de 
leur mouvement, 


Du petit Dentelé poflérieur inférieur. 


Le petit dentelé poftérieur inférieur eft 
fitué obliquement au bas du dos, entre 
les apophyfes épineufes de quelques ver- 
tebres inférieures du dos & des trois fu- 
périeures des lombes , & les quatre der- 
nieres faufles côtes. Il eft entiérement caché 
par la partie moyenne du grand dorfal, 
au devant de laquelle il fe trouve. Sa lar- 
geur eft aflez confidérable , & il a très 
peu d’épaifleur. 

Ce mufcle eft attaché poftérieurement 
aux deux ou trois vertebres inférieures 
du dos & à celles des lombes , par une 
large aponévyrofe qui tient fortement à 
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celle du grand dorfal, & dont le bord 


inférieur eft continu au bord fupérieur 
de celle du mufcle oblique interne du 
ventre, Il monte un peu, en fe portant 
obliquement en dehors & en devant , 
devient charnu , & fe divife en trois lan- 
guettes ou dentelures placées les unes fur 
les autres. La premiere, très large , fe fixe 
par des fibres tendineufes de peu de lon- 
gueur , au bord inférieur de la feconde 
des faufles côtes , dans une étendue de 
trois pouces & demi. Son bord inférieur 
couvre le bord fupérieur de la féconde. 
Celle-ci moins large, ne tient au bord 
inférieur de la troifieme faufle côte , que 
dans une étendue de deux pouces. Elle 
couvre le bord fupérieur de la troifieme, 
Cette derniere eft très étroite, en com- 
paraifon des deux autres, Elle n’a qu’un 
pouce de large. Elle fe divife en deux 
portions pour la quatrieme & la cinquie- 
me faufles côtes. Les fibres qui la com- 
pofent ont une direction plus tranfverfale 
que celles de la feconde , & celles - ci 
montent moins que celles de la premiere. 

Le petit dentelé poftéricur inférieur 
couvre en arriere les principaux mufclés 
de lépine. Il a peut-être pour ufage de 
les contenir & d'en augmenter la force 
en les bridant ; cependant il doit auf 
entraîner les quatre dernieres faufles côtes 
en arriere, en dehors & en bas. On ne 
fait dans lequel des deux temps de la ref. 
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piration il exécute cette fon@ion, & s’il 
doit être mis au nombre des mufcles inf. 
pirateurs ou des mufcles expirateurs. 


Des Mufcles fitués autour de la téte de 


l’humérus. 


Les mufcles qui entourent la tête de 
lhumérus font au nombre de fept, favoir 
le deltoïde , le fus-épineux , le fous-épi- 
neux , le petit rond , le grand rond, le 
fous-fcapulaire & le coraco-brachial, Ils 
font tous deftinés à mouvoir le bras fur 
l'épaule , & en quelques circonftances, 
l'épaule fur le bras. 


Du Deltoïde. 


Le deltoïde eft un mufcle épais, de 
forme triangulaire, & aflez femblable à 
la lettre A des Grecs renverfée , courbé & 
replié fur lui-même, & qui embraffe le 
fommet de l'épaule. Ileft fitué au deflous 
des téguments , & s'étend depuis les deux 
tiers externes de la clavicule , le bord 
convexe de l’acromion , & toute l’épine 
de omoplate , jufqu’à la grofle empreinte 
raboteufe qui fe trouve à la partie antc- 
rieure, externe & moyenne de Phumérus , 
au bas du rebord offeux qui defcend de 
fa groffe tubérofité. 

Ce mufcle eft attaché fupérieurement 
au bord antérieur de la portion de la 
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clavicule dont il vient d’être parlé , à celui 
de l’acromion , & à la levre inférieure de 
l'épine de l’omoplate; jufqu’à la facette 
triangulaire qui la termine poftérieurement, 
par des portions tendineufes qui font alter- 
nativement plus larges & plus étroites , 
plus longues & plus courtes. On pour- 
roit à cet égard le fuppofer divifé en fix par- 
ties qui s’entre-croifent d’une maniere telle 
que celles qui font larges & fituées fuperfi- 
ciellement à la partie fupérieure du mufcle, 
fonrétroires & firuées profondément à fa par- 
tie inférieure , & vice versa, La premiere eft 
fixée à la clavicule par untendon très court. 
Elle na guere moins de deux pouces de 
largeur. La feconde beaucoup plus étroite , 
tient à la convexité de l’acromion par un 
tendon d'un pouce & demi de long. La 
troifieme , femblable à la premiere, mais 
un peu moins large , eft aufli attachée à 
l'extrémité de l’acromion. La quatrieme 
répond à la feconde. Elle tient à l’épine 
de lomoplate, La cinquieme eft prefque 
entiérement charnue jufqu’à fon extrémité 
qui s'attache au même endroit que la prê- 
cédente. Enfin la fixieme eft long-temps 
tendineufe , fur-tout en arriere. Elles font 
toutes couvertes par une expanfion apo- 
névrotique qui defcend avec elles jufqu’à 
la partie inférieure du mufcle , où cette 
expanfon fe confond avec l’aponévrofe , 
{ous laquelle les mufcles du bras font ren- 
fermés, 
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Les fibres du deltoïde fe portent à l'hu- 
mérus avec des directions différentes. 
Celles qui font antérieures defcendent 
obliquement de dedans en dehors. Elles 
fe contournent & fe cachent fous les mo- 
vennes , & forment la partie antérieure 
& fupérieure de fon tendon inférieur. Les 
moyennes defcendent de haut en bas par 
deflus toutes les autres, & font très long- 
temps charnues. Ce font elles qui forment 
la partie externe & inférieure du tendon, 
Enfin les poftérieures defcendent oblique- 
ment d’arriere en avant , & dededans en 
dehors , en fe contournant & en fe cachant 
fous les moyennes , pour en faire la partie 
fupérieure & poftérieure. Ce tendon s'atta- 
che à l’humérus dans une étendue d’un 
pouce & demi de haut en bas, & d’un 
pouce feulement d’avant en arriere. Il eft 
un peu moins large en bas qu’en haut. 
On le trouve aflez long du côté qui re- 
garde l’humérus & prefque entiérement 
recouvert de la chair du mufcie en de- 
hors. Quelques fibres aponévrotiques fe 
détachent de fa partie inférieure, & fe 
répandent fur les mufcles voifins. 

Le deltoïde weft caché par aucun mufcle 
que par l'extrémité inférieure du peaucier. 
Son bord antérieur eft en quelque {orte 
continu au bord. fupérieur & externe du 
grand pectoral. Il couvre une portion du 
biceps, du coraco-brachial, du fus-épi- 
neux, du fous-épineux , du petit & du 
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grand rond. Une capfule membraneufe 
allez large l’aflujettit au deflous de l'acro- 
mion à la partie fupérieure, antérieure 
& externe de l’humérus, & aux tendons 
qui fe fixent à la grofle tubérofité de cet os. 

Ce mufcle éleve le bras, & l’écarte 
des côtes quand il eft aidé par l’aétion 
du fus-épineux. Le bras ainfi élevé, fi 
{es portions antérieures agiflent feules , 
ce membre eft porté en avant; fi ce font 
les poftérieures qui fe contractent , il eft 
entraîné en arriere, Quand le deltoïde 
vient à fe relâcher pendant que le bras 
eft dans cette polition , il en modere la 
chûte qui eft opérée par la pefanteur. 
Lorfque fes portions antérieures & pofté- 
rieures agiflent fans le concours des moyen- 
nes & fans celui du fus-épineux , elles 
approchent le bras contre les côtes. Les 
premieres le ramenent à fa fituation natu- 
relle, lorfqu’il eft tourné de dedans en 
dehors , & les fecondes , lorfqu’il eft tourné 
de dehors en dedans, en lui faifant faire 
in mouvement de rotation fur fon axe, 
Al paroît aufli que le deltoïde peut en 
quelques occafions entraîner l’omoplate à 
contre-fens {ur l’humérus. 


Du Sus-épineux. 


Le fus-épineux eft un mufcle de forme 
alongée , plus large en arriere qu’en avant, 
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allez épais entre fes deux extrémités. & 
qui occupe toute la fofle fas-épineufe de 
l’omoplate , où il eft retenu par une apo- 
_ névrofe fort mince qui tient à la levre 
externe du bord fupérieur de cet os, à 
celle de la partie fupérieure de fa bafe , & 
à toute la longueur du bord fupérieur de 
{on épine. 

Les fibres tendineufes qui le terminent 
en arriere font très courtes, & à peine 
vifbles. Elles s’attachent à toute l’étendue 
de la foffe fus-épineufe, Lorfque ce mufcle 
eft parvenu vis-à-vis dela bafede l’apophyfe 
coracoïde , il cefle de tenir à l’omoplate 
dont il eft féparé par un tiflu cellulaire & 
graifleux, aflez abondant. Il commence 
en cet endroit à dégénérer en un tendon 
qui eft d’abord couvert par la portion 
charnue. Ce tendon s'avance au deflous de 
la voûte formée par l’acromion & par 
l'extrémité humérale de la clavicule, Il fe 
glife le long du ligament orbiculaire de 
Phumérus auquel il fe colle très étroite- 
ment, & fe termine enfin au fommet de 
la groffe tubérofité de lhumérus. 

La partie poftérieure du fus-épineux eft 
cachée par le trapeze, & l’antérieure par 
le deltoïde à la face interne duquel ce 
mufcle tient par la capfule membraneule 
dont il a été fait mention il n’y a qu'un 
inftant. Ce tendon a quelques connexions 
avec celui du fous-épineux ; mais il eft 
féparé de celui du fous-caplulaire par le 
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ligament figuré en y grec, dont il a été 
parlé à loccafion de l'articulation de lhu- 
mérus avec l’omoplate. 

Le fus-épineux empêche que la con- 
traction du deltoïde ne falfe monter Phu- 
mérus directement de bas en haut, & ne 
lui fale heurter la voûte offeufe qui fe 
trouve au deflus de fa tête. Par conféquent 
il contribue à faire faire à cet os l’efpece 
de bafcule qui l'éleve en éloignant fa 
partie inférieure de la poitrine, & il peut 
être regardé comme le congénere du del- 
toïde. En outre il fortifie le ligament or- 
biculaire, Il l’entraîne en haut dans les 
grands mouvements du bras, & s’oppole 
à ce qu'il foit pincé entre la tête de Phu- 
mérus & celle de Pomoplate. Ce mufcle 
peut aufi mouvoir omoplate fur l’hume- 
rus, 


Du Sous-épineux, 


Le fous-épineux occupe la foffe fous- 
épineufe de Pomoplate , d’où il sétend 
sufgwà la partie fupérieure de l’humérus. 
Il eft afez femblable au fus-épineux , mais 
un peu plus large en- arriere, ce qui le 
fait paroitre comme triangulaire, On le 
trouve couvert d’une toile aponévrotique 
médiocrement épaille , dont les fibres mar- 
chent fuivant des directions différentes. 
Le petit rond qui eft couché le long de 
fon bord inférieur en et ayil enveloppé. 
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Une cloifon très mince produite par cette 
aponévrole , les fépare l’un de l’autre. 

Le fous-épineux eft attaché en arriere à 
la plus grande partie de la fofle fous-épi- 
neufe , c’eft-à-dire à la face inférieure de 
l’épine de l’omoplate , à la levre externe 
de la portion de fa bafe qui eft au deffous 
de cette épine , & au refte de la foffe en 
queftion , excepté le long de fon bord an- 
térieur, & à l’angle inférieur de Pos. Ses 
fibres font en partie tranfverfales, & en 
partie obliques de bas en haut & d’arriere 
en avant, Le tendon par lequel il fe fixe 
à l’humérus, commence dès fa partie 
moyenne, mais la chair l’accompagne 
jufqu'à fa derniere extrémité, Une fubf- 
tance celluleufe & aflez abondante l’éloi- 
gne du col de lomoplate dans une éten- 
due de plus d’un pouce. Ce tendon va 
gagner la partie fupérieure & interne du 
ligament orbiculaire auquel il fe colle très 
étroitement, & fe termine enfin à la partie 
moyenne de la grande tubérofité de Phu- 
mérus, 

Il y a une grande partie du fous-épineux 
qui eft couverte par le deltoïde, Ce mufcle 
a aufli des connexions avec le petit rond , 
& fon bord fupérieur tient au bord voifin 
du fous-épineux. Ses ufages font de faire 
tourner l’humérus fur fon axe de devant 
en dehors, lorfque ce membre eft dans fa 
fituation naturelle, & de le porter en 
arriere lorfqu'il eft élevé , & que fa partie 
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antérieure eft éloignée des côtes. Il entraîne 
en même temps le ligament orbiculaire 
auquel il eft fortement adhérent , & Pem- 
pêche d’être pincé ou froiffé entre la tête 
de Pos du bras & celle de Pomoplate. 
Lorfqwon porte fubitement le coude en 
avant, il retient la tête de l’humérus qui 
tend à s'échapper en arriere ; & à fortir 
de la cavité glénoïde, Sans doute il peut 
agit à SERRE ee {ur Pomoplate & le mou- 
voir fur los du bras. 


Du petit Rond. 


Le petit rond eft un mufcle longuet & 
de peu d’épaifleur , couché obliquement le 
long du bord inférieur du fous - épineux 
dont il n’eft féparé que par une cloifon 
aponévrotique fort mince , & étendu entre 
le bord antérieur de l’omoplate & la partie 
fupérieure de Fhumérus. 

Ses attaches à l’omoplate font à toute la 
levre externe du bord antérieur de cet os, 
entre fon angle inférieur & fon col dont 
il eft féparé par du tiflu cellulaire, Il eft 
mince & tendineux en arriere & en bas, 
Ses fibres montent de bas en haut & d'ar- 
riere en avant, & il fe termine par un 
tendon applati que la-chair accompagne 
long-temps vers fon bord inférieur, & 
qui après avoir paflé fur la partie infé- 
rieure & poftérieure du ligament orbicu- 
laire de l’humérus, & s’y être fortement 
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collé , va enfin fe fixer au bas de la groffe 
tubérofité de l’humérus. 

Le petit rond eft en partie couvert par 
la partie poftérieure du deltoïde, Il a dail- 
leurs quelques connexions en arriere & en 
bas avec le grand rond , & d’autres avec 
le fous-épineux , comme il a été dit ci- 
deflus , & avec le fous-fcapulaire ; il a les 
même ufages que le fous-épineux. 


Du grand Rond. 


Le grand rond refflemble beaucoup au 
petit, le long du bord inférieur duquel 
il eft fitué, mais il a plus d’épaifleur & 
de longueur. Il eft étendu entre la partie 
inférieure de omoplate & la partie fupé- 
rieure de l’humérus. 

Ce mufcle s'attache en arriere non feu- 
lement à la face-externe de langle inférieur 
de l’omoplate où il couvre une portion 
du fous-épineux & du petit rond, mais 
encore à la moitié inférieure & pofte- 
rieure du bord externe de cet os, au 
deffous du fecond de ces mufcles, par 
des fibres tendineufes très courtes. Il monte 
obliquement vers lhumérus en paflant 
au devant de la longue portion du triceps 
brachial. Lorfqu’il eft arrivé au voifinage 
de cet os, il s’applatit & s’amincit pour 
former un tendon large d’un“pouce, & 
un peu plus long vers le bord inférieur 
que vers le fupérieur , qui palle derriere 


http://rcin.org.pl 


376 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


celui du grand dorfal , & qui va s'attacher 
avec lui au bord poftérieur de la gouttiere 
bicipitale de l’humérus. Ces deux tendons 
réunis ne reflemblent pas mal à celui du 
grand pectoral. Ils fe contournent d’arriere 
en avant autour de los du bras avant de 
s'y fixer. Outre la caplule membraneufe 
qui leur eft commune, celui du grand 
rond tient à l’humérus , au voifinage de 
fon infertion, par deux autres capfules 
femblables, placées l’une au deflus de 
Pautre , la premiere vers fon bord fupé- 
rieur, & la feconde vers l’inférieur. Ce 
tendon envoie aufi au fond de la gout- 
tiere bicipitale quelques fibres qui la ta- 
piflent, & qui s’y rencontrent avec celles 
du grand peétoral, 

Le grand rond a quelques connexions 
avec le petit, avec le fous-épineux, le 
{us-épineux & la longue portion du triceps 
brachial, & eft en partie couvert par le 
deltoïde. Il tire le bras en arriere & en 
haut, & le fait tourner fur fon axe de 
devant en dedans & de dedans en arriere, 
comme le grand dorfal. Ce mufcle peut 
auf approcher langle inférieur de Pomo- 
plate du bras, & contribuer par ce moyen 
à l'élévation de l'épaule ; mais il faut pour 
cela que le bras foit retenu par fes autres 
mufcles, de maniere qu'il ne puiffe céder 
à fon action. 


http://rcin.org.pl 


DE LA MYoLocre. 377 
Du Sous-fcapulaire. 


Le fous-fcapulaire et un mufcle très 
épais, qui occupe toute la face concave, 
antérieure & interne de l’omoplaré.sré 
qui eft étendu entre cet os & la partie 
fupérieure de lhumérus. Sa- forme eft à 
peu près femblable à celle du fous - épi- 
neux, fi ce n’eft qu'il a beaucoup plus de 
volume, & qu'il eft compolé de faifceaux 
charnus diftinéts les uns des autres, mais 
dont l’arrangement & la difpolition ne me 
{ont pas allez connus , pour en entrepren- 
dre la defcription. 

Il eft attaché en arriere à toute la levre 
interne du bord fupérieur de l’omoplate 
depuis l’échancrure qui s’y rencontre juf- 
qu’à l'angle poftérieur ; enfuite à la levre 
interne de toute la bafe de cet os & à 
celle de fon bord antérieur , jufqu’au voi- 
finage de fon col , ainfi qu’à toute fa face 
interne, excepté au deflous de l’apophylfe 
coracoïde où l’on voit un efpace allez 
grand , qui eft rempli par un tilfu cellu- 
laire & graifleux, Ce mufcle eft médio- 
crement épais à fon bord fupérieur , plus 
mince en arriere & très épais à fon bord 
inférieur, Ses fibres, dont les unes font 
horizontales d’arriere en avant & de dedans 
en dehors, & les autres obliques de bas 
en haut, fe réuniflent pour former un 
gros tendon qui embrafle la partie interne 
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du ligament orbiculaire de Phumérus au. 
quel il eft très adhérent, & qui après 
s'être contourné autour de la tête de cet 
Əs, d’arriere en avant & de dedans en 
dehors, fe fixe enfuite à fa petite tubé- 
rofité. 

Le bord fupérieur de ce tendon eft en 
quelque forte continu avec le bord voifin 
du fus-épineux. Il commence d’aflez bonne 
heure, mais il et recouvert de la chair 
du mufcle jufqu’à fa derniere extrémité, 
On le trouve joint à la bafe de l’apophyfe 
coracoïde & aux tendons réunis du biceps 
& du coraco-brachial, par deux capfules 
membraneufes de la nature de celles qui 
ont été décrites précédemment, 

Le re couvre une partie du 
grand dentelé. Il a quelques connexions 
avec le petit rond & avec le coraco-bra- 
chial & le biceps. Ce font les diverfes 
portions dont il eft compolé qui produifent 
les enfoncements qui fe voient à la face 
interne de l’omoplate. Ce mufcle fait 
tourner l’humérus fur fon axe de devant 
en dedans, & de dedans en arriere , com- 
me les mufcles grand dorfal & grand rond, 
& à contre-fens du fous-épineux & du 
petit rond, Il peut aufi rapprocher le bras 
des côtes lorfque ce membre en a été 
écarté, & fur-tout lorfqu'il a en même 
temps été porté en avant. Ses autres ufages 
font d'affermir l'articulation de lhumérus 
avec l’omoplate , d'empêcher que le liga- 
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ment qui l'entoure ne foit pincé entre ces 
deux os, & fur-tout de retenir lhumérus 
& dé prévenir fon déplacement en avant, 
lorfque le coude eft entraîné en arriere 
avec force & vitelie. 


Du Coraco-brachial. 


Le coraco-brachial tire fon nom de fes 
attaches. Il eft étendu obliquement de 
haut en bas, d'avant en arriere & de 
dedans en dehors , entre le bec coracoïde 
& la partie fupérieure , moyenne & interne 
de lhumérus. Sa forme eft alongée & telle 
qu'il eft plus mince en haut & plus épais 
en bas. 

La portion fupérieure de ce mufcle eft 
attachée à la face inférieure & à la partie 
interne du bec coracoïde: elle l’eft auff 
dans plus d’un pouce & demi d’étendue 
à la face poftérieure & au bord interne 
du corps charnu interne du biceps , pat 
des fibres de plus en plus courtes, & ten- 
dineufes en avant, La portion inférieure 
eft fixée à l'endroit de l’humérus qui vient 
d'être défigné , entre le brachial interne , 
& la portion voiline du triceps brachial 
par des fibres tendineufes aufli, mais fur- 
tout en arriere. 

Les connexions du caraco-brachial ont 
été fufifamment expolées. Ce mufcle eft 
couvert par le deltoide -& par le grand 
pectoral, Il entraîne le bras en avant, 
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& en même temps il l’éleve comme pour 
porter la main fs l'épaule du coté op- 
pofé. Il le ramene aufli vers la poitrine 
quand il en a été écarté, & le fait tour- 
ner fur fon axe de devant en dehors à 
contre-fens du grand dorfal, du grand 
rond & du fous-fcapulaire , & précifément 
comme le fous-épineux & le petit rond, 
dont il devient congénere lorfqu’on egyé- 
cute ce mouvement. Le coraco-brachial 
peut aufli entrainer l’omoplate fur Phu- 
mérus en quelques occafions. Il eft percé 
à fa partie inférieure d’une ouverture qui 
tranfmet le nerf mufculo-cutané, & qui 
lui a fait donner par quelques-uns le nom 
de mufculus perforatus Cafferii, de celui 
de l’Anatomifte auquel on en attribue la 
premiere defcription. 


Des Mufcles fitués à la partie antérieure du 
bras. 


Ces mufcles ne font que deux, favoit 
le biceps & le brachial interne. Ils font 
couverts d’une toile aponévrotique fort 
mince , étendue au deflous des téguments, 
qui vient en partie de la clavicule & de 
lacromion à l'endroit de l’infertion du 
deltoïde , & qui eft en partie fournie par 
le tendon inférieur de ce mufcle , & par 
celui du grand pectoral, Leur principal 
ufage et de mouvoir le bras & lavant- 
bras l’un fur l’autre. 
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Le biceps eft aini nommé, parce qu'il 
eft fair de deux portions féparées en haut 
& réunies en bas, qui le font paroître 
comme ayant deux têtes. Il et couché le 
long de la partie antérieure & interne de 
lhumérus, au deflous des téguments & 
de l'enveloppe aponévrotique dont il vient 
d'être parlé, & s'étend de la partie anté- 
rieure & fupérieure de l'omoplate , à l’ex- 
trémité fupéricure du radius. 

De fes deux portions , l’une eft interne 
& l’autre externe, La premiere eft un peu 
plus courte & plus grofe que Pautre. 
File eft attachée fupérieurement à la partie 
inférieure & externe de l’apophyfe cora- 
coïde par un tendon aponévrotique long 
de trois pouces en avant, & plus court 
en arriere, où il eft uni dans la plus 
grande partie de fon étendue à la partie 
fupérieure du coraco-brachial, Elle vient 
fe joindre à la portion externe du mufcle, 
au deflous du tiers moyen de l’humérus ; 
mais quoiqu'elles ne faflent plus qu'un 
feul corps charnu , il refte toujours en- 
telles des marques de divifion qui fub- 
fiftent jufqu’à la partie inférieure du bras. 
Cette portion du biceps paffe au devant 
de l’externe. Elle refte plus long - temps 
charnue , & contribue davantage à la pro- 
duction du tendon commun qui les ter- 
mine inférieurement, 
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La feconde portion du biceps ou fa 
portion externe , eft plus mince & plus 
large que la premiere. Elle commence fu- 
périeurement par un tendon qui tient à 
la partie fupérieure & externe du rebord 
de la cavité glénoïde de l’omoplate , & 
que j'ai dit fe divifer en deux bandelet- 
tes, une interne plus grofle , l’autre ex- 
terne plus petite qui augmentent lépaif. 
feur de la fubftance fibreufe qui entoure 
cette cavité, en maniere de bourrelet, Ce 
tendon applati & aflez large d’abord, 
devient plus mince & plus plat en pañlant 
fur la convexité de l’humérus, fur laquelle 
on apperçoit un léger fillon qui lui ré- 
pond, Il {e porte de dehors en dedans, 
& d’arriere en devant jufqu’à l'intervalle 
des deux tubérofités de l’humérus , où 
commence la gouttiere qui porte fon 
nom, & qui eft deftinée à le recevoir, & 
defcend le long de cette gouttiere , en- 
fermé dans une gaîne que lui fournit le 
ligament orbiculaire de lhumérus. Sa 
largeur y et moindre, & il prend une 
forme ronde, Lorfqu'il eft arrivé à fa par- 
tie inférieure , il s'épaiflit de nouveau , 
& fe joint au corps charnu auquel il 
appartient, au devant duquel il defcend 
pendant quelque temps. 

Lorfque les deux portions du biceps 
fe font réunies, elles ne forment plus 
qu'un feul mufcle qui fe rétrécit à la 
partie inférieure du bras, & qui produit 
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un tendon afez long. Ce tendon com- 
mence plutôt à la face antérieure & au 
bord externe du mufcle, qu’à fa face pof- 
térieure & à fon bord interne, Il fournit 
de ce même bord & de fa face anté- 
rieure, une large aponévrofe qui defcend 
obliquement en dedans & en arriere, & 
qui va fe joindre à celles qui regnent le 
long de lavant-bras, Cet ce que l’on 
nomme l’aponévrofe du biceps. Le tendon 
fe rétrécit & prend une forme ronde après 
lavoir produit, Il pale au devant de la 
jointure du coude au deflous de laquelle 
il s'élargit beaucoup. On le voit fe con- 
tourner en cet endroit, de maniere qu’une 
de fes faces regarde le cubitus & l’autre le 
radius; après quoi il glifle fur la facette 
cartilagineufe oblongue qui fe trouve au 
devant de la tubérolité de la partie fupé- 
rieure de ce dernier os, & va fe fixer à 
cette tubérofité. Une capfule membra- 
neufe l’aflujettit à la facerte dont on vient 
de parler. Le lieu de fon infertion eft en- 
touré antérieurement par le court fupina- 
teur qui eft légérement échancré pour lut 
faire place, 

La partie fupérieure du biceps eft cou- 
verte par le deltoïde & par le tendon du 
grand pectoral ; mais le rete de fon éten- 
due ne let que par les téguments, ex- 
cepté fon tendon inférieur qui s'enfonce 
profondément entre les mufcles de la 
partie fupérieure de l’avant-bras. Il cache 


http://rcin.org.pl 


334 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


une grande partie du brachial interne, Ses 
autres connexions ont été décrites. 

Ce mulcle a plufeurs ufages. Les plus 
communs font de contribuer avec le bra- 
chial interne à la flexion de l’avant-bras 
fur le bras, & avec plufeurs autres à la 
rotation du radius fur le cubitus, de 
dedans en dehors, ou ce qui revient au 
même , au mouvement de fupination, 
Mais, lorfque l’avant-bras eft retenu , foit 
par la pofition qu’on lui a donnée , foit 
par fes autres mufcles , il exerce fon ac- 
tion tantôt fur le bras qu'il fléchit fur 
l’avant-bras, & tantôt fur ces deux parties 
enfemble , & il porte le bras en avant 
& un peu en dedans, Lorfque , par exem- 
ple, on eft fufpendu par les mains, & 
que l’on cherche à s'élever , la contraction 
de ce mufcle entraîne le bras fur l’avant- 
bras & le fléchit. De même, lorfque 
Pavant-bras eft fortement tendu , le biceps 
agit fur le bras & fur lui en même temps, 
& il les meut comme le coraco-brachial. 
Si, dans cette pofition , le bras eft entraîné 
de devant en dehors par un mouvement 
de rotation, la portion interne de ce muf- 
cle peut le ramener à fon attitude natu- 
relle, Le tendon de cette même portion 
peut encore empêcher la tête de l’humérus 
de fe porter dire@ement de bas en haut 
par lation du deltoïde, & coopérer à 
cet égard aux fonctions du mufcie fus- 
épineux. Il y a aufli des cas où le biceps 
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meut à contre - fens l’omoplate {ur Phu- 
imérus. 


Du Brachial interne. 


Le brachial interne eft un mufcle de 
forme oblongue, mais d’une largeur & 
d’une épaifleur aflez confidérables , fitué 
derriere le biceps, & couché le long de 
la face antérieure & des deux tiers infé- 
sieurs de l’humérus , d’où il s'étend juf- 
qu’à la partie fupérieure du cubitus. 

Il commence à s'attacher à l’humérus 
au deflous de la grolle empreinte raboteufe 
à laquelle fe fixe le tendon inférieur du 
deltoïde , & fes fibres continuent à sim- 
plänter à la facé antérieure de Cet ds5.6 
à celle des ligaments intermufculaires in- 
terne & externe, mais plus au premier 
qu’au fecond, jufqu'à un pouce au deflus 
de l'articulation de l’humérus avec les os 
de l’avant-bras, Ce mufcle eft mince, étroit 
& légérement échancré à fon extrémité fu- 
périeure, laquelle embrafle, pour ainf 
dire, le tendon inférieur du deltoïde. Il 
devient plus large & plus épais vers fa 
partie moyenne, & ne fe rétrécit qu’à fon 
extrémité inférieure, Le long fupinateur 
& le premier radial externe font reçus 
dans une efpece de gouttiere qui fe remar- 
que le long de fon bord externe, Il fe 
termine par un tendon long de deux pou- 
ces, qui commence plutôt à fa face ante- 
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rieure, qu'à la poftérieure. Ce tendon 
palle obliquement de dehors en dedans 
{ur la capfule articulaire qui joint Phu- 
mérus au radius & au cubitus, fans y 
être autrement attaché que par du tiffu 
* cellulaire , & va s'implanter au tubercule 
du cubitus qui eft au devant de fon apo- 
phyfe coronoïde, La marche de ce tendon 
eft à contre - fens de celle du biceps qui 
fe porte de dedans en dehors. Le brachial 
interne eft totalement charnu à fa partie 
fupérieure. Les fibres qui le compofent 
ont une direction différente. Celles qui 
defcendent le long de fa partie moyenne 
{ont les plus longues & les plus droites, 
Celles qui viennent de fes parties latérales 
font de plus en plus courtes , & marchent 
les unes de dedans en dehors , & les au- 
tres de dehors en dedans. Il fe détache 
de fon tendon quelques fibres aponévroti- 
ques , lefquelles vont fe réunir aux autres 
aponévrofes de l’avant-bras. 

Le brachial interne a des connexions 
avec le deltoïde , le biceps , le premier 
radial externe & avec le long fupinateur. 
Il ne peut avoir d’autre ufage que celui 
de fléchir l’avant-bras fur le bras , & en 
quelques occafons feulement , le bras fur 
Pavant-bras. On a dit qu'il entraînoit en 
haut le ligament capfulaire du coude , & 
qu'il empêchoit qu'il ne füt pincé dans 
les grands mouvements de flexion. Mais 
Je défaut d’adhérence de fon tendon à 
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cette capfule , ne permet pas de lui attri- 
buer la fonction dont il s’agit. 


Des Mufcles fitués à la partie poftérieure du 


bras. 


Si Pon en croit le plus grand nombre 
des Anatomiftes, il y a trois mufcles 
couchés le long de la partie poftérieure 
du bras, favoir, le long & le court ex- 
tenfeur , & le brachial externe. Mais ce 
ne font que trois portions d’un même 
mufcle , lefquelles écartées fupérieure- 
ment, fe réuniflent inférieurement en 
une feule que l’on nomme le triceps bra- 
chial. Ce mufcle eft couvert d’une toile 
aponévrotique de peu d’épaifleur, qui 
vient en partie de la levre inférieure de 
Pépine de l’omoplate, & qui eft en partie 
produite par la partie inférieure & pof- 
térieure du tendon du deltoïde , & par le 
bord inférieur de celui du grand rond, 
Il meut l’avant-bras fur le bras, & réci- 
proquement le bras fur l’avant-bras. Il 
agit aufli fur Particulation du bras avec 
l'épaule, 


Du Triceps brachial, 


Des trois portions du triceps brachial ; 
celle qui eft mitoyenne eft fort longue, 
& les deux autres, l’une antérieure & 
externe , & l’autre poftérieure fe interne, 
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font plus courtes. Ce mufcle eft étendu 
le long de la face poftérieure & externe 
du bras , entre lPomoplate & lFhumérus, 
& la partie fapéricure du cubitus. 

Sa longue portion eft terminée fupé- 
rieurement par un tendon applati, large 
d’un pouce, lequel fe fixe au bord anté- 
rieur de omoplate , au deflous de Pat- 
tache du petit rond , & très près du bord 
inférieur de la cavité glénoïde. Ce tendon 
na qu'un pouce de longueur à fa face 
externe & poftérieure, mais il en a beau- 
coup davantage à fa face interne & ante- 
rieure par laquelle il regarde lPhumerus, 
& il defcend juiqu'’auprès de la partie 
moyenne de cet os. Il vient fe rendre à 
un corps charnu , mince d’abord, qui 
s’épaifit en defcendant , & dont les fibres 
font à peu près paralleles à l'axe de l'hu- 
mérus, Ce corps charnu fe contourne un 
peu en defcendant , de forte que fa face 
antérieure devient poftérieure , & que la 
poftérieure devient antérieure. Vers le 
milieu du bras, il fe réunit aux deux au- 
tres portions du mufcle , & marche entre 
elles jufqu’au coude , toujours charnu du 
coté oppolé à los, & tendineux du côté 
qui le regarde, Enfin il dégénere avec elles 
en un large tendon qui pañle fur Particu- 
lation du coude, & qui va gagner l’olé- 
crane & la face poftérieure de lavant- 
bras. 

La portion externe & antérieure du 
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triceps brachial eft la feconde pour la 
longueur. Elle commence au bas de la 
grande tubérofité de lhumérus , au deffous 
& derriere le tendon du petit rond , par 
des fibres tendineules de peu de longueur; 
après quoi elle continue de fe fixer à la 
face-externe & à tout ce qui reftendenla 
longueur de l’humérus, & à celle du li- 
gament intermufculaire externe, jufqu’au 
condyle de ce coté. Les fibres dont elle 
et compofée fe portent obliquement en 
arriere & en bas. Elles rencontrent le 
bord antérieur & externe & la face ana 
térieure de la grande portion à laquelle 
elles s’uniffent vers le milieu de la longueur 
de l’humérus , & deviennent tendino-apez 
névrotiques à l’endroit de cette union, ta 
tout en bas. 

La portion interne & poftérieure eft la 
plus courte des trois. Elle ne monte que 
vis-à-vis du bord inférieur du tendon du 
grand rond , derriere lequel elle fe fixe à 
Phumérus par des fibres moins long-temps 
tendineufes que l’autre, & defcend le long 
de la face poftérieure & du bord interne 
de cet os auquel elle continue de s’atta- 
cher , ainfi qu’à la face voifine du liga- 
ment intermufculaire interne, Sa direction 
& fon union avec la longue portion , font 
les mêmes que celles de fa portion ex- 
terne, fi ce weft qu’elle et moins évi- 
demment tendineufe à l’endroit de cette 
jonction, T 
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Les trois portions du triceps brachial 
forment par leur réunion un mufcle puif- 
fant & épais qui couvre & qui embrafle 
la moitié inférieure de la face poftérieure 
de l’humérus. Elles ne ceflent de s’y atta- 
cher qu’à un pouce au deflus de fon ar- 
ticulation, Le tendon qu’elles forment, 
plus apparent du côté oppolé à Pos & 
vers le condyle externe qu'ailleurs, a 
d’abord quelques adhérences avec la partie 
poitérieure de la capfule articulaire du 
coude, après quoi il embrafle l’olécrane 
auquel il fe fixe, Il s’en détache un grand 
nombre de fibres, qui contribuent beau- 
coup à former l’aponévrofe de la face 
externe de Pavant-bras. 

La partie fupérieure de la longue por- 
tion du triceps brachial eft cachée par 
la partie poftérieure du deltoïde ; mais le 
refte de ce mufcle eft au deflous des té- 
guments. Il n’a de connexions avec aucun 
autre, Ses ufages font d'étendre lavant- 
bras fur le bras, & en quelques occa- 
fions le bras fur l’avant-bras, comme , 
par exemple , quand étant appuyé fur les 
coudes & fur les avant-bras , on fait effort 
pour fe relever. Lorfque l’avant-bras eft 
aufli étendu qu'il le peut être, la longue 
portion du triceps brachial doit entraîner 
le bras en arriere, comme le grand dorfal 
& le grand rond, dont elle partage les 
fonctions. Cette même portion peut auf 
faire monter le col de l’omoplate de bas 
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en haut, & par conféquent élever l'épaule, 
Lorfqu’on marche fur les mains , ce muf- 
cle agit fur l’omoplate, à contre.fens de 
la maniere dont il a coutume d'agir fur 
l’humérus, 


Des Mufcles fitués à la face interne de 


lavant-bras. 


Une aponévrofe extrêmement forte, qui 
tire fa principale origine du condyle in- 
terne de l’humérus , mais qui eft fortifiée 
par quelques fibres nées de la partie in- 
férieure des tendons du biceps & du bra- 
chial interne , enveloppe & couvre les 
mufcles fitués à la face interne de lavant- 
bras. Il s'éleve de cette aponévrofe des 
prolongements qui fe gliflent entre les 
mufcles dont il s’agit , & qui les féparent 
en maniere de cloifons. Son épaifleur ; 
affez confidérable à fa partie fupérieure ; 
diminue à l'inférieure & vers le poignet, 
où elle difparoît entiérement. Elle eft con- 
tinue en dehors avec une aponévrofe toute 
femblable, qui fe:voit à la face externe 
de l’avant-bras, & n’a d’autre attache aux 
os de cette partie, que le long de la face 
poftérieure du cubitus. Outre qu'elle prê- 
fente aux mufcles qu’elle recouvre, de 
larges furfaces fur lefquelles leurs fibres 
viennent s'implanter, elle doit en aug- 
menter beaucoup la force. On fait que 
les porte-faix fe ceignent les reins, pour 
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{e rendre capables de foutenir les grands 
efforts auxquels ils font expolés, & que 
les Sages-femmes appuient quelquefois 
leurs mains fur le ventre des femmes en 
travail, pour accélérer leur accouchement, 
D'ailleurs des bandages appliqués fur des 
parties affoiblies, leur font quelquefois 
d’une utilité extraordinaire, 

Les mufcles que cache cette aponévrofe 
font en aflez grand nombre. Ils fervent 
aux mouvements du radius fur le cubitus, 
à ceux du poignet fur la partie inférieure 
de Pavant-bras , & enfin à ceux des doigts, 
Ils forment deux couches , l’une externe 
qui fe trouve au deflous des téguments, & 
l’autre interne qui eft fituée fous la pre- 
miere, & qui porte fur le radius & fur 
le cubitus. La premiere eft compofée du 
pronateur rond , du radial interne, du 
long palmaire , du fublime & du cubital 
interne : la feconde left du long fléchiffeur 
du pouce & du profond , auxquels il faut 
ajouter le carré pronateur. 


Du rond Pronateur. 


Le rond pronateur eft un mufcle de 
forme alongée & d’une épaifleur médio- 
cre , qui eft fitué obliquement entre Fhu- 
mérus & le radius, à la partie antérieure 
& fupérieure de l’avant-bras. 

Il s'attache fupérieurement à la partie 
antérieure & inférieure du condyle interne 
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de Phumérus, par des fibres tendineufes 
allez courtes. Ce mufcle tient aufli à la 
partie fupérieure, antérieure & interne du 
cubitus , tout près de l’infertion du ten- 
don du brachial interne , par une feconde 
portion qui eft long-temps tendineufe , & 
qui eft féparée de la premiere par un in- 
tervalle qui donne paflage au nerf médian, 
Ses fibres charnues defcendent oblique- 
ment de dedans en dehors, vers la partie 
moyenne du radius, où elles forment un 
tendon que la chair accompagne jufqu’à 
fa derniere extrémité du côté de cet os, 
ainf qu’à {es bords fupérieur & inférieur, 
& qui fe fixe au bord antérieur & convexe 
du radius, 

Le rond pronateur paffe au devant de 
l'articulation du coude. Il n’eft couvert 
que des téguments, de l’aponévrofe du 
biceps, & de celle qui embrafle rous les 
mufcles de la partie interne de lPavant- 
bras. Ce mufcle cache une partie des ten 
dons inférieurs du biceps & du brachial 
interne. Son bord fupérieur répond au 
bord inférieur du court fupinateur , & 
l'inférieur au bord fupérieur du brachial 
interne, 

Il fait tourner le radius fur fon axe de 
dehors en devant & en deds, & con- 
tribue par ce moyen à la pronation, Lort- 
que cet os ek retenu par fes mufcles fu- 
pinateurs, ou que la pronation eft la plus 
grande poffible, la contraction du rond 
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pronateur peut opérer la flexion de Pavant- 
bras fur le bras, & en quelques occafions 
celle du bras fur avant-bras. 


Du Radial interne, 


La forme du radial interne eft alongée, 
Ce mufcle eft étroit & mince à fa partie 
fupérieure, un peu renflé au deflous , & 
terminé inférieurement par un tendon très 
long. Il eft couché obliquement à la face 
antérieure & interne de l’avant-bras , en- 
tre le condyle interne de l’humérus, & 
l'extrémité fupérieure du fecond os du 
métacarpe. 

Le radial interne s'attache fupérieure- 
ment au condyle interne de l’humérus , 
au moyen d’un tendon qui lui eft com- 
mun avec le palmaire grêle , le fublime, 
le cubital interne & le profond. Ce ten- 
don épais & court, tient fupérieurement 
à la partie inférieure & antérieure du 
condyle interne de l’humérus , & fe divife 
bientot après en fept portions qui s’écar- 
tent angulairement , & qui s’interpofent 
entre le rond pronateur & le radial in- 
terne, le radial interne & le long pal- 
maire , le long palmaire & le fublime, le 
fublime &le cubital interne , les deux 
portions de ce dernier mufcle , & enfin 
entre le fublime & le profond, Les por- 
tions dont il eft compolé font partie des 
cloifons qui féparent ces mufcles , & que 
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j'ai dit être des productions de l'enveloppe 
aponévrotique fous laquelle ils font ren- 
fermés , parce que cette enveloppe tire 
aufi fon origine de fa partie externe, 

Le radial interne ne tient pas feulement 
au condyle interne de l’humérus, entre 
le rond pronateur & le palmaire grêle. 
Le plus grand nombre de fes fibres fe 
fixe aufi aux cloifons qui le féparent 
d'avec ces deux mufcles, à celles qui 
s’interpofent entre le fublime & lui, & 
à la face interne de la portion de lapo- 
névrofe qui le couvre. Il defcend le long 
du bord inférieur du rond pronateur, & 
lorfqu'il eft parvenu vis-à-vis de l'extrémité 
inférieure de ce mufcle, il dégénere en 
un long tendon, qui commence plutôt 
à fa face antérieure qu’à la poftérieure, 
Ce tendon, large & mince d’abord, plus 
étroit & plus épais enfuite, fe porte le 
long du fublime , au devant du radius; 
Il paffe fous le ligament annulaire interne 
du carpe, où il eft retenu du côté du 
pouce dans une coulifle qui lui eft par- 
ticuliere, & dans laquelle il ne peut glifler, 
Il s’élargit à fa derniere extrémité, & fe 
fixe à la face interne de la partie fupé- 
rieure du fecond os du métacarpe. 

Le radial interne n’eft couvert que des 
téguments & de l’aponévrofe commune 
à tous les mufcles de l’avant- bras. Ses 
connexions ont été décrites. Il entraine 
le poignet fur l’avant - bras me le fens 

yJ 
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de la flexion, & en même temps du côté 
du cubitus; & en quelques occañons , il 
fléchit de même avant-bras fur le poi- 
gnet. Sa direction qui eft oblique, le 
rend propre à faire tourner le radius fur 
fon axe, de devant en dedans, & à met- 
tre la main en pronation, 


Du Palmaire gréle. 


La forme & la potion du long pal- 
maire , font les mêmes que celles du 
radial interne; mais il eft plus mince en 
toutes fes parties, & il fe termine par 
un tendon plus long. Ce mufcle eft étendu 
entre le condyle interne de lPhumérus, 
& le ligament annulaire interne du carpe. 

Il s'attache fupérieurement au tendon 
commun dont il vient d’être parlé à l’occa- 
fon du radial interne, ainfi qu'aux cloi- 
fons qui le féparent d'avec ce mufcle & 
d'avec le fublime , entre lefquels il eft 
placé, & à la face interne de laponé- 
vrole qui le recouvre. Son corps charnu 
n'a guere plus de deux pouces & demi 
de. long. Il fe termine inférieurement par 
un tendon qui monte plus haut à fa face 
antérieure qu’à la poftérieure, & qui def 
cend le long de la partie moyenne de la 
face interne de l’avant-bras, jufqu’à celle 
du ligament annulaire interne du carpe, 
- la face interne duquel il vient aufli fe 
xer, 
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Ce tendon paroït donner naïffance en 
cet endroit à une aponévrofe très forte, 
& d’une épaifleur aflez confidérable, qui 
eft placée au dedans de la maïn , fous 
les téguments de cette partie, Léaponévrofe 
dont il s’agit a une forme triangulaire, 
& va toujours en s’élargiflant, depuis le 
ligament annulaire interne du carpe où 
elle commence, jufqu’aux extrémités in- 
férieures des os du métacarpe où elle fe 
termine. Ses fibres font routes difpofées 
en maniere de rayons , excepté par en bas 
où l’on en voit de tranfverfales qui bri- 
dent & qui retiennent les autres. Elle ne 
s'étend pas fur les mufcles qui répondent 
au premier os du métacarpe , & fur ceux 
qui répondent au dernier , ou plutot elle 
ne donne fur ces mufcles qu'une toile très 
mince, qui ne refflemble pas au refte de 
fa fubftance. Celle de fes deux faces qui 
regarde les os du métacarpe, produit des 
efpeces de prolongements qui vont s'atta- 
cher aux parties latérales internes de la 
moitié inférieure de ces os, jufau’à celles 
de la tête qui les termine inférieurement. 
Ces prolongements font au nombre de 
huit, deux pour chacun des quatre der- 
niers os du métacarpe , & forment autant 
de cloifons qui féparent les uns des autres 
les tendons du fublime & du profond , 
& ceux des mufcles lombricaux & m- 
terofleux. : © 

On voit au dedans de la main, prés 
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du ligament annulaireinterne, & au de- 
vant du cinquieme os du métacarpe , un 
mufcle cutané, de figure quarrée , d’une 
étendue médiocre & de peu d’épaiffeur , 
dont les fibres fituées tranfverfalement for- 
ment divers faifceaux féparés par des lignes 
cellulaires & graifleufes, & font attachées , 
d’une part, au bord cubital de l’aponé- 
vrofe qui vient d’être décrite, & de l'autre 
à la partie interne des téguments où elles 
vont fe perdre. C’eft le mufcle palmaire 
cutané dont Colombus s’attribue la dé- 
couverte, mais que Fallope dit avoir été 
trouvé par Jean-Baptifte Cannanus, Mé- 
decin de Ferrare, qui le lui a fait connoi- 
tre dans le temps où il profefloit l’ana- 
tomie dans cette ville. Les ufages de ce 
mufcle ne font pas faciles à déterminer, 
à moins qu’on ne dife qu’il fert à froncer 
la peau de la main, & quelquefois aufli 
à tendre l’aponévrofe palmaire, pour don- 
ner plus de force aux mufcles que cette 
aponévrofe recouvre, 

Le long palmaire eft fitué au deflous 
des téguments, & de l’aponévrofe com- 
mune aux mufcles de l’avant-bras. Ses con- 
nexions ont été décrites. Sans doute il 
eft un des fléchiffleurs du poignet , fur 
Pavant-bras, & de l’avant-bras fur le poi- 
gnet & un de ceux qui mettent la main 
en pronation., Mais il paroît aufli pou- 
voir fervir à tendre l’aponévrofe palmaire, 
El préfente beaucoup de variétés, J'ai vu 
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plufieurs fois qu’au lieu d’être charnu ex 
haut & tendineux en bas, il commençoit 
par un tendon plus ou moins long , & que 
fa portion charnue répondoit à la partie 
moyenne de la longueur de l’avant-bras, 
Dans d’autres occalions , cette portion 
charnue étoit aufli longue que celle du 
radial interne. Il weft pas extraordinaire 
de ne pas rencontrer ce mufcle, qui man- 
que tout à fait. L’aponévrofe palmaire 
eft toujours la même, Elle a trop d’épaif- 
feur pour qu’on puifle penfer qu’elle foit 
uniquement formée par le mufcle que Pon 
vient de décrire. 


Du Sublime. 


La forme du fublime ne s'éloigne pas 
beaucoup de celle des mufcles précédents, 
il et étendu le long de la partie anté- 
rieure & interne de l’avant-bras , entre le 
palmaire grêle & le cubital interne, de~ 
puis le condyle interne de l’humérus juf- 
qu’à la feconde phalange des quatre doigts 
qui fuivent le pouce, Le nom fous lequel 
on le défigne, vient de ce qu'il eft placé 
au devant du fecond mufcle fléchifleur 
commun des doigts , que l’on nomme le 
profond. . 

Il s'attache fupérieurement au tendon 
qui lui eft commun avec la plupart des 
autres mufcles de la partie interne de 
lavant-bras , au ligament interne de lar- 
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ticulation du coude, au bord interne de 
Fapophyle coronoïde du cubitus , & à la 
partie antérieure , fupérieure & moyenne 
du radius, le long de la ligne oblique à 
laquelle fe fixe le bord inférieur du court 
fupinateur , derriere l'infertion du rond 
pronateur, Le fublime qui étoit d’abord 
étroit, s’élargit peu à peu & devienten 
même temps plus épais, Il fe divife vers 
la partie fupérieure & moyenne de lavant- 
bras en quatre corps charnus terminés cha- 
cun par un tendon , & qui répondent aux 
quatre doigts auxquels ces tendons vont 
aboutir, Ceux qui appartiennent aux troi- 
fieme & quatrieme doigts font plus an- 
térieurs que les deux autres. Celui du doigt 
du milieu eft le plus gros. Celui de lin: 
dicateur ne l’eft guere moins, Les deux 
derniers font plus minces, fur tout celui 
du petit doigt. Leurs tendons commen- 
kent vers 1€ mieu dE Favyant= bras, Les 
fibres charnues s’y joignent obliquement 
comme les barbes d’une plume à leur tige 
commune, La chair ne les abandonne en- 
tiérement que lorfqu’ils font près de paffer 
fous le ligament annulaire interne du 
carpe, Un tiflu cellulaire & filamenteux 
les unit en cet endroit, & les joint en 
même temps à ceux du profond, Lorfque 
ces tendons font fortis de deflous le liga- 
ment annulaire, & qu'ils font parvenus 
au dedans de la main , ils s’écartent les 
uns des autres, & fe placent au devant 
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de ceux du profond. Ils s’élargiffent en- 
fuite d’une maniere infenfble , & devien- 
nent en même temps plus plats & plus 
minces, On commence aufli à s’apperce- 
voir qu'ils font fendus dans leur longueur. 
Enfin ils paflent au devant des extrémités 
inférieures des os du métacarpe à travers 
les cloifons de l’'aponévrofe palmaire, & 
s'engagent au dedans de la gaine ligamen- 
teufe qui regne le long de la face interne 
des premieres & fecondes phalanges des 
doigts. 

Chacun de ces tendons fe divife vis- 
à-vis de l’extrémité des premieres phalanges 
en deux parties , lefquelles fe contournent 
bientot de maniere que leurs bords oppo- 
fés fe rapprochent derriere les tendons du 
profond, & que leurs bords voifins s’éloi- 
gnent. Ils forment de cette maniere une 
efpece de canal convexe en devant & en 
haut , concave en arriere & en bas, dans 
lequel les tendons du profond font reçus, 
Enfuite les deux parties des tendons du 
fublime fe rapprochent vis-à-visde l’articu- 
lation des premieres phalanges avec les 
fecondes. Il s’en détache des languettes qui 
s’entre-croifent au devant de ces dernieres, 
& qui pañlent de lune de ces parties à 
l’autre. Enfin elles s’écartent de nouveau, 
& vont s'attacher à la face interne & un 
peu au deflous du milieu de la longueur 
des fecondes phalanges, où elles fe ter- 
minent par une pointe alongce, 


http://rcin.org.pl 


402 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


La partie antérieure des tendons du 
profond eft liée à la concavité dela gout- 
tiere que ceux du fublime forment au devant 
d'eux , vis-à-vis de la premiere phalange 
des doigts, par une portion membra- 
neufe, molle & lâche, qui paffe de Pun 
à l’autre. Les deux parties des tendons 
du fublime tiennentenfemble derriere celui 
du profond, & près de l'endroit où elles fe 
rapprochent , au moyen d’une membrane 
femblable, Enfin ces mêmes parties des 
tendons du fublime font attachées à la 
face antérieure des premieres phalanges , 
par une portion membraneufe de la même 
nature, 

Le fublime eft quelquefois caché der- 
riere le radial interne, le long palmaire 
& le cubital interne; mais pour le plus 
fouvent , il fait partie de la couche ex- 
terne des mufcles fitués à la face interne 
de l’avant-bras, & fe trouve deflous les 
téguments & l’aponévrole commune à tous 
ces mufcles. Il fléchit les fecondes phalanges 
fur les premieres , & les premieres fur 
les os du métacarpe , & en quelques cir- 
conftances le métacarpe lui-même , ou 
plutôt la main entiere fur l'extrémité in- 
férieure de avant-bras. Le fublime peut 
encore opérer la flexion de l’avant-bras 
fur le poignet. Il ne me paroît pas avoir 
affez d'obliquité pour contribuer aux mou- 
vements de pronation. Ce mufcle agit avec 
une force proportionnée à la multiplicité 


des fibres qui le compofent. 
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Le cubital interne et aufi un mufcle 
oblong, couché le long de la face interne 
de lavant-bras , & qui s'étend du con- 
dyle interne de l’humérus & du bord voifin 
de l’olécrane à los pififorme du carpe. 

Il s'attache fupérieurement au tendon 
commun qui eft fixé au condyle interne 
de l’humérus , & au bord antérieur de 
l'olécrane , par deux portions qui font 
féparées l’une de l’autre, & qui laiflent 
paller le nerf cubital entr’elles. La pre- 
miere eft un peu plus épaifle que l’autre. 
Le cubital interne defcend enfuite entre 
le bord poftérieur du fublime & l’angle 
interne du cubitus. Quelques-unes des 
fibres qui le compofent marchent dans 
une direction parallele à fa longueur ; 
mais il en a beaucoup qui tombent obli- 
quement fur les premieres, & qui vien. 
nent des trois quarts fupérieurs de la lon- 
gueur du cubitus, à l’angle interne du- 
quel elles font attachées par leur partie 
fupérieure. Il fe termine inférieurement 
par un tendon qui commence à fa partie 
jupérieure , auquel les fibres charnues vien- 
nent fe rendre comme les barbes d’une 
plume fur la tige qui leur eft commune, 
que la chair recouvre juiques vis-à-vis du 
lieu où finiflent fes attaches au cubitus , 
& qu’elle ne quitte entiérement qu'à la 
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derniere extrémité, Ce tendon s’élargit uñ 
peu , & va fe fixer à la partie antérieure 
de l'os pififorme du carpe. 11 s’en détache 
quelques fibres qui fe jetent fur les li- 
gaments annulaires interne & externe, & 
d’autres qui fe prolongent en maniere 
d’aponévrofe fur les mufcles abduéteur & 
court fléchifleur du petit doigt. 

Outre les attaches fupérieures du cubital 
interne qui ont été expofées, il en a d’au- 
tres à la cloifon qui le fépare du fubli- 
me, & à celles qui eft interpofée entre 
le profond & lui. Il tient auil à la face 
interne de l’aponévrofe qui le recouvre, 
Ses connexions viennent d’être décrites, 
On le trouve au deflous des téguments, 
Ce mufcle fléchit le poignet fur l’avant- 
bras , & l’entraîne en même temps vers le 
cubitus. Il peut auf fléchir lavant-bras 
fur le poignet. Quand il agit concurrem- 
ment avec le radial interne & avec le 
palmaire grêle , il opere une flexion di- 
recte du poignet fur l’avant-bras, & de 
Pavant-bras fur le poignet. 


Du long Fléchiffeur du pouce. 


Ce mufcle & ceux de la partie interne 
de l’avant-bras qui reftent à décrire, en 
forment la feconde couche. Ils font fitués 
derriere les premiers, & placés, comme 
il aété dit , immédiatement fur le radius 
& fur le cubitus, ainfi que fur la face 
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interne du ligament interoffeux, Le long 
fléchifleur du pouce répond au radius, 
& s'étend depuis les deux tiers inférieurs 
de cet os, juiqu'’à la feconde phalange 
du pouce. Il fe fixe fupérieurement à la 
face antérieure du radius au deflous de 
l'infertion du tendon du biceps, à la li- 
gne oblique à laquelle vient fe terminer 
le court fupinateur, & qui donne auli 
attache à une portion du fublime, puis 
à tout le refte de cette face interne &e 
au bord voifin du ligament interofleux, 
jufqu’au carré pronateur. Le tendon par 
lequelil fe termine inférieurement , com- 
mence dès fa partie fupérieure, Ce ten- 
don recoit fur fes bords les fibres char- 
nues qui viennent s'y rendre obliquement, 
& qui ne le quittent qu’à fon paflage au 
deflous du ligament interne du carpe. Il 
fe gliffe fous ce ligament, & va fe porter 
de haut en bas le long de la face interne 
du premier os du métacarpe, entre les 
deux portions du mufcle court fléchiffeur 
du pouce. Lorfqu'il eft parvenu vis-à-vis de 
l'extrémité inférieure de cet os, il paffe 
entre les deux os féfamoïdes qui fe ren- 
contrent dans fon articulation avec la pre- 
miere phalange du pouce. Il s'engage en- 
fuite dans la gaîne ligamenteufe qui regne 
le long de cette premiere phalange, & 
defcend au deflous de fon articulation 
avec la feconde, à la face interne de la- 
quelle il sattache en s'étendant jufqu'à 
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fon fommet, Ce tendon eft retenu dans 
fa gaîne par diverfes productions mem- 
braneufes & lâches. : 
Le long fléchiffleur du pouce tient tou- 
vent au condyle interne de l’humérus & 
à la partie fupérieure & interne du cu- 
bitus , au voifinage de l’infertion du bra- 
chial interne, par une portion tendineufe 
afez longue. J'ai vu auff fe détacher de 
la partie inférieure de ce mufcle une petite 
portion charnue , dont le tendon alloit 
{e joindre à celui que le fublime fournit 
à l'indicateur. Il fléchit la feconde pha- 
lange du pouce fur la premiere , la pre- 
miere fur le premier os du métacarpe , 
cet os lui-même fur los du carpe qui lui 
fert d'appui, & en quelques occafons le 
poignet qu'il entraîne vers le bord cubital 
de Pavant - bras, ou lavant- bras fur le 
bord radial du poignet. Ainf il eft à cet 
égard le congénere des mufcles radial & 
cubital internes, & le long palmaire, 


Du Profond. 


Le profond reffemble beaucoup au fu- 
blime derriere lequel il eft fitué, Il occupe 
la partie interne & cubitale de lavant- 
bras, & s'étend jufqu’à l'extrémité fupé- 
rieure de la troifieme phalange des quatre 
doigts qui fuivent le pouce. 

Ses attaches fupérieures font à toute la 
face interne du cubitus , depuis linfertion 
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du brachial interne jufqu’au bord fupé. 
rieur du carré pronateur , & à toute celle 
du ligament interofleux, Il en a auffi quel- 
ques-unes à la cloifon aponévrotique qui 
le fépare du fublime, & qui vient du ten- 
don commun fixé au condyle interne de 
lhumérus, & à l'angle poftérieur du ra- 
dius. Ce mufcle eft étroit & aflez mince 
en haut; mais il s’élargit & devient d’une 
épaifleur confidérable à fa partie moyenne. 
Il fe divife de bonne heure en quatre por- 
tions, dont celle qui appartient au doigt 
indicateur regarde le radius , & les autres 
fuivent l’ordre des doigts auxquels elles 
aboutiflent, Chacune de ces portions dé- 
génere à la partie moyenne & fupérieure 
de lavant-bras, en un tendon qui en 
occupe la partie antérieure , & fur le- 
quel les fibres charnues viennent fe ren- 
dre obliquement , comme les barbes d’une 
plume fur leur tige commune, Ces ten- 
donsfe rétréciflent & deviennent plus épais 
par en bas. La chair les accompagne jut- 
qu’auprès de l'articulation du poignet avec 
lavant-bras. Ils font liés entre eux & avec 
ceux du fublime par des portions mem- 
braneufes , molles & lâches. Lorfqu'ils 
font parvenusau ligamentinternedu carpe, 
ils fe gliffent au deflous, & fe portent au 
dedans de la main. Là ils s’écartent les 
uns des autres , fe placent derriere ceux 
du fublime , defcendent avec eux jufques 
vis-à-vis des extrémités inférieures ou des 
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têtes des os du métacarpe qui foutiennent 
les doigts auxquels ils répondent , paflent 
au devant de ces têtes entre les cloifons 
qui font faites par l’aponévrofe palmaire , 
& s'engagent dans les gaînes ligamenteufes 
qui regnent le long de la face interne des 
doigts. Ils traverfent, vis-à-vis du milieu 
des premieres phalanges, le canal formé 
par lécartement des deux parties du ten- 
don du fublime , auxquelles ils tiennent 
par des portions membraneufes déja dé- 
crites. Leur largeur et moins grande à 
l'endroit de ce pallage que par-tout ail- 
leurs, & ils paroïflent s’arrondir ; mais 
ils s’applatiflenc & s’élargiflent de nou- 
veau quand ils font parvenus au deflous. 
Ils paroiflent aufi fendus dans leur lon- 
gueur., Lorfqu’enfin ils ont parcouru celle 
des fecondes phalanges , & qu'ils font 
arrivés au devant des troifiemes, ils s'y 
terminent & fe fixent à leur partie mo- 
yenne, 

Ourre les connexions du profond dont 
jl a été parlé dans la defcription de ce 
mufcle , fes tendons donnent encore atta- 
che au dedans de la main à de petits 
mufcles connus fous le nom de lombri- 
caux. Il fléchit les troifiemes phalanges fur 
Jes fecondes , les fecondes fur les premieres , 
celles-ci fur les os du métacarpe , & enfin 
dans quelques circonftances le poignet fur 
Pavant-bras & lavant-bras fur le poignet. 
La force de ce mufcle eft encore plus con- 


fidérable 
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fidérable que celle du fublime dont il par- 
tage les fonétions. 


Du Carré Pronateur. 


‘Le carré pronateur tire fon nom de 
fa forme & de fes ufages. Il eft couché 
à la partie inférieure & interne de lavant- 
bras , & s'étend du radius au cubitus. Ses 
fibres ont une direction trafverfale & très 
légérement oblique, Elles defcendent du 
cubitus au radius. Leurs attaches font à 
la face interne de ces deux os, depuisle 
bord interne de l’un jufqu’à celui de Pau- 
tre, Les externes font les plus longues. 
Celles qui {uivent deviennent de plus en 
plus courtes. Les internes tiennent au 
ligament interofleux, Elles forment un 
plan aponévrotico-tendineux du côté qui 
regarde la partie inférieure & cubitale du 
mulcle, Leur difpofition varie beaucoup 
dans les différents fujets. 

Le carré pronateur eft couvert par les 
tendons de tous les mufcles de la face ins 
terne de l’avant-bras. Il ne peut avoir d'au- 
tre ufage que celui que fon nom indique. 
Ce mufcle fait certainement tourner le ra- 
dius fur le cubitus de devant en dedans, 
& cela dans quelque pofñtion que la main 
& l’ayant-bras puiflent fe trouver , à moins 
qu’elle ne foit dans la plus forte pronation. 
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Des Mufcles firués à la face externe de 


Pavant-bras, 


Les mufcles firués à la face externe de 
avant-bras font couverts d’une toile apo- 
névrotique , toute femblable à celle fous 
laquelle ceux de fa face interne font en- 
veloppés. Cette toile leur eft en partie 
fournie par l'extrémité inférieure du tri- 
ceps brachial , & en partie par l’épa- 
nouiflement des fibres de la partie externe 
d’un tendon fixé à la face externe & au 
bord inférieur du condyle externe de Phu- 
mérus, & qui eft difpofé de la même ma- 
niere que celui qui tient au condyle in- 
terne de cet os. Elle a des prolongements 
intérieurs qui fe gliffent dans leurs inter- 
valles , & qui non feulement les féparent , 
mais leur fourniflent encore des points 
d'appui nombreux fur lefquels ils viennent 
s'implanter, Leurs fibres les plus intérieures 
s’attachent aufh à fa face interne, Elle s'a- 
mincit & difparoîten grandepartie à l’extré. 
mité inférieure de l’avant-bras. 

Les mufcles dont il s’agit ne font pas 
moins nombreux que ceux qui viennent 
d’être décrits. Ils forment , comme eux, 
deux couches , dont une eft extérieure & 
voiline des téguments, & l’autre intérieure 
& couchée immédiatement fur Le radius, le 
cubitus & fur le ligament interofleux, La 
premiere eft faite du long fupinateur , des 


http://rcin.org.pl 


Drz LA Myozrocrr, AIX 


deux radiaux externes’, de l’extenfeur com- 
mun des doigts , de l’extenfeur propre du 
petit doigt , du cubital externe & de Pan- 
coné. La feconde comprend le court fupi- 
nateur , le long abducteur du pouce , fes 
deux extenfeurs , l’un court & l’autre long , 
& l’extenfeur propre du petit doigt, Ces 
mufcles font tourner le radius fur le cubi- 
tus, ou fervenitaux mouvements du poignet 
fur Favant-bras , & de lPavant-bras fur le 
poignet, ou à ceux des doigts, 


Du long Supinateur. 


Le long fupinateur eft long & plat. Il eft 
eouché le long du bord convexe de lavant- 
bras , & il s'étend depuis la partie infé- 
rieure de l’humérus, jufqu’à la derniere 
extrémité du radius. 

Ce mufcke s'attache fupérieurement à la 
face antérieure & au bord externe de Phu- 
mérus , deux grands pouces au deflus de 
fon condyle externe, & à la face anté- 
rieure du ligament intermufculaire voifin, 
par des fibres tendineufes très courtes. Il 
couvre en cet endroit la partie fupérieure 
du premier radial externe , & fe trouve 
appuyé fur le brachial interne qui eft légé- 
rement creufé pour le recevoir. Son épaif- 
feur y eft peu confidérable , & il n’occupe 
guere moins de deux pouces d’étendue, Ce 
mufcle defcend en fe contournant fur la 
partie fupérieure & antérieure i premier 
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radial externe , & il fe porte en même 
temps en avant, Après avoir pris quelque 
épaïfleur vis-à-vis de l'articulation infe- 
rieure de l’humérus,il fe rétrécit & s’amincit 
beaucoup , & fetermine par un tendon ap- 
plati qui commence plutot du côté du ra- 
dius que du côté oppolé , & que la chair 
abandonne tout à fait au bas de la partie 
moyenne de cet os. Ce tendon fe rétrécit 
& devient plus épais , après quoi il s’élargit 
de nouveau & fe fixe à la partie inférieure 
& interne du radius , près de la racine de 
{on apophyfe ftyloïde, 

Le long fupinateur eft fitué prefque im- 
médiatement au deflous des téguments , & 
neft couvert que par une lame aponévro- 
tique très mince, Il a quelques connexions 
avec le brachial interne & avec les tendons 
du long abducteur du pouce & du court 
extenfeur de ce doigt qui croifent un peu 
fa direction , & couvre le premier radial 
externe dans prefque toute fon étendue. 
Ce mufcle paroît propre, non feulement à 
la fupination à laquelle il contribue cer- 
tainement quand l’avant-bras & la main 
font en pronation , mais encore à la pro- 
mation quand ils font en fupination. Il peut 
aufli.fléchir l'avant-bras fur le bras, & le 
bras fur l'avant-bras , eu égard à la fitua- 
tion de fon extrémité fupérieure qui monte 
beaucoup au deflus de Farticulation de 
coude. 
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Du premier Radial externe. 


Le premier radial externe eft prefque 
éntiérement couché fous le précédent , 
auquel il refflemble par fa forme & par 
fa direction. Il s'étend de la partie in- 
férieure de l’humérus , à Pos du méta- 
carpe qui foutient le doigt indicateur, … 
. Ses attaches fupérieures font à la partie 
inférieure, antérieure & latérale externe de 
lhumérus, près du condyle du même côté, 
& au deflous de la tête du long fupinateur. 
Il defcend le long de la partie antérieure du 
radius , & après avoir formé un corps 
charnu affez épais , il fe termine au deffous 
du tiers fupérieur de cet os par un tendon 
plat & mince qui fe rétrécit & devient plus 
épais en defcendant, & qui commence plu- 
tôt vers ie bord externe du mufcle,qué vers 
fon bord interne. Ce tendon fe détourne 
un peu de dedans en dehors , & après 
avoir paflé fur la face antérieure & con- 
vexe du radius ,il va gagner la face externe 
de cet os. Lorfqu’il eft parvenu à fa partie 
inférieure , il eft croifé par les tendons du 
long abduéteur & du court extenfeur du 
pouce qui pañlent par deflus. Il s'engagé 
enfuite fous le ligament annulaire externe 
du carpe où il eft reçu avec le tendon di 
fecond radial externe , dans la fecondë 
des couliffes pratiquées fur la convexité de 
la. partie inférieure du radius. Le mem 
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brane molle & lâche l'aflujettit aux parois 
de cettecoulifle , au delà de laquelle il palle 
fur l'articulation de la premiere rangée 
des os du carpe avec la partie inférieure 
de lavant-bras , puis fur celle de cette pre- 
miere rangée avec la feconde, Il s’élargit 
un peu, & va enfin s'attacher au côté ra- 
dial & externe de l'extrémité fupérieure du 
fecond os du métacarpe. 

Le premier radial externe couvre le fe- 
cond. Il n’a d’autres connexions qu'avec 
ce mufcle, le long fupinateur , & les ten- 
dons des mufcles long-abducteur & court- 
extenfeur du pouce. Ce mufcle appartient 
principalement au poignet , qu'il renverfe 
{ur le bord convexe , & en même temps 
fur le bord radial de l’avant-bras. Il peut 
auf entraîner à contre-fens Pavant-bras 
fur le poignet, Lorfqu’il fe contracte avec 
Je radial interne , il porte le poignet vers 
le radius ou avant-bras vers le coté ra- 
dial de la main. Ses attaches au deflus du 
condyle externe de Phumérus le rendent 
propre à opérer la flexion de l’avant-bras 
fur le bras , & celle du bras fur l’avant-bras, 
Enfin le radial externe contribue fouvent 
à la pronation, Peut-être lorfque la main 
eft dans cette poñtion , la remet-il dans 
celle qui lui eft naturelle, ou même lui 
fait-elle faire le mouvement de fupination, 
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Du fecond Radial externe, 


La forme & l'étendue du fecond radial 
externe font les mêmes que celles du pre- 
mier , fous lequelil et couché., 

Ce mufcle eft attaché fupérieurerñent au 
condyle externe de l’humérus , par un 
tendon qui lui et commun avec l’exten 
feur commun des doigts, l’extenfeur propre 
du petit doigt , le cubital externe & Fan- 
coné , & qui, après s'être fixé à la partie 
inférieure & externe de ce condyle , {e par- 
tage bientot en plufeuts portions qui sin- 
terpofent entre ces mufcles. Il tient aufli à 
laponévrofe qui le fépare d’avecl’extenfeur 
commun des doigts. Après cela il defcend 
le long du côté radial & de la face anté- 
rieure de la jointure du coude , & il s’élar- 
git bientot pour faire un corps charnu 
plus épais que celui du précédent, & qui 
marche fur la face antérieure & convexe 
du radius. Vers le bas du tiers moyen de 
cet os , le fecond radial externe commence 
à devenirtendineux à fa face externe ; mais 
du côté du radius , il ne cefle d’être charnu 
qu'au deflous du milieu de la longueur de 
cetos , de forte que ce mufcle defcend 
beaucoup plus bas que celui du premier 
radial externe. Son tendon inférieur eft 
auffi beaucoup plus épais & beaucoup plus 
large. Il fe détourne de même de dedans 
en dehors vers la partie inférieure du 
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radius , & il eft croifé de la même ma- 
niere par les tendons du long abducteur & 
du court extenfeur du pouce, Lorfqu'il eft 
arrivé au ligament annulaire externe, il 
s'engage dans la même couliffe que le tert- 
don du premier radial, Il élargit aufi un 
peu fur la convexité du poignet & s'attache 
enfin au côté radial & à la face externe de 
l'extrémité fupérieure dw troifieme os dû 
métacarpe.Quelques fibres s’en dérachent,, 
& vont au côté cubital du fecond. 

Le fecond radial externe eft couvert par 
le premier , & couvre le court fupinateur. 
Il a quelques connexions avec l’extenfeur 
commun des doigts, & avec les mulfcles 
du pouce dont les tendons pañent am 
devant du fien: Ce mulfcle agit comme ie 
précédent , excepté qu'il-ne peut mouvoir 
l'articulation du coude au deffous de la 
quelle il eft entiérement fitué. 


De P'Extenfèur commun des doigts. 


L’extenfeur commun des doigts refemble 
beaucoup aux mufcles fublime & profond, 
Il eft couché le long de la face externe 
de l’avant-bras , entre le {fecond radial 
externe & l’extenfeur propre du petit 
doigt , & s'étend du condyle externe de 
Phumérus aux feconde & troifieme pha- 
langes des doigts qui fuivent le pouce, 

Ce mufcle s'attache fupérieurement au 
“endyle externe de lhamérus ,-au moyen. 
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du tendon commun dont il vient d’être 
fait mention à l’occafion du fecond radial 
externe , aux cloifons qui le féparent d’avec 
ce fecond radial externe & d’avec Pex- 
tenfeur propre du petit doigt , & {par 
quelques fibres feulement à la face interne 
de laponéviole fous laquelle il eft ren- 
fermé, Il groffit beaucoup en defcendant 
& fe divife un peu au milieu du deflous 
de avant-bras en quatre portions , dont 
l’arrangement eft tel., que celle qui appar- 
tient au petit doigt , couvre celle du doigt 
annulaire , celle-ci celle du doigt du milieu, 
& cette derniere celle du doigt indicateur.. 
L'épailleur de ces portions eft à peu près: 
la même, Chacune fe termine par un ten- 
don qui commence très haut , fur lequel 
les fibres viennent fe rendre obliquement , 
& qui commence de fort bonne heure à 
celle qui appartient au doigt. du milieu. 
enfuite à celle du doigt annulaire , & 
plus bas à celle de l’indicateur & de l’au- 
siculaire, La chair accompagne cependant 
ces tendons très bas, fur-tout celui de Pau- 
riculaire qui n’en efb abandonné que près. 
du ligament annulaire externe du carpe.. 
Tis font réunis fous une membrane molle 
& lâche, & paflent fous le ligament en 
queftion , où ils font reçus dans une cou- 
life qui leur eft particuliere. Lorfqu'’ils: 
{ont arrivés fur la convexité du carpe, ils: 
s’écartent , s’élargiflent , s’applatiflent , &: 
vont gagner les têtes des. os du E 
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Chacun porte des traces apparentes de 
divifion & ils communiquent enfemble. 
par des bandelettes tendineufes fortlarges, 
difpofées obliquement , lefquelles vont de 
Pun à l’autre. Ils fe gliflent fur la con- 
vexité des premieres phalanges des doigts. 
Là ils reçoivent les tendons des mufcles 
Jombricaux & interofleux qui viennent 
s'y joindre, & qui forment, avec eux, 
une efpece de gaine tendineufe aufli large 
que l'os qu’elle recouvre. Vis-à-vis du m1- 
lieu de la longueur de ces phalanges , les 
tendons de l’extenfeur commun fe parta- 
gent en trois bandelettes, une mitoyenne 
plus large, & deux latérales plus étroites, 
La premiere paffe direétement fur la jonc- 
tion de la premiere phalange avec la fe- 
conde , & fe fixe à la face convexe de 
l’extrémité fupérieure de la feconde, Les 
deux autres, après s'être écartées pour 
pañler fur le côté de cette jointure , fe réu- 
niflent vers le milieu de la feconde pha- 
lange , pour ne former plus qu’un tendon 
plat & mince , qui, après avoir pañlé di~ 
xectement fur la jointure qui unit cette 
phalange avec la troifieme , fe termine 
enfin à la face convexe de l'extrémité fu- 
périeure de la derniere, 

L'extenfeur commun des doigts eft au. 
deflous des téguments & de l’aponévrofe 
qui recouvre les mufcles de la face con- 
vexe de lPavant-bras. Il a quelques con- 
nexions ayec le fecond radial externe & 
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avec l’extenfeur propre du petit doigt, 
ain qu'avec les tendons des lombricaux 
& des interoffeux, Il couvre une partie du 
cout fupinateur, du long abducteur du 
pouce, du court & du long extenfeur de 
ce doigt, & de l’extenfeur propre de Pin- 
dex. Ce mufcle agit fur les quatre der- 
niers doigts dont il étend les trois pha- 
langes. La premiere, parce qu'il eft fixé 
au moyen de fon union avec les tendons 
des lombricaux & des interoffleux. La fe- 
conde & la troifieme, parce qu'il y tient 
par les extrémités de fes tendons, Lorfque 
les doigts ne font pas difpolés à obéir à 
fon action , il renverfe la convexité du 
poignet furcelledel’avant-bras, & en quel- 
ques occafons la facé externe de lavant- 
bras fur la convexité du poignet, & devient 
ainfi le congénere des mufcles radiaux & 
du cubital externe dont il fera parlé çi- 
après, & de plufeurs autres. 


De PExtenfeur propre du petit doigt. 


L’extéhfeur propre du petit doigt eft long 
& mince. Il eft couché fur la face externe 
de l'avant-bras, entre l’extenfeur commun 
des doigts & le cubital externe , & s'étend 
depuis le condyle externe de l’humérus , 
jufqu’aux deux dernieres phalanges du peut 
doigt. | 

Ce mufcle tient au condyle externe de 
lhumérus , moyennant le ERNA commun 
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dont il a déja été fait mention plufeurt: 
fois, Il eft aufi attaché aux cloifons 
qui le féparent d'avec les deux mufcles 
voifins, & à la face interne de l’aponé- 
vrofe fous laquelle il eft fitué, Son épaif. 
feur augmente d’abord un peu , après quoi 
elle diminue , &. il fe termine par un 
tendon qui commence aflez haut, & fur 
lequel lès fibres charnues tombent obii- 
quement, mais que la chair n’abandonne 
qu'à {on palfage fous le. ligament annu- 
laire externe dw carpe. Il y eft logé dans : 
une coulifle qui lui eft propre , & qui 
répond au cubitus. Cette coulifle a une 
‘direction fort oblique. Lorique le tendon. 
æn queftion eft arrivé fur le cinquieme os 
du métacarpe , il fe divifé en deux ban- 
“elettes , une interne plus mince , qui unit 
fon tendon à celui que le petit doigt re- 
goit de l’extenfeur commun , l’autre ex- 
rerne plus épaifle, & qui fe- joint aux deux 
autres. fur la premiere phalange du-petit: 
doigt, 
- L'’extenfeur. propre du petit,doigt eft- 
fitué au deflous des téguments & de l’apa- 
névrole commune à tous les mufciés 
de l'avant - bras. Il n’a guere de con- 
nexions qu'avec lés deux mufcles. entre 
lefquels il fe trouve, & avec lextenfeur 
propre de Findex dont il recouvre une 
partie. Son nom indique fes ufages , qui 
confient à aider: Ía portion de l’exten- 
feur commun des doigts qui fe porte au 
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petit doigt. Il peut aufli , comme ce muf 
cle, renverfer la convexité du poignet 
fur celle de Pavant - bras, & la con- 
vexité de l'avant-bras fur celle du poigner, 


Du Cubital externe. 


Le cubital externe eft beaucoup plus. 
épais & plus fort que les mufcles dont il. 
vient d'être parlé, Il eft couché le logg 
du cubitus , & s'étend du condyle externe 
de l’humérus au cinquieme os du méta- 
carpe. 

Ce mufcle s'attache fapérieurement au 
tendon plufieurs fois mentionné , à lapo- 
névrofe qui le couvre , aux cloifons qui 
le féparent d’avec l’extenfeur propre du 
petit doigt & d’avec l’anconé, & au deflous 
de ce dernier, à toute la longueur de la 
face & du bord externe du cubitus; par 
des fibres dont la direction eft oblique, 
& qui viennent toutes fe rendre au tèn- 
don qui le termine inférieurement, Ce: 
tendon commence à fa partie moyenne & 
{upérieure,. & regne le long de fa face 
externe, La chair ne l’abandonne entié- 
rement qu'auprès du ligament annulaire 
externe du carpe, fous lequel il paffe feul 
dans une coulifle creufée fur la face ex 
terne de l'extrémité inférieure du cubitus. 
I s'épaifit beaucoup au deffous de ce 
ligament , & fe fixe enfin au côté convexe 
& cubital de l'extrémité fupérieure du: 
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cinquieme os du métacarpe. Quelques 
fibres fe détachent de fa derniere extré- 
mité, & fe continuent fur le mufcle me- 
tacarpien du petit doigt, Les feules con- 
nexions du cubital externe font avec l’ex- 
tenfeur propre du petit doigt & avec Pan- 
coné, Il appartient au poignet dont if 
renverfe la convexité fur la face externe & 
{ur le bord cubital de l’avant-bras. Il peut 
aufi fléchir lavant-bras à contre-fens fur 
le poignet. Lorfque ce mufcle agit en même 
temps que le radial externe , il produit une 
flexion directe de l’une de ces deux parties 
fur Pautre. Quand il agit avec le cubital 
interne , il renverfe le bord cubital de la 
main fur celui de l’avant-bras, & vice verfå, 
Albinus lui attribue en outre la propriété 
de contribuer aux mouvements de fupina- 
tion ou de pronation , fuivant latitude 
différente de la main ; mais il ne m'a pas 
paru avoir aflez d’obliquité pour pouvoix 
s'acquitter de cette fonction. 


De P Anconé, 


L’anconé eft un petit mufcle de figure 
triangulaire , fitué le long du bord externe 
& de la partie fupérieure du cubital ex- 
terne, & étendu entre le condyle externe 
de lhumérus & la partie fupérieure du 
cubitus. 

Il tient à l’humérus au moyen d’un ten- 
don court & épais, qui {e fixe à la partie 
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inférieure & poftérieure du condyle externe 
de cet os. La direction de fes fibres ef 
oblique de haut en bas & d'avant en ar- 
riere, Les fupérieures font les plus cour- 
tes, & prefque tranfverfales, Celles qui 
fuivent font plus longues & un peu obli- 
ques, & les inférieures font les plus lon- 
gues de toutes, & ont une direction qui 
ne s'éloigne pas beaucoup de la perpendi- 
culaire, Elles fe terminent au bord externe 
du quart fupérieur du cubitus, Ce mufcle 
neft tendineux que par celui de fes bords 
qui eft voifin du cubital externe, Il tient 
ai par le fupérieur à l'extrémité in- 
férieure & à la partie externe du triceps 
brachial, & weft couvert que des tégu- 
ments & de l’aponévrofe commune à tous 
les mufcles de l’avant-bras. 

L’anconé étend Pavant-bras fur le bras 
& le bras fur l’avant-bras, Il paroît aufi 
très propre à maintenir la flexion de ces 
deux parties Pune fur Pautre , de forte qu'il 
exerce des fonctions oppofées fuivant les 
différentes attitudes dans lefquelles on fe 
trouve, 


Du court Supinateur. 


Le- court fupinateur eft couché au del- 
fous du fecond radial externe , du long 
extenfeur commun des doigts, de lex- 
tenfeur propre du petit doigt, du cubital 
externe & du bord antérieur de l’anconé, I 
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eft étendu entre łe condyle externe de lhui 
mérus & la partie fupérieure & externe 
du cubitus , & le tiers fupérieur du radius 
qu'il embrafle, & autour duquel il fe 
contourne. Son épaifleur eft allez confi- 
dérable. 

Ce mufcle eft aponévrotique en dehors, 
en arriere & en haut, & échancré en de- 
yant & en bas. Ses attaches fupérieures 
{ont à la partie antérieure & inférieure du 
condyle externe de l’humérus:, au deflous 
du tendon commun du fecond radial ex- 
terne , & aux mulfcles qui fuivent, jufques 
& compris le cubital externe, H fe fixe aufli 
à la face externe du ligament coronaire 
du radius , puis au bord externe & à la 
face poftérieure du cubitus. Ses fibres def- 
cendent d’arriere en. devant & de devant 
en dedans. Les fupérieures ont peu d’obli- 
quité. Celles qui fuivent en ont davan- 
tage, & les inférieures ont une direction 
prefque longitudinale, Elles vont fe ter- 
miner à la partie fupérieure, antérieure 
&.interne du radius autour de la facette 
cartilagineufe de cet os , fur laquelle glife 
la derniere extrémité du tendon du biceps, 
puis au deffous de certe facette, le long du 
bord fupérieur du long pronateur , à une 
ligne oblique de haut-en bas & d’arriere 
en avant, qui donne en même temps atta- 
che à une port on du fublime. 

Les connexions de ce mufcle ont été ex. 
polées dans {a defcription, Il ne peut avoir 
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d'autre ufage que celui de faire tourner le 
radius fur fon axe de dedans en devant & 
en dehors, ou, ce qui revient au même, 
de porter l’avant-bras & la main dans le 
fens de la fupination.. 


Du long Abducleur du pouce: 
Le long abduéteur du pouce eft épais. Il 


eft couché obliquement & profondément 
fur la face externe de l’avant-bras, & s'é- 
tend entre le cubitus , le radius & le liga- 
ment interofleux , & le premier os du mé- 
tacarpe. 

Ce mufcle eft attaché fupéricurement à 
la face externe de langle faillant du cubi. 
tus, qui donne naïflance au ligament in- 
teroffeux , vers la partie moyenne de cet 
os, en commençant au deflous du court 
fupinateur, IL.eft auffi fixé à la face externe 
du ligament.interofleux , & à la face con- 
vexe & antérieure du radius, Ses fibres font 
aponévrotiques en cet endroit, fur-tout du 
coté qui regarde le cubitus. Le corps charnu 
qui leur fuccede fe divife fouvent par en 
bas en deux ou trois portions diftinctes, 
terminées chacune par un tendon, lequel 
commence plus haut du'côté du radius que 
du côté oppolé , & qui paroît fendu & par- 
tagé en plufieurs bandelettes dans toute fa 
longueur. Ces tendons ne font abandonnés 
de la chair, qu'à la partie inférieure du 
radius, Ils pafent au. devant. de ceux du 
premier & du fecond radial externe, & 
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après les avoir croifés, ils s'engagent fous 
le ligament annulaire externe du carpe , où 
ils paffent conjointement avec le tendon 
du court extenfeur du pouce , par la pre- 
miere des coulifles creufées à la partie infé- 
rieure & convexe du radius, près dela naif- 
fance de fon apophyfe ftyloïde, Arrivés au 
poignet , ils vont s'attacher au côté radial 
de l'extrémité fupérieure du premier os du 
métacarpe. Il s’en détache quelques fibres 
ui s'épanouiflent en maniere d’aponévrofe 
un le court abducteur du pouce, & fur le 
mufcle métacarpien de ce doigt. | 
Outre les connexions dont 1l vient d’être 
parlé, le long abducteur du pouce en a 
d’autres avec le fecond radial externe, lex- 
tenfeur commun des doigts, l’extenfeur 
propre du petit doigt & le cubital externe 
par lefquels il eft en partie couvert, Ce 
mufcle éloigne le pouce des autres doigts, 
& le renverfe en même temps du coté de la 
convexité dela main, Il peut aufli agir fur 
le poignet, & l’entraîner fur le radius à 
peu près comme le premier & le fecond 
radial externe dont il eft alors le congénere, 
Lorfque la main eft fortement retenue , il 
doit renverfer l’avant-bras fur le poignet 
dans le même fens. Son obliquité me paroît 
le rendre propre à faire tourner le radius 
fur le cubitus de dedans en devant, puis 
en dehors , ou ce qui revient au même , à 
porter la main dans le fens de la fupina- 
pon, 
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Du court Extenfeur du pouce. > 


Le court extenfeur du pouce eft fitué le 
long du bord inférieur du précédent. Son 
obliquité, fa forme & fon étendue font 
prefque les mêmes, Ce mufcle eft légére- 
ment aponévrotique du côté du cubitus 
auquel il s'attache au deffous du long ab- 
ducteur. Il eft auffi fixé à la face externe du 
ligament interofleux & à la partie voifine 
du radius. Sa direction eft oblique d’arriere 
en avant, & de haut en bas. Le tendon 
grêle qui le termine inférieurement , com- 
mence plutot du côté du radius, que du 
coté oppofé. Il monte, comme ceux du 
long abducteur, fur les tendons du pre- 
mier & du fecond radial externe , & pañle 
fous le ligament annulaire externe du 
carpe, tantpt dans la même coulifle, & 
tantôt dans une coulifle qui lui eft parti- 
culiere, Lorfqu'il eft arrivé au poignet , il 
fe porte bientot le long de la convexité du 
premier os du métacarpe, où il s'élargit, 
& après avoir pañlé fur l'articulation qui 
unit cet os avec la premiere phalange du 
pouce , il fe termine à la face externe de 
l'extrémité fupérieure de cette phalange. 

Les connexions du court extenfeur du 
pouce font les mêmes que celles du précé- 
dent. Il agit principalement fi u rla premiere 
phalange de ce doigt, qu'il étend fur le 
premier os du métacarpe. Lorfque le pouce 
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eft auffi étendu qu'il le peut être, il ren. 
verfe ce premier os du métacarpe fur la: 
convexité du carpe & de l’avant-bras , & 
Pentraîne en même temps du côté du cabi- 
tus. Ce mufcle étend quelquefois lepoignet 
fur lavant-bras. H y a aufli des occafions 
dans lefouelles il-renverfe l’avant-bras fur 
le poignet , à quoi il faut ajouter que fon 
obliquité et telle, qu’il peut contribuer 
aux mouvements de fupination. 


Du long Extenfeur der. pouce. 


La fituation , la forme & la direction du 
long extenfeur du pouce font les mêmes 
que celles du court extenfeur ; mais il e& 
plus épais & beaucoup plus long , com- 
mençant à la partie fupérieure & moyenne 
de l'avant-bras, & ne finiflant qu'à la fe- 
conde phalange du pouce. , 

Il eft attaché fupérieurement à la face 
externe de langle faillant du cubitus , der- 
viere la partie fupérieure du long abduc- 
teur qui en eft couvert, Il continue de fe 
fixer à cet os , jufqu’auprès de la partie 1n- 
férieure de l'avant - bras, où il s'attache 
aufi à la face externe du ligament inter- 
offeux. Son tendon commence aflez haut ,: 
& reçoit les fibres charnues qui viennent 
s’y rendre , à peu près comme les barbes 
d’une plume à leur tige commune, La chair 
n’abandonne ce tendon qu’au voifinage du 
ligament annulaire externe du carpe , fous: 
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Jequel il s'engage dans une couliffe parti- 
culiere, Lorfqu’il eft parvenu au poignet, 
il paffe par deflous ceux des radiaux exter- 
nes dont il croife la direction , après quoi 
il defcend le long du bord cubital de la 
‘face convexe du premier os du métacarpe, 
& fe joint vers l'articulation de cet os 
avec la premiere phalange du pouce , au 
côté cubital du tendon du court extenfeur, 
dont la groffeur eft bien moindre que la 
fienne, Enfuite il s'élargit &defcend jufqu’à 
lextrémité fupérieure , & à la face convexe 
de la feconde phalange, & s’y termine. Il 
reçoit , le long du côté radial de la pre- 
miere phalange , une aponévrofe mince 
„qui lui eft fournie par le court abduéteur 
du pouce, & une autre du côté cubital 
qui vient de la partie externe du court 
léchifleur de ce doigt , de forte qu'il forme 
avec elles une efpece de gaîne qui embrafle 
toute la convexité de cette premiere pha- 
lange. 
Les connexions du long extenfeur du 
pouce font les mêmes que celles des deux 
mufcles précédents, Il étend la feconde 
phalange du pouce fur la premiere , celle-ci 
fur le premier os du métacarpe , ce premier 
os fur le carpe, & enfin quand ces parties 
réfiftent à fon action, il entraîne la totalité 
de la main fur l'avant-bras, &'la renverfe 
en même temps du côté du cubitus. Il y a 
des occafons dans lefquelles il meut à con- 
tre:fens l’avant-bras fur le poignet. Enhe 
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il peut mettre la main en fupination, quoi. 
que peut-être il contribue moins à ce mou- 
vement que le long abducteur & le court 
extenfeur du pouce , attendu que fa direc- 
tion eft beaucoup moins oblique que la 
leur. 


De PExtenfeur propre de l'index. 


L’extenfeur propre de l'index reffemble 
beaucoup aux deux extenfeurs du pouce. Il 
eft couché obliquement , comme eux , fur 
la face externe de l’avant-bras, & s'étend 
entre la partie moyenne du cubitus & le 
ligament interofleux , & la convexité des 
doigts auxquels il appartient, 

Ce mufcle s'attache fupérieurement à la 
partie moyenne du cubitus, derriere le 
long extenfeur du pouce. Il a aufli quelques 
adhérences à la partie voiline du ligament 
interoffeux, Les fibres qui le compofent 
vont fe rendre obliquement vers le tendon 
par lequel il fe termine. Ce tendon com- 
mence aflez haut , mais il n’eft entiérement 
débarraflé de la chair , qu’auprès du liga- 
ment annulaire externe du carpe , fous le- 
quel il paffe avec ceux du long extenfeur 
commun des doigts. Il {e porte fur la con- 
vexité de la main vers l'extrémité inférieure 
du fecond os du métacarpe , & sy joint au 
côté cubital de celui que l’extenfeur com- 
mun fournit à l’index , pour ne faire avec 
lui qu'un feul rendon qui fe continue & 
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gui fe perd fur ce doigt , comme il a été 
dit. 

Les connexions de lextenfeur propre de 
Pindex ne different en rien de celles des 
deux extenfeurs du pouce. Il étend les trois 
phalanges du doigt auquel il appartient, 
Lorfque ce doigt eft auff étendu qu’il le 
peut être , ou que la contraction des muf- 
cles fublime & profond l'empêche d'obéir 
à fon action , il renverfe le poignet fur 
Pavant - bras, & en quelques occafions, 
lavant-bras fur le poignet, Peut-être con- 
tribue-t-1l auf aux mouvements de fupis 
nation. 


Des Mufcles fitués au dedans de la main, 


Les mufcles fitués au dedans de la main 
ont en grand nombre, Les uns appartien- 
nent au pouce, les autres au petit doigt , & 
les autres font communs aux quatre doigts 
qui fuivent le pouce. Les premiers font le 
court adduéteur , le métacarpien où Poppo- 
nens , le court fléchifleur & l’adduéteur du 
pouce. Les feconds font l’abducteur , le 
court fléchifleur & le métacarpien ou Pop- 
ponens du petit doigt. Les troifiemes enfin 
font les lombricaux & les interofleux inter- 
nes. Ces derniers font cachés par la partie 
la plus épaifle de mean à palmaire, 
& enfuite par les tendons du fublime & du 
profond. Les autres font prefque immédia-~ 
tement au deflous des téguments, ou fë 
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couvrent les uns les autres. Il faut joindre 
à ces mufcles celui qui eft connu fous le 
nom de palmaire cutané, & qui a été dé- 
crit à l’eccañon du -palmaire grêle & de 
laponévrofe palmaire auxquels il eft fi 
étroitement lié, qu'on n’a pu fe difpenfer 
den parler en même temps. Leurs noms 
indiquent leurs ufages. 


Du court Abducleur du pouce. 


Le court abducteur du pouce eft un petit 
mulcle de figure à peu près triangulaire, 
& qui eft couché au devant de Pos du 
métacarpe qui foutient le pouce, entre le 
ligament annulaire interne du carpe, .& 
la premiere phalange de ce doigt. 

Il tient par en haut à l’un des tendons 
du long abduéteur du pouce , à l'os fca- 
phoïde , & enfuite à la face antérieure de 
Ja partie du ligament annulaire interne du 
carpe , qui répond au pouce. Ce mufcle 
eft légérement rendineux & mince en cet 
endroit. Il defcend obliquement.en dehors, 
& après s'être élargi aflez confidérable- 
ment , il fe rétrécit & s’amincit , pour dé- 
générer en un tendon plat qui commence 
plutôt du coté qui-regarde le mufcle méta- 
carpien ou opponens du pouce „que du côté 
oppolé. Ce tendon palle ‘fur le côté radial 
de l'extrémité fupérieure de la premiere 
-phalange du pouce, & sy fixe en grande 
partie ; mais il s’en détache quelques fibres 
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qui fe détournent en dehors, & qui em- 
braflant le côté radial de cette premiere 
phalange , vont s'unir au bord voifin du 
tendon du long extenfeur du pouce, & 
fe continuer avec lui, jufqu'à fon extré- 
mité. 

Le court abducteur du pouce n’eft cou- 
vert que des téguments & d’une aponévrofe 
mince qui vient de l’aponévrofe palmaire. 
Il renverfe l'os du métacarpe qui foutient 
le pouce, vers la face interne & le bord 
cubital de la main, & l’écarte ainfi des 
autres, Lorfque cet os eft affermi dans fa 
fituation , le court abduéteur du pouce 
produit l’extenfion de la premiere phalange 
de ce doigt, & enfuite celle de la feconde. 


Du Métacarpien du pouce. 


Ce mufcle eft aufi appellé muftulus oppo- 
nens pollicis , parce qu'il fait tourner le 
premier os du métacarpe fur {on axe, & 
que entraînant en même temps vers le 
dedans de la main , il oppofe le pouce aux 
autres doigts. Il eft fitué derriere le pré- 
cédent , & fa figure ne s'éloigne pas de la 
fienne. 

Ses attaches fupérieures font auf au 
fcaphoïde & à la face antérieure & interne 
du ligament annulaire interne du carpe, 
Il y eft fixé par des fibres tendineufes qui 
deviennent bientôt charnues. Ces fibres 
defcendent obliquement du milieu de ia 
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main vers fon bord radial, & vont fe ter- 
miner à celui de la longueur de l'os du 
métacarpe qui foutient le pouce, & en 
même temps à fa face interne & radiale, 
entre fes deux extrémités. 

Outre que le métacarpien du pouce ef 
couvert par le court abducteur , celui de 
{es bords qui eft tourné vers le dedans de 
la main , eft très intimement uni avec la 

wt - 
portion radiale du court fléchifleur du mê- 
me doigt. 


Du court Fléchiffeur du pouce. 

Le court fléchiffeur du pouce eft cannelé 
fur fa longueur. Il eft fitué au devant des 
deux premiers os du métacarpe , & s'étend 
du carpe à la premiere phalange du pouce. 

On peut le divifer en deux portions, une 
radiale & l’autre, cubitale, La premiere 
vient de la partie antérieure de los tra- 
peze & du ligament annulaire interne du 
carpe , où elle et tendineulfe, Elle eft for- 
tement adhérente à l’un des bords du muf- 
cle métacarpien , & defcend obliquement 
vers le coté radial & interne du premier 
os du métacarpe. Lorfqu’elle a pañlé fur 
l’articulation de cet os avec la premiere 
phalange du pouce, elle fe termine par 
un tendon aflez épais qui la fixe en partie à 
los féfamoïde qui fe rencontre dans cette 
articulation, & en partie au coté interne & 
gadial de la premiere phalange du pouce, 
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La feconde portion ou la portion cubi. 
tale du court fléchifileur du pouce, eft 
beaucoup plus épaifle que la premiere, 
Elle eft attachée fupérieurement aux liga- 
ments qui uniflent l’os trapeze au pyrami- 
dal & au grand os, & à ceux qui affer- 
millent la jonction de ces os avec l’extré- 
mité fupérieure des premier, fecond & 
troifieme os du métacarpe. Elle et aut 
fixée, par quelques fibres , à l’angle interne 
& à la moitié fupérieure de ce dernier os. 
Toutes ces attaches font tendineufes, La 
portion mufculaire dont il s’agit, devient 
enfuite charnue. Ses fibres fe raffemblent 
le long de la face cubitale du premier os 
du métacarpe , & s’uniflant avec celles du 
bord voilin.de l’abducteur du pouce, elles 
forment enfemble un tendon qui paffe fur 
le côté cubital, & fur la face interne de 
Particulation de la premiere phalange du 
pouce avec le premier os du métacarpe, 
& qui va enfuite fe fixer à los féfamoïde 
qui s’y trouve, & à cette premiere pha- 
lange. Quelques fibres détachées de lex- 
trémité de ce tendon, fe gliffent fur la 
face convexe de la premiere phalange du 
pouce, & vont fe rendre au bord voifin 
du tendon du long extenfeur de ce doigt, 
avec lequel elles fe continuent jufqu’à fa 
derniere extrémité, Les deux portions du 
court fléchifieur du pouce {e touchent 
par leurs bords voifins, La cannelure 
qu'elles forment , laifle pañler le ten- 
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don du long fléchiffleur de ce doigt. 

Ce mufcle a beaucoup de connexions 
avec le métacarpien , ladduéteur & le long 
fléchiffleur du pouce, dont il entraîne 
certainement la feconde phalange dans le 
fens de la flexion, fur le premier os du 
métacarpe. Peut-être aide-t-1il en quelques 
occafons les mufcles qui produifent Fex- 
tenfion de ce doigt , & fur-tout celle de la 
{feconde phalange. 


De l Adducleur du pouce. 


L'adduéteur du pouce et un mufcle 
plat & de figure triangulaire, fitué au 
dedans de la main , entre le troifieme os 
du métacarpe & la premiere phalange du 
pouce. 

Il eft attaché à toute la longueur de 
l'angle interne de los du métacarpe , en- 
tre fes deux extrémités , par des fibres 
tendineufes très courtes. Sa largeur eft 
allez confidérable en cet endroit. Il fe 
rétrécit infenfiblement , & fe porte vers 
le côté cubital de la premiere phalange 
du pouce , à l’extrémité fupérieure de la- 
quelle il fe termine, après s'être uni à la 
portion cubitale du court fléchifleur de 
ce doigt, & après avoir pañlé fur fon 
articulation avec los du métacarpe qui 
le foutient , & fur l'os féfamoïde qui s'y 
rencontre. 

Les principales connexions de ce mufcle 
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font avec le court fléchiffeur du pouce, Il 
rapproche ce doigt des autres , dans quel- 
que attitude qu'il foit. 


De P Abduéleur du petit doigt. 


L'abduéteur du petit doigt eft aflez 
femblable au court abducteur du pouce, 
mais beaucoup plus mince. Il eft fitué au 
dedans de la main le long du bord cubi- 
tal du carpe & du métacarpe, & étendu 
entre l'os pififorme, & le coté cubital 
de l'extrémité fupérieure de la premiere 
phalange au petit doigt. 

Ce mufcle s'attache fupérieurement à 
la face interne & au bord inférieur de 
l'os pififorme , ainfi qu'aux ligaments qui 
attachent cet os aux parties voifines. Quel- 
ques-unes de fes fibres font continues à 
l'extrémité du tendon du cubital interne, 
Il s'élargit & s’épaiflit en defcendant vers 
le milieu du métacarpe , puis il fe rétrécit 
& s'amincit vers l’extrémité inférieure de 
cet os, où il fe termine par un tendon 
applati qui commence plutot du coté des 
autres mufcles , que du coté des téguments, 
Ce tendon pañle par deflus le coté cubital 
de l'articulation du métacarpe avec la 
premiere phalange du petit doigt, & va 
enfin fe fixer au côté cubital de l'extrémité 
fupérieure de cette phalange. Il donne ce- 
pendant quelques fibres qui delcendent 
plus bas, & qui vont fe onde la 
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convexité du petit doigt , au bord cubital 
de fes tendons extenfeurs. 

L'abducteur du petit doigt eft placé 
au deflous des téguments. Il eft couvert 
d’une lame aponévrotique fort mince qui 
vient de l’aponévrofe palmaire, & du 
mufcie palmaire cutané. Son tendon in- 
férieur eft uni & comme confondu avec 
celui du court fléchifleur du même doigt, 
Il écarte le petit doigt d’avec les autres, 
puis il le fléchit & renverfe Pos du mé- 
tacarpe qui le foutient, vers le dedans 
de la main. Ne pourroit-il pas en quel- 
ques circonftances aider à l’extenfion de 
ce doigt ? 


Du court Fléchifjeur du petit doigt. 


Le court fléchiffieur du petit doigt eft 
longuet & grêle. Il eft fitué à la face 
interne du cinquieme os du métacarpe, 
le long du bord radial de labducteur 
du petit doigt, & s'étend comme lui du 
carpe au côté cubital de l’extrémité fupé- 
rieure de la premiere phalange de ce 
doigt. 

Ce mufcle s'attache fupérieurement par 
des fibres tendineules à toute éminence 
unciforme de los crochu , & à la face an- 
térieure de la portion voifine du ligament 
annulaire interne du carpe. Il fe rétrécit 
en defcendant , & fe termine par un tendon 
applati qui fe joint à celui du mufcle pré- 
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tédent , & qui va fe fixer au même 
endroit. 

Le court fléchifleur du petit doigt a 
les mêmes connexions que fon abdutteur. 
Il agit à peu près de même , fi ce weft 
qu'étant fitué plus intérieurement , il pro- 
duit une flexion plus directe, Ce mufcle 
peut aufli entraîner le cinquieme os du 
métacarpe vers le dedans de la main, & 
faire tourner le petit doigt comme pour 
loppoler aux autres. Il eft vraifemblable 
que lorfque ce doigt eft dans l’extenfion , 
il favorife les mufcles extenfeurs & con- 
court avec eux à l'y maintenir. 


Du Métacarpien du petit doigt. 


On pourroit nommer ce mufcle opponens 
minimi digiti, car il répond parfaitement 
à celui que l’on appelle opponens pollicis, 
Il et couché fous l’abducteur & fous le 
court fléchifleur du petit doigt , & s'étend 
depuis le carpe jufqu’au cinquieme os du 
métacarpe., Sa forme eft à peu près trian- 
gulaire, 

Le métacarpien du petit doigt eft tendi- 
neux à fa partie fupérieure , & charnu à 
l'inférieure. Il eft fixé par en haut à Pé- 
minence unciforme de los crochu , ainfi 
qu'à la face antérieure & au bord infé- 
rieur de la partie voifine du ligament an- 
nulaire interne du carpe. De là fes fibres 
defcendent obliquement vers : cinquieme 
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os du métacarpe , à la face & au bord 
cubital duquel elles s'attachent entre fes 
deux extrémités. Les premieres font très 
obliques, & celles qui fuivent deviennent 
de plus en plus longitudinales. 

Il renverfe le cinquieme os du méta- 
carpe vers le dedans de la main, & avec 
lui le petit doigt qu’il oppofe par confé- 
quent à tous les autres. Comme les os du 
métacarpe font unis entr'eux par leurs 
extrémités inférieures , au moyen du liga- 
ment tranfverfal qui va de l’un à Pautre, 
il entraîne en même temps le troilieme 
os du métacarpe, & peut-être le fecond; 
ainfi il augmente la convexité & la con- 
cavité de la main , & lui fait faire ce 


que lon appelle le gobelet de Diogene, 
Des Mufcles lombricaux. 


Les lombricaux font quatre petits muf- 
cles de figure oblongue , & aflez femblables 
à des vers de terre , fitués au dedans de la 
main , au deflous de l’aponévrofe pal- 
maire & des tendons du fublime , & éten- 
dus depuis les tendons du profond vis-à-vis 
de l'extrémité fupérieure des os du méta- 
carpe , jufqu’aux quatre doigts qui fuivent 
le pouce. Ils ont à peu près la même grof- 
feur. Cependant le premier eft plus épais 
que le fecond , & celui-ci un peu plus 
que les deux autres. 

Le premier eft attaché fupérieurement 
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à la face antérieure & au côté radial du 
tendon du profond qui va au doigt indi- 
cateur, Il occupe la largeur d’un pouce en 
cet endroit , mais il fe rétrécit en defcen. 
dant , & forme un tendon qui paffe fur le 
coté interne ou radial de l’extrémiré infé- 
rieure du fecond os du métacarpe , & 
qui, après avoir traver{é l'articulation de 
cet os avec la premiere phalange du doigt 
qu'il foutient, fe prolonge fur la convexité 
de cette phalange , le long du côté radial 
des tendons extenfeurs de ce doigt. 

Pour lordinaire , le fecond lombrical 
eft attaché de la même maniere au fecond 
tendon du profond , mais un- peu plus 
haut, de forte que ce mufcle paroît pius 
long que le premier. L'érendue qu’il oc- 
cupe fur le tendon du profond , n’eft pas 
auf confidérable, Son tendon , après être 
forti de deflous l’aponévrofe palmaire , va 
gagner le côté interne du grand doigt, & 
fe prolonge le long du tendon extenfeur 
de ce doigt. 

Le troifieme & le quatrieme lombrical 
font aufli longs que le fecond. Ils s'at- 
tachent tous deux fupérieurement dans la 
fourche que forme l’écartement des ten- 
dons du profond auxquels ils répondent, 
c’eft-à-dire , le troifieme dans la fourche 
du fecond & troifieme tendon du profond, 
mais moins au fecond qu’au troifieme au 
bord cubital duquel il n’a que de légeres 
adhérences , & le quatrieme dans la 
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fourche du troifieme & du quatrieme ten- 
don du profond , mais plus au quatrieme 
& au bord cubital du troifieme feulement. 
Ils vont tous deux au côté radial du qua- 
trieme & du cinquieme-doigt, 

Les principales connexions des mufcles 
lombricaux font avec les tendons du pro- 
fond , avec ceux des extenfeurs des quatre 
doigts qui fuivent le pouce , & avec ceux 
des interofleux tant internes qu’externes. 
Ils préfentent beaucoup de variétés , foit 
pour leur nombre , foit pour le côté des 
doigts auxquels ils vont fe rendre ; car il 
y en a fouvent qui s'y terminent du côté 
du cubitus ou du petit doigt, Ces mufcles 
approchent ou éloignent les doigts du 
pouce , felon qu’ils s’attachent à leur bord 
radial ou cubital. Ils aident à la flexion 
de leurs premieres phalanges , & à lex- 
tenfion des fecondes & des troifiemes , 
puifqu'ils s’uniflent & fe confondent avec 
les tendons de leurs mufcles extenfeurs , 
au delà du milieu des premieres. Cette re- 
marque n’a point échappé à Fallope qui 
Pa expofce avec beaucoup de clarté dans 
{es obfervations anatomiques. Colombus 
fe left attribuée , mais cet Auteur , quoi- 
que digne d’eftime à quelques égards , ne 
peut cependant être comparé à Fallope, 
ni pour le jugement ni pour le favoir , 
ni pour la candeur & la bonne foi. ` 
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Des interoffeux internes, 


Les interoffeux internes font de petits 
mufcles fitués dans l'intervalle des quatre 
derniers os du métacarpe , & qui vont 
du carpe aux phalanges des doigts à qui 
ils appartiennent, Leur nombre eft de trois 
feulement, Le premier fe trouve entre le 
fecond & le troifieme os du métacarpe. 
Il eft attaché fupérieurement par des fibres 
cendineufes aflez courtes , à la face in- 
terne des ligaments qui uniflent les os du. 
carpe entr'eux , & avec l'extrémité fupé- 
rieure des os du métacarpe, puis à toute 
la longueur de la face interne & cubitale 
du fecond os du métacarpe, Le tendon qui 
le termine inférieurement , paffe fur le côté 
cubiral de l'articulation de cet os avec la 
premiere phalange du doigt indicateur, 
après quoi il continue de defcendre fur cette 
phalange , en fe contournant vers fa face 
convexe fur laquelle il fe plonge & s’unit 
aux tendons des mufcles extenfeurs du 
doigt indicateur , avec lefquels il va fe 
fixer à l'extrémité fupérieure de la premiere 
phalange., 

Le fecond & le troifieme tiennent de 
même par en haut aux ligaments du carpe , 
& à ceux qui font. communs an carpe & 
au métacarpe. Ils font attachés aufli à toute 
la face interne & radiale du quatrieme & 
du cinquieme os du métacarpe, & font 


Tv 
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par conféquent fitués , le fecond entre Íe 
troifieme & le quatrieme de ces os, & letroi- 
fieme entre le quatrieme & le cinquieme. 
Leurs tendons inférieurs vont fe porter 
au côté radial de la premiere phalange 
des doigts annulaire & auriculaire, & fe 
continue le long de la convexité de cette 
phalange & de celles qui fuivent , pour 
fe joindre à ceux du troifieme & du qua- 
trieme lombrical, & à ceux des mufcles 
extenfeurs de ces doigts. 

Ces mufcles ont beaucoup de connexions 
avec les deux derniers lombricaux , & avec 
les interofleux externes dont ils partagent 
les fonctions. 


Des Mufcles fitués à la face externe de la 


piatt, 


Les mufcles fitués à la face externe de 
la main , fe réduifent aux interoffeux ex- 
ternes , lefauels font , comme les internes, 
deftinés aux mouvements des doigts. 


Des Interoffeux externes. 


Les interoffeux externes occupent Pin- 
tervalle des cinq os du métacarpe, & sé- 
tendent depuisla partie inférieure du carpe, 
jufau’aux premieres phalanges des quatre | 
doigts qui fuivent le pouce. Ils font au 
nombre de quatre. 

Le premier eft le plus épais; il appar- 
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tient au côté radial du doigt indicateur. Ce 
mufcle eftcompolé de deux portions , dont 
la plus grofle vient de la moitié fupérieure 
de la face interne & cubitale du premier 
os du métacarpe. Ses fibres fe rapprochent 
en defcendant, & vontde dedans en dehors 
fe réunir avec celles de l’autre portion, 
Celle-ci , plus mince , eft arrachée par 
en haut aux ligaments qui affermiflent la 
jonction de los pyramidal ou trapézoïde 
du carpe avec le fecond os du métacarpe, 
& à toute la longueur de la face interne 
& radiale de ce fecond os, Ses fibres fe 
portent vers la premiere portion , comme 
celles de la premiere fe portent vers elle, 
Ces deux portions réunies en angle vers 
le coté radial de lextrémité inférieure du 
fecond os du métacarpe , forment un ten- 
don commun qui pafle fur fon articulation 
avec la premiere phalange du doigt indi- 
cateur, & qui, aprés s'être attaché à cette 
phalange , fournit un prolongement en 
maniere d’aponévrofe , qui s'étend fur le 
côté radial de fa face convexe où:il rens 
contre les tendons extenfeurs de ce doigt, 
& illes accompagne jufqu’à leur derniere 
extrémité, 

Le fecond interoffeux externe a moins 
d'épaifleur. Il eft compoi£ de deux por- 
tions , ainfi que le premier & ceux qui 
le fuivent. L'une d’eiles moins grofle eft 
attachée en haut aux ligaments qui joignent 
le carpe & le métacarpe, & enfuite le long 
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de la face interne & cubitale du fecond 
os du métacarpe , vers fa face convexe 
feulement. L'autre plus épaiffe eft attachée 
fupérieurement aux mêmes ligaments , & 
enfuite le long de la face interne & ra- 
diale du troifñieme os du métacarpe , tant 
au dehors qu’au dedans de la main, Les 
fibres de ces deux portions defcendent & 
fe réuniflent en angle, pour former con- 
jointement un tendon qui fe porte au côté 
radial de l'extrémité fupérieure de la fe- 
conde phalange du doigt du milieu, & 
dont une grande partie fe continue fur 
le bord radial du tendon extenfeur de ce 
doigt. 

Le troifieme appaïtient encore au grand 
doigt , au côté cubital duquel il fe ter- 
mine. La plus petite de fes portions eft at- 
tachée aux ligaments communs au carpe & 
au métacarpe , & enfuite à la face radiale 
du quatrieme os du métacarpe ; l’autre eft 
fixée aux mêmes ligaments , puis à tout 
le coté cubital du troifieme os du méta- 
carpe , aw’elle embrafle au dedans comme 
au dehors de la main. 

Le quatrieme va fe porter au côté cu- 
bital du doigt annulaire, Il et placé entre 
le quatrieme & le cinquieme os du méta- 
carpe, comme le précédent l’eft encre le 
croifieme & le quatrieme, 

Ces mufcles ont des connexions avec 
les lombricaux ; avec les tendons des 
gmulcles extenfeurs des quatre derniers 
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doigts , & avec les interoffeux internes. 
Ils approchent ou éloignent les doigts les 
uns des autres , fuivant qu'ils aboutillent 
à leur bord radial ou cubital. Leur union 
avec les tendons des lombricaux & avec 
ceux des mufcles extenfeurs, les rendent 
propres à favorifer & à maintenir l’exten- 
fion des fecondes phalanges fur les pre- 
mieres , & des troifiemes fur les fecondes, 
Ils doivent aufi fléchir en quelques oc- 
cafions les premieres phalanges , à la partie 
fupérieure defqueiles ils fe fixent par une 
partie de leur tendon , de forte qu'ils 
exercent des fonctions diamétralement 
oppofées, Ces ufages leur font communs 
avec lesinteroffeuxinternes. On a cru long- 
temps qu'Habicot, célebre Chirurgien de 
Paris , au commencement du fiecle der- 
nier , étoit le premier qui eût donné une 
bonne defcription des uns & des autres ; 
mais il avoit été prévenu par Guiilemeau, 
l'un de fes confreres, dont les ouvrages 
de Chirurgie ont été publiés plufieurs an- 
nées avant fa Semaine Anatomique , où 
certe defcription fe rencontre, Le favant 
Auteur de l’Hiftoire de l’Anatomie & de 
la Chirurgie revendique cette découverte 
en faveur de Riolan , de qui Guillemeau 
dit la tenir. Cependant Riolan qui a écrit 
depuis Guillemeau & Habicot , wen a pas 
fait ulage , & parle des mufcles interofeux 
avec auffi peu d’exaétitude que les autres 
auteurs qui Pont précédé, 
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Des Mufcles qui occupent la fefe. 


Les mufcles qui occupent la feffe , font 
le grand , le moyen & le petit fefher , 
le pyramidal , les jumeaux , l'obturateur 
interne & le carré. Ils font tous deftinés 
aux mouvements de la cuifle fur le baflin , 
& à ceux du baflin fur la cuifle. Leur po- 
fition eft telle que le grand feflier qui eft 
prefqu'immédiatement au deflous des té- 
guments , couvre la partie poftérieure du 
moyen, le pyramidal , les jumeaux , une 
portion de l’obturateur interne & le 
carré ; & que le moyen feflier, dont 
la moitié antérieure n’eft cachée par aucun 
autre mufcle, couvre le petit. 


Du grand Feffier. 


Le grand feier eft un mufcle d’une 
étendue confidérable , dont les fibres font 
difpofées en maniere de rayons, & qui 
de la face externe de los des îles , du fa- 
crum & du coccyx , fe porte obliquement 
à la partie fupérieure & poftérieure du 
fémur , au deflous du grand trochanter, 
Il et enveloppé d’une aponévrofe aflez 
épaifle qui appartient au fafcia lata , & qui 
a les mêmes attaches que lui. 

Ce mufcle eft fixé par en haut à la levre 
externe de plus dela moitié poftérieure de 
la crête de los des îles , à la face externe 
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de la tubérofité qui termine cetre crête à 
celle de la partie voifine du grand ligament 
facro-fciatique, & aux bords du facrum 
& du coccyx , jufqu’auprès de l'extrémité 
inférieure de ce dernier os. Ses fibres ten- 
dineufes d'abord , puis charnues , defcen- 
dent obliquement de la partie poftérieure 
& interne à la partie antérieure & externe, 
en {e rapprochant les unes des autres. Vers 
le grand trochanter, elles dégénerent en 
un large tendon aponévrotique qui com- 
mence plus haut vers le bord fupérieur du 
mulcle , que vers l’inférieur. Ce tendon 
palle par deflus le grand trochanter auquel 
il eft lié par une large capfule membra- 
neufe , & va enfin s'attacher obliquement , 
dans une étendue de trois pouces , à la 
partie fupérieure de la ligne âpre du fémur. 
Une partie de fes fibres fe continue avec 
celles du f:fcia lata, Une autre fe perd dans 
l'extrémité fupérieure de la portion externe 
du triceps crural , qui eft connu fous le 
nom de mufcle vafte externe. 

Les connexions de ce mufcle ont été 
expolées. Sa partie poftérieure entraine la 
cuifle en arriere fur le baflin, & peut, 
en quelques occafions , renverfer de même 
le baflin fur l’extrémité fupérieure de la 
cuifle. Lorfque l’on eft debout cette mê- 
me portion empêche que le baffin ne flé- 
chifle en devant. L’antérieure , contribue 
avec les deux autres mufcles fefliers, à 
/ . A> 4 4 4 
écarter la cuifle de celle du coté oppolé, 
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Quand on ne porte que fur une des deux 
jambes , elle retient le baffin, pour qu'il 
ne foit pas entraîné par la pefanteur du 
corps, du côté de celle qui eft levée. Ainfi 
elle eft d’une très grande utilité dans la 
progreflion , où les deux pieds portent al- 
ternativement à terre, Les deux parties de 
ce muicle me paroifent propres à faire 
tourner le fémur fur fon axe , comme 
pour porter la pointe du pied de dedans 
en dehors. Il agit aufli fur le coccyx, & 
l'empêche de céder aux efforts qui pour- 
rojent le renverfer en arriere, foit lors 
de l’expulfion des gros excréments, foit 
{ur - tout lors de celle du fœtus , dans 
l'accouchement, 


Du moyen Feffier. 


La forme du moyen feflier ne s'éloigne 
pas beaucoup de celle du grand. Ce muf- 
cle va aufli de la face externe de l’os des 
îles, à la partie fupérieure du fémur. 

Il s'attache fupérieurement par des fibres 
tendineufes très courtes , à la levre ex- 
terne de la moitié antérieure de la crête 
de l'os des îles, & enfuite à toute la por- 
tion de la face externe de cet os , qui 
eft entre fa crête & la premiere des lignes 
demi-circulaires qui s’y remarquent. Les 
fibres charnues qui le compofent , fe por- 
tent vers le grand trochanter avec diffé- 
rentes directions. Les antérieures defcen« 
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dent de haut en bas, & les poftérieures 
vont d’arriere en avant, Ce mufcle fe ré- 
trécit beaucoup à fa partie inférieure , & 
fe termine par un tendon épais & large, 
plus long & plus mince en arriere, plus 
épais & plus court en avant, qui embrafle 
le fommet du grand trochanter , & qui 
s’y termine près de celui du petit feffier & 
celui du pyramidal, auxquels il eft joint 
par une caplule membraneufe de la na- 
ture de celles dont il a été parlé plufeurs 
fois, 

La moitié antérieure du moyen feflier 
neft couverte que des téguments , & d’un 
feuillet aponévrotique très épais qui ap- 
partient au fafcia lata, La poftérieure eft 
cachée fous le grand feflier , ainfi qu'il 
a été dit précédemment, Ce mufcle porte 
fur le petit fefier. Ses ufages font à peu 
près les mêmes que ceux du grand. Com- 
me lui, il entraîne la cuifle en arriere fur 
le baffin , & renverfe le baffin fur la cuifle 
dans la même direction, Il empêche que 
cette partie ne fléchiffe en avant lorfque 
l’on eft debout, Le moyen feflier contri- 
bue avec le grand à porter la cuifle er 
dehors, en l’éloignant de l’autre, & à 
foutenir le poids du corps, de maniere 
À empêcher que dans la progreflion , le 
bafin ne foit entraîné du côté de la jambe 
levée, Mais il ne produit pas toujours la 
rotation de la cuille de dedans en dehors, 
Sa partie antérieure peut au contraire la 
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faire tourner de dehors en dedans. Il n’agit 
pas non plus fur le coccyx fur lequel fes 
fibres ne s'étendent pas. 


Du petit Feffier. 


Le petit feflier eft large & rayonné 
comme les deux autres. Il eft couché {ous 
le moyen, entre la face externe de l'os 
des îles & le grand trochanter. Ce muf- 
cle eft aponévrotico-tendineux à fa partie 
inférieure & externe, & charnu à la fu- 
périeure, 

IL s'attache à la face externe de l'os 
des îles, entre les deux lignes demi-cir- 
culaires qui s’y remarquent, par des fibres 
tendineufes très courtes ; il tient aufli au 
bord de la grande échancrure ifchiatique. 
Ses fibres defcendent vers le grand tro- 
chanter avec différentes directions, les 
antérieures d'avant en arriere , les mo- 
yennes de haut en bas, & les poftérieures 
d’arriere en avant. Elles fe réuniflent pour 
former un tendon épais & plat, qui après 
s'être collé à la face externe du ligament 
orbiculaire du fémur , s’attache à la partie 
antérieure & fupérieure du grand trochan- 
ter , tout près de celui du moyen feflier , 
avec la partie antérieure duquel il paroît 
fe confondre, 

Le petit feffier n’a de connexions qu'avec 
le moyen, Ses ufages font parfaitement 
femblables à ceux de ce mufcle, 
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Du Pyramidal, 


Le pyramidal , ou autrement le pirifor- 
me, tire fon nom de fa figure qui ref- 
femble allez bien à une pyramide, où 
à une poire applatie. Il eft fitué oblique- 
ment à la partie poftérieure du baffin , 
le long du bord inférieur du petit fefher, 
& s’érend depuis la face interne de los 
facrum & la partie voifine de los des îles, 
jufqu’au fommet du grand trochanter. 

Ce mufcle eft attaché à l'os facrum par 
trois ou quatre digitations qui fe fixent 
dans l'intervalle du cinquieme & du qua- 
trieme trou de la face interne de cet os , 
dans celui du quatrieme & du troifieme , 
du troilieme & du fecond, & un peu à 
la partie la plus reculée de Pos ilion, & 
au ligament facro-fciatique externe. Il eft 
large en cet endroit & renfermé dans le 
petit bafin ; mais il fe rétrécit & fort 
bientôt de cette cavité par le grand trou 
ifchiatique, après quoi il defcend légére- 
ment d’arriere en avant, & de dedans 
en dehors. Il fe temine enfin par un tendon 
d’un pouce de long qui s’attache à la partie 
fupérieure de la cavité du grand trochan- 
ter, Ce tendon tient par fon bord fupé- 
rieur à celui du petit feffier, & par lin- 
férieur à ceux des jumeaux & de l’obtu- 
rateur interne. 

Les connexions du pyramidal viennent 


http://rcin.org.pl 


454 TRAITÉ D'ÂNATOMIE. 


d’être décrites. Il eft le premier des muf- 
cles que l’on nomme quadri-jumeaux. Les 
ufages auxquels il eft deftiné lui font com- 
muns avec les quatre mufcles dont on va 
parler. Ils confiftent à opérer la rotation 
de la cuife de dedans en dehors, quand 
on eft debout ou couché tout de fon long , 
& à l’écarter de l’autre , ou à en faire l'ab- 
duction quand on eft afis, ou que les 
cuifles font pliées. Il peut outre cela porter 
la cuife en arriere & en haut. Ce muf- 
cle doit agir à contre-fens fur le baflin 
qu’il meut jur la cuifle, ou qu'il fe con- 
tente de maintenir droit quand on eft de- 
bout & fur-tout quand on marche, & 
que lune des deux jambes eft en Pair, 


Des Jumeaux. 


Les jumeaux font au nombre de deux, 
Pun fupérieur & l’autre inférieur, Ils font 
fitués à la partie poftérieure & inférieure 
du bain , au devant du grand feflier 
qui les couvre en arriere, & paralleles au 
tendon du pyramidal , & s'étendent de 
Pos ifchion à la cavité du grand trochanter. 

Le premier de ces mufcles eft attaché 
à la face externe de lépine de l’ifchion, 
& le fecond à celle de la tubérofité de 
cet os, au voifinage de l’échancrure qui 
laille paller le tendon de l’obturateur in- 
terne, Ils font charnus dans prefque toute 
leur étendue , excepté à celle de leurs-ex- 
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trémités qui regarde la cavité du grand 
trochanter , laquelle devient tendineufe 
avant de s'attacher au bas de cette ca- 
vité. L'inférieur eft un peu moins épais , 
mais un peu plus long. 

Les jumeaux ne font féparés lun de 
l’autre que par le tendon de l’obturateur 
interne , lequel après avoir paffé fur Pé- 
chancrure qui fépare lépine & la tubé- 
rofité de lifchion , comme defflus une 
poulie , s'éngage entre ces deux mufcles , 
& va s'attacher avec eux à la partie poñté- 
rieure & fupérieure du fémur, {ls paroif- 
fent même recouvrir ce tendon, & for- 
mer une efpece de bourfe dans laquelle 
il eft renfermé, C’eft ce qui a déterminé 
les Anatomiites à leur donner le nom de 
marfupium carneum, bourfe charnue. M, 
Lieutaud n’en fait qwun feul mufcle qu'il 
nomme le cannelé, Quelques-uns les ont 
appellés fecundus & tertius quadri-gemini y 
parce qu'ils font du nombre des quadri- 
jumeaux. 


De PObturateur interne. 


L'obturateur interne eft beaucoup plus 
confidérable que les mufcles dont il vient 
d'être parlé. Sa forme cft aflez femblable à 
celle d’un éventail. Il eft caché en grande 
partie au dedans du baflin, & il s'étend 
depuis le trou ovalaire jufqu’à la cavité du 

grand trochanter. | 


http://rcin.org.pl 


456 TRAITÉE D'ANATOMIE. 


Ce mufcle s'attache à la moitié fupé- 
vieure & à la face interne du bord du 
trou ovalaire , ainfi qu’au ligament obtu- 
rateur, par des fibres tendineufes très cour- 
tes. Il eft légérement échancré à fa cir- 
conférence , du coté qui répond à la gout- 
tiere oblique par laquelle les vaifleaux ob- 
turateurs fortent du baflin, Son épaifleur , 
affez médiocre d’abord , devient enfuite 
un peu plus grande. Les fibres qui le com- 
pofent fe raflemblent en arriere & en bas , 
pour former un gros tendon, charnu du 
coté de la cavité du bain, & qui şen- 
gage bientôt dans l’échancrure qui eft entre 
l'épine & la tubérofité de Pifchion, Ce 
tendon eft partagé en trois grofles bande- 
lettes tendineufes, qui pourroient chacune 
fe divifer en plufieurs autres. Il fe con- 
tourne fur l’ifchion, & tient à la facette 
cartilagineufe qui s’y rencontre , par une 
large capfule membraneufe, Devenu an- 
térieur , il fe glifle entre les jumeaux dont 
il fuit la direction , .& fe porte avec eux 
à la partie poftérieure & inférieure de la 
cavité du grand trochanter où il fe fixe , 
après s'être collé à la partie voifine du li- 
gament orbiculaire du fémur. 

Les attaches de l’obturateur interne au 
dedans du baflin augmentent la longueur 
de fes fibres, mais elles ne changent rien 
à fon action. L'échancrure de lifchion 
fur laquelle le tendon de ce mufcle paffe , 
faifant l'office de poulie , il ne peut 
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entraîner le fémur que vers cette échan- 
crure , & précifément comme les mufcles 
quadri-jumeaux, dont il eft le congénere, 


Du Carré. 


Le carré et un mufcle mince & plat; 
de figure oblongue, fitué prefque tranf- 
verfalement à la partie poftérieure & in- 
férieure du baflin , au deflous des jumeaux, 
entre la tubérofité de l’ifchion & le grand 
trochanter du fémur. 

Ses attaches à la tubérofité de lifchion 
font légérement tendineufes , & répondent 
à fa face externe & à fon bord inférieur, 
Ce mufcle monte un peu obliquement, 
& va en même temps en dehors fe fixer, 
par des fibrestendineufestrès courtes aufli, 
à toute la longueur du bord poftérieur du 
grand trochanter, depuis fa bafe jufqu’à 
fon fommet, Il eft le dernier & le plus 
inférieur des quadri-jumeaux, 


Des Muftles fitués a la face externe de la 
cuiffe. 


Les mufcles fitués à la face externe de 
ja cuilfe, rentrent tous dans la claffe de 
ceux qui fe trouvent à fa face antérieure & 
à fa face poftérieure , à l’exceprion de 
celui que l’on nomme le mufcle du fafcia 
lata. 


Tonet a? c V 
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Ce mufcle eft fitué obliquement à Ía 
partie fupérieure & latérale externe de la 
cuile, & s'étend depuis l’épine antérieure 
& fupérieure de lacrête de l'os des îles, 
jufqu’à la partie fupérieure & moyenne 
du fémur. 

Il eft renfermé entre les deux lames 
d’une aponévrofe très forte, connue fous 
le nom de fafcia lata , qui embrafle toute 
la cuifle , en maniere de demi- caleçon. 
La premiere de ces deux lames eft la plus 
épaifle. Elle tient à l’épine antérieure & 
fupérieure de la crête de l'os des îles , 
à la levre externe de toute l'étendue de 
cette crête au deflus des attaches fupé- 
rieures des mufcles moyen & grand fef- 
fier, à la face poftérieure & en même 
temps à la partie latérale du facrum & du 
coccyx , à toute la levre externe de la tu- 
bérofité & de la branche de lifchion, à 
telle de la branche du pubis, à l’épine 
de cet os, & enfin à tout le bord infé- 
sieur de l’'aponévrofe du mufcle oblique 
externe du bas-ventre, le long de arcade 
crurale, La feconde plus mince, eft atta- 
chée à la face externe du ligament orbi- 
culaire du fémur, & au bord inférieur 
du fecond des tendons par lefquels le muf- 
cle grêle ou droit antérieur de la cuifle, 
tient à Pos des îles ; elles {e,réuniflent 
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enfuite à la partie inférieure du mufcle 
du fafcia lata , & ne peuvent plus être 
diftinguées l’une de l’autre, 

L'épaifleur du fafcia lata eft très grande 
à la partie externe de la cuifle, Elle eft 
moindre à fes parties antérieure & pofté- 
rieure , & fur-tout à fa partie interne, Cette 
aponévrole fournit intérieurement quel- 
ques prolongements qui forment des ef- 
peces de cloilons ou de gaïnes, dans lef- 
quelles plufieurs des mufcles de la cuifle 
{ont renfermés , mais fans adhérence avec 
elles, & fans y être attachés par aucune 
de leurs fibres; de facon que ces gaînes 
ne fervent qu'à les féparer & à les con- 
tenirA Elle et fixée à toute la longueur 
de la ligne âpre du fémur , entre la por- 
“ion externe du triceps crural & la courte 
portion du biceps. Inférieurement elle fe 
continue fur l'articulation du genou qu’elle 
enveloppe de toutes parts , & va gagner 
la jambe, Elle reçoit en haut & en de- 
hors un grand nombre de fibres tendineu- 
fes qui appartiennent au mufcle grand 
feier, & qui augmentent confdérable- 
ment fa force. 

Le mufcle du fafcia lata tient à la partie 
inférieure & externe de l’épine antérieure 
& fupérieure de la crête de l'os des îles, 
par un tendon long d’un pouce en avant, & 
beaucoup plus court en arriere. Ce mufcle 
étroit & mince d’abord , s'élargit & devient 
plus épais à mefure qu'il fe de en bas, 
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Sa direction eftoblique de dedans en de: 
hors ,& d’avanten arriere. Lorfqu'ileft ar- 
rivé à la partie moyenne & fupérieure de la 
cuifle , il s’amincit de nouveau & prend 
la largeur de deux pouces. Enfin il fe 
termine obliquement entre les deux feuil- 
lets aponévrotiques qui le renferment , 
defcendant plus bas en avant qu’en ar- 
riere. 

Ses principales connexions font avec le 
grand & le moyen fefier , avec le couturier 
& avec le droit antérieur de la cuifle. Ce 
mufcle tend le fafcia lata , & c’eft fon plus 
grand ufage. Auffi Albinus lui donne-t:il 
le nom de mufculus tenfor vaginæ femoris, 
Il fait encore tourner la cuifle de devant 
en dedans , & à contre-fens des quadri- 
jumeaux & de l’obturateur interne. Peut- 
être y a-t-il des circonftances où il porte la 
cuifle en dehors en l’écartant de l’autre, 
Tl me femble que cela doit arriver quand 
elle a été entraînée en dedans par l’aétion 
de fes mufcles adduéteurs , & que les qua- 
dri-jumeaux l’empêchent d’obéir à l'effort 
par lequel le mufcle du fafcia lata tend à la 
faire tourner fur elle-même. On peut ajou- 
ter que ce mufcle foutient le baffin en 
dehors dans la progreflion , & qu'il sop- 
pofe à ce que la pefanteur du corps ne le 
renverfe du coté de la jambe qui eft en 
Pair, Il redrefle aufi & porte en quelques 
ças le baflin fur la cuiffe, 
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\ i 
Des mufcles fitués à la partie antérieure de 
la cuille. 


Ils font affez nombreux. Les uns meuvent 
la cuifle fur le bain & le baflin fur la 
cuifle. Les autres meuvent la jambe fur la 
cuifle & la cuifle fur la jambe , & en quel- 
ques occafions, toute l'extrémité inférieure 
{ur le baln , & le baffin fur la cuiffe, Les 
derniers enfin fontuniquement deftinés aux 
mouvements de la jambe fur la cuifle, ou 
de la cuiffe fur la jambe, Les premiers 
font le peđineus & l’obturateur externe , 
auxquels il faut ajouter Le ploas & l’iliaque, 
qui, quoique fitués à la partie antérieure 
des lombes & au dedans du bain , occu- 
pent cependant un certain efpace fur la 
cuile , & dont la defcription ne peut 
être rejetée , fans inconvénient , loin des 
autres mufcles dont il s’agit dans cet arti- 
cle, Les feconds font le couturier & le grêle 
antérieur, Les troifiemes enfin font le vafte 
externe , le vafte interne & le crural , qu'il 
paroit plus convenable d’envifager comme 
un feul mufcle compofé de trois portions 
écartées en haut & réunies en bas , & que 
lon défigne fous le nom de triceps crural. 


Du Pectineus. 


Le pectineus eft un mulcle plat & de mé- 
diocre longueur , fitué obliquement à la 
partie fupérieure & antérieure de la cuifle , 
entre le pubis & le petit ieii, 

1] 


http://rcin.org.pl 


462 TRAITÉ D ANATOMIE. 


Il s'attache fupérieurement à tout le 
bord antérieur du pubis jufqu’auprès de fon 
épine , dans une étendue de plus de deux 
pouces , par des fibres qui ne font tendi- 
neufes qu’à leur derniere extrémité. Ce 
mufcle defcend enfuite obliquement en 
dehors & en arriere, & s'enfonce pro- 
fondément à la partie fupérieure de Îa 
cuifle , derriere les tendons réunis du pfoas 
& de l’iliaque. Il fe rétrécit un peu, & fe 
termine par un tendon large & aflez épais 
qui fe contourne de dedans en arriere , & 
qui s'attache enfin à la partie poftérieure 
du petit trochanter, La partie inférieure 
de ce tendon foufnit ordinairement une 
portion étroite & longue de deux ou trois 
pouces , qui s’unit au premier des adduc- 
teurs de la cuifle , & qui va fe fixer avec 
ce mufcle à la partie moyenne & interne 
de la ligne âpre du fémur. Le pecfineus n’a 
guere d’autres connexions que celles dont 
il vient d’être parlé, Il eft prefque entiére- 
ment fitué au deffous des téguments & de 
la partie antérieure & fupérieure du fa/cie 
lata, Ce mufcle fléchit la cuiffe furle baflin , 
& le baffin fur la cuifle, Il s’oppofe au ren- 
verfement du tronc en arriere dans la fta- 
tion. L’obliquité de fa direction le rend 
propre à rapprocher la cuiffe de Pautre en 
même temps qu'il la fléchit, Il peut encore 
la faire tourner de dedans en dehors,dans le 
même fens que les quadri-jumeaux & que 
Pobturateur interne, 
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De PObturateur externe. 


L'obturateur externe eft un mufcle d’une 
étendue médiocre , & dont la figure ap- 
proche de celle d’une poire applatie. Il eft 
fitué obliquement & profondément à la 
partie fupérieure & antérieure de la cuifle, 
entre le peđineus X la partie antérieure du 
trou ovalaire , & s'étend depuis les bords 
de ce trou & la face antérieure & externe 
du ligament obturateur , jufqu’à la partie 
poftérieure & inférieure de la cavité du 
grand trochanter du fémur. 

Ce mufcle s'attache fupérieurement à 
toute la moitié interne de la circonférence 
du trou ovalaire & au ligament obtura- 
teur, par des fibres tendineufes fort courtes, 
Il devient bientot charnu , & fes fibres fe 
raflemblent de haut en bas, de dedans en 
dehors & d’avant en arriere, pour former 
un tendon grêle & arrondi de la longueur 
d’un pouce , qui fe porte en arriere à la ca- 
vité du grand trochanter , où il fe fixe au 
deffous du jumeau inférieur , après s'être 
uni avec lui. Ce tendon s'attache aufh à 
la partie voifine du ligament orbiculaire 
du fémur. 

Les connexions de l’obturateur externe 
font avec le peđineus & le fecond des ad- 
ducteurs de la cuifle , derriere lequel il eft 
caché , & avec le jumeau inférieur. Ce 
mufcle eft un des rotateurs de la gps qu'il 
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fait tourner de dedans en dehors, & dans 
le même fens que les quadri-jumeaux , 
l’obturateur interne & le peđineus. Outre 
cela, il contribue à la flexion de la cuille 
{ur le bain , & au mouvement par lequel 
on approche les cuifles l’une de Pautre , 
comme pour les croifer. Il agit à contre- 
{fens fur le baflin , au renverlement en 
dehors duquel il s’oppofe quand on ne fe 
foutient que fur une jambe , qu'il redrefle 
lorfqu’il a été incliné en dehors, & qu'il 
peut entraîner en dedans du côté de la 
jambe levée. 


Du Pfoas. 


Le pfoas et un mufcle long , épais & 
charnu fupérieurement , mince & tendi- 
neux inférieurement , fitué en grande par- 
tie dans la région des lombes, & qui s'étend 
depuis la partie latérale de cette région, 
jufqu’au petit trochanter du fémur. 

Il eft attaché par en haut derriere & 
deflous un ligament dont la forme eft cein- 
trée de bas en haut, & qui , de la racine 
de l’apophyfe tranfverfe de la premiere 
vertebre des lombes monte obliquement 
au bas de la partie moyenne & offeufe 
de la derniere faufle côte , aux parties laté- 
rales du corps des cinq dernieres vertebres 
lombaires , & à la face antérieure de leurs 
apophyfes tranfverfes , par des languettes 
tendineufes à leur derniere extrémité feu- 
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lement, puis charnues , lefquelles fe raf- 
femblent peu à peu en une feule maffe. Ce 
mufcle et mince d’abord : il sépaifht en 
defcendant , puis il fe rétrécit de nouveau 
vis-à-vis de la derniere vertebre des lom- 
bes. Lorfqu'il eft parvenu à cet endroit, 
il sunit par fon bord externe & poftérieur 
au bord interne & antérieur de l'iliaque, 
& fe porte de haut en bas le long de la 
ligne qui fépare le bain fupérieur d’avec 
l'inférieur. Le pfoas devient tendineux du 
coté poftérieur & externe , après quoi il 
pafle derriere l’arcade crurale, conjointe- 
ment avec la partie inférieure de l'iliaque 
dont les fibres fe joignent fort étroitement 
aux liennes. Il defcend enfuite profon- 
dément en dedans & en arriere , pour aller 
fe fixer au bas du petit trochanter qu'il 
embrafle de devant en dedans , puis de 
dedans en arriere. 

Le pfoas a quelques connexions avec 
le diaphragme, dont il n’eft féparé que 
par le ligament cintré dont il vient d’être 
parlé. Il en a aui quelques - unes avec 
le carré ou le triangulaire des lombes ; 
mais les plus fortes font celles que ce 
mufcle a avec l'iliaque interne, & près 
de fon infertion au fémur , avec le peđi- 
neus, Il et quelquefois accompagné d’un 
autre tout femblable , mais beaucoup plus 
petit , que l’on appelle le petit pfoas , & 
qui eft un de ceux qui meuvent les lom- 
bes; Le pioas fléchit la cuifle fur le baln, 
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& lui fait faire en même temps un mou 
vement de rotation de dedans en dehors. 
A cet égard il eft le congénere de Fobtu- 
rateur interne. Lorfqu'étant debout on fe 
renverfe en arriere , il foutient le tronc & 
empêche que fa pefanteur ne lentraîne 
éntiérement dans cette direttion. Si l’on 
fait effort pour fe redreffer , il contribue 
avec beaucoup d’autres à ramener le tronc 
à fa rectitude naturelle, Il peut auffi fléchir 
le baffin fur la cuifle, Ce mufcle eft un de 
ceux qui agiflent le plus dans la ftation, 
& qui maintiennent le tronc en équili- 
bre fur la partie fupérieure de la cuiffe. 


De lIliaque. 


L'iliaque eft un mufcle large, épais & 
rayonné , dont la figure approche de celle 
d'un éventail, & qui remplit toute la 
foffe ilaque. Il eft étendu depuis la par- 
tie interne de Fos ilion jufqu’au petit tro- 
chanter du fémur. 

Ce mufcle eft attaché fupérieurement . 
à la levre interne de la portion de la crête 
de l'os des îles qui répond à la grande 
cavité iliaque , à toute cette cavité, à la 
ligne qui la fépare d’avec le petit baflin, 
à la partie antérieure & inférieure de los 
ilion, & aufli un peu au ligament orbi- 
culaire de l'articulation fupérieure du fé- 
mur, Ses fibres , écartées d’abord , fe raf- 
femblent vers éminence ilio - pe&inée , 
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pour former un tendon que la chair re- 
couvre en devant , qui fe joint fort étroi- 
tement à celui du pfoas, & qui paffe 
avec lui derriere l’arcade crurale, Une 
large caplule commune à ces deux ten- 
dons, les unit à la face antérieure de 
l'éminence que l'on vient de nommer. 
Après cela l'extrémité inférieure de lilia- 
que defcend au devant de la partie fupé- 
rieure du fémur, puis elle s'enfonce pro- 
fondément , & va gagner le petit tro- 
chanter où elle fe termine , après l'avoir 
contourné de devant en dedans, & de 
dedans en arriere. 

Les principales connexions de liliaque 
font avec le pfoas dont il partage toutes 
les fonctions , excepté que , comme il ne 
s'étend pas fur la région des lombes , il 
ne peut en maintenir la rectitude , la 
redrefler quand elle a été renverfée en 
arriere , ou la fléchir en avant, comme 
fait le pfoas. 


Du Couturier. 


Le couturier eftun mufcle plat , mince, 
& de peu de largeur , fitué obliquement 
à la partie antérieure de la cuifle , & qui 
s'étend depuis l’épine antérieure & fupé- 
rieure de la crête de Pos des îles, jufqu’à 
la partie fupérieure, antérieure & interne 
du tibia, Cet le plus long de tous les 
mufcles qui fe trouvent dans ls garp hu- 
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main. Il s'attache fupérieurement à la face 
externe & au bord inférieur de l’épine an- 
térieure & fupérieure de los des îles, & - 
à l’échancrure qui fépare cette épine d’avec 
linférieure , par un tendon de la largeur 
d’un demi- pouce. Ce mufcle defcend d’a- 
bord obliquement de dehors en dedans, 
enfuite d'une maniere plus droite, puis 
d'avant en arriere juiques vis-à-vis de la 
partie poftérieure & interne du condyle 
interne du fémur, Ses fibres , prefque en- 
tiérement paralleles dans toute fon éten- 
due, fe rapprochent en cet endroit les 
unes des autres, & forment un tendon 
aflez large à fes extrémités, étroit à la 
partie moyenne, & qui dégénere en une 
aponévrofe très forte , par lequel il va fe 
fixer au coté interne du tibia, depuis la 
tubérofité de cet os, jufqu’à un pouce & 
demi au deflous. Ce tendon donne dès 
fa naiflance une aponévrofe mince qui fe 
porte fur la partie fupérieure & poftérieuxe 
de la jambe. & qui l’aflujetrit à la partie 
poftérieure &-interne des condyles du 
fémur & du tibia, Il s’infere au tibia , au 
devant du tendon du droit antérieur & 
de ceux du demi-nerveux & du demi- 
membraneux. 

La largeur du couturier eft d’un pouce 
& demi à deux pouces. Il eft enfermé dans 
une efpece de gaîne qui lui eft fournie 
par le fiftie lata, & qui Pempêche de 
changer de direction. Ce mufcle eft au 
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deffous des téguments , & au devant des 
autres mufcles de la partie antérieure de 
la cuifle, qu’il croife. IL n’a guere d’autres 
connexions qu'avec la partie fupérieure 
du fafcia lata , & avec les tendons au devant 
defquels il s'attache au tibia. Ses ufages 
font aflez multipliés ; il fait faire à toute 
l'extrémité inférieure un mouvement de 
rotation de dedans en dehors , femblable 
à celui que produifent le grand feflier , 
les mufcles quadri - jumeaux & les deux 
obturateurs. Il fléchit auf la jambe fur 
la cuifle , & alors il en approche l’extré- 
mité inférieure de celle du coté oppolé , 
comme pour les croifer l’une fur l’autre, 
ce qui lui fait donner le nom fous lequel 
on le défigne , parce que les Tailleurs fe 
mettent fouvent dans cette fituation, Lorf- 
que la jambe ne peut être fléchie fur la 
cuifle , & que l'extrémité inférieure ne peut 
tourner fur elle-même , le couturier en- 
traîne la cuiffe dans la flexion fur le ballin. 
Ce mufcle peut encore fléchir la cuifle fur 
la jambe , & en quelques occafons le 
bain fur la cuiffe. Il foutient le bahn 
dans fa fituation & l'empêche de fe ren- 
verfer en arriere. Il peut aufi le redreffer 
quand il a été incliné dans ce fens. La 
force avec laquelle il agit fur Particula- 
tion de la cuifle eft d’autant plus grande , 
que fon attache à cette derniere partie 
eft plus éloignée du centre du mouve- 
ment, J 
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Du Droit ou Gréle antérieur, 


Le droit ou grêle antérieur de la cuiffe 
eft ainfi nommé parce qu’il defcend direc- 
tement le long de la partie antérieure de 
la cuifle , & qu'il et d’une épaifleur mé- 
diocre, Il eft étendu entre le bord anté- 
rieur & la face externe de l'os des îles, & 
la partie fupérieure de la rotule. 

Ce mufcle eft attaché fupérieurement à 
Pos des îles par deux tendons, un anté- 
rieur court , dont la direction eft femblable 
à la fienne, & qui fe fixe à la face externe 
de l’épine antérieure & inférieure de cet 
os , & l’autre poftérieur plus long & plus 
gros, qui eft recourbé en dehors & en 
arriere , & qui fe termine à la partie fu- 
périeure & poftérieure du rebord de la 
cavité cotyloïde , & à la partie voifine du 
ligament orbiculaire du fémur. Ces deux 
tendons réunis fe prolongent fur la face 
antérieure de la partie fupérieure du muf- 
cle , où elles s’épanouiflent, & forment une 
aponévrole de près de quatre pouces de 
long. Le droit antérieur eft épais en cet 
endroit. Il s’élargit de plus en plus jufqu’à 
fa partie moyenne qui répond au milieu 
de la longueur du fémur, & fe rétrécit 
enfuite inférieurement , pour former un 
tendon plat qui monte le long de fa face 
poftérieure , jufques vis-à-vis du lieu où le 
tendon fupérieur finit, Ses fibres charnues 
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fe rencontrent en angle, le long d’une 
ligne qui regne fur toute fa longueur, Elles 
s'écartent de haut en bas, & vont dans 
une direction très oblique de lun à l’autre 
tendon. Celui qui répond à la partie in- 
férieure du mufcle eft d’abord étroit , mais 
il s’élargit bientot, & sunit fur les côtés 
aux bords voifins des portions du triceps 
crural que l’on nomme vafte externe & 
vafte interne, & poftérieurement au ten- 
don de la portion du même mufcle qui 
eft connue fous le nom de crural , pour 
ne faire qu'un tendon large & épais qui 
s'attache principalement au bord fupérieur 
& à la face antérieure de la rotule, Le 
droit antérieur de la cuifle n’a d’autres 
connexions que celles dont il vient d’être 
parlé. Ce mufcle étend la jambe fur la 
cuifle , & la cuifle fur la jambe. Il peut 
au fléchir la cuifle fur le baflin , & en- 
traîner le baflin fur la cuifle. Lorfque l’on 
eft debout , il empêche le baflin de fe ren- 
verfer en arriere, & il le remet dans fa 
fituation naturelle, quand il a été entraîné 
dans cette direction. 


Du Triceps crural. 


Le triceps crural eft une maffe charnue 
d’un volume confidérable , fituée derriere 
le droit antérieur, & compolée de trois 
portions, une moyenne & deux latérales, 
{éparées en haut , réunies en bas, & cons 


http://rcin.org.pl 


72 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


nues fous le nom de mufcle crural, de 
vafte externe & de vafte interne; il s’étend 
du fémur à la rotule & au tibia. 

La portion moyenne de ce mufcle eft ce 
que l’on appelle le crural. Elle et charnue 
en haut, tendino-aponévrotique en avant 
dans tout le refte de fa longueur , & com- 
pofée de fibres paralleles à l’axe du fémur 
dont elle embrafle la face antérieure & 
convexe, Cette portion commence au de- 
vant & à la partie externe du petit tro- 
chanter, par des fibres charnues du coté 
externe , & légérement tendineufes du côté 
interne. Elle continue de fe fixer au fémur, 
jufqu’à deux grands pouces de l’extrémité 
inférieure de cet os. La portion latérale 
externe du même mufcle , ou le vafte ex- 
terne , vient fe joindre à fa face antérieure 
& à fon bord externe , trois pouces au 
deflous de fa partie fupérieure ; & l’interne, 
ou le vake interne , à cette même face, & 
à fon bord interne , deux pouces plus bas. 
Il ne refte plus qu’un pouce de fa longueur 
qui foit à découvert , jufqu’à l’endroit où 
fon tendon inférieur s’unit avec celui du 
droit ou grêle antérieur. 

La portion externe du triceps crural , 
ou le vafte externe, eft la plus volumi- 
neufe de celles qui le compofent. Elle 
commence par un tendon très épais à la 
partie inférieure & antérieure du grand 
trochanter, & continue de fe fixer au bas 
de cette apophyfe, puis tout le long de la 
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Íeyre externe de la ligne âpre, & de celle iM 
qui defcend au condyle externe du fémur, i 


auxquelles elle s’attache avec le tendon du 
grand feflier, & avec le fafcia lata. Cette 
portion mufculeufe eft tendino-aponévroti- 
que dans fes deux tiers fupérieurs & pofté- 
rieurs, & charnue en avant & en bas. Ses 
fibres defcendent obliquement d’arriere en 
avant , les fupérieures plus que les infé- 
rieures. Elle sunit à la face antérieure & 
au bord externe de la portion moyenne, 
quatre pouces au deflous de fa premiere 
origine , & continue de s’y attacher juf- 
qu'à la partie inférieure de la cuifle, Là 
elle dégénere en un large tendon aponé- 
vrotique , qui tient au bord externe de 
celui du mufcle droit ou grêle antérieur, 
& qui fe confond avec celui de la portion 
moyenne, pour aller enfemble embrafler 
le bord fupérieur & la face antérieure de 
la rotule. Il fe détache du tendon com- 
mun beaucoup de fibres aponévrotiques ,. 
qui après avoir croifé la face antérieure & 
convexe de cet os, defcendent oblique- 
ment fur la partie antérieure & interne de 
l'articulation, & vont fe terminer en ar- 
riere à la partie fupérieure, antérieure & 
interne du tibia. 

La portion interne du triceps crural, ou 
le vafte interne , eft beaucoup moins épaifle 
& un peu moins étendue que Pexterne , à 
laquelle elle reffemble d’ailleurs beaucoup 
par la direction de fes fibres, & par la ma 
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niere dont elle fe joint à la portion moyen: 
ne. Elle commence au devant du petit tro- 
chanter , au deflous de linfertion du pfoas 
& de l'iliaque, & continue à fe fixer le 
long de la levre interne de la ligne âpre, 
& de celle qui va au condyle interne du 
fémur. Cette portion eft tendino-aponé- 
vrotique en arriere & en haut, & charnue 
en avant & en bas. Elle parcourt très 
peu de chemin avant de fe coller à la 
face antérieure & au bord interne de la 
portion moyenne , qu'elle accompagne 
jufqu'’au bas de la cuifle. Des fibres apo- 
névrotico-tendineufes détachées du bord 
inférieur & de la face antérieure du pre- 
mier & du troifieme adduéteur de la cuiffe, 
augmentent pour l'ordinaire fon épaifleur 
en arriere & en haut. Enfin quand elle 
eft arrivée à deux pouces de diftance de 
articulation du genou, elle s’unit au 
bord interne du tendon du droit ou du 
grêle antérieur, pour former avec lui & 
avec les deux portions déja décrites du 
triceps crural, le large tendon qui fe ter- 
mine à la rotule, On remarque qu'elle 
defcend charnue beaucoup plus bas que 
la portion externe, Il s’en détache auf 
quelques fibres en avant qui croïfent la 
rotule, & qui vont s'attacher au bord 
antérieur & fupérieur de la partie externe 
du tibia, 

Les trois portions du triceps crural font 
trop étroitement unies entr’elles pour les 
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regarder comme trois mufcles différents, 
D'ailleurs elles reflemblent beaucoup à 
celles du triceps brachial qui ne font en- 
femble qu’un feul & même mufcle, Outre 
les connexions qu'elles ont Pune avec 
Fautre , le triceps crural en a quelques- 
unes avec łe mufcle droit ou grêle anté- 
rieur de la cuille , & avec fon premier & 
fon troifieme adducteurs, Ce mufcle ne 
peut avoir d'autre ufage que celui d’éten- 
dre la jambe fur la cuifle & la cuifle fur 
la jambe, Le premier a lieu quand on eft 
afis ou couché, & le fecond auand on 
eft debout. Il fert encore à empêcher que 
la capfule du genou à laquelle il eft at- 
taché par quelques-unes de fes fibres, ne 
foit pincée dans les grands mouvements 
de la jambe, Sa force qui eft très confidé- 
rable par elle-mêine augmente beaucoup 
au moyen de fon infertion à la rotule, 
qui éloigne fon tendon inférieur du centre 
de l'articulation aux mouvements de la- 
quelle il eft deftiné, Celles de fes fibres 
tendineufes qui paflent obliquement au 
devant de la rotule pour aller au bord 
antérieur & fupérieur du tibia , fervent à 
fixer la rotule, & l'empêchent de fe porter 
en dedans ou en dehors, & de changer al- 
fément de fituation. 


Des Mufcles fitués à la partie interne de la 
cuiffe. 


Les mufcles fitués à la partie interne 
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de la cuifle font au nombre de quatre ; 
favoir , le droit ou le grêle interne & les 
trois adducteurs. Le premier meut la jambe 
{ur la cuifle, la cuifle fur la jambe , & 
quelquefois aufi toute l'extrémité infé- 
rieure fur le baflin, & le bain lui-même 
fur la cuifle, Les trois autres ne meuvent 
que la cuifle fur le baffin, & le bain fur 
la cuifle. 


Du Droit ou Gréle interne. 


Le droit ou le grêle interne eft un muf- 
cle plat, mince & fort long, fitué au 
deflous des téguments de la partie interne 
de la cuifle, & qui s'étend de la branche 
de l’ifchion & de celle du pubis, à la 
partie fupérieure , antérieure & interne du 
tibia. 

Il s'attache à la partie antérieure de 
l'ifchion & du pubis, & antérieurement 
à la fymphyfe du pubis par un tendon 
plat , large de deux pouces, & qui defcend 
plus bas en avant qu’en arriere. Sa por- 
tion charnue eft compofée de fibres à peu 
près paralleles à la longueur de la cuifle, 
Elle fe rétrécit, & devient peu épaifle en 
defcendant , après quoi elle s’amincit de 
nouveau, & {e termine deux pouces au 
deflus du genou , par un tendon grêle & 
arrondi qui pañle derriere les condyles in- 
ternes du fémur & du tibia, où il eft 
retenu par quelques fibres aponévrotiques 
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qui s’en détachent , & qui vont à la par- 
tie poftérieure de la jambe. Lorfque ce 
tendon eft réuni à la partie fupérieure du 
tibia, il fe détourne en avant & en bas, 
& fe porte derriere celui du couturier. Il 
fe joint enfuite par fon bord inférieur à 
celui du demi-nerveux , s’élargit un peu , 
& fe fixe enfin à la partie fupérieure , an- 
térieure & interne du tibia, non loin de 
la tubérofité de cet os. 

Les principales connexions du droit in- 
terne viennent d'être expolées, Il en a 
d’autres avec les adduéteurs de la cuifle, 
dont il couvre la partie fupérieure. Ce 
mufcle eft particuliérement deftiné à la 
flexion de la jambe fur la cuifle, & à 
celle de la cuifle fur la jambe, Quand 
Particulation du genou ne peut être flé- 
chie, il approche la cuiffe de l’autre. H 
foutient aufli le baflin lorfqu’on fe tient 
debout fur un pied, & réfifte aux efforts 
qui tendroient à le renverfer en dehors, 
Quand le baffin eft incliné dans ce fens , 
il le redrefle & contribue à le ramener 
dans la direction qui lui eft naturelle. H 
peut auf l’entraîner en dedans fur Pex- 
trémité fupérieure de la cuiffe. La force 
avec laquelle il agit fur l'articulation du 
fémur avec le grand os innominé, eft 
beaucoup augmentée par fon éloignement 
du centre de cette articulation. 
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Du premier Addučeur de la cuiffe. 

v 

Le premier addu&eur de la cuiffe eft 
un mufcle de forme alongée , étroit en 
haut, large en bas, fitué obliquement à 
la partie fupérieure & interne de la cuifle, 
entre l’épine du pubis & la partie moyenne 
du fémur. 

Il eft attaché fupérieurement à l’endroit 
du pubis que je viens de défigner, & à 
la partie voifine de la fymphy£e de cet os, 
par un tendon épais, d’un pouce & demi 
de longueur , & qui defcend fur fon bord 
interne & antérieur, Ses fibres fe portent 
de haut en bas , de dedans en dehors, 
& d'avant en arriere, Il s’élargit beau- 
coup, puis il s’'amincit & dégénere en un 
tendon large & court qui fe fixe à la 
partie moyenne de la ligne âpre du fé- 
mur , entre fes deux levres, où il'occupe 
deux pouces & demi d’étendue, Ce ten- 
don fournit inférieurement quelques fibres 
aponévrotiques qui fe jetent fur la por- 
tion interne du triceps crural, & dau- 
tres qui accompagnent le troifieme ad- 
ducteur , & qui vont fe terminer au con- 
dyle interne dù fémur avec la partie in- 
férieure de ce mufcle. 

Le premier addu&eur de la cuiffe tou- 
che le peđineus par fon bord fupéricur , 
& le troifieme adducteur par l’inférieur. 
Ce mufcle a aufi quelques connexions 
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avec le triceps crural. Il couvre une grande 
partie du fecond adducteur. Ses ufages font 
de fléchir le baflin fur la cuifle , & en mè- 
me temps de l’approcher de l’autre , com- 
me pour les croifer , & de la faire tourner 
fur elle-même de dedans en dehors. Il 
peut aufi en quelques occafons fléchir 
le ban fur la cuifle. Lorfque l’on eft de- 
bout, il foutient le tronc & l'empêche de 
fe renverfer en arriere, & lorfqul a été 
incliné dans cette direction , il le redrefle 
& le ramene à fa fituation naturelle. 


Du fecond Adducteur. 


La forme, la pofition , l'étendue & les 
attaches du fecond adducteur , ont beau- 
coup de rapport à celles du premier. 

Il eft attaché par en haut à la face anté- 
rieure de la branche du pubis, entre le 
bord interne de cette branche & le voi- 
finage du trou ovalaire, par des fibres 
tendineufes très courtes. Son épaifleur & 
fa largeur en cet endroit , font aflez con- 
fidérables. Il defcend en arriere & en dehors 
avec un peu moins d’obliquité que le pre- 
mier addutteur , deffous & derriere lequel 
il eft en partie couché. Ce mufcle s’élargit 
& s'amincit par en bas, & fe fixe par un 
tendon aponévrotique très court à la partie 
fupérieure & intérne de la ligne âpre du 
fémur , depuis la partie inférieure du petit 
trochanter , jufqu’à plus de deux pouces 
au deflous, 
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Ses connexions font avec le premier & 
le troifieme adducteurs. Il agit comme le 
premier , fi ce weft qu'il paroît plus pro- 
pre à porter la cuifle directement en dedans 
vers l’autre, & qu’il l’eft moins à en opérer 
la flexion. Lorfqu’on fe tient debout fur 
une jambe , il empêche le corps de fe ren- 
verfer en dehors. Il peut aui fléchir le 
tronc en dedans fur la partie fupérieure de 
la cuifle, & le ramener à fa rectitude na- 
turelle, quand il a été incliné dans la 
direction qui eft contraire à la fienne. 


Du troifieme, Adducleur. 


Le troifieme adduéteur a la même for- 
me & la même pofition que les deux au- 
tres ; mais fon étendue eft beaucoup plus 
confidérable, Il va de la branche du pubis, 
& de celle de l'ifchion, à la plus grande 
partie de la longueur du fémur. Ce mufcle 
eft attaché par un tendon court & très 
épais à la face antérieure de la partie in- 
férieure de la branche du pubis , & à celle 
de toute la branche de l'ifchion , jufques & 
compris la tubérofité de cet os, où il fe 
-rencontre avec l'extrémité fupérieure du 
demi-membraneux.Il fe porte obliquement 
en dehors, en arriere & en bas à toute la 
longueur de la ligne âpre du fémur, à 
laquelle il fe fixe par des fibres légérement 
tendineufes. Quand il eft parvenu à la 
partie inférieure de la ligne âpre, il 
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continue de s'attacher à la crête qui va 
de cette ligne au condyle interne du fé- 
mur. Il forme en cet endroit un véritable 
tendon qui s'implante à la partie fupérieure 
& poftérieure du condyle. Il y eft aul 
percé d’une ouverture oblique qui tranf- 
met les vaifleaux cruraux, & qui leur 
permet de fe porter à la partie inférieure 
& poftérieure de la cuifle , dans le creux 
du jarret. 

Le troifieme adducteur de la cuifle a 
des connexions avec les deux autres der- 
riere lefquels il eft fitué, Il en a aufi avec 
la portion interne du triceps crural , à la; 
quelle il envoie quelques fibres aponévro- 
tico-tendineufes, Ce mufcle approche la 
cuifle de celle du. côté oppofé, Lorfqu’é- 
tant appuyé fur une feule jambe, ie baffin 
eft incliné en dehors, il le redretle, Il le 
maintient dans fa rectitude naturelle quand 
il ne gen eft pas éloigné , & peut aufl le 
fléchir en dedans. La force de ce mufcle 
doit être proportionnée à la multiplicité 
de fes fibres , & à la diftance de fes atta- 
ches fupérieures au centre de l'articulation 
qu’il meut, 


Des Mifcles fitués à la partie pofiérieure de la 
cuiffe. 


Les mufcles fitués à la partie poftéricure 
de la ‘cuile font, le demi-nerveux, le 
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demi-membraneux & le biceps. Ils meu- 
vent la jambe fur la cuifle, la cuifle fur 
le bafin , & réciproquement la cuifle fur 
la jambe, & le baflin fur la cuifle. 


Du demi-Nerveux. 


Le demi-nerveux eft ainfi nommé, parce 
qu'il fe termine inférieurement par un ten- 
don grêle & long, & en quelque forte 
femblable à un nerf, Il eft étendu oblique- 
ment le long de la partie poftérieure de la 
cuifle, entre le grand trochanter & la 
partie fupérieure , antérieure & interne du 
tibia. 

Ses attaches fupérieures font à la partie 
inférieure , poftérieure & externe de la tu- 
bérofité de l’ifchion , tout près de celles 
du biceps, par un tendon épais & large, 
mais aflez court. Il fe fixe aufli par un 
grand nombre de fibres obliques au bord 
poftérieur de la longue portion du biceps 
dans une étendue de trois pouces, de forte 
qu'il y a ici une grande analogie entre 
l'extrémité inférieure & la fupérieure , où 
la portion interne du biceps du bras, sunit 
de mème avec extrémité fupérieure du 
coraco-brachial, Le demi-nerveux defcend 
enfuite de dehors en dedans vers le jarret , 
& devient tendineux au deflous du tiers 
moyen de la cuifle, Le tendon par lequel 
il fe termine commence plutôt du côté qui 
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regarde le fémur que du côté oppofé. Il 
paffe derriere le condyle interne du fémur 
& du tibia, puis il fe contourne au def. 
fous du fecond , pour fe porter à la partie 
fupérieure , antérieure & interne de la 
crête du tibia, à peu de diftance de la 
tubérofité de cet os. Ce tendon s'élargit 
en cet endroit & sunit au bord inférieur 
de celui du grêle interne, lequel fe joint 
de même au bord inférieur de celui du 
couturier, La large aponévrofe qui eft 
formée par leur réunion , glifie fur la par- 
tie voifine du tibia, laquelle eft légére- 
ment cartilagineufe, & y eft aflujettie 
par une large capfule qui leur et com- 
mune. 

Les connexions du demi-nerveux vien- 
nent d’être décrites, Son tendon inférieur 
eft retenu derriere le condyle interne du 
fémur par quelques fibres aponévrotiques 
qui s’en détachent, & qui fe portant en 
arriere & en bas , vont fe perdre fur 
laponévrofe qui enveloppe la partie 
poftérieure de la jambe, Ce mufcle flé- 
chit la jambe fur la cuifle, & en quel- 
ques occafions la cuifle fur la jambe. Lorf- 
que cette partie eft fortement étendue , il 
entraîne la cuifle en arriere fur le baflin. 
Il peut auf redrefler le baflin fur la cuiffe 
lorfqu’il a été incliné en avant , le main- 
tenir dans fa reétitude naturelle quand il 
ne s’en eft pas écarté, & même le ren. 
veslér en arriere, Son éloignement du 
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centre de l'articulation de la cuifle , aug 
mente beaucoup fa force. 


Du demi- Membraneuxr, 


| 

Le demi-membraneux tire fon nom du 
tendon aponévrotique qui le termine fu- 
périeurement, Il eft étendu obliquement 
le long de la partie poftérieure de la cuifle, 
entre la tubérofité de l’ifchion & la partie 
poftérieure du condyle interne du tibia, 
comme le précédent. 

Ce mufcle, un des plus compofés & des 
plus forts qui fe rencontrent dans la ma- 
chine animale, commence en haut par 
un tendon large & mince, de trois pouces 
de long, attaché à la face externe de la 
tubérofité de l’ifchion au devant de ceux du 
biceps & du demi-nerveux , lequel fe con- 
tinue fur fa face & fur fon bord poftérieur, 
jufou’au deflous de la partie moyenne de 
la cuifle, Il devient enfuite charnu & aflez 
épais, puis il fe rétrécit & s’amincit de 
nouveau , & fe termine inférieurement par 
un autre tendon de peu de longueur, qui 
palle derriere les condyles internes du fé- 

nur & du tibia, glifle fur une petite 
facette cartilagineufe qui appartient au 
tibia, & à laquelle il et aflujetti par une 
caplule membraneule, & fe fixe enfin à la 
face pofiérieure du condyle de cet os, 
très près de l'articulation du genou. Ce 
tendon monte fort haut fur la face anté- 
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rieure du mufcle, de forte que les fibres 
charnues dont le demi- membraneux eft 
compolé , font fituées obliquement entre 
le fupérieur & lui, Il eft aufli retenu der- 
riere les condyles du fémur & du tibia, 
par quelques fibres aponévrotiques qui 
partent de fon bord poftérieur , & qui 
vont fe perdre dans l’aponévrofe poité- 
enréedetla-jambe, i 
Le demi-membraneux n’a prefque au- 
cune connexion avec les mufcies voifins, 
Ses ufages font les mêmes que ceux du 
demi-nerveux, dont il ne differe dans la 
maniere d'agir , que par fa force qui eft 
beaucoup plus grande, | 


Du Biceps. 


Le nom que ce mufcle porte indique 
allez qu'il eft. fait de deux portions écar- 
tées en haut & réunies en bas, L'une eft 
longue & l’autre courte. Le biceps eft 
étendu fur la partie externe & poftérieure 
de la cuifle, enge la tubérofité de Pifchion 
& la moitié inférieure du fémur, & la 
partie poltérieure & externe de l'extrémité 
fupérieure du péroné, 

La longue portion du biceps eft attachée 
fupérieurement à la partie poftérieure , in- 
férieure & externe de la tubérolfité de lif- 
chion, par un tendon d’un pouce & demi 
de longueur , & qui fe continue fur celle 
des deux faces de ce mufcle se 
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le fémur. Elle defcend enfuite oblique- 
ment en dehors , & fe termine un peu au 
deflous du milieu de la cuifle, par un 
tendon plus large & plus fort, qui com- 
mence de très bonne heure à fa face pof- 
térieure , & que la chair accompagne long- 
temps du côté qui regarde le fémur , & 
prefque jufqu'à fa partie inférieure, Ce 
tendon reçoit antérieurement les fibres de 
la courte portion. 

Celle-ci commence au deflous du tiers 
fupérieur du fémur. Elle eft attachée d'a- 
bord à la ligne âpre par des fibres légére- 
ment tendineufes à leur extrémité, puis 
au deffous de cette ligne , à celle qui naît 
de fa partie inférieure & qui va au con- 
dyle externe du fémur. La courte portion 
du biceps a auf des attaches nombreufes 
à la face externe du tendon aponévroti- 
que , qui fixe la partie fupérieure & pofté- 
rieure de la portion externe du triceps 
crural à la ligne âpre, Ses fibres font très 
obliques par rapport à la longueur du fé- 
mur, Elles fe joignent audord antérieur 
de la longue portion dans cette même 
direction , & font enfemble le tendon qui 
leur eft commun. Ce tendon qui eft fort 
épais , paffe derriere le coté externe de 
l'articulation du genou, & va enfin fe 
terminer à la tête du péroné qu’il embraffe 
en arriere, & un peu en dehors. 

La longue portion du biceps a fupé- 
rieurement de fortes connexions avec le 
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demi-nerveux, Elle a les mêmes ufages 
que ce mufcle & que le demi - membra- 
neux, La courte fléchit comme elle la 
jambe fur la cuifle, & en quelques occa- 
{ions la cuifle fur la jambe. Outre cela elle 
entraine en arriere la partie fupérieure du 
péroné & le condyle externe du tibia quand 
la jambe eft fléchie, & faifant tourner 
cet os fur une ligne qui traverferoit fa 
longueur depuis le milieu de fon condyle 
interne, jufqu'à celui de la cavité fca- 
phoïde qui reçoit l’aftragale, elle porte 
la pointe du pied en dehors. Cette rota- 
tion de la jambe fléchie eft très différente 
de celle qui s'exerce quand elle elt éten- 
due, & qui dépend du fémur , au lieu 
que celle dont il s’agit ne dépend que du 
tibia, & que le fémur refte immobile, 


Des Mufcles fitués à la partie antérieure de 
la jambe. 


Les mufcles de la partie antérieure de 
la jambe font cachés fous une aponévrofe 
extrêmement forte, qui naît en partie de 
l'extrémité inférieure du fafcia lata, & en 
partie du bord antérieur du condyle externe 
du tibia & de la tête du péroné. Elle def- 
cend fixée à toute la longueur de l’angle 
antérieur du premier de ces os , & à l'angle 
externe du fecond. Son épaifleur diminue 
à la partie inférieure de la jambe, & elle 
difparoît entiérement fur la convexité du 
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pied où elle fe confond avec He tiflu cel. 
lulaire, Les fibres qui la compofent, ont 
une direction différente, Celles qui tien- 
nent à l’angle antérieur du tibia, defcen- 
dent d'avant en arriere, & celles qui font 
attachées à langle externe du péroné, fe 
portent d’arriere en avant , & pañlent au 
devant des premieres. On en voit quel- 
ques-unes qui vont de haut en bas fans 
s'incliner d’un côté ni de Fautre. Ce font 
celles qui naïflent de la tête du péroné. 
L'aponévrofe dont il s’agit a des prolon- 
gements qui s’enfoncent entre les mufcles 
qu'elle recouvre, & qui les féparent en 
maniere de cloifons. L'un d’eux eft entre 
le jambier antérieur & l’extenfeur com- 
mun des orteils, Un autre fe trouve entre 
cet extenfeur & la partie fupérieure du 
long péronier, & un troifieme entre le 
moyen & court péroniers. Ils donnent atta- 
che aux fibres de ces mufcles qui s’y infe- 
rent aufi bien qu’à la face interne de 
Faponévrofe même, à peu près comme à 
Pavant-bras. 

Les mufcles compris fous cet article, 
font le jambier antérieur, l’extenfeur 
propre du pouce , le long extenfeur com- 
mun des orteils, & le court , le moyen & 
le long péroniers. Le premier & les trois 
derniers meuvent le pied fur la jambe , & 
la jambe fur le pied. Les deux autres fer- 
vent aux mouvements des doigts ou orteils. 
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Du Jambier antérieur. 


Le jambier antérieur eft un mufcle de 
forme alongée , charnu en haut , tendi- 
neux en bas, fitué obliquement à la partie 
antérieure de la jambe , au deflous des 
téguments & de l’aponévrofe dont on vient 
de parler , & qui s'étend du tibia au grand 
os cunéiforme , & à la partie voiline du 
premier os du métatarle. 

Il commence à la partie antérieure , fu- 
périeure & externe du tibia par des’fibres 
tendinèufes courtes, & continue de sata 
tacher aux deux tiers fupérieurs de la face 
externe de cet os , depuis {on angle an- 
térieur jufqu’à l’externe. Quelques-unes de 
{es fibres fe fixent aufli à la cloifon qui le 
fépare d’avec le long extenfeur commun 
des orteils  & à la face poftérieure de la- 
ponévrofe commune aux mufcles de la 
partie antérieure de la jambe, Ce mulcie 
mince d’abord , & devenu enfuite plus 
épais , fe rétrécit de nouveau un peu au 
deffous du tiers moyen de la jambe , & 
femble y donner naiflance à un tendon qui 
fe voit plutôt à fa face antérieure & à fon 
bord interne que du côté oppofé, & que 
la chair n’abandonne que plus de deux 
pouces au deffous , mais qui avoit com- 
mencé dès la partie fupérieure , & que les 
fibres charnues avoient couvert de tous les 
côtés, Ce tendon fe porte un peu oblique. 
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ment de haut en bas, & de dehors en de- 
dans, & paffe fous le ligament annulaire 
de la jambe , dans une coulifle qui lui eft 
particuliere. Il traverfe l'articulation de 
l’aftragale & du tibia dans la même direc- 
tion, & fe glife fous le ligament annu- 
laire du pied. Lorfqu'il eft parvenu au 
milieu de la longueur de cette partie, il 
s’élargit & fe contourne de haut en bas , & 
de dehors en dedans fur la convexité du 
premier os cunéiforme , & va enfin fe 
fixer au bord interne & inférieur de cet 
os , en donnant une petite portion qui 
s’éend jufqu’au premier os du métatarfe, 
Le jambier antérieur n’a de connexions 
qu'avec le long extenfeur commun des 
orteils, & avec l’extenfeur propre du pouce. 
Jl féchit le pied fur la jambe , & porte 
en même temps fa pointe en dehors du 
côté du péroné, Ce mufcle fléchit auffi la 
jambe fur le pied dans un fens contraire, 
& lorfqu’on eft debout , il l'empêche de 
fe renverfer en arriere, Il peut encore la 
redrefler lorfau’elle a été entraînée dans 
cctte direction, Ces derniers ufages ont lieu 
dans l'action de fe tenir debout , & dans 
celle de marcher, danfer , fauter, &c. 


De Pextenfeur propre du pouce. 
La forme de l’extenfeur propredu pouce, 


differe peu de celle du jambier antérieur. Il 
et fitu£ obliquement à la partie moyenne 
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& inférieure de la jambe , entre ce mufcle 
& le long extenfeur commun des orteils 
par lefquels il eft prefque entiérement ca- 
ché, & va du péroné à la {feconde pha- 
lange du pouce, 

Les fibres qui le fixent au péroné font 
fi peu tendineufes , qu’on les croiroit en- 
tiérement charnues.. Elles tiennent à la 
face antérieure de cet os dans une éten- 
due de cinq à fix pouces de long, & plus 
près de fon extrémité inférieure que de la 
fupérieure. La partie voifine du ligament 
interoffleux , & la cloifon qui fépare ce 
mufcle d’avec le long extenfeur des or- 
teils , leur fourniflent aui des attaches 
nombreufes. Ces fibres fe rendent obli- 

uement à un tendon qui commence à 
a partie moyenne , & qui répond à fon 
bord antérieur , & l’accompagnent juf- 
qu’au bas de la jambe , & fous le liga- 
ment annulaire de cette partie , où il eft 
reçu dans une gouttiere qui lui eft par- 
ticuliere. L’extenfeur propre du pouce, 
mince à fes deux extrémités , & un peu 
plus épais à fa partie moyenne , fe porte 
le long de la jambe dans une direction 
oblique de haut en bas, & de dehorsen 
dedans. Son tendon la conferve fur la partie 
fupérieure du pied. Il marche le long 
du bord interne de celui que le pouce re- 
coit du court extenfeur commun des or- 
teils ou du pédieux , & après avoir tra- 
verlé la longueur de la premiere pha- 
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lange du pouce à laquelle il s'attache par 
des espanfons aponévrotiques qui naiflent 
de fes bords , il va fe terminer à l’extré- 
mité poftérieure & à la face convexe de 
la feconde. 

Les connexions de lextenfeur propre du 
pouce viennent d’être expofées. Ce mufcle 
étend la feconde phalange du pouce fur 
la premiere , celle-ci fur le premier os 
du métatarfe , & lorfau’elles font retenues 
par les mufcles deftinés à les fiéchir, il 
exerce fon a&tion fur le pied qu'il entraine 
fur la jambe dans le même fens que le 
jambier antérieur. Il peut aufi comme 
ce mufcie, fléchir la jambe fur le pied, 
la maintenir dans fa rectitude , la re- 
drefler quand elle a été renveïlée en ar- 
riere, êcc. &c. 


Du loeng Extenfeur commun des orteils. 


Le long extenfeur commun des orteils 
a la même forme & la même fituation que 
les mufcles dont on vient de parler, Il eft 
étendu entre le tibia & les quatre derniers 
orteils. 

Ce mufcle s'attache fupérieurement à 
la partie antérieure & externe du tibia, 
au deflous du condyle du même côté , au 
ligament interofleux , aux cloifons qui le 
féparent d'avec fe jambier antérieur , & 
le moyen & le long péroniers , au bord 
interne du péroné entre Pextenfeur propre 
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du pouce & le moyen péronier , jufqu’à 
la partie inférieure de la jambe, & la 
face interne de l’aponévrofe fous laquelle 
il et renfermé, Il eft mince à fes extré- 
mités & plus épais à fa partie moyenne. 
On le trouve divifé dès fa premiere ori- 
gine en trois portions qui fe terminent 
chacune par un tendon. Celle qui eft la 
plus proche du tibia cefle dêrre charnue 
plutot que les autres. Son tendon com- 
mence très haut à fa face poftérieure , & 
ne fe montre à l’antérieure que vers la 
partie moyenne de la jambe. Celle aui la 
fuit devient auh tendineufe de très-bonne 
heure ; mais fon tendon répond à fa face 
antérieure, Elle eft long-temps cachée der- 
riere Les deux premieres. La chair ne quitte 
fon tendon que deux pouces plus bas qu’à 
celle dont on vient de parler. La troifieme 
enfin donne naïffance au fien versle milieu 
de la jambe. 

Les trois tendons du long extenfeur com- 
mun des orteils defcendent obliquement 
de dehors en dedans, Ils paflent fous le li- 
gament annulaire de la jambe , & font 
reçus dans une coulifle qui leur eft com- 
mune avec celui du petit péronier, Lor{- 
qu'ils font arrivés fur la convexité du pied , 
ils traverfent les deux branches du liga- 
ment annulaire qui s’y trouvent , & fe 
portent de dedans en dehors le long du 
tarfe & du métatarfe , aux quatre orteils 
qui fuivent le pouce, Le premier fe divife 
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en deux bandelettes qui vont au premier 
& au fecond; le fecond va autroilieme, 
& le troifieme au quatrieme, Ils s’appla- 
tiflent & fe joignent au bord interne du 
tendon du court extenfeur commun ou du 
pédieux. Ces tendons reçoivent fur la pre- 
miere phalange des orteils les fibres apo- 
névrotiques des mufcles lombricaux , & 
celles des interofleux fupérieurs & infé- 
rieurs. , & forment avec eux des gaines 
aufi larges que los qu’elles recouvrent. 
Enfin ils fe divifent , comme à la main, 
en trois portions, une qui pale directement 
fur l’articulation de la premiere phalange 
avec la feconde , & qui s'attache à l'ex- 
trémité poftérieure de cette derniere , & 
deux autres qui fe rejoignent fur la feconde 
pour aller enfemble à la troifieme. 

Le long extenfeur commun des orteils a 
des connexions avec le jambier antérieur, 
avec l’extenfeur propre du pouce, & avecle 
long , le moyen & le court péroniers , entre 
lefquels il eft firué. Ses tendons en ont aufi 
avec le court extenfeur commun & avec 
ceux des mufcles iombricaux & interoffeux. 
Il étend les troifiemes phalanges fur les fe- 
condes , les fecondes fur les premieres , & 
même celles-ci fur les os du métatarfe , 
quoique fes tendons n’aillent pas s’y fixer , 
parce qu'ils font affujetiis & retenus de la 
maniere qui a été expolée il n’y a qu'un 
moment, Lorfque les doigts font retenus 
par leurs mufcles fléchiffleurs , le long 
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eytenfeur agit fur le pied & fur la jambe 
qu'il féchitréciproquement Pun fur l’autre, 
À peu près comme le jambier antérieur & 
l’exrenfeur propre du pouce, Il ne faut pas 
omettre de remarquer que les tendons de 
ce mufcle ayant fur le pied une direction 
oblique de dedans en dehors, ils ne peuvent 
opérer une extenfion directe des doigts 
qu'ils entraînent du côté du pouce. 


Du court Péronier. 


Les trois mufcles péroniers font ainít 
nommés , parce qu'ils ont une direction à 
peu près femblable à celle du péroné fur 
Jequel ils font couchés, Leur forme ne 
difere pas de celle des mufcles précédents , 
& ils font étendus entre le péroné & divers 
os du pied. 

Celui dont il s’agit ici eft le plus anté- 
sieur, Il eft fitué à la partie antérieure , 1n- 
flrieure & externe de la jambe, au bord 
externe du long extenfeur commun des 
orteils auquel il eft fi intimément uni , 
que l'on croiroit qu'il en fait partie, Ses 
attaches font à un peu plus de la moitié 
inférieure de la face antérieure du péroné 
& à la partie voifine du ligament inter- 
offeux , par des fibres qui paroiflent en- 
tiérement charnues, Il tient auñfli en dehors 
\ une cloifon qui le fépare d’avec le moyen 
péronier. Ce mufcle , mince d’abord , de- 
vient épais enfuite , & fe termine interieu- 
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sement par un tendon qui pañle fous le Ît- 
gament annulaire de la jambe avec ceux 
du long extenfeur commun des orteils. Ce 
tendon giitle fur le ligament annulaire du 
pied , après quoi il fe détourne en dehors, 
palle fur le court extenfeur commun des 
orteils ou pédieux dont il croife la direc- 
tion , s’élargit à fon extrémité , & fe ter- 
mine enfin par une large aponévrofe qui 
le fixe au coté externe de l'extrémité pof- 
térieure ou de la bafe , puis de la moitié 
poftérieure de la longueur du cinquieme 
os du métatarle, 

Les connexions du court péronier vien- 
nent d'être expolées. Ce mufcle fléchit le 
pied fur la jambe; mais en même temps 
il releve davantage fon bord externe que 
linterne , & porte un peu la pointe du 
pied en dedans, Il peut aufi fléchir la 
jambe fur le pied , l'empêcher de fe ren- 
verfer en arriere , & contribuer par con- 
féquent à la fermeté de la jonction qui 
unit Les deux parties dans la ftation & dans 
la progreflion , & même ramener en 
devant de la jambe fur le pied quand elle 
a été inclinée en arriere. Le rapport de ce 
mufcle avec le long extenfeur commun des 
erteils eft tel , que lorfque l’un des deux 
et plus épais qu’à l'ordinaire , l’autre eft 
beaucoup plus mince, 
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Du long Péronier. 


Le long péronier eft plus long que les 
deux autres Ce mufcle commence à la 
partie fupérieure | antérieure & latérale 
externe du tibia au deflous de fon condyle , 
& près de l’attache fupérieure du long ex- 
tenfeur commun des orteils. Il embraffe 

nfuite la partie fupérieure & externe du 
péroné , & fe fixe à route la face externe 
de cèt os , jufqu'à quatre pouces au deffus 
de la malléole externe, Le long péronier eft 
encore attaché aux cloifons qui le féparent 
d'avec le long extenfeur commun des or- 
teils; & en arriere d'avec le foléaire & 
le long fléchifleur du pouce , & à Papo- 
névrofe qui le couvre, Sa partie fupérieure 
eft long-temps aponévrotique , fur-tout en 
arriere. Après cela il devient charnu , & 
prend une épaifleur confidérable., Il fe ter- 
mine inférieurement par un tendon applati 
qui commence affez haut , mais qui ne fe 
montre entiérement à découvert qu'un peu 
au deffous de la partie moyenne dela jambe, 
Ce tendon répond au bord externe & pof- 
térieur du mufcle, & fa chair accom- 
pagne du côté oppolé , jufqu’à trois pouces 
de la partie inférieure de la malléole ex- 
terne, Il ełk d’abord mince & large , mais 
il s’épaifit & fe rétrécit beaucoup dans la 
fuite. 

Le long péronier & fon tendon defcen. 
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dent un peu obliquement en arriere, Le 
tendon palle derriere la malléole externe, 
où il eft reçu dans une coulifle cartilagi- 
neufe qui lui et commune avec ceiui du 
moyen péronier, & retenu par une efpece 
de ligament annulaire, Quand il eft par- 
venu au calcanéum , il quitte le tendon 
du moyen péronier & pañle fur une facette 
de la face externe de cet os , qui lui eft par- 
ticuliere, Il s'engage bientôt entre le bord 
externe du pied & le mufcle abducteur du 
petit orteil, & fe porte dans la goutticre 
creufée au devant de l’éminence oblique 
de la face inférieure du cuboïde, Sa direc- 
tion alors eft oblique de dehors en dedans 
& d’arriere en avant, Il eft aflujetti par 
une fubftance ligamenteufe très forte qui 
recouvre la gaine dont il s’agit , & va 
enfin s'attacher à la partie inférieure & ex- 
terne de l’extrémité poftérieure du premier 
os du métatarfe, & un peu à la partie voi- 
fine du grand os cunéiforme, On y re- 
marque divers nœuds aux endroits où il 
eft le plus expofé aux frottements, derriere 
la malléole externe , vis-à-vis de la facette 
de la face externe du calcanéum, & fous Pé- 
minence du cuboïde, Ce dernier eft le plus 
épais , & très ordinairement d’une con- 
fiftance offeufe , & qui permet de le mettre 
au nombre des os féfamoïdes. 

Outre les connexions du long péronier 
qui viennent d’être expofées, ce mufcleena 
beaucoup avec le moyen dont il embrafle 
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& couvre la partie fupérieure. Ses ufages 
font détendre le pied fur la jambe , mais 
en tournant fa pointe en dehors , & en 
portant le premier os du métatarfe, & avec 
Jui tout le bord interne du pied , en bas. 
L'extenfion directe du pied s'exécute dans 
la jonction de l’aftragale avec la partie in- 
férieure de la jambe , & fon inflexion en 
dehors & en bas dépend de celle de Faf- 
tragale avec le fcaphoïde , & du calca- 
néum avec la face poftérieure du cuboïde, 
Le long péronier peut aufi renverter la 
jambe en arriere fur le pied’, la redreffer 
quand elle a été entraînée dans la flexion , 
& la maintenir droite quand elle ne seft 
pas éloignée de la direction qui lui eft 
naturelle, Ainf il agit fort utilement dans 
la ftation , la progreffion, &c. 


Du moyen Péronier. 


Le moyen péronier occupe les deux tiers 
inférieurs du péroné à la face antérieure, 
puis à la face poftérieure & externe du- 
quel il s'attache , jufqu’à la malléole mê- 
me, Heft aufi fixé aux cloifons aponé- 
vrotiques qui le féparent d’avec le long 
extenfeur commun des orteils, le petit 
péronier, & le long fléchifleur du pouce. 
Ce mulcle eft. étroit & mince d’abord , 
mais il s'élargit & s’épaiflit beaucoup en 
defcendant, Il produit de bonne heure le 
tendon qui le termine par en bas. Ce ten- 


http://rcin.org.pl 


00 TRAITÉ D'ANATOMIE. 
don , après avoir été fort large, fe rétrécit 
& devient en même temps plus épais. Il 
répond à la face poltérieure & externe du 
mufcle , dont la chair ne celle de l'accom- 
pagner qu’à la partie inférieure dela jambe. 
Quand il y eft parvenu , il pafle derriere 
la malléole externe où il eft reçu dans la 
même coulifle que le tendon du long pé- 
ronier, Enfuite il traverle le calcanéum 
arriere en avant & de haut en bas, en 
gliffant fur une facette de cet os qui eft 
fupérieure à celle qui tran{met le long pê- 
ronier , puis il marche le long du bord 
externe de la face fupérieure du cuboïde, 
jufqu’à la partie fupérieure & poitérieure 
du tubercule qui fe voit à l'extrémité pof- 
térieure du cinquieme os du métatarfe. 
Le moyen péronier eft en grande partie 
couvert par le long. Il a quelques con- 
nexions avec le long extenfeur commun 
des orteils, le petit péronier, & le long 
fléchifleur du’ pouce. Ce mufcle étend le 
pied fur la jambe , & en quelques occa- 
fions la jambe fur le pied, de la même 
maniere , & avec la même obliquité que le 
long péronier. Il peut aufi comme lui, 
la redrefler & la maintenir dans fa recti- 
tude naturelle. D'ailleurs, comme il s'at- 
tache à la partie poftérieure & externe du 
cinquieme os du métatarfe , il tire cet os 
en arriere , & par conféquent il éloigne fon 
extrémité antérieure de celle du quatrieme, 
celle-ci de l'extrémité voifine du troifieme , 
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& de cette maniere il élargit la plante du 
pied. 


Des Mufiles fitués à la partie poflérieure de 


la jambe. 


Les mufcles fitués à la partie poftérieure 
de la jambe font les jumeaux ou gaftroc- 
némiens & le plantaire grêle , puis ie po- 
plité & le foléaire qui paroiflent former 
une feconde couche , & le long fléchifleux 
du pouce , le long fléchifleur commun 
des orteils & le jambier poftérieur qui 
font placés au devant des autres fur la 
face poftérieure du tibia & du péroné , & 
qui en font une troifieme. Les trois pre- 
miers, le cinquieme & le huitieme meu- 
vent le pied fur la jambe , & la jambe fur 
le pied. Le quatrieme fert avec les trois 
premiers aux mouvements de la jambe fur 
Ja cuifle & de la cuifle fur la jambe; & les 
deux autres , c’eft-à-dire le fixieme & le 
feptieme font particuliérement deftinés à 
mouvoir les doigts ou orteils. Ces mulcles 
font enveloppés d’une aponévrofe de peu 
d’épaifleur qui vient de la partie inférieure 
& poftérieure du fafcia lata , & qui eft 
fortifiée par quelques fibres détachées des 
tendons du couturier , du grêle interne., 
du demi-nerveux , du demi-membraneux 
& du biceps. Le peu d’épaifleur de cette 
aponévrofe qui ne leur fournit aucunes 
attaches , qui ne s’interpole point entre 
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eux, & qui difparoît bientôt en fe con- 
fondant vers le bas de la jambe, avec le 
tifu cellulaire qui fe rencontre au deflous 
des téguments , fait que l’on n'y apporte 
ordinairement qu’une attention fort mé- 
diocre. 


Des Jumeaux ou Gaflrocnémiens, 


Les jumeaux ou gaftrocnémiens font 
deux mufcles allez femblables qui forment 
une partie de l’épaifleur de la jambe , & 
qui font fitués au deflous de fes téguments, 
depuis les condyles du fémur jufqu’à la 
partie poftérieure du calcanéum, 

L'un d’eux eft interne & l’autre externe, 
Le premier eft le plus épais & le plus long. 
Il eft attaché fupérieurement un peu au 
deflus de la partie poftérieure du condyle 
interne du fémur , par un tendon épais & 
fort , plus long vers fon bord interne que 
vers l’externe , qui tient fortement à la 
capfule articulaire du genoux, & qui y eft 
aflujetti aufi bien qu'au tendon du demi- 
tendineux par une membrane capfulaire, 
de la nature de celles qui ont été fi fou- 
vent décrites, Ce tendon dégénere en une 
large aponévrole qui defcend en arriere 
jufqu’au bas de la portion charnue du 
mufcle , principalement du côté interne, 

Le jumeau externe eft fixé à la partie 
poftérieure du condyle externe du fémur, 
par un tendon moins épais & plus court 
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Que celui du jumeau interne , lequel def- 
cend le long de fon bord externe , & qui 
s’'épanouit de même en arriere par une 
aponévrofe dont la largeur & la longueur 
font moins confidérables. 

Les deux mufcles jumeaux s’élargiffent de- 
puis leur origine jufqu’à lai partie moyenne 
de la jambe , au delà de laquelle ils fe ré- 
tréciflent de nouveau. Ils fe terminent tous 
deux inférieurement par un large tendon 
aponévrotique qui s’écend fur leur face an- 
térieure, & qui monte très-haut , fur-tout 
du côté interne, Ces tendons s’uniflent par 
en bas à la partie pofltérieure du muicle 
{oléaire , l’externe plutôt que l’interne , & 
ls s’y joignent d’une maniere fi intime, 
qu'ils ne font qu'un feul corps avec lui, 

L'union des jumeaux avec le foléaire eft 
la plus forte & prelque unique connexion 
de ces mufcles. Ils en ont cependant en- 
core avec le plantaire grêle & avec le po- 
plité qu'ils recouvrent. Leur ufage ei 
d'étendre directement le pied fur la jambe, 
ce qu'ils font avec d'autant plus de force 
qu'ils agiflent concurremment avec le fo. 
léaire, & que le tendon qu'ils forment sin- 
fere très-loin du centre de l'articulation de 
Paftragale avec la partie inférieure du tibia 
& du péroné, Ces mufcles renverfent auffi 
la jambe fur le pied ; ils la maintiennent 
dans fa rectitude pendant la ftation , & 
peuvent ly ramener lorfqu'elle a été flè- 
chie en avant. Leurs atraches à la partie 
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inférieure du fémur les rendent propres à 
fléchir la jambe fur la cuifle & la cuifle 
fur la jambe , ou plutôt à maintenir la 
flexion de ces deux parties l’une fur l’autre. 


Du Plantaire gréle. 


Le nom que porte ce mufcle lui aura 
fans doute été donné , parce qu’on {e fera 
perfuadé qu'il contribuoit à la formation 
de laponévrofe qui regne fous le pied, 
comme le palmaire grêle contribue à for- 
mer celle qui fe voit au dedans de la main ; 
mais fon tendon ne va pas jufqu’à cette 
aponévrofe , & au lieu de fe fléchir fous le 
pied , il fe fixe à la partie poftérieure, 
interne & un peu fupérieure du calca- 
néum, 

Le plantaire grêle eft fitué fupérieure- 
ment entre les jumeaux , & s'étend depuis 
le bas du fémur jufau’à Pos du talon. Il 
s’atrache à la partie poftérieure du condyle 

xterne du fémur par des fibres qui pa- 
-roiflent entiérement charnues. Ce mufcle 
‘et auf fixé à la capfule articulaire du 
genou. Il defcend obliquement de dehors 
en dedans , le long du bord fupérieur du 
jumeau externe, & après avoir parcouru 
trois pouces & demi de chemin , il produit 
le tendon grêle & alongé qui le termine. 
Ce tendon palle entre le jumeau interne & 
le {oléaire, Lorfqu’il eft arrivé à lendroit 

où 
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où commence celui que forment ces mul 
cles , & qui eft connu fous le nom de 
tendon d'Achille | il fe colle à fon bord 
interne & un peu à fa face antérieure & 
l'accompagne dans toute fa longueur, Ce 
dernier eft creufé & comme cannelé pour 
le recevoir. Leur union eft très-intime par 
en bas. 

Les connexions du plantaire grêle ont 
été fufhfamment expolées. Ce mufcle, quoi- 
que très-foible , a fans doute les mêmes 
ufages que ceux auxquels il eft uni; caril 
arrive fouvent que {on tendon fe rompt 
lorfque le pied porte à faux , ce qui oblige 
à mettre les mulcles extenfcurs du pied 
dans une contraétion forte & fubite pour 
foutenir le poids du corps. Il agit aufi 
fur la capfule du genou , & la tirant en 
arriere , 11 l'empêche d'être pincée dans la 
Rexion de la jambe fur la cuifle ou de la 
cuifle fur la jambe, 


Du Poplité. 


Le poplité eft un petit mufcle de forme 
triangulaire , fitue profondément à la par: 


tie poftérieure & fupérieure de la jambe, 


au devant des jumeaux & du plantaire 
grêle , & étendu entre la partie inférieure 
du fémur & la partie fupérieure du tibia, 
Ii eft arraché fupérieurement à la partie 
érieure du condyle externe du fémur & 
a face poftérieure de la caplule articu. 
Tome J. Y 
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lairedu genou , par un tendon large & 
épais. Ce tendon regne aflez long-temps 
fur fa face antérieure , & pafle fur une cou- 
life cartilagineufe pratiquée derriere la 
tête du péroné , à laquelle il eft aflujetti 
par une caplule particuliere. Le poplité 
defcend enfuite obliquement de dehors en 
dedans pour fe fixer à la partie fupérieure 
& poltérieure du tibia, & principalement à 
fon bord interne , jufqu’à la ligne oblique 
qui s'y remarque. Il eft prefque enticre- 
ment charnu à fa partie inférieure , excepté 
à fa derniere extrémité où il redevient 
tendineux. Ses fibres ont différentes direc- 
tions, Les premieres font prefaue tranf- 
verfales, Celles qui fuivent font plus obli- 
ques , & les inférieures approchent de la 
perpendiculaire, 

Outre les connexions que le poplité a 
avec les jumeaux & le plantaire grêle au 
devant defquels il eft caché, il en a auf 
quelques-unes avec le foléaire qui s'at- 
tache avec lui à la ligne oblique dela partie 
fupérieure & poftérieure du tibia.Ce mufcle 
aide à fléchir la jambe fur la cuifle & la 
cuifle fur la jambe. Il tire aufli en ar- 
riere la capfule du genou, pour la mettre 
à l'abri du froifiement qu’elle pourroit 
éprouver dans les grands mouvements de 
cette jointure, D'ailleurs, quand la jambe 
eft fiéchie , il entraîne le condyle du tibia 
en arriere & fait tourner cet os fur lui- 
même de devant en dedans de maniere à 
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porter la pointe du pied vers le pied op- 
poié , & à contre-fens de la courte por- 
tion du biceps dont il devient l’antagonifte. 


Du Soléaire. 


Lefoléaire ek un mufle large , épais, 
applati, fitué à la partie poftérieure de la 
jambe, au devant des jumeaux, & qui 
s'étend de la partie fupérieure du tibia & 
du péroné , au calcanéum. Il tire fon nom 
de fa figure , qui elt femblable à celle de 
la plante du pied ou à la femeile d’un 
foulier. 

Ce mufcle tient fupérieurement à la partie 
poftérieure de la tête du péroné par des 
fibres tendineufes alez courtes en arriere 
& très longues en avant , puis à la face 
poilérieure du quart fupérieur de cet os. H 
et auf fixé à la ligne oblique de la partie 
füupérieure & poftérieure du tibia qui donne 
attache au bord inférieur du poplité & en- 
fuite le long du bord interne du même os 
dans une étendue de deux pouces, Sa par- 
tie fupérieure forme une pointé moulle ; 
mais il s'élargit beaucoup jufqu'au milieu 
de fa longueur , après quoi il fe rétrécit, & 
commence à produire le tendon qui le ter- 
mine paren bas. Ce tendon ef formé de 
Paflemblage d’un grand nombre de fibres 
aponévrotiques qui s'étendent {ur prefque 
toute fa face poftérieure, & n’eftrotalement 
abandonné de la chair qu'auprès du cal- 
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canéum, Il reçoit un peu au deflous du 

silieu de la jambe , ceux des mufcles ju- 
meaux qui fe collent à fa face poftérieure, 
& qui s'y uniflent très-intimément. Ces 
trois mufcles forment enfemble un tendon 
étroit à {a partie moyenne & large à fes 
deux extrémités , que l’onnomme letendon 
d'Achille. L’épaifleur en eft fort confidé- 
rable. IL defcend vers le calcanéum , & fe 
termine à fa partie poftérieure & inférieure, 
après avoir gliflé fur une facette cartilagi- 
neufe qui fe voitun peu au deflus, & à 
laquelleil eft aflujetti par une capfule mem- 
braneufe, 

Les principales connexions du foléaire 
ont été expolées. Ce mufcle a les mêmes 
fonctions que les jumeaux, excepté que, 
comme il ne s'étend pas jufqu’au fémur , 
il ne contribue en rien à la flexion de la 
jambe fur la cuifle, & de la cuifle fur La 
jambe, 


Du long Fléchiffeur du pouce. 


Le long fléchifilcur du pouce eft un 
mufcle de forme alongée qui eft couché 
obliquement & profondément le long de 
la partie poliérieure de la jambe , & qui 
s'étend du péroné à la feconde phalange du 
pouce. 

Ce mufcle eft étroit & mince en haut, 
& {e fixe par des fibres prefque entiérement 
charnues à la partie poltérieure des trois 
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quarts inférieurs du péroné, jufqu’à un 
grand pouce de l'extrémité de la malléole 
externe, Il s'épaiffit & s'élargit en defcen- 
dant, & s'attache aux cloifons aponévro- 
tiques qui le féparent du long & du moyen 
péronier en avant, & du jambier poftérieur 
en arriere, Ses fibres ont une direction 
oblique. Elles viennent fe rendre à un ten- 
don qui regne fur prefque toute fa lon- 
gueur, mais qu’elles couvrent de tous côtés. 
Ce tendon ne paroît à découvert qu'à un 
pouce de la jointure du pied , encore la 
chair l’accompagne-t-elle jufqu'à cette 
jointure. Il fe porte obliquement de dehors 
en dedans , palle derriere la partie infé- 
rieure du tibia, s'engage dans la coulifle 
qui fe trouve fur Le bord poftérieur de Paf- 
tragale , & y eft retenu par une forte de 
ligament annulaire, Quand il a traver 
cette coulifle , il va gagner la voûte in- 
terne du calcanéum , fous laquelle il paffe 
au deflus de labducteur du pouce, Il 
marche fous le bord interne du pied , & 
fe glifle dans la canelure que forment les 
deux portions du court fléchifleur, On le 
voit enfuite s'engager entre les deux os 
féfamoïdes qui fe trouvent dans l’articula- 
tion du premier os du métatarfe avec la 
premiere phalange du pouce , entrer dans 
la gaîne ligamento-cartilagineufede la face 
* inférieure de cette phalange , paller fur 
l'articulation qui Punit avec la feconde , & 
fe terminer enfin à la face interne & à Vex- 
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trémité poftérieure de cewe feconde, Le 
tendon du long fléchifleur du pouce croile 
celui du long Aéchifleur des orteils fous 
la voûte du calcanéum. Il pañle au detlus, 
& lui donne une languette cendineufe qui 
s'y porte d'arriere en avant, Souvent il en 
reçoit une qui vient sy rendre dans la 
même direction, Il s’arrondit à fon pal- 
fage fous la premiere phalange , à laquelle 
il et aflujetti par une membrane molle 
& lâche, On y apperçoit aufli une trace 
de divifion , comme s’il étoit fait de deux 
bandelettes adoflées l’une à Pautre, Enfin 
ii s'élargit à fa derniere extrémité. 

Les connexions du long fléchifieur du 
pouce ont été expofées, Ce mufcie fléchir 
la feconde phalange de ce doigt fur la 
premiere, & celle-ci fur le premier os du 
imétatarfe, Lorfque les extenfeurs du pouce 
Pempêchent d'exercer cette action , il en- 
traîne le premier os du métatarle , & le 
grand os cunéiforme qui le foutient fur le 
{caphoïde, & cet os fur la partieantérieure 
ce l’aftragale, & les portant en bas, il courbe 
le pied fur fa longueur , & approche les 
doigts du talon, Ce mufcle peut auf éren- 
dre le pied furla partie inférieure de la 
jambe, mais alors il en abaïfie plus for- 
tement le bord interne que l’externe, Il y 
a des cas dans lefquels il ramene la jambe 
fléchie en avant fur le pied dans fa direc- 
tion naturelle , d’autres où il y maintient, 
& d’autres enfin où il la renverfe en ar- 
Teie, | 
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Du leng Fléchifleur commun des orteils. 


Ce mufcle , dont la forme eft femblable 
à celle du précédent, et couché lelong 
de la: partie poftérieure de la jambe , & 
il s'étend du tibia à la troifieme phalange 
des quatre orteils qui fuivent le pouce, 

il eft charnu par en haut , & tendineux 
par en bas. Ses attaches font à la face pof- 
térieure du tibia du coté interne, depuis 
Péminence oblique de cet os, à laquelle 
le bord inférieur du mufcle poplité vient 
fe fixer , jufqu’à fon quart inférieur. Il 
tient auf à l'aponévrofe qui couvre en 
arriere le jambier poñérieur, Ses fibres, 
dont la direction eft oblique , tombent 
de coté & d'autre fur un tendon qui regne 
far toute fa longueur, Cetendon ne com- 
mence à paroitre qu'à deux grands pouces 
au deflus de la malléole interire , mais la 
chair du mufcle l'accompagne plus loin, 
Il croife un peu celui du jambier poitérieur, 
derriere lequel il pafie avant d'arriver à la 
malléole, Quand il y eft parvenu, il fe guille 
derriere cette éminence où il eft reçu 
dans une coulifle cartilagineufe , & retenu 
par une efpece de ligiment annulaire, Il 
defcend enfuite fous la voûte du calca- 
néum, Là il croife la direction du tendon 
du long fléchifleur du pouce avec lequel 
il communique , comme il a été dit dansla 
defcription de ce muicle , & fe porte en 

ZX iy 


http://rcin.org.pl 


#09 TRAITÉ D'ANATOMIE. 


dehors vers le milieu de la longueur du 
pied. Il s’applatit & s’élargit , après quoi 
il fe divife en quatre bandelettes qui 
s’écartent les unes des autres, & qui vont 
gagner les têtes des quatre derniers os du 
métatarfe, Lorfque ces bandelettes y font 
arrivées , elles fortent deflous l’aponévrofe 
plantaire avec les tendons du court flé- 
chifleur commun des orteils , pour sen- 
gager enfemble dans la gaine ligamento- 
caitilagineufe qui fe trouve à la face in- 
férieure des deux premieres phalanges de 
chacun des doigts. Elles traverfent les ou- 
vertures pratiquées à travers les tendons 
du court fléchifleur commun , & vont 
enfin fe déterminer à la bafe des troifie- 
mes phalanges. 

Le tendon du long fléchifleur commun 
des orteils sunit , vers le milieu de la lon- 
gueur du pied, & avant de fe diviler, avec 
une portion muiculeufe de forme plate 
& quarrée , mais un peu plus longue que 
large qui en eft comme l’accefloire, Cette 
portion naît obliquement de la partie an- 
térieure , fupérieure & interne de la tu- 
bérofité externe du calcanéum, puis des 
ligaments répandus fur la face antérieure 
de cet os , par des fibres moins long-temps 
tendineufes en dehors qu’en dedans, Elle 
eft prefque entiérement charnue , excepté 
le long de fon bord interne , & {e porte 
arriere en avant, & de dehors en de- 
dans jufau'à la face fupérieure & au bord 
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externe du tendon du long fléchiffleur com- 
mun des orteils où elle fe termine LOA 
ayec lequel elle fe joint , à Pendroit qui 
a été déligné. 

Ce muicle a des connexions avec le 
jambier poftérieur & avec le court fléchif. 
feur commun des orteils, Outre cela, les 
bandelettes qui réfultent de la divifion de 
fon tendon , donnent naïflance aux muf. 
cles lombricaux , comme les tendons du 
profond aux lombricaux de la main. Son 
principal ufage eft de fléchir les troifiemes 
phalanges des orteils fur les fecondes. Ce- 
pendant il agit aufli fur celles-ci & fur 
les premieres. L’obliquité de la dire@ion 
fuivant laquelle il entraîne les doigts , ef 
corrigée par celle de fon accefloire qui 
marche de dehors en dedans , au lieu qu'il 
fe porte de dedans en dehors. Cette por- 
tion mufculeufe augmente encore fa force. 
Le long fléchiffleur commun des orteils 
peut aufli courber le pied fur fa longueur , 
l'écendre fur la partie inférieure de la 
jambe , & réciproquement la jambe fut 
le pied, Il la maintient dans la ftation , 
& la redrefle quand elle a été entraînée 
en devant, 


Du Jambier poflérieur. 


Le jambier poftérieur et couché der. 
tiere le tibia & le péroné, & s'étend de 
ces os au fcaphoïde & au premier os cu- 
néiforme, mt 
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Ce mufcle tient par des fibres tendi- 
neules à la face poftérieure & au bord 
externe du tibia, depuis l’infertion du mut- 
cle popiité, jufqu’à deux pouces au deflous. 
Il eft auli attaché à la face poftérieure 
de la partie voifine du péroné, puis plus 
bas à celle du ligament interoffeux, juf- 
qu’à la partie inférieure de la jambe, Quel- 
ques-unes de fes fibres fe fixent encore à 
la face antérieure de laponévrofe qui le 
recouvre, & qui eft interpolée’ entre le 
long fléchifleur commun des orteils & lui , 
& d’autres , en beaucoup plus grand nom- 
bre , à celle qui fépare fon bord externe 
d'avec le long fléchifleur du pouce. Elles 
font toutes obliques , & viennent fe ren- 
dre à un tendon caché dans fon épaifleur , 
& qui monte près de fon extrémité fupé- 
rieure, Vers le milieu de la longueur du 
tibia , ce tendon commence à paroître à 
la face antérieure & au bord interne du 
mufcle feulement, étant accompagné en 
arriere de la chair qui ne le quitte que 
Vers la malléole interne. Il pañle derriere 
cette maliéole dans une couliffe qui lui 
eft particuliere, & qui eft plus antérieure 
que celle qui tranfmet le tendon du long 
fléchifleur commun des orteils , & il y 
eft retenu par une efpece de ligament an- 
nulaire, Sa largeur augmente beaucoup 
dans cette coubifle, & continue à deve- 
nir de plus en plus confdérable, jufqu’à 
fa derniere infeition, Il fe porte le long 
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du! bord interne du, pied où il eft retenu 
dans une coulifie qui lui permet de couler 
librement, Vis-à-vis de la partie inférieure 
& interne du fcaphoïde, il renferme un 
os féfamoïde , au delà duquel il s’infere en 
partie au fcaphoïde même , & en partie au 
bord inférieur du premier os cunéiforme , 
fur lequel il fe continue , en allant gagner 
l'articulation de cet os avec le premier 
os du métatarle, 

Le jambier poftérieur n’a guere de con- 
. nexions qu'avec le long fléchifleur com- 
mun- des orteils, & avec le long fléchif. 
feur du pouce, Il eft un de ceux qui meu- 
vent le pied fur la jambe & la jambe fur 
le pied, Il porte l’un vers l’autre en de- 
dans , fans les étendre ni les fléchir, Dans 
la ftation , ce mufcle maintient la jambe 
fur le pied dans fa re&itude naturelle, 


Des Mufcles fitués à la face fupérieure du 
pied, 2 


Les mufcles fitués à la face fupérieure 
du pied, font le pédieux ou le court ex- 
tenfeur commun des orteils, & les in- 
terofleux fupérieurs. Le premier eft cou- 
vert d’une toile aponévrotique très mince 
qui vient de la jambe , & eft bridé par le 
ligament annulaire du pied. Il et auff 
fuperfiċiel, au lieu que les autres font 
ftués plus profondément, Leur nom in- 
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dique aflez les parties aux mouvements 
defquelles ils font deftinés. 


Du Pédieux. 


Le pédieux ou le court extenfeur com- 
mun des orteils eft un mufcle de peu de 
longueur , mais aflez large , couché obli- 
quement fur la face fupérieure du pied, 
& étendu entre le calcanéum & la partie 
voifine de Paftragale, & les dernieres pha- 
langes des quatre premiers doigts ou or- 
teils, compris le pouce, Il eft attaché 
en arriere par des fibres tendineules, de 
peu de longueur à la face externe de la 
grolle apophyfe du calcanéum , puis à la 
partie {upérieure & antérieure d’un liga- 
ment qui, de la partie inférieure , an- 
térieure & interne du tibia, defcend obli- 
quement en devant & en dehors vers la mê- 
me apophyle, jufques vis-à-vis de la partie 
interne de l’aftragale, Sa largeur , en cet 
endroit, et aflez confidérable, mais elle 
augmente encore à mefure qu'il fe porte 
en avant , ce qu'il fait dans une direc- 
tion très oblique de dehors en dedans, 
Il ne tarde pas à, fe divifer en quatre por- 
tions inégales , dont les deux internes font 
les plus grofles & les plus courtes, & les 
. deux externes les plus minces & les plus 
longues. Chacune renferme un tendon 
{ur lequel les fibres viennent fe rendre obli- 
quement, qui paroît d’aflez bonne heure, 
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mais que la chair accompagne fort loin. 
Ces tendons croifent ceux du long ex- 
tenleur commun de dehors en dedans , 
& pallent deflous, prefque vis-à-vis de lex- 
trémité poitérieure des os du métatarfe, 
Ils s’avancent vers les extrémités anté- 
rieures de ces os, & enfuite fur les pre- 
mieres phalanges des doigts auxquels ils 
appartiennent, Quand ils y font parvenus , 
ils fe placent au côté interne de ceux de 
lextenfeur commun des doigts, sy unif- 
{ent très intimement, & fe terminent 
avec eux , comme il a été dit ci-deflus, 

Le mufcle pédieux n’a d’autres conne. 
xions qu'avec les tendons du long exten- 
feur commun des doigts, & celui du petit 
péronier qui le bride près de fa naïflance, Il 
étend les quatre premiers doigts & les 
porte en même temps en dehors du coté 
du petit bord du pied. Par ce moyen, 
il corrige l’obliquité des tendons du long 
extenfeur qui les portent en dedans & au 
côté du pouce, & le mouvement qui ré- 
{ulte de l’action combinée de ces deux 
mulcles , eft une exrenfion directe, 


Des interoffeux fupérieurs. 


Les interoffeux fupérieurs font fitués 
entre les cinq os du métatarfe. Ils font 
au nombre de quatre, & reflemblent beau- 
coup aux interofleux externes de la main, 
c’eft-à-dire qu'ils font compofés de deux 
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portions dont les fibres ont des attaches 
Xune dire tion différente, & qui fe réu- 
niflent d'arriere en avant pour former un 
tendon commun. 

Le premier occupe l'intervalle du pre- 
mier & du fecond os du métararfe, Il tient 
en arriere à la moitié poftérieure & au 
bord externe du premier de ces os, du 
côté de fa face fupérieure feulement, & 
À toute la longueur du fecond qu'il em- 
brale intérieurement jufques vers la face 
inférieure, & vers la plante du pred. Les 
fibres qui naiflent du premier os du mê- 
tatarfe fe portent de dedans en dehors, 
& celles qui tirent leur origine du fecond , 
marchent de dehors en dedans. Elles fe 
réuniflent en formant un angle très aigu 
enavant, & le tendon qui en réfulte va 
au côté interne de la premiere phalange 
du premier orteil , auquel il s'attache en 
partie, après quoi il fe continue le long 
du bord fupérieur de cette phalange , pour 
fe joindre au bord interne des tendons ex- 
tenfeurs qui s’y trouvent, 

Le fecond des interofeux fupérieurs ap- 
partient au côté externe du même doigt, 
Il eft fixé à la partie interne & poftérieure 
du troilieme os du métatarfe , & à toute 
la longueur du côté externe du fecond, 
Ses fibres s’avancent jufques fur la face in- 
férieure de cet os , & même en arriere aux 
ligaments par lefquels fa jonction avec le 
tarle eft affermie. 
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Le troilieme & le quatrieme vont au 
côté externe du troifieme & du quatrieme 
doigt. Ils ont les mêmes attaches refpeéti. 
yes, Le troifieme au coté interne & à la 
partie poftérieure du quatrieme os du mé- 
ratarfe , & à tout le coté externe du troi- 
fieme , & le quatrieme au côté interne & 
à la partie poftérieure du cinquieme os du 
métatarfe, & à tout le coté externe du 
quatrieme. La feule différence que ces 
deux mufcles préfentent , c’eft que vers la 
face inférieure du pied , non feulement ils 
tiennent à la longueur des os du mêta- 
tarfe auxquels ils répondent , mais encore 
à une efpece de ligament qui naît de Pan- 
gle inférieur & externe de ces os, & qui 
donne aulfli attache aux interolleux infé- 
rieurs. 

Les mufcles interoffeux fupérieurs ont de 
fortes connexions avec les inférieurs, Leurs 
tendons s’uniflent fur les doigts avec ceux 
des lombricaux & du long & court exten- 
feurs communs des orteils. Ils ont le même 
ufage que ceux de la main, c’eft-à-dire 
qu'ils fléchiflent les premieres phalanges 
des doigts fur les os du métatarle, qu'ils 
étendent les fecondes fur les premieres , 
& les troifiemes fur les fecondes, & que 
d’ailleurs ils portent le fecond doigt en 
dedans, & ce même doigt, & les deux qui 
fuivent en dehors, 
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Des Mufcles fitués à la partie inférieure du 
pied. 


On trouve au deflous des téguments de 
la partie inférieure du pied une aponé- 
vrofe large & épaifle , femblable , à quel- 
ques égards, à l’aponévrofe palmaire, 
mais qui weft produite par l’épanouifie- 
ment des fibres tendineules d'aucun muf- 
cle, C’eft l’aponévrofe plantaire, Elle com- 
mence à la partie inférieure & poftérieure 
du calcanéum, où elle eft plus étroite & 
plus épaifle que par-tout ailleurs, & s'étend 
en S'élargiffant & en s'aminciflant jufques 
{ous la tête que forme l'extrémité anté- 
rieure des os du métatarfe, Sa forme eft 
en quelque forte triangulaire, Elle eft divi- 
{ée dans toute fa longueur en trois por- 
tions, une moyenne plus confidérable , 
une externe qui left un peu moins , & une 
interne qui eft très mince, 

La portion moyenne tient en arriere à la 
grolle tubérofité ou tubérofité interne du 
calcanéum. Elle s’avance entre les deux 
autres, & s'étend fous les têtes des cinq 
os du métatarfe. Ses fibres rayonnées & 
écartées d’arriere en avant , font à peine 
croifées par quelques fibres tranfverfales, 
Elles fe divifent en cinq languettes qui fe 
fubdivifent chacune en deux autres, lef. 
quelles s'enfoncent profondément de bas 
en haut, pour s'attacher fur les côtés des 
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têtes des os du métatarfe, en laiffant en- 
tre ces os un paflage pour les tendons 
des mufcles lombricaux , pour les vaifleaux 
fanguins & les nerfs, & un autre fous leur 
partie moyenne que traverfent les tendons 
du court & du long fléchiffleur commun 
des orteils. Une cloifon profonde, née 
de cette portion moyenne & des deux au- 
tres , partage le deflous du pied en trois 
loges, une au milieu & deux latérales, 

La portion externe de l’aponévrofe plan- 
taire eft attachée poftérieurement à la petite 
tubérolité ou tubérolité externe du calca- 
néum. Elle fe porte de dedans en dehors 
& d’arriere en avant, fous la moitié pofté- 
rieure de l’adduéteur du petit orteil , & va 
en partie fe fixer à la partie inférieure de 
l'extrémité poftérieure de los du métatarfe 
qui foutient ce doigt , & en partie fe con- 
tinuer & fe perdre fous la partie antérieure 
du mulcle que l’on vient de nommer, Enfin 
la portion interne de cette aponévrofe sé- 
tend d’arriere en avant fous le mufcle ab- 
duéteur du pouce, & s’y perd. Ces trois 
portions, & fur-tout les deux premieres, 
fourniflent des attaches nombreufes aux 
mufcles qui leur répondent, c’eft-à-dire 
au court fléchifleur commun des orteils 
& à l’abduéteur du petit doigt. 

Les mufcles fitués à la partie inférieure 
du pied & au deflus de l’aponévrofe plan- 
taire, forment comme trois couches pla- 
cées les unes au deflus des autres. La plus 


http://rcin.org.pl 


22 TRAITÉ D'ANATOMIE. 
inférieure eft faite par l’abducteur du pouce, 
le court fléchifleur commun des orteils & 
l’abduéteur du petit doigt. La feconde par 
le court fléchifleur & Padduéteut du pouce, 
par le tranfverfal des orteils, les lombri- 
caux & le court fléchifleur du petit orteil, 
& la troifieme par les interofleux infé- 
sieurs, Les noms de ces mufcles indiquent 
allez les parties du pied auxquelles ils ap 
partiennent , & même la maniere dont 
ils les meuvent. 


De P Abduéleur du pouce. 


L'abduéteur du pouce eft un mufcle 
de forme alongée, aflez gros en arriere, 
tendineux en avant, couché fur la face 
inférieure & fur le bord interne du pied , 
entre le calcanéum & la premiere phalange 
du pouce, 

Il s'attache poftérieurement à la partie 
latérale interne de la grofle tubérofité du 
calcanéum , par des fibres tendineufes très 
courtes, puis à un ligament tendu entre 
cette tubérofité & la gaïne qui contient le 
tendon du jambier poftérieur , & plus an- 
térieurement à tout le bord inférieur & 
interne de cette gaîne , dans lPétendue d’un 
pouce & demi. Ce mufcle eft aufi fixé à 
la cloifon qui le fépare d'avec le court fié- 
chifleur commun des orteils. Il devient 
tendineux vis-à-vis de la païtie poftérieure 
du premier os cunéiforme, vers fa face 
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inférieure feulement, & fe rétrécit beau- 
coup, mais la chair accompagne fon ten- 
don jufquau milieu du premier os du 
métatarfe, En cet endroit, le tendon de 
Pabdućteur du pouce fe joint fortement 
à la portion interne du court fléchiffeur du 
même doigt, & fe porte avec elle fur le 
coté inférieur & interne de l'articulation 
de fa premiere phalange avec le premier 
os du métatarfe. Enfuite il s'attache à Pex- 
trémité poftérieure de cette phalange, 
après avoir pallé par deflus l'os féfamoïde 
qui fe trouve dans fon articulation avec le 
métatarfe, 

Les feules connexions de ce mufcle font 
avec le court fléchiffeur du pouce, Il écarte 
le pouce des autres doigts, & il le fléchit 
en même tempsun peu. Son action s'étend 
auf fur le pied qu'il courbe fur fa lon- 
gucur en approchant le pouce du calca- 
néum , & le calcanéum du pouce. 


Du court Fléchi leur commun des orteils, 
L 


Le court fléchifleur commun des orteils 
regne fur toute la longueur de la face in- 
férieure du pied depuis le calcanéum juf- 
qu'aux fecondes phalanges des orteils qui 
fuivent le pouce, 

Il eft attaché en arriere à la face infé- 
rieure de la grofe tubérofité du calca- 
néum , par des fibres tendineutes aflez 
courtes, Il left aufi fur les cotés aux 
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cloifons qui le féparent d’avec l’'abduéteur 
du pouce & d'avec celui du petit doigt, 
& à toute la face fupérieure de l’'aponévrofe 
plantaire au deffus de laquelle il eft fitué. 
Ce mufcle mince en arriere, & un peu 
plus épais enfuite , fe divife entre les êtes 
poltérieures des os du métatarfe en quatre 
portions, dont celle qui appartient au 
troifieme doigt eft la plus iong - temps 
charnue , & dont les deux dernieres font 
les plus petites. Leur arrangement eft 
tel que la premiere du côté du pouce 
couvre un peu la feconde, celle - ci la 
troifieme, & la troifieme celle aui fuit 
Elles fe terminent par un tendon qui 
commence plutôt à leur face fupérieure 
qu'à l’inférieure, Ces tendons vont gagner 
la partie inférieure de la tête des os du 
métatarfe , & palier entre les languettes de 
l’aponévrofe plantaire , après quoi ils sen- 
gagent dans la gaine ligamento-cartilagi- 
neufe, qui fe trouve à la face inférieure 
des phalanges de tous les doigts. Vers la 
bale des premieres, ils fe partagent en 
deux bandelettes qui fe contournent com- 
me celles du fublime à la main pour for- 
mer une efpece de canal à travers lequel 
pallent les tendons du long fléchifeur 
commun des orteils, & qui fe réuniflent 
{ur la feconde phalange à laquelle ils s'at- 
tachent, On ne trouve pas au dedans de 
la gaine ligamento-cartilagineufe des doigts 
du pied, des membranes molles & lâches 
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comme celles qui fe rencontrent dans 
celles de la main, pour lier enfemble les 
tendons qui y pañlent, 

Les connexions du court fléchiffeur com. 
mun des orteils viennent d’être expofées, 
Ce mufcle fléchit les fecondes phalanges 
des doigts fòr les premieres , celles-ci fur 
les os du métatarle, & fait courber le 
pied fur fa longueur en tirant les doigts 
vers le calcanéum, & le calcanéum vers 
Jes doigts. 


De l’Abduéleur du petit doist. 


L’abduéteur du petit doigt et fitué le 
long du bord externe & inférieur du pied , 
comme celui du pouce left le long de 
fon bord interne, Il eft étendu entre le 
calcanéum. & le cinquieme os du méta- 
tarfe, & la premiere phalange du petit 
doigt. 

Ses attaches au calcanéum font à la 
face antérieure de la petite tubérofité ou 
tubérofité externe de cet os, par des fibres 
tendineufes allez courtes. Il tient auffi à 
la cloifon qui le fépare d’avec le court 
fléchifleur commun des orteils, & à la 
face fupérieure de la portion de laponé- 
vrofe plantaire qui le recouvre. Son épaif- 
feur devient afez confidérable en avant 
où il fe porte obliquement de dedans en 
dehors, Il forme, du coté externe & in- 
férieur , un tendon qui va fe fixer à la 
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partie poilérieure de la bafe du cinquieme 
os du métatarfe, après quoi fe continuant 
d’arriere en avant fur cet os, fans s’y atta- 
cher, & fans fe joindre au court fléchif- 
feur commun des orteils près duquel il 
marche , il forme un fecond tendon qui 
commence plutót à fa face fupérieure qu'à 
l'inférieure , & qui va s'attacher au côté 
externe & inférieur de l'extrémité pofté- 
rieure de la premiere phalange du petit 
doigt, 

Les connexions de ce mufcle font con- 
nues, Il écarte & fléchit un peu le petit 
doigt, & courbe légérement le pied fur 
ja longueur , en approchant le calcanéum 
des orteils, & les orteils du calcanéum. 


Du court Fléchiffleur du pouce. 


Cet une mafe charnue aflez épaifle , 
couchée fous le premier os du métatare, 
entre le tarfe & la premiere phalange du 
pouce, 

Il et Gmple en arriere, & compofé en 
avant de deux portions qui s'écartent 
l'une, de lautre, Ses attaches poftérieures 
font à la cloifon aponévrotique interpo- 
iée entre le long abduéteur du pouce & 
le court fléchifleur commun des orteils, 
à des ligaments fitués obliquement à la 
partie ipfrionsa © aneérionre du ral 
Sc un pésieure, & antérieure du tarfe 


VU d lci partit JiiiLLIQCUIC uu pte- 


Huer ou du grand os cunéiforme , par un 


2 
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tendon très confidérable & d’un pouce au 
moins de lors saine ne voit qu’à la 
face de ce mufcle qui eft fupérieure , & 
par laquelle il regarde les os, Le court 
féchifleur du pouce devient plus épais en 
fe portant en avant. Il fe divife dès fon 
commencement pour former les deux por- 
ons dont 1l a été parié, L'une eft in- 
terne, & l’autre eft externe ; mais ces 
deux portions ne s’écartent totalement 
Pune del autre que près de la tête qui forme 
extrémité antérieure du premier os du 
métatarte. Alors l’ingerne s’unit avec le 
tendon antérieur de l’abducteur du pouce, 
& l’externe avec celui de fon adduéteur. 
Elles deviennent toutes deux tendineutes 
au même endroit, paflent fous les coté 
interne & externe de lartuculation du 
pouce, par deflous les os lélamoïdes qui 
S'y Si Man & vont fe fixer à la parue 
inférieure de la bafe de la premiere pha- 
lange; La cannelure formée en deflous 
par leur écartement, loge & reçoit le 
tendon du long fléchifleur du même doigt, 

Le court fléchifieur du pouce n’a Pau- 
tres connexions que celles qui viennent 
d’être décrites. Il féchit la premiere pha- 
lange de ce doigt fur Pos du métatarfe qui 
le foutient , g par conféquent fon ufage 
ek conforme au nom fous lequel on le 


défigne, 
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De P Adduéleur du pouce. 


L’addu&eur du pouce a prefque la forme 
d'un éventail. Il eft couché obliquement 
& profondément fous la face inférieure du 
pied, au côté externe du court fléchifleur 
du pouce , entre le tarfe & la premiere 
phalange du pouce. 

Ce mulfcle eft large en arriere & en 
dehors , & attaché par des fibres tendi- 
neufes aflez fortes vis-à-vis du fecond & 
du troifieme os cunéiforme à la face infé- 
sieure de la gaine ligamento - cartilagi- 
neufe , fous laqueile glifle le tendon du 
long péronier. Il fe porte en devant & 
en dedans en fe rétréciffant , & fe termine 
par un tendon qui s'unit au côté externe 
de la portion du court fléchiffeur du pouce 
qui le regarde, pañle par deflous l'os féfa- 
moïde voifin , & va fe terminer ou à cet 
os féfamoïde , ou à la partie externe , in- 
férieure & poftérieure de la premiere pha- 
lange du pouce, 

Outre les connexions que l’adduéteur du 
pouce a avec le court fléchifleur du même 
doigt , il en a d’autres avec le tranfverfal 
des orteils, dont les fibres vont aboutir à 
fon tendon, Ce mufcle ne peut qu’aider 
à la flexion du pouce , & le porter du côté 
des autres doigts. 


Dii 
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Du Tranfverfal des orteils, 


Le tranfverfal des orteils eft étendu 
tran{verfalement entre le bord externe & 
le bord interne du pied, au deffous des 
têtes antérieures des quatre derniers os du 

métatarfe, Il eft très petit en toutes fes 
parties, 

Ses attaches en dehors font à la face in- 
férieure du ligament qui unit les têtes des 
es du métatarle, par des efpeces de digi- 
tations dont la plus antérieure qui vient 
du fecond os eft la plus courte, & la 
poftérieure qui vient du dernier etila 
plus longue. Ces portions réun ijes vont fe 
fixer, prefque charnues , au côté externe 
& As Ja face inférieure du tendon de lad- 
duéteur du pouce, 

Le tranfverfal des orteils a des con- 
rexions avec l’adduéteur du pouce, Il 
rapproche les têtes des os du métatarfe 
ies unes des autres, comme pour faire 
prés ndre au pied la forme d’une gouttiere 
mongée avant en arriere. 


Des Lombricaux, 


Les lom bricaux font au nombre de qua- 
tre comme à la main, & viennent de 
même des tendons du long fléchiffeur 
commun des orteils, d’où ils fe portent 

Tome I, Z 
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aux premieres phalanges des quatre der- 
niers doigts. : JA 

Ces mufcles longs & grêles , font iné- 
gaux entre eux. Le premier, qui eft le 
plus près du pouce, eft un peu plus long 
que les autres. Il eft affez mince ainfi que 
le faivant; le troifieme, & fur-tout le 
dernier font les plus gros. Celui - ci te 
rencontre en arriere avec la partie anté- 
rieure de laccelloire du long fléchifleur 
commun des orteils, & il a quelques con- 
pexions avec ce mufcle. Les tendons qui 
terminent les lombricaux en avant , com- 
mencent plus loin à leur face fupérieure 
qu’à l’inférieure. Ils paflent dans les ou- 
vertures que forment les languettes de 
l’aponévrofe plantaire, & vont tous les 
quatre au côté interne de la premiere 
phalange des quatre derniers doigts , & fe 
continuent le long de cette phalange , 
fous la convexité de laquelle ils montent 
pour s'unir aux tendons extenfeurs , com- 
me à la main. 

Le premier lombrical eft fixé en arriere 
au côté interne, & fur-tout à la face fu- 
périeure du premier tendon du long flé- 
chifleur commun , à peu près vers la bafe 
du premier os du métatarfe , par des fibres 
purement charnues, dans l'étendue d’un 
grand pouce. Le fecond eft attaché à la 
fourche que forment le premier & le fe- 
cond tendon du long fléchifleur, mais 
plus au fecond qu'au premier. Les deux 
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autres viennent pareillement de la fourche 
des fecond, troifieme & quatrieme ten- 
dons du long fléchifieur. 

Les lombricaux n’ont gueres de con- 
nexions qu'avec le long fiéchiffleur com. 
mun des orteils, & avec'’les tendons ex- 
tenfeurs des doigts auxquels ils appar- 
tiennent, Ces mufcles approchent les doigts 
du pouce, Ils aident aufli à la flexion de 
leurs premieres phalanges , & à l’extenfñon 
des fecondes & des troifiemes. 


Du court Fiéchiffeur du pesit doipt. 


Ce très petit mufcle eft fitué le long de 
la face inférieure & du bord externe du 
dernier os du métatarfe , entre la bafe de 
cet os, & celle de: la: premsere phalange 
du petit orteil. Il eft rendineux en arriere, 
mais il devient bientôt charnu. Quelques- 
unes de fes fibres fe détournent en dehors, 
& s’attachent à toute la longueur du cin- 
quieme os du métatarfe; mais le plus 
grand nombre s'avance au delà de cet os, 
en formant un tendon qui paffe fous le 
coté externe de fon articulation avec le 
petit orteil, à l'extrémité poftérieure de 
la premiere phalange duquel il s'attache , 
& qui fe perd tout près de fon abduéteur. 

J| ne peut que fléchir la premiere pha- 
lange du cinquieme orteil fur le dernier 
os du métatarfe. 


Zij 
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Des Interofeux inférieurs. 


Les interofleux inférieurs ne font qu’au 
nombre de trois. Ils font fimples comme 
les interofleux internes de la main, & vont 
au coté interne des trois derniers doigts. 
Ils tiennent à tout le bord interne des 
trois derniers os du métatarfe du coté de 
leur face intérieure feulement, aux liga- 
ments qui joignent ces os avec le tarfe, & 
au ligament que j'ai dit étre interpolé 
entr'eux & l&interofleux fupérieurs. Leurs 
tendons paflent dans les écartements des 
languettes de l’aponévrofe plantaire , & 
vont fe porter aux doigts auxquels ils ap- 
partiennent , comme ceux des interofleux 
fupérieurs. 

Ils fervent à l’adduétion des trois der- 
niers doigts qu'ils approchent du pouce, 
Ces mufcles fléchiflent auff leur premiere 
phalange fur les os du métatarfe, & éten- 
dent les fecondes fur les premieres & les 
troifiemes fur les fecondes, 


Des Mufcles fitués à la partie antérieure du 
col. 


_ Les mufcles fitués à la partie antérieure 
du col font le peaucier, le fterno-cléido- 
maftoïdien, le digaftrique, les ftylo, mylo, 
génio, flerno & omoplat:-hyoïdiens & les 
hyo & fferno-chyroïdiens, Le premier eh 
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un de ceux qui meuvent la mâchoire in- 


férieure, Le {fecond appartient à la tête. 
Les cinq qui fuivent font principalement 
deftinés aux mouvements de Fos hyoïde, 
& les deux derniers à ceux du cartilage 
thyroïde, ou plutôt du larynx. 


Du Peaucier. 


Le peaucier eft un mufcle large & mince 
fitué au devant du col, fous les tégu- 
ments de-cette partie, & étendu entre 
les parties antérieure , fupérieure & laté- 
rale de la poitrine, & le fommet de l’épaule, 
& entre la mâchoire inférieure & quelques- 
uns des mufcles des levres. 

Il commence inférieurement par des fi- 
bres très minces ; écartées les unes des au- 
tres, répandues au devant de la portion 
claviculaire du grand peétoral & de la 
partie antérieure du deltoïde, jufqu'à un 
grand pouce au deflous de la clavicule 
& de l’acromion, Ces fibres paroiffent nai- 
tre du tifu cellulaire & des téguments, 
Elles fe rapprochent en montant oblique- 
ment en avant , & le mufcle qu’elles for- 
ment fe rétrécit un peu, & devient plus 
épais. Lorfqu’il eft arrivé au voifinage de 
la mâchoire inférieure-, les fibres internes 
de celui du coté droit, croifent celles du 
peaucier gauche, & vont s'attacher au bas 
du menton, Celles qui fuivent fe courbent 
un peu de dehors en dedans pour pafler au 
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deffous du bord externe du triangulaire des 
levres, & pour aller fe fixer à la parue 
latérale du menton. Les externes paflent 
au devant du bord antérieur & de l’extré- 
mité inférieure du mafleter, & fe prolon- 
geant obliquement de bas en haut & de 
dehors en dedans, elles vont fe perdre 
fous les téguments de la joue, & dans 
les mufcles du voifinage. 

Le mufcle peaucier eft aflez écarté de 
l'autre par en bas: mais il s’en rapproche 
par en haut, au point que leurs bords 
internes font prêts à fe toucher. Il couvre 
la plupart des autres mufcles fitués à la 
partie antérieure du col. On ne fait sil 
appartient à la mâchoire inférieure , à 
l'abaiflement de laquelle il paroît contri- 
buer, ou sil et uniquement deftiné à 
froncer les téguments du col & ceux de la 
face. Ce mufcle a été nommé par Galien 
mhervoue muwdss , par quelques - uns pla- 
tyfma myoïdes , & par d’autres, quadratus & 
latiffimus colli , ce qui figniñe la même 
chofe. 


Du Sterno-cléido-maftoïdien. 


Ce mufcle tire fon nom de fes attaches 
qui font d'une part au fternum & à la 
clavicule , & de l’autre au voifinage de 
Papophyle maftoïde, Il eft fitué oblique- 
ment de bas en haut, de dedans en dehors 
& de devant en arriere à la partie anté- 
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rieure du col , de forte qu'il eft proche de 
celui du côté oppolé par en bas, & qu'il 
en eft fort éloigné par en haut. Ces deux 
mufcles repréfentent aflez bien un V 
romain, ou un compas dont les branches 
feroient écartées par en haut, Leur forme 
eft alongée, 

Le fterno-cléido-maftoïdien et compofé 
de deux parties , une antérieure & externe 
qui tient au fternum, & qui eft connue 
{ous le nom de fternale , & une poltérieure 
& interne qui tient à la clavicule & que 
l’on appelle claviculaire. La premiere eft 
fixée latéralement à la partie fupérieure 
de la face antérieure de la premiere piece 
du fternum , par un tendon de plus d’un 
pouce de long, qui finit un peu plutôt 
vers le bord interne du mufcle que vers 
fon bord externe , qui s’élargit à l'endroit 
de fon infertion où il eft reçu dans une 
échancrure de la partie voifine du grand 
pectoral , & que la chair accompagne en 
arriere jufqu'à fa partie inférieure, Les 
fibres qui lui fuccedent forment un corps 
charnu qui sépaifit & s'élargit vers le 

milieu du col, & dont les fibres paralleles 
à fa longueur , montent obliquement d’a- 
vant en arriere, & fe terminent enfin We 
périeurement par un tendon qui commence 
plutot du côté poftérieur & interne que 
de l’autre, & qui s'élargit beaucoup avant 
de fe fixer à l’'apophyfe maftoïde & à l'occi- 
pital, ; 
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La feconde portion eft plus large & 
plus mince inférieurement que la pre- 
miere, Elle eft attachée au bord fupérieur 
& à la face antérieure de prefque toute 
la moitié interne de la clavicule, par des 
f£bres tendineufes plus longues en avant 
& plus courtes en arriere, Cette portion 
monte enfuite, mais avec moins d’obli- 
quité que la portion fternale, de forte 
que vers le milieu du col elle pafle der- 
riere elle & la croife en fe portant de 
dehors en dedans , ou plutôt dans une 
direction droite de bas en haut. 

Les deux portions du fterno - cléido- 
maftoïdien réunies & prefque confondues 
vont enfemble à leur deitination , & for- 
ment conjointement le tendon qui les ter- 
mine fupérieurement, Ce tendon applati & 
très large , un peu plus long vers le bord 
antérieur du mufcle que vers le poftérieur , 
monte au deflus de lapophyfe maftoïde à 
la bafe de laquelle il s’attache , après quoi 
il continue de fe fixer à la partie latérale 
de arcade occipitale fupérieure, dans 
une étendue de plus de deux pouces. 

La moitié inférieure du fterno-cléido- 
maftoïdien eft couverte par le peaucier ; 
le refte eft au deflous des téguments. Ce 
mufcle en couvre un grand nombre d’au- 
tres, Ses ufages font très multipliés. Quand 
il fe contracte avec {on femblable , il fou- 
tient la tête dans fa rectitude naturelle , 
x s’oppofe à {on renverfement en arriere, 
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ïl la ramene en avant lorfqwelle a été 
entraînée dans ce fens, & redrefle en 
même temps la partie fupérieure du col. 
Si l’on eft couché à la renverle , ce muf- 
cle fouleve la tête & lapproche de la 
partie fupérieure de la poitrine; maïs il 
faut alors qu'il foit aidé par les mufcles 
droits & obliques du ventre, fans quoi 
la charpente de la poitrine obéiroit à fon 
action , & une partie de l’effort qu'il fait, 
feroit employée à élever les côtes. C’eft 
la raifon pour laquelle on fent dans ce 
mouvement les mufcles du bas ventre 
tendus en maniere de corde , depuis l’ap- 
pendice xyphoïde jufqu’au pubis. Le con- 
cours de ces mufcles’ avec le fterno-cléido- 
maftoïdien mérite une attention particu- 
liere , foit lorfqu’on veut s’aflurer par le 
toucher de la difpofition des vifceres du 
bas-ventre, foit lorfqu’il et queftion de 
réduite,ane- hernie + de replacer ledis 
teftins ou l’épiploon {ortis à la fuite d’une 
plaie pénétrante dans le ventre, &c, & ii 
exige que la tête du malade foit bien fou- 
tenue , & qu'on avertifle le malade hic 
même de ne faire aucun mouvement pour 
la foulever. On peut ajouter que le fterno- 
cléïdo - maftoïdien fert encore à élever la 
clavicule & la premiere côte, lorfque la 
tête et fortement retenue par fes mufcles 
extenfeurs , car il agit alors fur la poitrine 
avec toute la force qui lui eft propre. Ce 
qui le prouve, c’eft que dans les violentes 
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infpirations , on renverle la tête en ar- 
riere, & on la tient ferme ainfi que le 
col, D'ailleurs en élevant & en retenant 
la clavicule , le mufcle dont il s'agit em- 
pêche que cet os ne foit abaiflé par le 
fous-clavier, dont l’action eft déterminée 
fur la premiere cote, 

Outre ces ufages , le fterno - cléido- 
maftoïdien en a d’autres lorfqu'il agit 
feul, & qu'il n’eft pas contrebalancé par 
celui du côté oppofé : il entraine la tête 
& le col obliquement en avant fur la 
partie latérale & fupérieure de la poitrine, 
& fert aufli à mouvoir la premiere ver- 
tebre fur la feconde, & à produire le 
tournoiement de la tête , en vertu duquel 
on porte le vifage à droite & à gauche. 
La maniere dont il produit ce dernier 
mouvement eft telle que celui du côté 
droit tourne la tête à gauche, & vice 
versä, Il eft quelquefois arrivé, que faute 
de connoître cette fonction du fterno- 
cléido-maftoïdien , on seft mépris fur la 
nature de certaines indifpofitions qui dé- 
pendoient de ce mufcle. Winflow en a 
communiqué deux exemples dans un Mé- 
moire imprimé parmi ceux de l’Académie 
Royale des Sciences pour l’année 1735. 
Une Dame de Province avoit depuis deux 
ans la tête inclinée fur l'épaule gauche & 
le vifage tourné de ce côté, Cet accident 
lui étroit arrivé à la fuite de plufeurs 
voyages qu'elle avoit faits pendant un 
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hiver fort rude, On lattribuoit À une 
humeur rhumatifmale qui s’étoit jetée fur 
le col, & on appliquoit depuis long- 
temps des topiques chauds & ftimulants 
{ur le fterno-cléido-maftoïdien droit qui 
étoit roide & tendu , parce que n'étant 
plus contrebalancé par celui du côté gau- 
che qui étoit devenu paralytique , il étoit 
dans une contraction permanente, Winf- 
low ayant examiné les circonftances de 
cette finguliere maladie, en reconnut 
bientôt la nature, Il confeilla de tranf- 
porter les remedes fur le fterno- cléido- 
maftoïdien gauche ; & pour foulager la 
malade qui étoit obligée de foutenir fa 
tête avec le doflier de fa chaife, & de 
la tranfporter avec les mains lorfqu’elle 
vouloit tourner le vifage du côté droit, 
il imagina un bandage auf fimple qu'in- 
génieux, Il prit une bande large d'un 
pouce, & longue de deux aunes, qu'il 
fit tourner plufieurs fois autour de la tête, 
après en avoir appliqué le bout fur la 
partie gauche du front, & lavoir con- 
duite de gauche à droite, Lorfqu’elle fut 
convenablement aflujettie, il la ramena 
d'avant en arriere, fur l'oreille , derriere 
l'épaule , fous l’aiflelle, & fur le devant 
de la poitrine du côté fain , où il l’arrèta 
avec des épingles, & obtint par là trois 
chofes à la fois. Il releva la tête, la 
tourna en devant & ly maintint ; il fit 
même quelque chofe de plus, pa la Dame 
V] 


http://rcin.org.pl 


gao TRAITÉ D'ANATOMIE. | 
pouvoit tourner le vifage à droite , en 
iront un peu la bande, Winflow ait 
qu'il a trouvé un cas à peu près tembla- 
ble dans un livre intitulé, obfervationes 
medicinales de affeđibus omiffis , autore Ar- 
noldo Boetio. D. M. à Londres, 1649, 111-128 
&- à Helmftad, 1664, in-4. avec une Préface 
de Meïbomius. 

Un homme fentoit de temps en temps 
dans la gorge , près du larynx, quelque 
chofe fe remuer , comme une partie dé- 
rangée , & prête à fe détacher , & ce 
mouvement étoit fouvenr accompagné 
d’une efpece de bruit fourd comme d’un 
cliquetis. Le côté droit du col étoit un 
peu gonflé avec une efpece de tenfion ou 
dureté douloureufe , depuis oreille juf- 
qu'à la clavicule , mais principalement 
vers le creux de la gorge , immédiatement 
au deflus du fternum. L’artere carotide de 
ce coté paroifloit battre plus fort que celle 
de l’autre. "Après que Winflow eut bien 
examiné l’état des chofes, deux circonf- 
tances fixerent {on attention ; premiére- 
ment le malade avoit Phabitude de fe tenir 
le col fort ferré avec fa cravatte ; fecon- 
dement „ il étoit occupé tout le jour à 
copier de grands cahiers placés à côté de 
fon bras gauche , & fort élevés , de forte 
qu'il étoit obligé de tourner fouvent la 
tête de ce coté, & de la lever de temps 
en temps fort haut, ce qu’il failoit avec 
beaucoup de promptitude , & comme par 
fecoufles, 
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C’étoit fans doute la caufe de fon in- 
commodité , car on fair que le fterno- 
cléido-maltoïdien droit eft l'organe du 
mouvement que cet homme exécutoit. Or 
comme le col étoit fort ferré, ce mufcle 
étoit meurtri à chaque contraction , & ces 
meurtrifiures fi fouvent réitérées y avoient 
attiré de la dureté & une tenfion doulou- 
reufe, 2°.Lefterno-cléido-maftoïdien tendu 
& comprimé agifloit contre Fartere caro- 
tide qui palle au deflous , & après lavoir 
amincie , rendoit fes battements plus fen- 
fibles, 3%, Le coraco-hyoïdien , mufcle 
placé au deflous , avoit participé à la con- 
tulion. Le reflort de ce mufcle augmenté 
occalionnoit les foubres-faults du larynx, 
& de quelques portions du gofier, par 
l'inégalité de forces qu'il y avoit entre lui 
& celui du côté oppoié. Winflow con- 
feilla au malade de quitter les remedes , 
de ne plus fe ferrer le col , & d'éviter les 
attitudes dont on vient de parler, ce qui 
le foulagea au bout de quelques jours, 


Du Digaftrique. 


Le digaftrique eft aini nommé parce 
qu'il et compofé de deux ventres ou por- 
tions charnues , réunies par un tendon 
commun & mitoyen. Il eft fitué entre la 
partie fupérieure & antérieure du col, der- 
riere le peaucier & le fterno-cléido-mat- 
toïdien , & au deffous de la mâchoire 
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comme il a été dit précédemment. Il eft 
inférieur , & il s'étend de la rainure maf- 
toïdienne à la partie inférieure & moyenne 
du menton.  . f 
Son ventre poftérieur prend naiflance 
dans la rainure dont il vient d’être parlé, 
e \ 
par des fibres tendineufes très courtes, Il 
defcend obliquement en devant & en bas 
dans l'étendue de deux pouces, & après 
s'être rétréci inférieurement , il dégénere 
en un tendon qui commence près de fon 
infertion , mais qui refte caché fous les 
fibres charnues dont il eft entouré detous 
côtés, & qui viennent s’y rendre de haut 
en bas. Ce tendon fe porte dans la même 
direction que le mufcle auquel il appar- 
tient, & après avoir parcouru un grand 
pouce de chemin , iltraverfe l’épaifleur de 
la partie inférieure du ftylo-hyoïdien qui 
eft fendue pour le recevoir. Il s’'avance 
encore deux ou trois lignes , après quoi 
il eft retenu & comme ployé de haut en 
bas par une efpece de bride membraneufe 
très forte , d’une demi - ligne de largeur, 
longue de plus d’un pouce , & qui après 
avoir monté de la partie latérale antérieure 
du corps de los hyoïde au devant de lui, 
palle derriere , & defcend s'attacher à la 
même partie de l'os hyoïde, Cette bride 
a l'apparence d’une poulie dans laquelle il 
ghfleroit davant en arriere, & d’arriere 
en avant, fi rien ne s’y oppoloit, 
Lorfqu’il en eft forti , il commence à 
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fe couvrir des chairs du ventre antérieur 
du mufcle , lequel s'élargit de plus en plus 
en montant obliquement de bas en haut & 
d’arriere en avant, & va enfin simplan- 
ter , auprès de celui du côté oppofé , à la 
partie inférieure & moyenne du menton, 
par des fibres tendineufes aflez courtes, Ce 
fecond ventre n’a guere plus de la moitié 
de la longueur du premier. La forme en 
eft la même, Ses fibres charnues vont aufi 
fe rendre de haut en bas , mais de devant 
en arriere au tendon commun. Il fournit 
de fa partie inférieure & interne une apo- 
névrofe aflez forte , large de quatre lignes, 
longue de fept à huit, qui couvre en def- 
cendant la partie voifine du mylo-hyoïdien , 
& qui va s'attacher au bas de la face anté- 
rieure du corps de los hyoïde. C’eft cette 
aponévrofe qui empêche que le tendon 
mitoyen ne puifle glifler librement à travers 
ia bride ligamenteufe dont ila été parlé, 
Cependant fi on tire le digaftrique en ar- 
riere , il obéit un peu , & la partie an- 
térieure s'approche de la poftérieure ; mais 
lorfqwon le tire en avant , il réĥfte ; 
& la partie poftérieure ne fuit pas lanté- 
rieure, 

Les principales connexions du digaftri- 
que font avec le ftyio-hyoïdien , & lur- tout 
avec le mylo - hyoïdien dont fon ventre 
antérieur couvre une grande partie. Ge 
mufcle ef lui-même recouvert par le peau- 
cier & par le fterno - cléido - maftoïdien 
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un de ceux dont les ufages ont été le plus 
conteftés. On a cru long-temps qu'il ne 
fervoit qu’à l’abaiflement de la mâchoire 
inférieure , & que s’il parcouroit un che- 
min fi long avant de s’y attacher, ce n’étoit 
qu’afin que fes fibres eutlent aflez de lon- 
gueur pour opérer les mouvements aux- 
quels il étoit deftiné : on a dit que le ten- 
don qui fépare les deux portions charnues 
glifloit aifément dans l’efpece de poulie à 
travers laquelle on a cru qu'il pafloit , & 
qu'il n’avoit d'autre ufage que de ne pas 
gêner les parties qui l’avoifinent , autant 
que lauroit pu faire un corps charnu, 
continu d’une des extrémités du mufcle à 
l'autre. Mais fi ce tendon eft fixé à l'os 
hyoïde de maniere à ne pouvoir être en- 
trainé par le corps charnu du digaftrique ; 
fı los hyoïde eft appuyé par l'extrémité de 
{es grandes cornes fur la partie antérieure 
des vertebres du col, & s'il ne peut recu- 
ler enarriere, avec quelque force que la par- 
tie poftérieure du digaftrique fe contracte, 
il et impoflible qu’elle agifle fur la må- 
choire inférieure , & il faut qu'elle ait 
un autre ufage que celui de l’abaifler, Il eft 
très vraifemblable que ces deux portions 
du digaftrique entraînent des parties dif- 
férentes. Celle qui eft antérieure abaiffe la 
mâchoire inférieure, & quelquefois elle 
ne fait que la mouvoir en arriere pour la 
remettre dans fa fituation naturelle , lor£. 
que cet os a été porté horizontalement 
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en avant, Celle qui eft poftérieure fait faire 
la bafcule à la tête , la renverfe en arriere , 
& par conféquent éleve la mâchoire fupé- 
rieure, Ce qui prouve que le digaftrique 
exécute les mouvements qui viennent d’être 
expolés, Celt que la mâchoire fupérieure 
s’éleve pendant que linférieure s’abaifle 
lorfqu'on ouvre la bouche, Pour s’en af- 
furer , que l’on mette la pointe d’un cou- 
teau ,ou qu'on tende horizontalement un 
fil entre les dents de la mâchoire fupé- 
rieure & celles de la mâchoire inférieure 
d’une perfonne à qui on fera enfuite ouvrir 
la bouche , on verra la mâchoire fupérieure 
s'élever, & l’inférieure s’abaifler ; & fi lé- 
cartement des deux mâchoires eft d’un 
pouce , la fupérieure aura parcouru envi- 
ròn troisou quatre lignes de chemin , pen- 
dant que l’inférieure en aura parcouru huit 
à neuf. L'élévation de ia mâchoire d’en haut 
dans louverture de la bouche a été connue 
de Boerhaave & de Monro ; maisils ont 
cru qu’elle étoit produite par les mufcles 
fplenius complexus , & autres deftinés au ren- 
verfement de la tête. Il eft ailé de fe con- 
vaincre que ces mufcles n'y ont aucune 
pat , puiiqu'ils font alors dans le plus 
grand relâchement. C’eft le digaftrique feul 
ou plutot ce font la portion poftérieure du 
digaitrique , & le ftylo-hyoïdien dont il 
fera parlé ci-après , qui y donnent lieu, Ces 
mufcles ne pouvant faire reculer Pos hyoïde 
auquel ils vont s'attacher , exercent ieur 
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action fur la tête E la renverfant dans le 
fens de l’extenfon : la roideur qu'ils con- 
traent alors , roideur que l’on apperçoit 
facilement en portant profondément les 
doigts au deffousde l'angle de la mâchoire 
inférieure , le prouve de la maniere la plus 
completre, | 

M. Ferrein, le premier qui ait fait con- 
noître cette fonction de la partie poftérieure 
du digaftrique , penfe même que quand 
le tendon de ce mulcle glifleroit librement 
d’arriere en avant, & d’avant en arriere, 
la tête pourroit être renverfée en arriere , 
& la mâchoire fupérieure élevée par fon 
action , pendant que l’inférieure feroit 
abaiflée. En effet, un mufcle attaché à 
deux parties mobiles , doit les approcher 
ou les écarter, sil et favorablement dif- 
pofé pour cela, & le mouvement qu'il 
leur imprime doit être en proportion de 
leur mafie ou de la réfiftance qu'elles oppo- 
fent à fon action. Si l’une des deux eft trois 
ou quatre fois plus pefante ou plus difficile 
à mettreen mouvement elle parcourratrois 
ou quatre fois moins de chemin. Or voilà, 
{elon lui , les circonftances où la mâchoire 
fupérieure & l’inférieure fe trouvent l’une 
par rapport à l’autre, La premiere a beau- 
coup plus de mafle, mais la feconde, quoi- 
que plus légere , eft aflez difficile à entra 
ner , par rapport à la réfiftance que les par- 
ties antérieures du col mettent à fon mou- 
vement, Par conféquent elles doivent s'é- 
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carter à proportion de leur mobilité diffé. 
rente , & l’une doit s'éloigner de l’autre 
de la quatrieme ou cinquieme partie du 
chemin que celle-ci peut parcourir. 

Indépendamment des ufages cui vien- 
nent d’être attribués aux deux portions du 
mufle digaftrique , il eft des circonitances 
où elles en ont d’autres ; par exemple , lorf- 
que des obftacles puiflants s’oppofent à 
l'abaiflement de la mâchoire inférieure, 
lorfqu’ayant le coude appuyé fur une table 
on pole le menton fur la main, & qu'on 
prelle avec force , elles operent l'ouverture 
dela bouche par la feule élévation de la ma- 
choire fupérieure, Il eft vrai que cette ou- 
verture ne peut guere être plus grande que 
de huit à neuf lignes, mais elle concourt 
de plusen plus à prouver que le digaftrique 
eft capable de faire faire la bafcule à la 
tête . de la renverfer en arriere , & par 
conféquent d'élever la mâchoire fupérieure 
comme il a été dit ci-deflus. 

Un autre ufage du digaftrique , c'eft 
celui d'élever los hyoïde , & de l’appro- 
cher de la mâchoire inférieure. Cet ufage 
a lieu dans la déglutition , mais il weft pas 
abfolument néceflaire , comme la cru 
Winflow, car on peut avaler la bouche 
ouverte , & c’eft ce que font tous les jours 
les gens qui boivent en verfant la liqueur 
de haut dans leur bouche. 

Les principales connexions du digaftrique 
fontayec leftylo-hyoïdien, &fur-tout avec 
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le mylo- hyoïdien , dont fa partie an- 
térieure couvre une grande partie. Ce 
mufcle eft lui-même recouvert par le 
peaucier. 


Du Stylo-hkyoïdien. 


Le ftylo-hyoïdien eft un mufcle grêle, 
fitué le long du bord fupérieur & de la face 
interne du corps charnu poftérieur & du 
tendon mitoyen du digaftrique , & étendu 
entre los hyoïde & l’apophyfe ftyloïde de 
los des tempes, 

Il eft fixé à cette apophyfe par un tendon 
long & mince qui s'attache à fa racine & 
à fon bord poftérieur. Ce mufcle def 
cend enfuite en formant un corps charnu, 
mince d’abord , puis un peu plus épais , que 
le tendon accompagne aflez loin à fon 
bord fupérieur & externe, Lorfqu'il eft 
arrivé à un pouce de los hyoïde, il fe 
fépare en deux portions , une antérieure 
plus grêle , qui pañle au devant du tendon 
du digaftrique, une poftérieure plus épaifle 
qui pafle derriere le même tendon, fans 
y être autrement attachée que par un tiflu 
cellulaire & des membranes lâches , & qui 
après s’étreréunies, paflent derriere la bride 
ligamenteufe du digaftrique , & derriere 
l’'aponévrofe du corps charnu antérieur de 
ce mufcle , pour aller fe fixer enfemble 
à la partie latérale antérieure du corps de 
Pos hyoïde, 
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Ontrouve quelquefois au deflus du ftyla- 
hvoïdien un mufcle tout femblable , mais 
beaucoup plus petit , qui fe termine à la 
petite corne de Pos hyoïde, Souvent aufli , 
‘au lieu de s'attacher uniquement à lapo- 
phyfe ftyloïde , il tient à la face interne & 
à la partie inférieure & poftérieure de Pan- 
gle de la mâchoire inférieure par une apo- 
névrofe large & mince, Ce mufcle n’eft pas 
toujours fendu pour laiffer pañler le tendon 
mitoyen du digaftrique. Il y a des fujets 
chez qui ces fibres f confondent avec ce 
tendon d’une maniere fi intime , que le 
digaftrique & lui ne paroiflent former 
qu'un feul & même mufcle du genre des 
trigaftriques. 

Ses principales connexions font avec le 
digaftrique, & quelquefois avec les mufcles 
omoplat-hyoïdien & hyo-thyroïdien aux- 
quels il fournit quelques fibres. Il éleve los 
hyoïde & le porte en arriere, mais il ne 
peut exercer cet ufage qu'autant que l'os 
en queltion eft forti de la fituation qui lui 
eft naturelle , & qu'il a été porté en avant 
par le mylo & le génio-hyoïdien, & par 
la partie antérieure du digaftrique, Le ftylo- 
hyoïdien fert au à renverfer la tête & à 
lui faire faire la bafcule en arriere. Outre 
cela , il et le congénere de la partie pof- 
térieure du digaftrique. Ses adhérences 
avec l'angle interne de la mâchoire , con- 
tribuent peut-être à augmenter fa force . 
ou à l'éloigner de Partere carotide qu'il 
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pourroit gêner lorfqu'il entre en contrac 
tuon, 


Du Myio-hyoïrdien. 


Le mylo-hyoïdien eft un mufcle impair, 
qui tire fon nom de fes attaches , & qui eft 
étendu entre la màchoire inférieure & los 
hyoïde. Il eft mince , large , plat, & de 
forme à peu près triangulaire, 

Ce mufcle eft attaché au bas & à la face 
interne du menton , au deflus de l’infer- 
tion du corps charnu antérieur du digaf- 
trique , puis de côté & d'autre à la ligne 
oblique qui s'éleve en dedans des parties 
latérales de l’arc de la mâchoire inférieure, 
Les fibres qui le compofent font obliques 
& viennent pour la plupart fe rendre d’a- 
yant en arriere , de dehors en dedans, & 
de haut en bas, fur les coté d’une ligne 
tendineufe , mitoyenne , qui du milieu 
du menton ,fe porte au milieu du corps 
de los hyoïde, & qui le partage en partie 
droite & gauche, Les antérieures font très 
courtes ; celles qui fuivent le font moins; 
les poftérieures deviennent de plus en plus 
longues, Celles qui terminent ce mufcle 
fur les cotés ne vont pas aboutir à la ligne 
tendineufe dont on vient de parler. Elles fe 
rendent aux parties fupérieuresantérieures 
& latérales du corps de l'os hyoïde. Une 
ligne graifleufe les fépare ordinairement 
des autres, Le tendon de ce mufcle mef 
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pas toujours fort apparent , mais la direc- 
tion & la marche de fes fibres font tou- 
jours aifées à diftinguer. 

Le mylo-hyoïdien eft couvert par le 
corps charnu antérieur & par l’aponévrofe 
du digaftrique. Il cache le génio-hyoïdien 
& les glandes fublinguales & maxillaires 
au deflous defquelles il eft fitué. Ses ufages 
font d’élever los hyoïde vers la mâchoire 
inférieure en le portant en avant , & den- 
traîner la mâchoire vers los hyoïde lorf- 
que celui-ci eft retenu par les mufcles qui 
s’attachent à fa partie inférieure. Il peut 
encore faire reculer la mâchoire davant 
en arriere par un mouvement horizontal}, 
& donner des fecoufles utiles aux glandes 
voifines. 


Du Génio-hyoïdien, 5 


Le génio-hyoïdien eft fitué auprès de 
fon femblable au deflus de la partie 
moyenne du mylo-hyoïdien, Il eft étendu 
comme ce mufcle entre la mâchoire infé- 
rieure & l'os hyoïde, Sa forme eft alon- 
gée; il eft mince & grêle en toutes fes 
parties. 

Ce mufcle eft attaché par des fibres ten- 
dineufes aflez courtes , mais plus longues 
à fon bord externe qu’à linterne, à la partie 
moyenne inférieure de léminence de la 
portion poftérieure du menton. Il s’élargit 
& s'épaiffit en defcendant enarriere , & va 
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enfin fe terminer à la partie antérieure & 
fapérieure du corps de Pos hyoïde, par des 
fibres tendineules très courtes. 

Le génio-hyoïdien ades connexions avec 
le mylo-hyoïdien , au deflus duquel il eft 
placé, & avec le génio-gloffe qui eft cou- 
ché au deflus de lui. Il a les mêmes ufages 
que le myio-hyoïdien, fi ce n’eftque comme 
il weft pas auff large , il ne peut mou- 
voir que l'os hyoïde & la mâchoire infé- 
rieure, & que fon action ne s'étend pas 
dur les glandes voifines, 


Du Sterno-hyoïdien. 


Le fterno-hyoïdien eft couché un peu 
obliquement à la partie antérieure du col , 
entre la premiere piece du fternum & los 
hyoïde , derriere les téguments & la par- 
tie inférieure du fterno-cléido-maftoïdien, 
Sa forme eft alengée , il eft plat & mince 
en toutes fes parties. 

Ce mufcle s'attache inférieurement par 
des fibres tendineufes très courtes à la face 
poftérieure ou interne de la premiere piece 
du fternum , & à la capfule qui unit cet 
os avec la tête de la clavicule, Il et d’a- 
bord aflez éloigné de celui du côté oppolë, 
mais il s’en rapproche bientot en montant 
fur la partie antérieure & latérale du col, 
& femble s’y unir , vis-à-vis dela partie in- 
férieure du larynx. L'endroit de cetteunion 
préfente pour l'ordinaire une énervation 
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tendineufe de l’efpece de celles qui fe re- 
marquent au mufcle droit du ventre , la- 
quelle n’occupe que la moitié interne de 
fa largeur. Cette énervation forme une 
ligne tortueufe , & paroît moins à fa face 
poltérieure qu’à l’antérieure, Le fterno- 
hyoïdien s'écarte de nouveau de fon fem- 
blable , mais moins qu’à fa partie infé. 
rieure. Il pafe fur les cotés du cartilage 
thyroïde, & après s'être beaucoup rétréci , 
il va fe fixer au bas dela partie moyenne 
de l'os hyoïde, derriere l’infertion de Pomo- 
plat-hyoïdien au même os, 

Le fterno-hyoïdien couvre les fterno & 
hyo-thyroïdiens. Il a quelques connexions 
par fon bord externe , & fon extrémité tu- 
périeure , avec l’omoplat-hyoïdien. Ce 
mufcle weft propre qu’à abaifler l’os hyoïde 
& à le retenir en bas , pendant que les 
mufcles fitués à la partie fupérieure de cet 
os fe contraétent pour mouvoir la mà- 
choire inférieure. 


De POrmoplat-hyoëdien. 


L'’omoplat-hyoïdien et un mufcle di- 
gaftrique, fitué fort obliquement à la partie 
latérale du col , derriere le fterno-cléido- 
maftoïdien , entre l’omoplate & quelque- 
foisentrelaclavicule & la partie inférieure, 
antérieure & latérale du corps de los 
hyoïde, 

Le corps charnu inférieur de ce mufcle, 
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eft plus long & plus large que le fupérieur, 
Il s'attache en bas à la partie moyenne 
antérieure du bord fupérieur de omoplate, 
au ligament qui ferme léchancrure de la 
-bafe de l’'apophyle coracoïde de cet os & 
quelquefois à cette apophyfe même par 
des fibres tendineufes allez longues en 
avant , & plus courtes en arriere , puis 
montant obliquement en avant & en de- 
dans , il fe porte derriere la partie moyenne 
du fterno-cléido-maftoïdien , dont il croile 
la direction, L’omoplat-hyoïdien s’amincit 
& devient plus étroit en cet endroit , où il 
forme un tendon court qui paroît à peine 
dans quelques fujets , & qui fe voit égale- 
ment fur fes deux faces , dans ceux où il 
eft le plus marqué, Après lavoir produit, 
il s'élargit de nouveau , & va gagner avec 
la même obliquité la partie du corps de 
l'os hyoïde à laquelle jai dit qu'il alloit 
fe fixer, en fe portant au devant de Pex- 
trémité fupérieure du fterno-hyoïdien. 
L'omoplat-hyoïdien eft en partie cou- 
vert par lé fterno-cléido-mafñtoïdien ; il a 
d’ailleurs quelques connexions avec le 
fterno & avec le ftylo-hyoïdiens , & fes 
fibres fe continuent fouvent avec celles de 
ce dernier mufcle, On le trouve quelque- 
fois attaché par en bas à l’extrémité hu- 
mérale de la clavicule; & lors même qu'il 
n’y tient pas par l'extrémité de fon corps 
charnu inférieur , il eft fort ordinaire de 
le trouver fixé à cet os par une membrane 
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en quelque forte tendineufe, qui naît de 
ce même corps charnu, au voifinage de 
íon tendon mitoyen. Ses ufages font les 
mêmes que ceux du fterno-hyoïdien, Ce- 
pendant lorfque los hyoïde a été entraîné 
en avant , il peut le ramener en arriere & 
le remettre dans fa fituation naturelle. 


De PHyo-thyroëdien. 


L’hyo - chyroïdien eft plat, mince & 
court, On le trouve derriere la partie fu- 
périeure de omoplat-hyoïdien & du fter- 
no-hyoïdien, & il eft étendu entre le bord 
inférieur de los hyoïde, & la partie la~ 
cérale du cartilage thyroïde, 

Ses attaches à los hyoïde font à la partie 
latérale inférieure du corps de cet os, & 
à la partie voifine de fa grande corne. On 
diroit que quelques-unes de fes fibres font 
continues avec celles de l'hyogloffe, Il def 
cend de là dans une direétion droite, & va 
fe terminer à la partie fupérieure & an- 
térieure d’une éminence oblique qui fe 
voit à la partie latérale du cartilage thy- 
roïde, L'extrémité inférieure de ce muf- 
cle femble fe continuer fur l'extrémité fu- 
périeure du fterno-thyroïdien, 

L'hyo-thyroïdien éleve le cartilage thy- 
roide vers los hyoïde, où il abaïfle los 
hyoïde vers le cartilage hyoïde, felon que 
Pun ou l’autre eft plus ou moins fortement 
retenu. Dans cedernier cas , il contribue à 
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mouvoir la mâchoire inférieure parce qu’il 

kd 3 . y. . a 
détermine l’aétion du ventre antérieur du 
digaftrique & celle du mylo - hyoïdien , 
fur cette partie. 


Du S terno-thyroëdien. 


Le fterno-thyroïdien eft étendu le long 
de la partie antérieure du col , derriere 
le fterno-hyoïdien , entre la premiere piece 
du fternum & le cartilage thyroïde. Il 
eft plus large & plus alongé que le pré- 
cédent, mais il eft plat & mince comme 
lui. 

Inférieurement , on le trouve attaché à 
la partie poftérieure ou interne de la pre- 
miere piece du fternum, au deflous de 
la jonction du cartilage de la premiere 
côte à cet os, ainfi qu'à ce cartilage, Il 
eft très large en cet endroit, & defcend 
plus bas du côté droit que du côté gau- 
che, Ce mufcle fe rétrécit un peu & monte 
directement de bas en haut, Il va gagner 
la partie antérieure & latérale de la træ- 
phée artere ,‘ feporte au devant de Ta 
glande thyroïde & du cartilage cricoïde, 
& fe fixe enfin au bord inférieur & pof- 
térieur de l'éminence oblique du carti- 
lage thyroïde , au defious de l’hyo-thyroï- 
dien avec lequel quelques-unes de fes 
fibres {e continuent, Sa largeur diminue 
beaucoup à fa derniere infertion, & fes 
fibres y font long-temps tendineules. Il 
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s'approche auffi de celui du côté oppolé , 
de maniere que leurs bords internes fe 
touchent. 

Le fterno-thyroïdien abaïffe le cartilage 
thyroïde, & par conféquent le larynx. Il 
peut aufli contribuer aux mouvements de 
l'os hyoïde par le moyen de l’hyo-thy- 
roïdien , & même à ceux de la mâchoire 
inférieure , en retenant los hyoïde en bas, 
Si pendant que les deux mâchoires font 
rapprochées , il vient à fe contracter en 
même temps que l'hyo-thyroïdien , le 
fterno , l’omoplat , le mylo , & le génio- 
hyoïdiens , il agit fur la tête qu’il main- 
tient dans fa rectitude naturelle, & quil 
empêche de fe renverler en arriere, On 
peut s’en aflurer en portant une des deux 
mains fur la partie antérieure du col d’une 
perfonne, fur le frontde laquelle on appuie 
en même temps de l’autre, comme pour 
forcer la tête & le col de fe renverfer, 
car on fent que tous ces mufcles font 
tendus. Leur force en cette circonftance 
eft d'autant plus grande, qu'ils font atta- 
chés à la mâchoire inférieure, c’eft-à-dire , 
à une partie très éloignée de l’articula- 
tion de la tête avec les vertebres. 


Des Mufcles qui entourent l'articulation de 
la mâchoire inférieure. 


Quatre mufcles entourent l'articulation 
de la mâchoire inférieure , favoir , Île 
Aau 
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crotaphyte ou le temporal, le mafleter , 
le ptérigoïdien interne , ou le grand ptê- 
rigoïdien , & le ptérigoïdien externe ou 
le petit ptérigoïdien. Les deux premiers 
font fitués fur la partie latérale de la tête 
& des deux mâchoires; les deux autres 
le font au deflous, ou plutot au dedans 
de la branche de l’inférieure, 


Du Crotaphyte ou Temporal. 


Le crotaphyte ou temporal occupe le 
grand plan demi -circulaire de los des 
tempes , la folle temporale , & une partie 
de la Toffe zygomatique, 11 eft entiére- 
ment couvert par une membrane forte & 
comme aponévrotique qui vient de fa cir- 
e , & qui fe termine au bord 

de lapophyfe angulaire externe du coro- 
nal & de los de la pommette , & au bord 
fupérieur du zygoma. Sa forme eft de- 
mi-circulaire : on le trouve compofé de 
deux plans de fibres, un interne beau- 
coup plus é épais, charnu vers fes bords , 
tendineux à fa partie moyenne, at 
au coronal , au pariétal, au temporal & 
à Pos fphénoïde, & un externe fort mince 
fixé àla face interne de l’aponévrofe qui 
le recouvre, Celui-ci eft auff compofé de 
fibres charnues qui aboutiffent à un large 
tendon mitoyen, Ces deux plans s’uniflent 
l'un à l’autre inférieurement, & ne for- 
raent qu'un tendon épais qui après avoir 
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paffe fous le zygoma , vient fe fixer à lapo- 
phyfe coronoïde de la mâchoire inférieure, 
qu'il embrafle de tous les côtés. 

Le crotaphyte eft couvert par une pora 
tion de l’aponévrofe de loccipito-frontal, 
& par les mufcles fupérieur & antérieur 
de l’oreille. Ses autres connexions font 
avec le mafleter. Ce mufcle éleve la må- 
choire inférieure , abaifle la fupérieure, 
& les rapproche l’une de l’autre, On avoit 
penfé que fa partie poftérieure pouvoit 
entraîner la mâchoire inférieure eh afe 
riere; mais les fibres de cette partie du 
crotaphyte paflent fur laracine de lapo- 
phyfe zygomatique du temporal comme 
fur une poulie, & ne parviennent à la 
mâchoire qu’en fe portant directement de 
haut en bas ; d’où il réfulte qu’elle n’a 
pas un ufage différent de celui que le 
refte de ce mufcle exerce. 


Du Maffeter. 


Le Mafleter eft un mufcle puiffant fitué 
entre l’arcade zygomatique formée par 
Pos maxillaire , Pos de la pommette & 
los temporal , & entre la face externe 
de prefque toute la longueur de la branche 
de la mâchoire inférieure jufqu’à lPangle 
de cette mâchoire. Son épaifleur eft fort 
confidérable , & les fibres qui le compo- 
fent font en partie charnues , & en partie 
rendineules, 
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Il paroît compofé de trois portions qui 
font plus ou moins étroitement unies, La 
premiere, qui eft en même temps la plus 
antérieure, defcend obliquement en ar- 
riere depuis l’'apophyfe molaire de os ma- 
xillaire, & le bord inférieur de los de 
la pommette , jufqu'à l'angle de la må- 
choire inférieure, Sa moitié fupérieure eft 
tendineufe & l’inférieure eft charnue. La 
feconde vient du bord inférieur de la 
partie du zygoma formée par l'os des tem- 
pes, & fe porte obliquement en avant 
au deflous de celle qui vient d’être dé- 
crite , vers le milieu de la face externe 
de l'angle de la mâchoire : elle eft char- 
nue en arriere & en haut, & tendineufe 
en avant & en bas, La troifieme fituée 
plus profondément que les deux autres, 
ekt aufli plus courte. Elle tire fon origine 
de la face interne de toute l’arcade zygo- 
matique, & même de la face interne du 
bas de l’aponévrofe qui recouvre le muf- 
cle temporal, & va fe porter au haut de ` 
la face externe de la branche de la må- 
choire, 

Le mafleter eft couvert par quelques fi- 
bres du mufcie peaucier, Il adelégeres con- 
nexions avec le crotaphyte, Ce mufcle fert 
à l'élévation de la mâchoire inférieure , 
& à labaiflement de la fupérieure. Si 
les différentes portions dont il eft com- 
polé pouvoient agir indépendamment les 
unes des autres, la premiere feroit avan. 
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cer la mâchoire en avant, & la feconde 
la feroit reculer en arriere, 


Du Ptérigoïdien interne. 


Le ptérigoïdien interne eft ain nommé; 
parce qu’il vient du dedans de Papophyfe 
ptérigoïde, On le nomme encore le grand 
prérigoïdien , pour le diftinguer du muf- 
cle {fuivant , qui eft beaucoup plus petit. 
Sa forme eft un peu alongée ; mais fa 
largeur & fon épaifleur font confidérables. 
Il eft fitué obliquement entre la face in- 
terne de l’aîle interne de l’apophyfe pté- 
rigoïde , & celle de toute la branche de 
la mâchoire inférieure. 

Supérieurement , ce mufcle eft tendi- 
neux & d’une largeur médiocre. Il de- 
vient bientôt charnu & s'élargit beau- 
coup , puis il defcend obiiquement de 
haut en bas, d’arriere en avant, & de 
dedans en dehors à la partie de la må- 
choire à laquelle il fe termine , & s'avance 
jufqu'au bas de fon angle. 

Le ptérigoïdien interne eft caché fous 
la mâchoire inférieure, Ilcouvreune grande 
partie du ptérigoïdien externe. On trouve 
conftamment le long de fon bord pofté- 
sieur une bandelette ligamenteule qui 
vient de la partie poftérieure de l’apophyfe 
ftyloïde , & qui va fe terminer en arriere 
au bas de l'angle de la mâchoire intérieure, 
Ce mulfcle agit principalement fur cette 
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mâchoire qu’il éleve vers la fupérieure 3 
& que fans doute il peut faire reculer 
d'avant en arriere , puifqul defcend d'ar- 
riere en avant, Outre cela, il paroît pou- 
voir agir fur la mâchoire fupérieure qu'il 
abaïfle vers l’inférieure, 


Du Prérigoïdien externe. 


Une autre bandelette ligamenteufe, 
née du bord interne de la portion arti- 
culaire de la cavité glénoïde de la må- 
choire inférieure , au devant de l’apophyfe 
ftyloïde de Fos des tempes , beaucoup plus 
large que celle dont il vient d’être parlé, 
& qui defcend obliquement de haut en 
bas , d’arriere en avant , & de devant en 
dehors, jufqu’à la face interne de la bran- 
che dela mâchoire inférieure, au deffous 
du trou qui tranfmet les nerfs & les vaif- 
feaux fanguins au dedans de cet os, cou- 
vre la partie du ptérigoïdien externe où 
du petit ptérigoïdien qui n’eft pas cachée 
par le grand, Ce mufcle plus petit que 
Pautre , eft fitué plus haut , & en grande 
partie au deflus de lui, entre l’apophyfe 
ptérigoïde & le col de la mâchoire infé- 
rieure, Il a une forme femblableà la fenne, 
c’eft-à-dire , qu'il eft épais & un peu plus 
long que large, 

On le trouve attaché par des fibres ten. 
dineufes à la face externe de Faile externe 


de l’apophyfe ptérigoïde, De là il fe porte 
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prefque tranfverfalement de dedans en 
dehors & d’avant en arriere , à la partie anté- 
rieure du col du condyle de la mâchoire, & 
à la face antérieure de la capfule qui en~ 
toure l'articulation de cet os. 

Le petit ptérigoïdien n’a d’autres con- 
nexions qu'avec le grand. Il agit fur la 
machoire inférieure dont il tire le condyle 
d’arriere en avant , foit qu’elle doive sa- 
baifler & s'éloigner de la fupérieure , ou 
qu’elle doive fe porter horizontalement en 
avant, Ce mufcle entraîne en même temps 
la capfule articulaire à laquelle plufeurs de 
{es fibres vont fe fixer , & le cartilage in- 
termédiaire qui tient à cette caplule , & 
qui doit fuivre le condyle de la mâchoire 
dans tous fes mouvements, 


Des Mufcles fitués à la partie pofiérieure 
du col, 


Les mufcles fitués à la partie poftérieure 
du col , fervent tous aux mouvements de 
cette partie , & fur-tout à ceux de la tête, 
Ils font couverts en arriere & en haut par 
le trapeze , & en bas par le rhomboïde , & 
le petit dentelé poftérieur fupérieur , & ne 
peuvent être apperçus que lorfque ces muf- 
cles ont été enlevés. Ce font le fplénius , le 
petit & le grand complexus , l'oblique fu. 
périeur , le grand & le petit droits pofté. 
rieurs de la tête, & loblique inférieur. 


À a vi 


http://rcin.org.pl 


564 TRAITÉ D'ÂNATOMIE, 
Du Splénius. 


Le fplénius tire fon nom de la reflem- 
blance qu’on a cru lui trouver avec la rate, 
Il et froé obliquement à la partie pofté- 
rieure du col & de la tête , & s'étend de 
quelquesapophyfes épineufes des vertebres 
du dos & du col, & du ligament cervical 
poftérieur , aux apophyfes tranfverfes des 
deux premieres verrebres du col & à la 
partie latérale externe de l’occipital. 

On peutaifément le divifer en deux por- 
tions, une inférieure qui fe porte au col, 
& que quelques-uns appellent le fplénius 
du col, & une fupérieure qui va à la tête, 
& qui eft connue (ot lenom defplénius de 
la tête, Elles ne forment qu’un feul & même 
plan; mais leurs bords voifins font pour 
le plus fouvent féparés par une ligne graif- 
feufe qui regne dans toute leur longueur, 
La premiere eft attachée inférieurement 
aux apophyfes épineufes des quatre ou cing 
vertebres du dos qui fuivent la premiere, 
par des fbres tendineufes plus longues 
en bas qu’en haut, Elle eft mince en cet 
endroit , mais elle s’épaiflit bientôt, de- 
vient charnue , & monte de dedans en 
dehors. Vers la partie fupérieure du col, 
elle fe partage en deux languettes charnues 
d'abord, puistendineufes, qui fe terminent 
à la partie inférieure & poltérieure du tu- 
bercule antérieur des apophyfes tranfverfes 


http://rcin.org.pl 


De LA Myotrocre. rE 


des deux premieres vertebres du col. It 
sen détache fouvent de petits faifceaux 
mufculeux qui fe joignent au petit com- 
plexus & à l’angulaire de omoplate. La 
feconde portion eft beaucoup plus large , 
mais moins longue, Sesattaches inférieures 
font à l’apophyfe épineufe de la premiere 
vertebre du dos, à celle de la dermiere 
vertebre du col, & plus haut à la partie 
latérale inférieure du ligament cervical 
poftérieur , jufqu’au bas du tiers fupérieur 
de la longueur du col, Elles font toutes ten- 
dineules à leurs extrémités feulement. Cette 
portion monte comme la premiere en fe 
portant obliquement en dehors , & fe ter- 
mine fupérieurement par des fibres apo- 
névrotiques très courtes à la partie fupé- 
rieure & poftérieure de l’apophyfe maf- 
toïde , & à l’arcade occipitale fupérieure , 
au deflous de l’infertion du fterno-cléido- 
maftoïdien. 

Le fplénius couvre une partie du coni- 
plexus. Ses autres connexions font fi nom- 
breufes , qu’elles ne pourroient être ex- 
pofées fans jerer quelque obfcurité fur la 
defcription de ce mufcle, Il a beaucoup 
d'ufages. Lorfqu’il agit avec celui de l'autre 
côté , il foutient la tête, & l'empêche de 
fléchir en avant. Il la renverfe en arriere 
avec plus ou moins de force. Lorfqu'il 
vient à fe relâcher , & que les autres 
mucles extenfeurs font auffi dans le relà- 
chement , il permet à la tête de fléchir en 
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avant par fa feule pefanteur , fans qu'aucusi 
mufcle entraîne de ce coté. La portion 
cervicale du fplénius donne au col des 
mouvements femblables à ceux que la 
portion fupérieure imprime À la tête. Lorf- 
qu'un des deux fplénius fe contracte feul, 
la tête eft renverfée obliquement en arriere 
& de fon côté: on la voit auffi alors tour- 
ner comme fur un pivot, & le vifage eft 
porté du même coté, de forte que le fplé- 
nius eft le congénere du fterno-cléido-mal- 
toïdien du côté oppofé , & en quelque 
forte l’antagonifte de celui qui eft de fon 
coté, 
Du petit Complexus. 


Le petit complexus eft couché fur la 
partie poftérieure & latérale du col, au 
devant de la portion cervicale du fplénius & 
derriere le grand complexus. Ce mufcle eft 
étendu entre les apophyfes tranfverfes des 
vertebres du col & la partie inférieure & 
poftérieure de l’apophyfe maftoïde. Sa 
forme eft alongée. 

Il eft fixé par en bas à l’apophyfe tranf- 
verfe de la premiere vertebre du dos, & 
des quatre vertebres inférieures du col par 
autant de languettes tendineufes , qui cha 
cune aboutiflent à une portion charnue 
ifolée de celles qui l’avoifinent. Ces petites 
portions mufculeufes fe réuniffent pour 
former un corps charnu qui monte direc- 
tement de bas en haut, & qui fe termine 
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par un tendon applati, à la partie infé- 
rieure & poftérieure de l’apophyfe maf- 
toïde de l’occipital. Ce corps charnu eft 
traverfé de quelques portions tendineufes , 
qui le font refembler en quelque forte au 
grand complexus. C'eft ce qui lui a fait 
donner le nom fous lequel on le défigne, 
Il porte auff celui de maftoïdien latéral, 
Douglafs & Albinus lappellent rrachelo- 
maffoideus. 

Quelques - unes des portions du petit 
complexus s’uniflent quelquefois avec le 
grand & avec l’accefloire du long dorfai , 
d'une maniere très intime, Il eft un peu 
couvert par le fphinius du col. Ses ufages 
{ont de maintenir le col & la tête dans 
jeur rectitude naturelle, de s’oppofer à leur 
renverfement du côté oppolé à celui qu'il 
occupe , de les redrefler quand ils font 
courbés & fléchis , & enfin d'entraîner 
Pun & l’autre obliquement en arriere & de 
fon côté, 


Du grand Complexus. 


Le grand complexus eft fitué à la partie 
poftérieure du col , au devant des deux 
portions du fplénius & du petit complexus, 
Hi tire fon nomdes fibres tendineutes, dont 
fa portion charnue eftentrelacée. Ce mufcle 
eft étendu entre quelques apophyfes tranf- 
verfes du dos & du col, & la partie laté- 
rale & moyenne dela grande arcade oGs 
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cipitale. IL et quelquefois divifé en deux 
portions, une inférieure plus étroite,& une 
_ fùpérieure plus large. La premiere eft com- 

pofée de deux ventres qui font féparés par 
un tendon mitoyen , & s'appelle le mufcle 
digaftrique du col, pendant qu’on réferve 
le nom de complexus pour la feconde ; 
mais cette diftinétion n’a pas toujours lieu, 
& le digaftrique du col eft fouvent uni & 
confondu avec le complexus, 

Ce mufcle vient des apophyfes tranf- 
verfes des quatre premieres vertebres du 
dos, & de celles des fix vertebres infé- 
rieures du col par autant de tendons plus 
courts en bas qu’en haut, lefquels appar- 
tiennent à pareil nombre de bandelettes 
charnues qui tiennent enfemble par leurs 
bords voifins , & qui forment un corps 
continu, Il monte de dehors en dedans, 
& davant en arriere , jufqu’à la grande 
arcade occipitale , à laquelle il s'attache 
par un tendon plat au deflous de la portion 
voifine du fplénius de la tête, Les bords 
internesdes deux complexus fetoucheroient 
fans l’interpoñtion du ligament cervical 
poftérieur, Une portion charnue , attachée 
par de courts tendons à l’apophyfe épineufe 
de la derniere vertebre du col , & à celle 
des deux vertebres fupérieures du dos, 
vient fouvent fe rendre à leur partie infé- 
rieure & interne, 

Le complexus couvre les grands & les pe- 
tits droits & obliques de la tête, Lorfque ce 
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mufcleagitavecceluidu côtéoppofé il main- 
tient la tête dans fa rectitude naturelle , & 
l'empêche de fléchir en avant. Il la redreffe, 
quand elle a été portée dans cette direction , 
& la fléchit en arriere, Mais quand il agit 
feul , il la fait tourner fur fon axe, du 
coté oppolé à celui auquel il répond , & 
devient à cet égard le congénere du fterno- 
cléido-maftoïdien , &lantagonifte du fplé- 
nius, Il peut aufi renverfer la tête en ar- 
riere , du coté oppolé au fien. 


De POblique fupérieur. 


L'oblique fupérieur et encore appellé 
le petit oblique , pour le diftinguer de 
l'oblique inférieur qui eft beaucoup plus 
grand que lui. Il eft fitué à la partie fu- 
périeure , latérale & poftérieure du col, 
entre la premiere vertebre & l'occipital, 

Ce mufcle s'attache inférieurement à la 
partie fupérieure & poftérieure de lapo- 
phyfe tranfverfe de la premiere vertebre du 
col, par un tendon aflez épais & court, 
& monte enfuite en dedans & en arriere 
en s’élargiffant beaucoup. Il fe termine par 
un tendon large & applati à la partie la 
plus latérale de larcade occipitale infé- 
rieure , au deffous de l'infertion du fplé- 
nius , & un peu au deflus de celle du 
grand droit poltérieur de la tête. 

L’oblique fupérieur eft entiérement ca- 
ché par le fplénius de la tête, Il ne peut 
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que la maintenir droite , empêcher qu’elle 
ne fléchifle en avant, la ramener lorfqu'’elle 
a été entraînée dans cette direction & la 
porter en arriere , ou , Ce qui revient au 
même , dans le fens de l'extenfon. 


. # Dur 
Du grand Droit poflérieur. 


La forme , la fituation & l'étendue du 
. f AÀ 
grand droit poftérieur de la tête font pref- 
que les mêmes que celles du précédent. Il 
eft aufi fort oblique, mais dans un fens 
contraire, 

Ses attaches inférieures font à la partie 
fupérieure & poftérieure de T épi- 
neufe de la feconde vertebre du col, par 
un tendon court & épais. Il monte obli- 
quement en dehors en s'élargiflant & fe 
terminant enfin par un tendon applati, 
à la partie latérale externe de l’arcade oc- 
cipitale inférieure au deflus du petit obli- 
que ,en formant avec ce mufcle un angle 
prefaue droit. Ses fonctions font abfolu- 
ment les mêmes. 


Du petit Droit poférieur. 


Le petit droit poftérieur de la tête , ainf 
nommé à caufe de fa petitefle, eft fitué, 
avec celui du côté oppolé, dans Pinter- 
valle que les grands droits laiflent entre 
eux, Du refte , fa direction & fa forme 
font les mêmes. 

Il eft attaché inférieurement à la partie 
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fupérieure & latérale du tubercule pofté- 
rieur de la premiere vertebre du col, par 
un tendon court & épais. Il monte en 
s’écartant de celui du coté oppolé , & de- 
vient large & mince, Le tendon applati 
qui le termine s'attache au defflous & au 
dedans de celui du grand droit à la partie 
latérale & moyenne de l’arcade occipitale 
inférieure, Ses ufages ne different point de 
ceux du grand droit & de l’oblique fupé 
rieur. 

De POblique inférieur. 


L'oblique inférieur , autrement le grand 
oblique de la tête , et fitué au même 
lieu que ceux dont on vient de parler. Ii 
eft étendu très obliquement entre les deux 
premieres vertebres du col. 

Ce mufcle eft fixé à la partie moyenne 
& latérale externe de l’apophyfe épineufe 
de la feconde vertebre du col. Il monte 
obliquement en dehors pour fe terminer à 
la partie inférieure & poftérieure de Papo- 
phyfe tranfverle de la premiere, Ces deux 
attaches font légérement tendineufes. Sa 
partie moyenne eft aflez épaille. 

Le grand oblique agit fur la premiere 
vertebre qu'il fait tourner fur la feconde , 
comme fur un pivot, & fert en même 
temps à porter la face vers l'épaule , du 
côté auquel il répond. Ainf il eft con- 
génere du fplénius , & antagonifte du com- 
plexus & du fterno-cléido-maitoidien. 


http://rcin.org.pl 


$72 TRAITÉ D'ANATOMIE, 


FES 
Des Mufcles couchés fur Pepine. 


Les mufcles couchés fur l’épine fe trou- 
vent à fa partie antérieure , à fes parties 
latérales & à fa partie poitérieure. 


Des Mujfcles firués à la partie antérieure de 
’épine. 

Les uns occupent la région du col, & 
les autres celle des lombes. Les premiers 
les grand & petitdroits antérieurs de la tête, 
le droit latéral & le long du col, Les feconds 
font le petit & le grand pfoas. Des coni- 
dérations particulieres qui ont été expofées 
dans le temps, nous ayant obligés à décrire 
le dernier en parlant de ceux qui font 
fitués à la partie fupérieure & antérieure 
de la cuifle , nous n’y reviendrons plus. 


Du grand Droit antérieur, 


Le grand droit antérieur de la tête eft 
couché fur la partie antérieure & latérale 
des vertebres du col, & étendu depuis les 
cinq dernieres jufqu’à l’occipital, Sa forme 
eft alongée. Il eft épais en haut, mince 
& terminé en pointe en bas, & aponé- 
vrotico-tendineux à fa partie moyenne & 
antérieure, 

Ses attaches inférieures font à la partie 
fupérieure antérieure des tubercules anté- 
rieurs des apophyfes tranfverfes de la fep- 
tieme , fxieme , cinquieme , quatrieme & 
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troifieme vertebres du col , par autant de 
tendons applatis , dont les inférieurs font 
les plus minces & les plus étroits, & qui 
aboutiflent chacun à des bandelettes char- 
nues allez diftinctes. Ces bandelettes fe 
voient plus facilement lorfqu’on détache 
ce mufcle de fon bord interne à l’externe, 
que lorfqu’on le leve dans un fens con- 
traire. Elles fe réuniflent en haut & en 
dedans pour en former le corps qui monte 
dans la même direction , & qui va pañler 
par deflus la partie latérale antérieure 
de la feconde vertebre. Il sunit au de- 
yant de Panneau de la premiere avec celui 
du côté oppolé, & fe fixe à la partie laté- 
vale antérieure de l’apophyfe bafilaire de 
l'occipital. 

Le grand droit antérieur de la tête cou-- 
vre une partie du long du col , & du petit 
droit antérieur. Il maintient la colonne 
cervicale dans fa rectitude naturelle , Pem- 
pêche de fe renverfer en arriere, la re- 
dreffe quand elle a été entraînée dans cette 
direction , & fléchit la tête fur le col, 


Du petit Droit antérieur, 


Le petit droit antérieur de la tête eft un 
très-petit mufcle qui eft caché derriere le 
tendon externe du grand droit, & qui s'é- 
tend de la premiere vertebre à occipital, 

Il s'attache au bord fupérieur de la par- 
tie latérale de Panneau de la premiere vera 
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cebre, tout près de la naïffance de fon 
apophyfe tranfverfe ; enfuice il monte obli. 
quement de dehors en dedans , & fe fixe 
à la partie latérale de l’apophyfe bafilaire 
de l’occipital. i 
Ii ne peut avoir d’autre ufage que celui 
de contribuer à la flexion de la tête. 


Du Droit latéral. 


Le droit latéral reflemble beaucoup à 
celui qui vient d’être décrit. Il s'étend de 
même de la premiere vertebre à l’occipital, 

On le trouve fixé à la premiere vertebre, 
au devant & au bord fupérieur de fon apo- 
phyfe tranfverte, De là il monte , en s'in- 
clinant un peu en dehors , derriere la tête 
de la veine jugulaire interne, & s'attache 
à la partie de l’occipital qui forme le bord 
poftérieur & un peu externe du trou dé- 
chiré poftérieur, Ses ufages {ont les mêmes 
que ceux du précédent. 


Du long du Col, 


Le long du col cft un mufcle fort com- 
pofé qui regne le long de la partie anté- 
rieure & latérale des vertebres du col , fur 
laquelle il porte dans toute fon étendue, Il 
eft tendino-aponévrotique à fa partie fupé- 
rieure & interne , & à fa partie inférieure 
& externe, On le voit s'élever du dedans 
de la poitrine où il eft attaché aux parties 
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latérales des trois premieres vertebres du 
dos, par des languettes tendineufes , puis 
charnues , qui montent obliquement en 
dehors fe fixer au devant & au bas de l’apo- 
phyfe tranfverfe de la feconde & de la 
premiere vertebre du dos, & de la derniere 
vertebre du col, Le refte de fa longueur eft 
attaché par de femblables languettes à la 
partie fupérieure & antérieure des tuber- 
cules antérieurs des apophyfes tranfverfes 
de la fixieme , cinquieme , quatrieme & 
troilieme vertebres du col , lefquelles 
montent obliquement en dedans , & fe 
séuniflent pour former un corps charnu , 
puis un tendon qui va fe terminer à la 
partie moyenne du corps de la feconde 
vertebre du col, auprès de celui du coté 
oppolé. 

Le bord externe du long du col eft cou- 
vert par le grand droit antérieur de la tête. 
Ce mufcle retient le col dans fa recitude 
naturelle ; il l'empêche de fe courber en 
arriere ; il le redreffe quand il a été en- 
traîné dans cette direction ; il le porte 
en devant & de fon côté quand il fe con- 
tracte feul; & dans tous ces cas, il agit 
en même temps fur la tête dont le col eft 
pour ainf dire le pivot. 


Du petit Pfoas. 


Le petit pfoas ne fe rencontre qu'en 
peu de fujets, On le trouve aufi facile- 
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ment chez les femmes que chezies hommes, 
Il et couché au devant du grand dont il 
imite la forme, mais auquel il ne reflemble 
ni par fes attaches , ni par fon étendue., 

Ce mulfcle naît, par un principe mince, 
large & tendineux , de la partie latérale & 
du bord inférieur du corps de la derniere 
vertebre du dos, des ligaments interpofés 
entre cette vertebre & la premiere des 
lombes , & quelquefois auffi du bord fu- 
périeur du corps de cette vertebre & de 
l’apophyfe tranfverfe de l’une ou de l’autre. 
Il devient légérement charnu , excepté du 
côté par lequel il regarde le grand poas, 
& defcend avec lui jufqu’à l’endroit où ce 
dernier fort du baflin pour fe porter à la 
partie fupérieure de la cuifle, Le tendon 
qui le termine inférieurement commence 
vers le milieu de fa longueur, Il eft d’abord 
large , plat & mince; mais il fe rétrécit 
enfuite pour s’élargir de nouveau, Ce ten- 
don fe fixe à éminence ilio-pectinée ; il 
s’en détache un grand nombre de fibres qui 
forment une aponévrofe mince au devant 
de l’extrémitétendineufe du grand pfoas & 
de liliaque interne, & qui vient fe perdre 
à la partie antérieure de la cuiffe. 

Les connexions du petit pfoas viennent 
d’être indiquées, Il fléchit les lombes fur 
le baffin & le baflin fur les lombes. Ce 
dernier ufage ne peut avoir lieu que lort- 
qu'on eft couché, ou , qu'étant fufpendu 
avec les mains, ou cherche à élever le 
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tronc, Ce mufcle en bridant le grand pfoas 
& liliaque interne , doit beaucoup aug- 
menter leur force. 


Des Mufcles fitués fur les parties latérales de 
Pépine. 


Ces mufcles font les fcalènes , le carré 
des lombes & l'ifchio-coccygien. Les pre- 
miers fe trouvent au col, le fecond oc- 
cupe les lombes, & le troifieme eft caché 
à la partie inférieure & poftérieure du petit 
baflin. 


Des Scalènes. 


Les fcalènes font des mufcles de forme 
triangulaire, fitués profondément fur les 
parties latérales du col , & qui s'étendent 
depuis le plus grand nombre des apophy- 
fes tranfverfes de cette partie, jufqu’à la 
premiere & à la feconde côtes, 

A proprement parler , il n’y a que deux 
{calènes , un antérieur qui va à la premiere 
côte, & un poftérieur qui va à la même 
premiere côte & à la feconde, lefquels 
laiffent entre eux un intervalle triangu- 
laire deftiné au paflage de l’artere & de la 
veine fous-claviere, & des nerf@ bra- 
chiaux; mais il eft plus convenable de 
divifer le fcalène poftérieur en deux muf- 
cles, un pour la premiere cote & lautre 
pour la feconde ; d’où il réfulte qu'il y a 
trois fcalènes , deux qui appartiennent à 

Tome I 
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la premiere côte , Pun antérieur, l’autre 
poftérieur , & un troifieme qui appartient 
à la feconde. 

Le {calêne antérieur de la premiere côte 
defcend de la partie inférieure des tuber- 
cules antérieurs des apophyfes tranfverfes 
des fix vertebres inférieures du col, où il 
et attaché par des languettes tendineules 
fort courtes , puis chaïnues, qui fe réunif- 
{ent les unes aux autres. Sa direction eft 
oblique de dedans en dehors. Il fe divife 
fouvent, à un pouce & demi de la pre- 
miere côte, en deux portions , une anté- 
rieure aflez épaifle , l’autre poftérieure très 
mince, qui laiflent pañer l’artere axillaire 
ule dans leur écartement , & vont şin- 
{érer Pune près de Pautre à la face fupé- 
rieure & au bord interne & fupérieur de 
la premiere côte, tout près de fon carri- 
lage , chacune par un tendon aflez épais 
& allez court, 

Le fcalène poftérieur de la premiere 
cote eft un peu moins long, Il vient de 
ja partie inférieure & antérieure des tu- 
bercules poftérieurs des apophyfes tranf- 
verfes des quatre dernieres vertebres du 
col feulement , par des languettes tendi- 
neufes, puis charnues , comme les précé- 
dentes , mais dont les inférieures font les 
plus épaifles, Ce mufcle fe porte aufli en 
dehors & un peu en arriere à la face fu- 
périeure de la premiere côte, depuis le 
bord fupérieur & interne jufqu’à l'infé. 
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rieur & l'externe , un pouce plus loin que 
lantérieur , & il sy termine par un ten- 
don plus long en avant qu'en arriere, 
L’efpace qui le fépare d'avec la partie 
poitérieure du fcalène antérieur de la 
premiere côte, donne pañage aux nerfs 
brachiaux. Il et couvert en arriere & en 
dehors par le fcalène de la feconde côte, 
qui ne paroît faire qu’un feul corps avec 
lui. 

Ce dernier eft le plus long & le plus 
mince des trois. Il vient fupérieurement 
de la partie inférieure & poñérieure des 
tubercules antérieures des apophyfes tranf- 
verfes de la feconde , troifieme & qua- 
trieme vertebres du col, & de la partie 
inférieure & antérieure du tubercule pof- 
térieur de Papophyfe tranfverfe de la cin- 
quieme vertebre, Les languettes qui le 
fixent à cette apophyfe font plus longues 
qu'aux autres fcalènes , & les portions 
charnues qui leur fuccedent plus long- 
temps féparées, Il va s'attacher au bord 
upéricur de la {feconde côte dans léten-- 
due de plus d’un pouce & demi, & à 
pareille diftance de l'articulation de cette 
côte, par un tendon applati & de plus 
d'un demi-pouce de long. Le bord anté- 
rieur de ce mufcle tient au bord pofté- 
‘sieur du fecond fcalène de la premiere 
cote, 

Les fcalènes font en même temps defti- 
nés aux mouvements de l'épine & à ceux 

B Di} 
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du thorax. Ils foutiennent la colonne cer- 
vicale ; ils lempêchent de fe renverfer en 
arriere ; ils la ramenent en avant, & ils 
l'inclinent obliquement du côté vers le- 
quel ils agiflent , lorfqu'ils ne font pas 
contre-balancés par ceux du côté oppolé. 
Ces mufcles paroiflent aufli fort propres 
à élever la premiere & la feconde cote, 
& à la porter en arriere & en dehors, 
mouvement qui contribue puiflamment à 
la dilatation du thorax, parce que ces 
deux premieres côtes fervent d'appui à 
routes les autres. 


Du carré des Lombes. 


Le carré des lombes porte aufi le nom 
de triangulaire, eu égard à fa figure qui 
et celle d’un carré alongé , ou celle d’un 
triangle tronqué à fon extrémité fupé- 
rieure, Il eft fitué fur la partie inférieure 
de l’épine dans l'intervalle qui fépare la 
crête de Pos des îles, d’avec le bord in- 
férieur de la derniere faulle côte, & sé- 
tend de l’une de ces parties jufqu’à l’autre, 

Ce mufcle eft attaché inférieurement à 
la partie poñérieure de la crête de las 
des îles, dans une étendue de deux pou- 
ces, par des fibres qui font long-temps 
aponévrotiques à fa face antérieure. Il 
monte obliquement de dehors en dedans, 
& fe partage en diverfes languettes , ap- 
platies , continues par leurs bords voifins, 
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lefquelles vont s'attacher au bord infé- 
rieur de toute létendue des apophyfes 
tran{verfes des quatre vertebres fupérieu: 
res des lombes par des fibres tendineufes, 
fur-tout en arriere, & enfuite à la face 
poftérieure du ligament qui unit la pre- 
miere côte avec la premiere apophyfe 
tranfverfe des lombes, au bord inférieur 
de cette même derniere cote, & quelaue- 
fois à celui de l’avant-derniere , jufqu’oùil 
s'étend par un prolongement de fa partie 
fupérieure, 

Ce mufcle eft couvert en arriere par 
une aponévrole très forte qui appartient 
au tranfverfe du ventre, Intérieurement il 
left par une toile membraneufe & légére- 
ment fibreufe qui paroît abfolument cel- 
lulaire, Il foutient l’épine dans fa ređi- 
tude naturelle lorfqu’il agit avec celui du 
coté oppolé , & il lincline de fon côté 
quand il agit feul. Peut-être meut-1l les 
deux dernieres côtes de haut en bas, & 
contribue-t-il par là en quelque {orte à 
la refpiration. 


De PIfchio-coccygien. 


L'ifchio-coccygien eft fitué à la partie 
interne inférieure & un peu poftérieure du 
bain entre l’épine de l’ifchion & la partie 
latérale inférieure du facrum & du coccyx. 
Sa forme eft à peu près triangulaire. Il eft 
garni d’un grand nombre de fibres tendi- 
neufes qui le font paroïître autant aponé. 
vrotique que charnu. Bb ij 
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Ses attaches à l'épine de l’ifchion font 
à la face interne & au bord poftérieur de 
cette apophyfe près de fon extrémité, De là 
{es fibres fe portent en dedans & en arriere 
en s’écartant beaucoup les unes des autres, 
& vont fe fixer aux parties défignées des 
os facrum & ifchion, vers leur face in- 
terne. 

Ce mufcle eft continu par fon bord 
antérieur au bord poftérieur du releveur 
de lanus , avec lequel il forme une efpece 
de voûte mufculeufe renverfée, dont la 
cavité regarde le bas-ventre , & dont un 
des principaux ufages eft de terminer cette 
cavité inférieurement , de foutenir les vif. 
ceres qui y font contenus , & de s’oppofer 
à ce qu'ils ne s'échappent pour former des 
hernies. L’ifchio-coccygien a encore celui 
de courber le coccyx, de l'empêcher de 
fe renverfer en arriere , & de le ramener 
en avant lorfqu’il a été pouflé dans cette 
direction par la preion que le retum 
exerce fur lui, lors de la contraction fi- 


multanée des mufcles du bas-ventre & du 
diaphragme. 


Des Mufcles fitués à la partie poflérieure de 
Z 


Pépine. 


_Le nombre de ces mufcles a été prodi- 
gieufement multiplié, Cependant on peut 
atiément les réduire fans rien diminuer 
de Pexactitude avec laquelle ils doivent 
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être décrits. Je n’en vois que fix de chaz 
que côté, favoir , le facro-lombaire & le 
long dorfal, l’épineux du dos, le grand 
tran{verfaire épineux, & les inter-épineux 
& inter-tranfverfaires du col, Ces derniers 
ont comptés colletivement. 


Du Sacro-lombaire, 


Le facro-lombaire & le long dorfal font 
unis enfemble à leur partie inférieure, & 
ne forment qu'un feul mufcle aponévro- 
tico-tendineux en arriere, & charnu en 
avant , lequel fe divife au niveau de la 
derniere faulle cote en deux portions qui 
s'écartent un peu l’une de Pautre, & qui 
montent le long du dos. L'une va gagner 
les angles des cotes, l’autre fe porte der- 
riere les apophyles tranfverfes des verte- 
bres du dos, & les parties voifines des 
côtes. La premiere eft celle que Pon nom- 
me le facro-lombaire , & la feconde celle 
que l’on appelle le long dorfal, Toutes 
deux s'étendent jufqu’à la partie inférieure 
du col. 

Le corps charnu qui leur eft commun, 
commence en bas par une aponévrofe qui 
occupe la partie poftérieure de los facram, 
le bord poftérieur de la crête de Fos des 
îles, & toure la face poftérieure & laré- 
rale des vertebres des lombes. Cette apo- 
névrofe eft très épaifle & très forte ; mais 
au milicu des lombes on y apperçoit des 

Bb iv 
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traces de divifion, comme fi elle étoit 
faite de bandelettes étroites , légérement 
unies par leurs bords , & qui fe portaflent 
obliouement de dedans en dehors & de 
bas èn haut, Elle regne le long de la face 
poftérieure du long dorfal jufqu’au milieu 
du dos. La chair commence à naître de fa 
face & de fon bord antérieur vis-à-vis de la 
crête de l'os des îles. Elle forme fur la 
région des lombes plufieurs languettes très 
grofles & prefque 1ifolées, dont les ten- 
dons fe portent de bas en haut & de de- 
dans en dehors, à la face poftérieure & 
à la partie inférieure des apophyfes tranf- 
verfes des vertebres de cette région, Vers 
le bas du dos ce corps charnu fe divife , 
comme il a été dit, 

Le facro-lombaire , féparé d’avec le long 
dorfal, monte obliquemént de dedans en 
dehors, Il diminue peu à peu d’épaifleur , 
& fe termine en haut par une pointe très 
étroite, Ce mufcle eft charnu à fon bord 
poftérieur & tendineux à l’antérieur. Il eft 
divifé/ de ce côté en autant de languettes 
qu'il y a de côtes auxquelles 1] doive s’at- 
tacher, & qui aboutiflent à des portions 
charnues , lefquelles font féparées les unes 
des autres en avant, & réunies en un 
corps de mufcle en arriere, Les inférieures 
{ont les plus épaifles , les plus larges , les 
plus courtes, & celles que la chair ac- 
compagne le plus long-temps. Elles vont 
fe fixer au bord inférieur & au bas de Pan- 
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gle de toutes les côtes. La derniere monte 
jufqu’à la partie poftérieure & inférieure 
de l’apophyfe tranfverfe de la derniere ver- 
tebre du col. 

On trouve le long de la face pofté- 
rieure du facro-lombaire, & du côté par 
lequel ce mufcle regarde le long dorfal , 
une portion charnue, mince , alongée, 
qui lui eft très étroitement unie, qui vient 
du col , & que l’on nomme l’accefloire du 
facro-lombaire. Cette portion mufculeufe 
eft attachée fupérieurement à la partie pof- 
térieure & inférieure des apophyfes tranf- 
verfes des cinq vertebres inférieures du 
col, par autant de tendons féparés qui 
viennent de languettes charnues dont la 
réunion forme fon épaiffeur. Elle fe ter- 
mine inférieurement par d’autres languet- 
tes charnues , puis tendineufes , qui croi- 
fent la direction de celles du facro-lom- 
baire, & defcendent de haut en bas fe 
fixer à la partie fupérieure de l’angle de 
toutes les côtes, Les fupérieures font les 
plus minces & les plus arrondies; les 
inférieures, au contraire, font les plus 
épaifles, & celles que la chair accompa- 
gne le plus long-temps. La partie pofte- 
rieure du facro-lombaire eft ce que quel- 
ques-uns appellent le tranfverfaire grêle du 
col , & ce que beaucoup d’autres ont dé- 
figné fous le nom de cervical defcendant 
de Diemerbroek. | 

Le facro-lombaire & les E fuivants 

Bb y 
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font fitués au devant des petits dentelés 
poftérieurs fupérieur & inférieur, du rhom- 
boïde , du trapeze & du grand dorfal , qui 
les couvrent en arriere , & qu'il faut enle- 
ver pour qu'ils puiflent être apperçus. Les 
ufages de ce mulcle font de maintenir la 
colonne dorfale dans fa rectitude naturelle, 
de ly ramener quand elle s’en eft écartée 
par la flexion du tronc en avant , & de la 
renverfer-en arriere; ce qu'il fait d’une 
maniere oblique quand il agit feul, & 
directe quand il agit avec celui du coté 
oppolé. Ce mufcle peut encore faire tour- 
ner le tronc fur fon axe & de fon côté, 
en quoi il eft aidé par l’action des mufcles 
fitués à la partie antérieure du ventre , & 
fur-tout par celle des obliques externes & 
internes, Lorfqu'on eft debout , il favorife 
l'inflexion de l’épine en avant , par le feul 
relâchement de fes fibres, parce qu’alors 
il ne faut aucune autre force que celle de 
la pefanteur du corps pour la courber de 
ce coté, Mais lorfque l’on eft couché , ce 
mouvement dépend des mufcles droits du 
ventre & des autres mufcles de cette par- 
tie, On a penfé que le facro-lombaire con- 
tribuoit aufi à l’abaiflement des côtes, 
mais il s'attache fi près du centre de leur 
articulation , que fes ufages à cet égard 
doivent être fort bornés, Il en faut dire 
autant de fon accefloire qui paroît moins 
propre à élever les côtes auxquelles il eft 
fixé , qu'à mouvoir les vertebres du col fur 
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lefquelles il agit, comme le facro-lombaire 
même agit {ur celles des lombes & du dos. 


Du long Dorfal. 


Le long dorfal eft beaucoup plus épais 
dans toutes fes parties que le facro-lom. 
baire. Il diminue aufi d’une maniere très 
fenfble , & fe termine de même en pointe 
à fa partie fupérieure, Ce mufcle fe divife 
de bas en haut en un grand nombre de 
languettes charnues d’abord, puis tendi- 
neufes, qui forment deux rangées très dif- 
tinctes, une en dehors du côté du facro- 
lombaire; l’autre en dedans du côté de 
j'épine, La premiere n’a que fept à huit 
languettes beaucoup plus long-temps char- 
nues que celles de la rangée interne, & 
qui font terminées par un tendon très 
court, Les inférieures font les plus épaiffes. 
Elles fe fixent à la face externe des fept ou 
huit dernieres côtes , près de leur bord infé- 
rieur; celles d'en bas plus loin de leur ar- 
ticulation , & les autres plus près. La fe- 
conde rangée eft compolée de treize lan- 
guettes terminées par de longs tendons, 
épaifles, courtes & plus long-temps char- 
nues en bas, minces, longues & plus long- 
temps tendineufes en haut, lefquelles s'at- 
gachent enfin à la partie poftérieure infé- 
rieure des apophyles tranfverfes de toutes 
les vextebres du dos, & de celles de la 
derniere vertebre du col. 

Bb vi 
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Le long dorfal a aufli une portion accef= 
' foire qui defcend du col, dont les fibres 
croifent les fiennes, & qui eft collée à fon 
bord interne , comme celles du facro-lom- 
baire, Cette portion eft formée de fix lan- 
guettes rendineufes fort courtes , puis char- 
nues , lefquelles viennent de la partie pof- 
térieure inférieure des fix vertebres infé- 
rieures du col, & qui fe réuniflent en un 
corps charnu , mince & aflez large, qui 
regne le long de cette partie, & qui le 
porte le long du bord interne & de la 
face par laquelle le long dorfal regarde 
les côtes , après quoi il fe divife en fept 
tendons alongés qui vont de haut en bas, 
à la partie fupérieure & poftérieure des 
apophyfes tranfverles des fept vertebres 
fupérieures du dos. C’eft ce que l’on ap- 
pelle communément le grand tranfverfaire 
du col, 

Les fonctions du long dorfal, & celles 
de fon accefloire font précifément les mê- 
mes que celles du facro-lombaire , excepté 
que, comme il eft moins oblique de de- 
dans en dehors, il contribue moins au 
mouvement par lequel le tronc tourne 
fur fon axe , & qu'il agit avec une force 
plus grande, & relative à fon épaifleur & 
au nombre de fes fibres. 


De l’Epineux du dos. 


On rencontre le long des apophyfes 
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épineufes des vertebres du dos, & du 
bord interne du grand dorfil , une maffe 
en partie fendineufe, & en partie charnue, 
qui , des vertebres fupérieures des lombes , 
& des inférieures du dos, monte aux fupé- 
rieures de cette derniere clafle, & s'attache 
à leurs apophyfes épineufes. Elie eft com- 
pofée de fibres concentriques, c’eft-à-dire 
que celles qui viennent des vertebres les 
plus éloignées , font les plus longues, & 
les autres à proportion de plus en plus 
courtes. Mais fon union avec le grand 
tran{verfaire épineux fur lequel elle eft 
couchée , & fes adhérences avec le bord 
interne du long dorfal , empêchent pour 
lordinaire de les bien diftinguer. Cette 
mañle et ce que l’on appelle le grand 
épineux du dos. Ses ufages font prefque les 
mêmes que ceux du facro-lombaire & du 
long dorfal, 


Du Tranfverfaire épineux. 


La partie fupérieure & convexe de los 
facrum , la partie poftérieure des vertebres 
des lombes , du dos & du col , font cou- 
vertes d’une grande quantité de portions 
mufculeufes , en partie jointes enfemble ; 
en partie féparées & diftinétes & tendineu- 
fes à leurs extrémités , lefquelles forment 
le tranfverfaire épineux. 

Ce mufcle peut être divifé en trois por- 
tions; une inférieure qui répond à los 
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facrum & aux lombes , une moyenne qui 
répond au dos, & une fupérieure qui ap- 
partient au col, La premiere eft la plus 
épaifle, Ses faifceaux charnus font plus 
confondus , & plus étroitement unis en- 
femble , que ceux des autres portions. Ils 
montent obliquement des apophyfes tranf- 
verfes de los facrum & des apophyfes artie 
culaires des vertebres des lombes, aux 
apophyfes épineufes de ces mêmes verte- 
bres, & au bord inférieur de leur arc pof- 
térieur, La feconde portion eft la plus 
mince des trois, Elle monte des apophyfes 
tranfverfes des vertebres du dos aux apo- 
phyfes épineufes des mêmes vertebres, & 
à toute la longueur de leur arc poftérieur, 
La troifieme et compofée d’un plus grand 
nombre de faifceaux charnus que les pré- 
cédentes. Ces faifceaux font aufi longs 
qu'aux lombes & au dos, Ils commencent 
au milieu du dos à l’apophyfe tranfverfe 
de la feptieme des vertebres de cette par- 
ue, & continuent de fe fixer à celles des 
tept vertebres fuivantes, puis le long du 
col, aux apophyles articulaires des cinq 
vertebres inférieures. On les voit monter 
en dedans & en arriere , pour fe terminer 
par des tendons féparés aux parties laté- 
rales inférieures des iein + épineufes 
des fix dernieres vertebres du col, & en 
même temps à toute la longueur du bord 
inférieur de leur arc poftérieur , comme 
anx deux autres portions, Celle-ci couvre 
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en arriere la partie fupérieure de celle qui 
appartient au dos, 

Le tran{verfaire épineux a les mêmes 
ufages que les précédents. 


Des Inter-épineux. 


Les intervalles des apophyfes épineufes 
des vertebres du col font remplis de deux 
rangées de petits mufcles , Pune à droite 
& l’autre à gauche, qui, de lextrémité 
inférieure de lune, vont à l'extrémité 
fupérieure de l’autre, Ces mufcles ne com- 
mencent qu'au deflous de la feconde ver- 
tebre. Leur nombre en tout eft de douze, 
fix de chaque coté, Ce font les inter-épi- 
neux du col. Jai inutilement cherché de 
pareils mufcles au dos & aux lombes, 


Des Inter-tranfverfaires. 


Les inter-tranfverfaires ne different des 
précédents qu’en ce qu’ils font fitués entre 
les apophyles tranfverles des vertebres. Je 
n’en ai vu qu'au col. Ils forment deux 
rangées de chaque côté, une antérieure 
attachée aux tubercules antérieurs des 
apophyfes tranfverfes, l’autre poftérieure 
Éxce aux tubercules poftérieurs des mêmes 
apophyles. Les fupérieurs font les plus 
longs. Ils commencent entre la premiere 
& la feconde vertebre , -&:finillent entre 
la fixieme & la feptieme. Par conféquent, 
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chaque rangée eft compofée de dix, & il 
y en a vingt-quatre en tout, | 
Ces mulcles , ainfi que les inter-épineux 
partagent les fonétions des accefloires du 
facro-lombaire & du long dorfal , & celles 
de la partie fupérieure du tranfverfaire. 
épineux, 


' . A | 
Des Mufcles qui contribuent à former la can 
vité de la poitrine. 


Les mufcles qui contribuent à former 
la cavité de la poitrine font le diaphrag- 
me, les fur-coftaux, les inter-coftaux ex- 
ternes & internes, les fous-coftaux, & les 
fterno - coftaux, ou les triangulaires du 
iternum. 

Du Diaphragme. 


Le diaphragme eft un mufcle très large, 
frué obliquement entre la partie inférieure 
de la poitrine, & la partie fupérieure du 
bas-ventre qu'il fépare l’une de l’autre , de 
figure circulaire à fa partie antérieure & 
fupérieure , alongée & pointue à fa partie 
inférieure & poltérieure , & qui eft étendu 
entre le ternum , les fix dernieres côtes & 
les vertebres fupérieures des lombes. 

Sa partie antérieure & fupérieure eft fort 
large, médiocrement épaifle , & compolée 
de fibres qui paroiffent en quelque forte 
rayonnées, Celles de ces fibres qui font 
mitoyennes , naïiflent de l’appendice xy- 
phoïde du fternum, Elles ont peu de largeur 
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& vont direétement d'avant en arriere , fe 


terminer à une large aponévrofe qui répond . 


au centre de cette partie du diaphragme, 

Les fuivantes viennent de la face interne 
e. L2 e na 

de la partie cartilagineufe de la feptieime 


= A + ss 
des vraies côtes ; en commençant A deux. 


> 


pouces de fon infertion au fternum. Wles- 


font beaucoup plus long-temps charnues 


3 ” H ë AE 
marchent d'avant en arriere , & de dehors » ap. 


en dedans. L’étendue qu’elles occupent au 
dedans de la cote à laquelle elles appar- 
tiennent , neft guere que d’un pouce, Elles 
{ont féparées de chaque côté de celles qui 
trent leur origine du fternum , par un 
efpace triangulaire que le tiflu graifleux 
remplit, Les autres ont beaucoup de lon- 
gueur. Elles naiflent de la face interne des 
cinq côtes fuivantes , c’eft-à-dire de celle 
des cartilages des deux premieres fauffes- 
côtes , de celle des portions ofleufes de la 
troifhieme & de la quatrieme p8 de d'exs 
trémité tant ofleufe que cartilagineufe de 
la cinquieme. Celles de la premiere faufle- 
côte marchent d'avant en arriere, & de 
dehors en dedans. Celles de la feconde & 
de la troifieme vont direétement de dehors 
en dedans, Enfin les dernieres fe portent 
de dehors en dedans, & d’arriere en avant, 
Elles forment toutes des efpeces de digita- 
tions qui s’entre-croifentavec pareilles digi- 
tations appartenantes au mufcle tranfverfe 
du bas-ventre , & aboutiflent entiérement 
à l’aponévrofe mitoyenne dont il a été 
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parlé précédemment, Cette aponévrofe 
dont l'étendue eft confidérable a la forme 
d’une feuille de trefile qui feroit largement 
échancrée À l'endroit de fon pédicule , & 
dont les trois portions auroient une largeur 
fort inégale , & feroient tournées en avant, 
Celle de ces portions qui eft à gauche eft 
la plus grande. Celle qui eft à droite left 
un peu moins, & celle du milieu eft la 
plus petite. Cette derniere n’eft pas aufi 
arrondie que les autres , & fe termine en 
une pointe moufle, 

Toute la partie du diaphragme que je 
viens de décrire , eft voûtée de bas en haut, 
& forme une large convexité du côté de la 
poitrine, & une concavité proportionnée 
du coté du bas-ventre. Cette voûte neft 
pas réguliere, Elle eft généralement incli- 
née d'avant en arriere, & de haut en bas, 
& le lieu qui répond à l’aponévrofe mitoyen- 
ne eft moins élevé que les parties latérales 
& charnues. On cbferve d’ailleurs que 
cette élévation eft plus confidérable du 
coté droit, lequel eft en même temps le 
plus large & le plus évafé. 

La partie inférieure & poftérieure du 
diaphragme eft beaucoup plus épaifle, Elle 
commence en avant & en haut à la grande 
échancrure que forme l’aponévrofe de la 
partie rayonnée , & finit en bas à la partie 
antérieure de la feconde vertebre des lom- 
bes, & {ur les parties latérales à une efpece 
de ligament cintré par en haut, qui, de 
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la racine de l’apophyfe tranfverfe de la 
premiere vertebre des lombes, monte 
obliquement au bas du milieu de la por- 
tion ofleufe de la cinquieme faufe - côte, 
Ce même ligament embrafle par fon berd 
inférieur le fommet du mufcle pfoas. La 
partie du diaphragme dont il s’agit , après 
avoir été large & mince fupérieurement, 
devient épaifle & étroite inférieurement. 
Les fibres les plus courtes font celles qui 
vont au ligament cintré , fur lequel elles 
defcendent dans une direction qui paroît 
droite, quoiqu’elle foit légérement courbée 
de dedans en dehors. Elles couvrent en 
bas les fibres de la partie rayonnée qui 
viennent de la derniere faufle-côte. Les 
plus longues font celles qui aboutifient à 
la feconde vertebre lombaire, Celles - ci 
forment en defcendant deux efpeces de 
piliers féparés l’un de lautre, & placés 
l'un à droite & l’autre à gauche. Le pilier 
droit eft le plus large. Il eft fitué un peu 
plus antérieurement, de forte qu’il appro- 
che beaucoup du milieu du corps des ver- 
tebres. Ce pilier et compofé de deux por- 
tions, une externe plus large qui defcend 
de dehors en dedans , une interne plus 
étroite qui defcend au contraire de dedans 
en dehors , & qui couvre la premiere, On 
voit chacune de ces deux portions fe ter- 
miner pat un tendon applati, d’un pouce 
à peu près de longueur, qui fe fixe au 
corps de la feconde vertebre des lombes, 
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& qui s’avance jufques fur les ligaments 
qui uniflent cette feconde vertebre à la 
troifieme. Ces tendons fe croifent , de forte 
que celui de la portion externe fe porte en 
arriere & en dedans; & celui de la por- 
tion interne en devant & en dehors. Le 
pilier gauche eft à peu près difpolé de la 
même maniere, Cependant les deux por- 
tions dont il eft compolé font moins dif- 
tintes & moins faciles à appercevoir. 
Les deux piliers du diaphragme font 
féparés dans toute leur longueur. Mais ils 
communiquent enfemble à leur partie 
moyenne , par des troufleaux de fibres qui 
paflent de l’un à Pautre. Celui de ces trouf- 
{eaux qui vient du pilier droit, paffe au 
devant de celui qui vient du pilier gauche, 
Il eft plus étroit & plus mince. Leur entre- 
croifement partage l'intervalle qui fe trouve 
entre les deux piliers en deux ouvertures , 
une fupérieure & l’autre inférieure. La 
fupérieure eft la plus courte & la plus 
étroite, Sa figure eft oblongue. Elle com- 
mence au bord poftérieur & inférieur de 
laponévrofe mitoyenne de la portion cir- 
culaire du diaphragme, & laifle pafler Pæ- 
fophage. L'inférieure a la même forme. 
Elle eft étroite en haut , un peu plus large 
en bas, & tendineufe dans tout fon con- 
tour, Cette feconde ouverture permet à 
l'aorte de fe porter de la cavité de la poi- 
trine dans celle du bas - ventre, & aux 
racines du réfervoir du chyle, de monter 
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de la cavité du bas-ventre dans celle de 
la poitrine. Les deux portions charnues qui 
forment les piliers du diaphragme , laiffent 
encore paller entr’elles, de chaque côté , 
deux gros cordons nerveux qui appartien- 
nent au nerf intercoftal , par des ouver- 
tures proportionnées à leur grofleur. Le 
premier de ces nerfs donne naïflance au 
ganglion femi-lunaire, & le fecond eft le 
tronc même de l’inter-coftal , dont l’autre 
weft qu'une branche, 

La portion droite de l’aponévrofe mi- 
toyenne du diaphragme eft aui percée 
d’une ouverture , laquelle eft beaucoup 
plus grande que celles dont il vient d’être 
parlé , & fe trouve vers fa partie antérieure 
& interne , à l’endroit où cette portion 
s’unit avec celle qui eft antérieure, Cette 
ouverture , deftinée au pañlage de la veine- 
cave , eft tendineufe dans fon contour, 
La forme en eft prefque ronde , & pour- 
tant approchante d’un quarré dont les 
côtés font très inégaux. Deux font internes 
& plus courts, & deux externes & beau- 
coup plus alongés. Le côté interne & anté- 
rieur eft le plus court de tous. Les fibres 
qui le forment font cachées par celles du 
côté interne & poltérieur qui , elles-mêmes 
le font en devant par celles du côté externe 
& antérieur, Celui-ci eft moins alongé que 
le poftérieur. Ses fibres couvrent non feu- 
lement celles du côté interne & antérieur 
enayant, mais encore celles du côté externe 
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& poltérieur en arriere. Ce dernier eft te 
plus alongé des quatre. Les fibres de la 
portion aponévrotique du diaphragme , ne 
fe croifent pas feulement en cecendroit, on 
les voit encore diverfement inclinées les 
unes fur les autres, dans toute la partie 
antérieure de la feuille de treffle que cette 
aponévrofe repréfente, 

Le diaphragme n’a de connexions réelles 
qu'avec letranfverfe du ventre, Celles qu’il 
a avec la partie fupérieure du pfoas font 
moins intimes , puifqu'il en eft féparé par 
le ligament cintré dont il a été fait men- 
tion, Ce mufcle eft couvert fupérieurement 
par la plevre , & inférieurement par le 
péritoine , excepté aux endroits où il donne 
attache au péricarde , au médiaftin & au 
bord poftérieur du foie. Il reçoit des ar- 
teres dont les principales , connues fous 
les noms de phréniques ou de diaphragma- 
tiques inférieures , viennent de la partie 
fupérieure de la portion de laorte qui eft 
contenue dans le ventre , & quelauefois 
du tronc cœliaque ou des arteres émul- 
gentes ; & les autres , des intercoftales 
inférieures, des médiaftines , des péricar- 
dines , des mammaires internes & des lom- 
baires fupérieures. Ses veines qui font éga- 
lement nombreufes , ou lui font particu- 
heres , & vont s'ouvrir dans la veine- cave 
inférieure, ou lui font communes avec plu- 
fieurs autres parties, & fe terminent dans di- 
vers troncs veineux, Ila aufi beaucoup de 
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erfs , parmi lefquels ceux qui portent 
fon nom , & qui viennent des paires cer- 
vicales , font les plus remarquables. 

Ce mulcle fe contracte & fe relâche al- 
ternativement dans les deux temps de la 
refpiration, Comme il forme une voûte 
dont la convexité regarde la poitrine & 
la concavité regarde le bas-ventre , le pre- 
mier effet de fa contraction doit êrre de 
defcendre vers la feconde de ces deux ca- 
vités , & d'augmenter les dimenfions de la 
premiere, En conféquence les vifceres du 
bas-ventre fur lefquels il porte , tels que le 
foie , la rate, leftomac , les reins , puis 
les autres , comme les inteftins , le méfen- 
tere , &c. font chaflés en avant où ils 
trouvent moins de réliftance , parce que 
les mufcles du bas-ventre qui jouiflent des 
mêmes mouvements font alors relâchés , & 
Pair fe précipite dans les poumons , & les 
diftend, Certaines parties du diaphragme 
qui font plus élevées que les autres def- 
cendent davantage. L’aponévrofe qui fait 
la partie moyenne de ce mufcle , defcend 
auli , mais d’une moindre quantité , tant 
parce qu’elle eft naturellement fituée plus 
bas , que parce qu’elle tient au péricarde 
qui , lui-même, eft affujetti en quelque ma- 
niere par les gros vaifleaux qui le tra- 
verfent. La crainte qu'il n'arrive quelque 
dérangement dans les organes les plus eflen- 
tiels à la vie , fi cette partie du diaphragme 
avoit des mouvements marqués , a fait pen- 
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fer à quelques-uns qu’elle étoit prefque 
immobile. Mais on ne peut douter qu’elle 
ne s’abaifle dans les grandes infpirations , 
& le témoignage de la nature doit empor- 
ter fur les raifonnements tirés des délor- 
dres qu’on a cru pouvoir en rélulter. 
Le fecond effet de la contraction du dia- 
phragme eft le raccourciflement de fes fi- 
bres, en conféquence duquel la partie droite 
de ce mufcle doit être rapprochée dela gau- 
che , & les côtes auxquelles il tient doivent 
être portées en dedans ; mais cetteaction ne 
pourroit avoir lieu qu’autant que les mul- 
cles du voifinage , & fur-tout le petit den- 
telé poftérieur inférieur , feroient relâchés. 
Car lorfqu'ils fe contraétent en même 
temps , les côtes ne font entraînées ni en 
dedans ni en dehors. C’eft peut-être une 
des utilités les plus grandes de ce mufcle’, 
pe celle d'empêcher que les côtes mobéif- 
ent à l’action du diaphragme, & de dé- 
terminer cette action en entier fur la poi- 
trine & fur le bas-ventre, En outre la con- 
traction du diaphragme reflerre l œfophage. 
Ellene comprime pas moins la veine-cave , 
quoique cette veine ne traverfe que fa par- 
tie tendineufe, Plufeurs perfonnes ont cru 
pouvoir le nier , mais l’infpetion anato- 
mique des animaux vivants l’a fait voir un 
trop grand nombre de fois à de Haller , 
& à ceux qui ont répété fes expériences , 
pour qu'il foit poflible d’en douter. 
Lorfque le diaphragme vient à fe relA- 
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cher , les mufcles du bas-ventre que la 
preffion des vifceres de cette cavité avoit 
obligé de prêter & de fe courber de dedans 
en dehors , & d’arriere en avant , fe con- 
tractent à leur tour. Ils repouflent ces vif 
ceres , & les portent de bas en haut, & 
de devant en arriere, Le diaphragme re- 
monte vers la poitrine, dont les dimenfions 
diminuent, L'air s'échappe des poumons 
comprimés & reflerrés, L’expiration fucce- 
de à l’infpiration , & ces mouvements ré- 
pétés produifent dans toutes les parties du 
ventre un doux balottement qui favorife le 
cours du fang & des autres liqueurs qui cir- 
culent dans les vaifleaux de fes vifceres, & 
la progreflion des matieres que le canal 
inteftinal contient, 

Il ya des circonftances dans lefquelles 
lesmufcles du bas-ventre & le diaphragme, 
au lieu de fe contracter alternativement, 
agiflent en même temps & d’une maniere 
fimultanée, Alors la cavité de l'abdomen 
fe rétrécit , les vifceres qu’elles contient 
éprouvent une preflion plus ou moins forte, 
& les fubftances étrangeres qu’ils renfer.- 
ment font pouflées au dehors. C’eft ce qui 
arrive dans l’action de vomir.dans lex- 
pulfñon des gros excréments , & lors de 
celle du fœtus , dans l’accouchement. 


Des Sur-coffaux. 


Les fur-coftaux ou autrement les rele: 
Tome L Che 
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veurs des côtes de Stenon , font de petits 
mufcles de foarme triangulaire , étendus en 
arriere entre les parties inférieures des apo- 
phyfes tranfverfes de la derniere vertebre 
du col, & des onze vertebres fupérieures 
du dos , & le bord fupérieur de toutes les 
cotes. Leur nombre eft de douze de chaque 
côté, 

Ils font tendineux aux apophyfes tranf- 
verles, &tendino-aponévrotiquesaux côtes, 
vers lefquelles ils defcendent d'’arriere en 
avant, & de dedans en dehors , en s'é- 
largiflant, Les fupérieurs font les plus pe- 
tits & les plus minces, Les inférieurs ont 
plus d’érendue & d’épaifleur, Il fe détache 
du bord inférieur de prefque tous ces 
mufcles un long trouffleau charnu , qui, 
paffant par deflus la côte à laquelle ils ap- 
partiennent , va à celle qui eft au deffous, 
On en voit quelques-uns qui fe portent en 
entier d’une vertebre à la feconde des côtes 
qui la fuivent. Ceux-ci font défignés fous 
le nom de /evatores coffarum longiores , pen- 
dant que ceux qui defcendent d’une ver- 
tebre à la côte fuivante font nommés leva- 
tores coflarum breviores, Leur obliquité ré- 
pond à celle des inter-coftaux externes dont 
ils ne font pas bien exactement féparés. 

Les fur-coftaux font cachés en arriere 
par les mufcles facro-lombaire & le long 
dorfal. Ils élevent les côtes & les portent 
en dehors. Sénac, dans un mémoire im- 
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ces,année 1724, aavancé qu'ils étoient plus 
propres à maintenir les vertebres du dos 
dans leur fituation , & à les entraîner dans 
des inflexions latérales ; mais la mobilité 
des côtes , comparée avec celle des pieces 
qui compofent l’épine , femble prouver le 
contraire, 


Des Intercoflaux externes. 


Lesintercoftaux externes font au nombre 
de onze de chaque coté. Ils occupent les 
intervalles des côtes auxquelles ils font at- 
tachés fupérieurement & inférieurement 
tout le long de leur levre externe , & fe 
portent obliquement de haut en bas, & 
d’arriere en avant, Les intercoftaux exter- 
nes commencent à la partie la plus re- 
culée des côtes, & finiflent à l'endroit où 
ces os fe joignent à leurs cartilages. Ils 
font peu épais & tendino-aponévrotiques 
à leurs bords fupérieur & inférieur. Ces 
mufcles fe terminent en avant par une 
aponévrofe mince qui remplit les inter- 
valles des cartilages des côtes , comme 
eux-mêmes rempliflent les intervalles de 
leurs portions offeufes. Ils ne font cer- 
tainement pas inutiles , quoique leur 
action s’apperçoive avec peine fur les per- 
{onnes faines, & qui tirent librement leur 
refpiration. Les intercoftaux externes éle- 
vent les côtes dans beaucoup de circonf. 
tances, & peut-être les élevent-ils toujours, 

Gen 
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En général la nature prudente a rendu la 
oitrine plus mobile chez les femmes que 
chez les hommes , afin que dans la grofeffe 
où le diaphragme monte très haut, eu 
égard au volume de la matrice, le mou- 
vement des côtes püt fuppléer à laffoi- 
Lliflement de fon action. Auf voit-on 
que la poitrine s'éleve & s’abaifle d’une 
maniere très manifefte chez elles. 


Les Intercoflaux internes. 


Le nombre des intercoftaux internes eft 
aufli de onze de chaque eôté. Ils occu- 
pent les intervalles des côtes vers le de- 
dans de la poitrine , & font fixés à la levre 
interne de leurs bords fupérieur & infé- 
rieur, Ces mufcles montent de bas en haut 
& d’arriere en avant. Leur obliquité eft 
moindre que celle des externes. Ils com- 
mencent vis-à-vis de langle des cotes , & fe 
continuent jufques vers la partie latérale 
du fternum. Leurs fibres font terminées 
par des tendons d’inégale longueur , de 
forte qu'ils paroïflent aponévrotico-ten- 
dineux dans toute leur étendue, Elles ont 
beaucoup de longueur , parce qu'elles 
avancent jufques fous la face interne des 
cotes. | 

Galien a avancé que les intercoftaux in- 
ternes fervoient à abaïfler les côtes, & 
qu'ils étaient l’organe des fortes expira- 
tons, Tout le monde l’a fuivi, François 
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Bayle a confirmé cette opinion vers [a 
fin du fiecle dernier , par un raifonne- 
ment qui paroit avoir beaucoup de force, 
Les intercoftaux internes, a-t-il dit, font 
difpofés de maniere qu'ils s’inferent aux 
côtes inférieures plus près de leur arti- 
culation avec les vertebres du dos , & 
aux côtes fupérieures plus loin de cette 
même articulation, Or la mobilité des 
côtes, par l’aétion des mufcles intercof- 
taux , doit être comme la diftance du lieu 
auquel ces mufcles s’attachent. Donc les 
intercoftaux internes doivent les abaifler. 
M. Hamberger a enfuite ajouté à ce rai- 
fonnement, que non feulement les cotes, 
mais le fternum font élevés par les inter- 
coftaux externes, & abaiflés par les in- 
ternes, Il-a fait conftruire un intrument 
particulier pour confirmer le fentiment 
de Galien. Il a dit que les intervalles des 
côtes font augmentés par leur élévation, 
& diminués par leur abaiflement; enfin 
que la portion des intercoftaux internes 
placés entre les parties offeufes des côtes 
fert à les abaifler , mais que celle qui 
eft fituée entre leurs parties cartilagineu- 
fes, fert à les élever , & concourt avec 
les intercoftaux externes, 

Fabrice d’Aquapendente eft le premier 
qui fe foit écarté de l'opinion que Pon 
vient d’expofer ; mais il n’a pas allez 
prouvé la fienne, pour entraîner tous les 
fuffrages, Mayou qui l'a fuivia dit que les 
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mufcles mtercoftaux internes éroient trop 
foibles pour l’ufage qu’on leur attribuoit : 
& Borelli qui eft venu enfuice a démon- 
tré que tous les mufcles placés entre les 
côtes fervent à les élever, & depuis lui, 
tous les Anatomiftes ont penfé & pen- 
fent de même. 

Ce qui a trompé M. Hamberger , 
cet qu'il a cru que tout le thorax s’éle- 
voit d’une maniere uniforme , & que les 
premieres côtes montoient auffi. L'opinion 
de Galien qu'il a embraflée feroit vraie, 
fi les côtes étoient toutes également mo- 
biles. C’eft le défaut de la machine dont 
on a parlé. Mais cette mobilité égale dans 
les côtes neft pas conforme à la nature, 
La premiere eft très ferme , la feconde 
left un peu moins , & la troifieme moins 
encore , & ainfi de fuite jufqu’à la derniere 
qui eft très mobile. À préfent fi on atta- 
che des fils fuivant toute forte de direc- 
tions entre la premiere côte immcbile & 
la feconde mobile , 1l eft certain que celle- 
ci montera vers la premiere, Si la direction 
de ces fils eft telle qu'ils foient attachés 
à la feconde côte plus près de fon arti- 
culation , qu’à la premiere, elle montera 
moins, & {on action fe trouvera affoi- ` 
blie à proportion de la diftance de ces fils 
au centre du mouvement, Mais fi la côte 
fupérieure, fans être -abfolument immo- 
bile, et cependant beaucoup plus ferme 
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ner l’action du mufcle , obferver lequel 
des deux lemporte, de fa moindre dif- 
tance au centre du mouvement de la côte 
inférieure , ou de la plus grande fermeté 
de la côte fupérieure, Il y a déja long- 
temps que M. de Haller a démontré dans 
es Mémoires fur la refpiration, que la 
différence qui naît du plus grand voifi- 
nage au centre du mouvement eft fort 
petite , & qu’elle ne furpaffe pas la ving- 
tieme partie de la longueur des côtes. 
Comme d’ailleurs il eft certain que la 
premiere cote eft cinq fois au moins plus 
ferme que la feconde, donc la force attri- 
buée au premier intercoftal interne pour 
labaiflement de la côte fupérieure, doit 
beaucoup diminuer, 

Ce qui fait contre l’opinion qua em- 
braflée M. Hamberger , cet qu'il n’eft 
pas vrai que les mufcles intercoftaux 
internes s'inferent plus près du centre 
du mouvement aux cotes inférieures 
qu'aux côtes fupérieures , comme il la 
avancé d’après Bayle. Pour s’en aflurer, 
il ne faut que prendre garde à la lon- 
gueur différente des côtes. On a trouvé 
qu'eu égard à cette différence , la diftance 
de l'infertion du premier mufcle inter- 
coftal interne au centre du mouvement 
de la premiere côte, eft comme vingt, 
& celle de linfertion de ce mufcle au 
centre du mouvement de la feconde , com- 
me trente-quatre, Donc au lieu de s'atta- 
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cher plus loin de Particulation de la pre- 
miere côte, que de celle de la feconde, 
il s'attache effectivement plus loin de la 
jonction de la feconde avec les vertebres, 
& doit par conféquent lélever, fuivant 
le principe même de Bayle & de M. Ham- 
berger. Ce même raifonnement a lieu & 
conferve toute fa force jufqu’à la feptieme 
des vraies côtes, Mais cette loi étant conf- 
tante pour les fept côtes fupérieures, qui 
pourra croire que les intercoftaux inter- 
nes, placés entre les cinq autres, aient 
un ulage différent ? 

Ces raifons fufhiroient fans doute pour 
détruire l'opinion de Galien, & confir- 
mer celle de Fabrice d’Aquapendente & 
de prefque tous les Añatomiftes moder- 
nes. Mais M. de Haller à cru devoir lap- 
payer par des expériences qui ne puflent 
être conteftées. Il a mis à nud & vuidé 
la poitrine de pluñeurs cadavres , il en a 
conlervé ia mobilité avec de l’eau tiede ; il 
a attaché des fils aux ‘côtes dans la dit- 
/ reétion des intercoffaux internes, & ila 
toujours vu celles qui font inférieures s’é- 
léver. Des animaux vivants foumis à fes 
épreuves lui ont laifié appercevoir que les 
mufcles intercoftaux internes ont le mê- 
me effet fur eux. Ileft vrai qu'il eft 
difficile de mettre ces mufcles à nud ; 
mais M. de Haller en eft venu à bout, 
& il et parvenu à découvrir ce qui leur 
arrive dans les divérs mouvements de la 
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Des Sous-cofflaux. 


On a donné le nom de fous- cof- 
taux à des portions mufculeufes fituées aw 
dedans de la poitrine , appliquées à la face 
antérieure & à la partie la plus reculée 
des intercoftaux internes, dont la direc- 
tion eft la même que celle de ces muf- 
cles, c’eft-à-dire, qui montent oblique- 
ment de derriere en devant, & de dedansen 
dehors , & qui d’une côte fe portent à la 
feconde de celles qui fuivent fupérieure- 
ment, Le nombre en eft fort incertain ; 
cependant , pour l'ordinaire, j'en trouve 
trois , un qui va de la quatrieme cote 
à la feconde , un fecond qui va de la cin- 
quieme à la troifieme , & un dernier fitué 
entre la fixieme & la quatrieme A vec moins 
d'attention, on pourroit croire qu'il y en 
a un plus grand nombre, parce qu’à la 
partie poftérieure de la poitrine, les in- 
tercoftaux internes fe touchent prefque 
par leurs bords voifins , & paroiflent con- 
tinus les uns aux autres, 

Les fous-coftaux ne paroiffent pas avoir 
des ufages différents de ceux des inter- 
coftaux internes. Cependant on les re- 
garde ordinairement comme étant defti- 
nés à l’abaiflement des côtes auxquelles 
ils appartiennent, La premiere defcription 
de ces mufcles eft attribuée à Verheyen, 
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Des Sterno-coflaux. 


Le nombre des fterno-coftaux varie 
dans les différents fujets. Il eft de quatre 
pour l'ordinaire , quelquefois de cinq, 
& même de fix. Il s’en trouve où ces muf- 
cles ne font quau nombre de trois, & 
d’autres où ils manquent tout à fait, Ils: 
naiflent par untendon mince &aflez large , 
des bords & de la face interne dela partie 
inférieure du fternum , & s'étendent juf- 
qu'à l'appendice xyphoïde, où ils com- 
muniquent avec la portion tendineufe & 
la portion charnue du mufcle tranfverfe 
du bas-ventre ; de là ils montent avec dif- 
férentes directions , jufqu’au bord infé- 
rieur des cartilages des fix dernieres vraies 
côtes , des cinq qui font entre la premiere 
& la derniere, ou des trois qui fuivent 
la premiere, Ces mufcles deviennent char- 
nus , s’uniflent-enfemble par leurs bords 
voifins , s'écartent les uns des autres, & 
redeviennent tendineux. Le plus inférieur 
a peu d'obliquité; celui qui vient enfuite 
en a davantage, le troifieme & le qua- 
trieme en ont plus encore, & celui qui 
appartient à la feconde côte monte dans 
une direction qui approche de la perpen- 
diculaire. 

Les fterno-coftaux n’ont d'autres con- 
nexions qu'avec la partie antérieure du 
diaphragme, la partie fupérieure des mub 
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cles tranfverfes du bas-ventre , & les por- 
tions des intercoftaux internes fituées entre 
les cartilages des côtes. Ces mufcles ont 
été pris pour un feul que l’on a nommé 
le triangulaire du ftéfnum. Leur ufage eft 
évidemment d’abaifler les côtes fupérieu. 
res, & d'entraîner en dedans celles qui 
font inférieures. 

Les autres mufcles, ceux qui avoifinent 
les paupieres , les yeux , le nez, les oreil- 
les, les levres, la langue, le larynx, 
le pharynx , la voûte du palais, & ceux 
qui fe trouvent à Pextrémité de l’inteftin 
rectum, & aux parties naturelles de l’un 
& l’autre fexe , feront décrits dans la 
Splanchnologie , à mefure qu'on fera 
mention des parties auxquelles ils appar- 
tiennent, 


Fin du Tome premier. 
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